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SUR LA 



PROVINCE DE GEVAUDAN. 



GUERRES RELIGIEUSES DU XVl® SIÈCLE. 



jNéb de la latte de Fart et de l'ascéti^m, hitte dans laquelle 
te dcHnmicain Savooarole succomba à FloreDce, yifigt ans avant 
tptd raugostin L«ther en sortit victorieux à Wittemberg , 
la réforme ftit la came et souvent le prétexte des troubles qui 
ensang^ntèrent la France pendant la dernière moitié du 
XVI* siècle. 

La découverte de l'imprimme, celle du nouveau monde, 
farrivée des Grecs chassés de fj^urope orientale par la con- 
quête musidmaney activant Tesprit humain à s'instruire et à 
eonndtre des choses nouveHes; la langue grecque et la belle 
latinité, repoussées des études auxquelles suffisait le latin bar- 
bare à Fusage de la scholastique; les désordres que ne purent 
efEu»r, ni le pontificat de Jdes II de la Rovère, de ce pape 
guerrier y redoutable antagoniste de Louis XII y ni les suprêmes 
munificences de Léon X, cherchant à opérer une réformation 
eombattue par sa cour, sont les principales raisons qui fai« 
IL 1 
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saicDt sentir à la majorité des hommes éclairés, le besoin 
d'une réforme !.... réforme quil eût été possible d'établir sans 
de cruels déchirements, si d'opportuns changements dans la 
discipline, en respectant le dogme, eussent assez tôt satisfait 
lopinion publique, pour éviter la sympathie que les masses 
accordèrent aux innovations dans la croyance. 

Introduite sous le patronnage d'Erasme, de Luther et de 
MelanchtOD, tantôt tolérée, tantôt écrasée par François!*', 
ménageant, et le pape, et les princes protestants ses alliés, 
dans sa lutte contre Charles V, la bannière de la réforme ne 
flotta décidément en France, que lorsque Calvin, l'égal et 
bientôt le maître du grand hérésiarque, dont il ne se proclama 
toutefois ni le disciple, ni le continuateur direct, vint, son 
institution chrétienne h la main , y propager la nouvelle doc- 
trine, par la dialectique, l'analyse et l'argumentation, comme 
Luther l'avait fait en Allemagne par l'éloquence populaû*e , la 
force brutale et l'enthousiasme lyrique. 

Au châtiment de quelques obscurs fanatiques qui avaient 
mutilé une statue de la Vierge, le règne de François P'vit 
bientôt succéder le supplice de plusieurs réformateurs, les per- 
sécutions de Meaux , et lé massacre des VaudoisL... Lugubres 
préludes des cruautés ordonnées par Henri II , dont les édits 
allumèrent partout les bûchers de l'inquisition ! 

Sous le règne éphémère de François II, Médicis et les 
grands de la cour, prompts à profiter de la faiblesse du prince 
pour absorber le pouvoir » tandis que d'un autre côté les reli- 
gionnaires s'efforçaient de donner à leur organisation une 
expression toute plébéienne , ne tardèrent pas à livrer le pays 
à toutes les horreurs d'une guerre civile, qui embrasa surtout 
le Languedoc. — Soumis à un gouvernement religieux, do- 
maine exclusif d'un innombrable clergé, le Gévaudan , atten- 
tif au long cri de douleur qui ébranla ses clottres, put eom- 
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prendre que son Eglise allait avoir i supporter un rude choc 
pour défendre Théritage du Christ. 

Aigris par les inexorables mesures dont on les frappait ^ mé- 
contents des édits renouvelés sans cesse par le génie machiavé- 
lique de Médicis, les religionnaires^ excités par le prince de 
€ondé et par Coligny , rivaux implacables de la maison de 
Guise, se soulevèrent en effet , et protégée par le duc de Mont- 
morency , gouverneur du Languedoc , l'hérésie se montra bien- 
tôt puissante dans les Gévennes!.. Les Gévennesl arène funeste 
où, pendant près de deux siècles, catholiques et protestants 
chercheront à s*entre-égorger;... brasier ardent dont les flam- 
mes sembleront anéantir la réforme, jusqu'au jour où, nou- 
veau Phénix, eHe renaîtra de ses cendres pour prendre place 
dans notre régénération sociale ! 

Au commencement de 1562, le baron d*Anduse (1) , à la tète 
des huguenots cévenols, auxquels étaient venus se joindre ceux 
de Marvejols et de quelques autres lieux qui avaient embrassé 
la nouvelle religion, se décida à franchir la ligne des devenues 
pour frapper au cœur le Gévaudan catholique. 

Après avoir pris et pillé Chamborigaud, et s'être emparé du 
château de Quézac, le baron d'Anduse vint mettre le siège 
devant Mende, qui, surprise sans défense, capitula et ouvrit 
ses portes le 22 juillet. 

Premier fait historique mentionné par les historiens du Lan- 
guedoc dans la série des événements dont le Gévaudan fut le 
théâtre pendant les guerres de religion , la prise de Mende 
est aussi le point de départ des documents qu'il m'a été possible 
de retrouver sur cette époque de l'histoire locale (2). 

Deux manuscrits originaux parfaitement conservés, con- 
tenant : l*" l'exposé de ce qui se passa depuis le 25 décem- 

(1) Dom de Vie et dom Yaissete. 

(2) Archives départementales, liasse A. 405. 
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bre 1361 jtisqu^à la fin de 1562, remis par Téfèqne au baroo 
d'Apchier, commandant les forces catholiques dans le Gévaudan; 
2'' l'enquête à laqudle il fut procédé sur les mêmes faits, par 
ordre de ce baron, au mois d'octobre 1562, nous font connaître 
d'une manière précise les mouvements et actes des reformés. 
]*ai transcrit entièrement le premier; quant au second, je me 
suis abstenu de reproduire les dépositions identiques se ratta* 
chant au même fait 

1* — « Bbief intendit que mect et baille par-devant vous 
monsieur M* Jehan de Saint- Juery, licencié en droictz, juge 
de Mercœur, commissaire depputé par hault et puissant sei- 
gneur Francoys Dapchier, vicomte de Vazeîlles, seigneur et 
baron Dapchier, lieutenant pour le roy au païs deGévaul- 
dan, le procureur de révérend père en Dieu, messire Nicolle 
Dangu, évesque de Mende, comte de Gévauldan, pour par vous 
estre enquis des maléfices, deppepulemens, larrecins, bnde- 
mens, fraction d'églises et maisons, tombemens de croix, sacri- 
lèges et autres crimes commis au détriment dudict seigneur 
évesque et ses subjectz et domesticques dans les évesché et 
comté au païs de Gévauldan. » 

« En premier lieu, le vingt-cinquiesme décembre mil cinq 
cent soixante-ung, certains delà nouvelle secte armés d'armes 
invasibles, heure de nuict , vindrent tomber les croix de l'en- 
tour de la ville de Mende, mesmes celle qu'estoit près de la 
porte du Sobeyran.— Pour la garder de plus grand inconvénient, 
ledict seigneur évesque fist commancer mectre garde à ladicte 
ViHe de Mende, pour garder que ne ftist invahir et mise hors 
de l'obeyssance du roy, laquelle garde fist continuer certain 
temps à ses despens. 

» Au commancement du mois de mars, lors en suyvant , 
ceuh de la nouvelle secte, voyant approcher les festes de Pas- 
ques, menassoient de invahir ladicte ville et la sourtir hors 
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robeysMDce du roy. — Pour é?yter à leur malheureuse entre < 
prinse, ledict seigneur envoya sercher les seigneurs de la Vigne 
et du Mazely avec compagnie d'aultres gentilshommes et gens 
de guerre à pied ; et par eux que par des prlncipaulx de ladicte 
ville la fist garder par force d'armes à ses despens, ce que con- 
tinua longtemps. 

» Au commancement du mois de juing, ledict seigneur 
Dapchier, ayant entendu l'entreprise de ceulx de la nouvelle 
secte de venir à ladicte viHe de Mende pour la ouster de Tobeys- 
smce du roy et la mectre à la leur, fist assembler compagnie 
de huict ou neuf cens hommes de guerre pour estre et demeu- 
ra à la deffance de ladicte viHe, à ce que ne fust invahie par 
ceulx de ladicte secte nouvelle; pour laquelle compagnie entre- 
tenir et solder, employa ledict évesque grans sommes de 
deniers. 

» Ayant esté ledict seigneur. Dapchier en ladicte ville de 
Mende audict moys de juing, pour résister à l'ennemy et tenir 
plus forte ladicte ville, layMi en icelle pour estre soldoyés, cen^ 
hommes de guerre qui furent entretenus et soldoyés ledict 
moys, et jusques au vingt-cinquiesme de juillet eo suyvant, aux 
deqi^s dudict seigneur évesque. 

» Le mardy vingt-deuxiesme dudict JuiBet audict an, ladicte 
viHe par lesdicts de la nouvelle secte fust assiégée; et aux 
despens dudict seigneur évesque , parce que ladicte viHe est 
fort pauvre, la plus grande partie des habitans d'icelle furent 
entretenus jusques au xxv^ dudict moys heure de mydi, que par 
certain accord, à ce constrainctz pour garantir leurs personnes 
etévyter la ruyne de la ville et pillaige de l'église, et veu la 
force des ennemys et foyblesse de ladicte ville sans espoir de 
secours, et craignant qu'U n'advfait comme estoit venu à la ville 
de Montbrisoii , une grande partie de ceulx de la nouvelle reli- 
gion qu'estoient campés, entrairent dantf ladicte viHe. 
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» Le mercredy vingt-troysiesme jour dodict moys de juillet; 
estans lesditsde la nouvelle secte campés devant la ville , mirent 
le feu au couvent des Carmes , près ladicte ville , estant ung 
des plus beaulx couventz de Languedoc » à Tarmytaige de Sainct 
Privât, église et maison de Sainct Ylpide» chapelle de Nostre- 
Damedu Pont, et presque toutes les maisons éstans hors la ville, 
mesme celles des officiers et serviteurs dudict seigneur évesque, 
et romparent le couvent des Gordeliers. 

» Ledict vingt-cinquiesme juillet , estre entrés lesdicts sédi- 
tieux en ladicte ville, firent cesser le divin service, voularent 
partie des joyauli , cappes etornemensde léglise cathédrale, 
romparent les autelz, bruslarent les y maiges et livres de l'église» 
romparent les croix, baptirent lesprestres, les extorquarent et 
derrobarent leurs maisons, dépopularent la maison épiscopalle , 
faysant prescher un ministre , constraignant les habitants diceUe 
ville laller ouyr , derrobarent les bledz et armes des chasteaulx 
dudict seigneur évesque, de Balsièges, de Badaroux, empor- 
tarent tous les meubles et derrobarent les bledz de ses prieurés 
de Barjac et Sainct Baudille, et des églises desdicts prieurés; 
derrobarent joyaulx, reliquaires etomemens d'église, brusla- 
rent les ymaiges, romparent les croix desdicts lieux proches de 
Mende, et avant d'entrer furent constraintz lesdicts gens d'église 
dudict Mende à leur bailler deux mil escuz comptant, et estre 
entrés, se saysirent des armes de la ville et des clefis des por- 
tes d'yceUe, y tenant garnison, privant ledict évesque de ses 
droictz et de sa justice, auctorité et préhemminances, jusques 
au troysiesme aoust que estans sourtis par le moien des habi- 
tans dudict Mende. — La plus grande partie des séditieux 
layssés audict Mende en garnison accompagnans ung ministre 
avec sept ou huict de ladicte Bouvelle secte, ceulx de ladicte 
ville, fermarent la porte de ladicte ville, qui demeura fermée 
jusques que le cappitaine de Trelans estant près embusché. 
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accompaigné de yingt-sept ou viogt arquebouziers à cheval , 
auquel ladicte porte fust ouverte au conteotement des habitaus, 
que pour ayder audict cappitaine se mirent en armes, et le mi- 
nistre et certains aultres furent constitués prisonniers » remeo- 
taat par ce moien ladicte ville en l'obeyssance du roy. — Auquel 
cappitaine et ses compagnies» et aux cappitaines de Frassinet , 
Yoysins et sieur de Trelans avec leurs compagnies qui vindrent 
au secours 9 falut administrer vivres, l'espace de quinze jours 
ou environ, par lesdicts habitans tant d'église que aultres. 

» Comme depuis le neufviesme aoust, tant luy que ses sub- 
jectz, tant d'église que aultres, ont entretenu cens hommes 
de guerre mis par le seigneur Dapchier en garnison audict 
Mende; par certain temps entretenu ledict seigneur Dapchier 
avec son trdn et les gens de quatre enseignes que le roy luy 
a baillés ; mesme depuis le vingt-troysiesme aoust que ceulx 
de ladicte nouvelle secte retournarent assiéger ladicte ville les- 
quek levarent leur siège le vingt-cinquiesme dudict moys, 
ayant gastées toutes les méteries de lenteur dudict Mende , 
voilé bestail et tous les meubles, ayant le xmV dudict voilé 
audict évesque tous les armes, papiers et aultres meubles qu a- 
voit aux chastaulx de Chanac et Yillar , bruslés Féglise et mai- 
sons de son prieuré d'Esclanèdes, derrobé les joyaulx et orne- 
mens des églises dudict Chanac , Yillar et Esclanèdes , tué 
deux prestres qu'estoient dans ledict chasteau de Chanac, bruslé 
livres d'église et ymaiges. 

» Ayant le dix-neufviesme dudict moys d'aoust dans la ville de 
Chirac, diocèse dudict seigneur évesque, faict plusieurs meur- 
tres, mesme de vingt-deux prestres et quatre-vingt ou cens 
laiz, mise ladicte ville au pillaige, bradées maisons et églises a 
l'entour et foict plusieurs raynes exécrables. 

» Ceulx de la nouvelle secte ont expolié ledict seigneur éves- 
que des fruictz du prieuré de Sainct Martin de Lansuscle et 
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du mandeHieDt de Sainct JidieB dArpahon an pa'à des Gé^ 
vennes, aussi de la pluspart de ses dixmes, etc. — Lesdomai- 
ges endurés par ledict seigneur évesqoe revyennent à plus de 
soixante rail Kyres. » 

2«— « Inquisition feicte par nous Jehan de Saînt-Juery, 
licencié en droictz» seignew du Cfaenin et de Turlande, lieutenant 
de monsieur le bailly de Hercceur au siège du Mahieu , et man- 
dement de Yerdezun , commissaire depputé par monseigneur le 
baron Dapchier, lieutenant pour le roy nostre iire^ au peu de 
Gévauldan, et ce sur les faictz de Fintendit baillé et mysderers 
nous, par révérend père en Dieu, messire Nicolas Dtigu, éves- 
que et seigneur de Mende, comte de Gévauldan, on son procu- 
reur ; à laquelle inquisition, es(Tipvant soubz nous M* Laurens 
BuQère, greffier en nostre court, a esté procédé et ladicte inqui- 
sition contenue comme s'en suyt. » 

(( Du dixiesme jour du moys d'octobre, l'an mille cinq cens 
soixante-deux, dans la ville de Mende et au logis de Anthoine 
Dalu..., boste. 

n M. Barthélémy de Las Vignes, prestre, natif de la parroisse 
de Gastanialz, diocèse d'Uzès, à présent demeurant an lieu et 
parroisse de Balrièges en Gévauldan , aigé comme a dict de 
soixante-dix ans ou environ, tesn^ng produit, reçu, juré, ouy 
et examiné sur le contenu à Tintendit baillé et mys devers nous 
par ledict seigneur évesque de Mende ou son procureiH*. 

» Dict, que au moys de juillet dernier escheu, quant les gens 
de la nouvelle secte et prétendue religion eurent mys le camp 
devant la viHe de Mende, lesdicts gens de la nouvelle religion 
vindrent au lieu de Balsièges environ quarante ou cinquante 
soldats, la plus grande partie desquels estoient de la v91e de 
Mayrueys et entre atdtres ung nommé Galtry qui conduisoit 
lesdicts soMatz, lesquelz romparent les portes du chasteau et 
maison du seigneur évesque de Mende, et estant entrés dè^ 
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dBfis rompareot les vitres, pillarent ledict chasteau duquel en 
apportarent quatre cofaetres de pleome» couvertes de quatre 
liti , courtines et linseuh pincts, platz et toutz aultres meubles 
qu'ilz trou varent dans ledict chasteau; romparent et saccaigarent 
toutes les serreures des portes » et qui pys est prindrent et vol^ 
laroitdeuxcensdnqttantecestiersdebledy froment» orge ou 
avoyne que ledict seigneur évesque avoit dans ledict chasteau» 
et aussi en admenarent ung cheval noir qui feust tatnivé audict 
lieu de Balsièges et dans le pré dudict seigneur» qu*estoit de la 
valeur de vingt-cinq ou trente escuz ; disant en oultre, que pen- 
dant le temps que lesdicts gens de la nouvelle religion demeu* 
rarent devant ladicte ville de Monde ou dans icelle» ne feust 
faict aulcun acte de justice tant en Tespualité que temporalité 
audict seigneur évesque de Mende» qui pendant ledict temps 
demeura privé de sa dicte jiorisdiction » jusques au troysie^ne 
jour du mof s d'aoust dernier passé» que le cappitaine Trelans 
eust reprise ladicte vilie de Mende et icelle remise k Tobeyssance 
du roy. — Disant sçavoir cy-dessus pour avoir veu entrer les- 
dîetz soldatz dans ledict chasteau» et de plus n'a dict sçavoir et 
s*est soubsigné. — De las Vinhas » ( ainsi signé ). 

(Estienne Galières» vicaire de l'église de Balsiège; Jean Mi- 
chd» hoite; et Michel Plantier» habitants dudit lieu» d^)osè- 
rent des mêmes faits ). 

(( Du onzieane jour dudict moys d'octobre» au lieu que des- 
sus» Pierre Aoust» molinier de la ville de Ghanac au diocèse de 
Monde» aigé de trente-cinq ans envmm » tesmoing produit» etc. 

» Dict seulement sçavoir que au mois d'aoust» dernièrement 
passé» mil cinq cens soixante-deux» un jour duquel n'a souve- 
nance» les gens de la nouvelle religion dicts huguenaulx » assem- 
Uez environ deux mil» venant devers le costé des devenues» 
passarent à ladicte ville de Ghanac où demeurarent troys jours» 
sçavoir depuysle satenedy envyron vespres» jusques au lundy que 
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8*en allareot à la yille de Chirac; pendant lequel temps , lesdictz 
huguenauU entrarent dans le chasteau dudict Ghanac, apparte- 
nant k monseigneur Févesque de Mende, et en appourtarent 
quatre ou cinq arbalestes et deux pièces d'artillerie appellées 
courtaulx, comme le deppousant vist. — Aussi romparent les 
lièves, tittres et documens qu'ilz trouyarent dans ledict chas- 
teau, tellement que les rues estoient pleines dcsdicts papiers 
rompus; — et qui pys est, bruslarent léglise parrochielle d'Es- 
clanèdes et maison du prieuré y joignant; pillarent les églises 
de GhanaCy du Yillar et dudict Esclanèdes, et en appourtarent 
tout ce qu'ilz trouvarent dedans, ensemble une chapelle Sainct 
Biaise dudict Ghanac, romparent les autelz, croix et ymaiges, 
et pareilhement trouvarent dans une tour dudict Ghanac les 
joyeaux et omemens des églises où estoient cachez; lesquelz en 
appourtarent; — ou avoit des calices, croix d'argent, chappes 
et aultres choses que Ton disoit estre de la valeur de plus de 
mil livres tournois; disant sçavoir cy-dessus pour aussi lavoir 
veu y estant présent. — Dict aussi que les habitans dudict Gha- 
nac subjectz dudit évesque de Mende, ont esté grandement 
voilez et mangez par lesdictz hugueneaulx qui journellement 
allant et venant à la ville de Marvejols, ont toutz jours passé et 
repassé audict Ghanac; les habitants duquel sont constituez en 
telle pauvreté, que à grand peyne ont de quoy se norrir, com- 
me est chose notoire. — Et a dict que lesdietz hugueneaulx 
tuarent deux prestres dudict Ghanac , nommez Vung messire 
Guillaume Malzac dict Mathusson, et Faultre messire Arnaud 
Borrel, qu'ils y précipitarent du plus hault de la maison de 
M® Jehan Jaffre, jusques en bas, par une fenestre; le disant 
sçavoir pour les avoir veuz mortz à la rue de la Gaussade, et 
plus n'a dict. — Pierre AoifSt. » 

( Les dépositions de Jehan Roffiac, prêtre; Guillaume Gour- 
tial, prêtre; Jacques du Bruelh, bazochien, confirment les 



Digitized by 



Googk 



SUR LÀ PEOYINCE DE GÈYÀODAN. il 

mêmes détaib; Jehan RofIBac ajoute avoir « ouy dire que ceulx 
de ladicte nouvelle religion estoient conduictz par ung nommé 
le cappitaine Lacroix ). » 

(( Dudict jour. — Jehan Ynard, du lieu et parroisse de Rieu- 
tord de Randon, aigé de cinquante ans ou plus, etc, 

)) Dict» que au moys de juing dernier passé mil cinq cens 
soixante-deux y le seigneur Dapchier, lieutenant pour le roy 
nostre sire^ en ce païs de Gévauldan, adverty par les officiers 
de monsieur Tévesque de Monde, que les gens de la nouvelle 
secte avoient entrepris venir à ladicte ville de Mende, icelluy 
seigneur Dapchier, avec un grand nombre de gens de guerre, 
tant gentilshommes que aultres à pied ou à cheval, environ 
neuf cens hommes, passa audict lieu de Rieutord, auquel layssa 
rinfanterie, qui y demeurarent troys ou quatre jours aux des- 
pens dudict seigneur évesque de Mende, qui montarent environ 
cinq cens livres qui feurent payées aux troys hostes dudict lieu 
par le célerier dudict seigneur évesque. — Dict que ledict sei- 
gneur et baron Dapchier avec la cavalerie vint en la présente 
ville de Mende et feust lougé à la maison dudict seigneur éves- 
que, et nourry aux despens d'icelluy, comme a despuis ouy 
dire. — Pareilhement dict, que au moys de juillet dernier estant 
lesdicts gens de la nouvelle religion devant ladicte ville de 
Mende, myrent le feu au couvent des Carmes assez près ladicte 
ville, qu'estoit ung des plus beaux couvensde ce païs, comme il 
sçait pour y avoir esté sou vaut avant que feust bruslé, aussy 
bruslarentrhermitaigedeSaint-Privat, église et maison Sainct 
Ylpide, chappelle Nostre-Dame du Pont, et presque toutes les 
aultres maisons, granges et pigeonniès des envyrons de ladicte 
ville; entre aultres la maison de M"" André Coignet, officiai, la 
maison de noble Christophle de Pinedon , baille dudict seigneur 
évesque, et de M* Guy Albaric, greffier; et romparent et pilla- 
rent l'église et couvent des Ck>rdelliers et aultres églises assises 
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hors ladicte yille de Hende, aîDsi que le deppousant a vea des^ 
puis, et pour avoir esté audict couvent des Cannes lorsque les 
hugueneaulx y myrent le feu; où il vist ung nommé le seigneur 
Dauzias dict Gabriac» le seigneur del Pech et ung nommé 
Tinel de Barre. -^ Dict aussi que les habitans dudict lieu et 
parroisse de Rieutort, subjectz dudict seigneur évesque de 
Mende, ont esté grandement endommaigés et voilés , tant des 
compaignies dudict seigneur Dapchier qu*ont toutz jours passé 
et repassé audict lieu et aultres de Fentour, allant et venant 
audict Mende et aultres païs circonvoy sins, que aussi par les 
gens de la nouvelle religion qui corurent jusques audict lieu, 
pilharent tout ce que trouvarent dans l'église » brusiarent la 
chappelle Sainct Sebastien , romparent ou brusiarent les reta* 
blés y auteky croix etymaiges, en appourtarent une enseigne 
et deux cierges de cire, en admenarent sept jumens ou po« 
Unes dudict lieu et parroisse de Rieutort; ce que le àeppou^ 
sant dict sçavoir pour lavoir yen, etc.» et plus n'a dict sçavoir» 
en présence de M* François Enjalvin» notaire soubsigné.— 
Y est présent, Enjalvin. » 

(Déposition analogue, par Jehan Bonnet, hoste, du même 
lieu de Rieutort de Randon ). 

« Du douziesme jour dudict moys au lieu que dessus, Michel 
Baldit, habitant de la ville de Mende, aigéde trente-quatre 
ans ou envyron , tesmoing produit, etc. 

» Dict, que l'année passée, mil cinq cens soixante-ung , au 
temps que les estatz de ce païs de Gévauldan se tenoient en la 
présente ville de Mende, devant la feste de Noël, un jour du- 
quel n'a souvenance, après que les estatz feurent tenus, le dep- 
pousant estant prest à partir pour s'en aller au Blaymtf , vist 
que la croix de la porte supérieure de ladicte ville estoit rom- 
pue, ce qu'a voit esté faict la nuict précédante, car le jour au^ 
paravant n'estoit point rompue; et trouva ledict deppousant 
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aBatit aii^et lieu du Bleymar, cinq croix rompues le long du* 
dict chemiu; à cause de quoy le seigneur évesque de Mende 
mist des gardes à ladicte ville de Mende pour empescher que 
ne feust myse hors Fobeyssance du roy nostre syre» mais ne 
scauroit dire que ladicte garnison ou garde a esté longuenoient 
continuée y ni combien de despens ledict seigneur évesque en a 
souffertz. — Bien dict que après, envyron la feste de Pasques 
tors prochaine et dernièrement escheue, pour ce que ledict sei- 
gneur évesque ou ses officiers, feurent advertys des menasses 
que faisoient ceulx de ladicte nouvelle religion de venir à ladicte 
ville de Mende et la mettre hors Tobeyssance du roy, lesdictx 
officiers dicelluy seigneur évesque, firent venir les seigneurs de 
la Vigne et du Mazel , avec quelques aultres gentilshonunes et 
gens de guerre à pied; la plus grande partie desquelz estoient 
soldatz de ladicte viUe de Mende et feurent soldoyés et payés 
aux despens dudict seigneur évesque de Mende; c^ que fust 
continué jusques au moys de juing aussi dernier passé, que 
monsieur Dapchier, lieutenant pour le roy au païs de Gévaul* 
dan, vint en ladicte ville de Mende pour garder icelle, et que 
ne feust envahye par les gens de la nouvelle religion ; et adme* 
nat cinquante ou soixante hommes à cheval que feurent lougez 
à la maison épiscqmlle ou par les lougis de la ville aux despens 
dudict seigneur évesque et y demeurarent troys ou quatre jours ; 
desquels feurent entièrement desfrayés par les gens dudict sei- 
gneur évesque, comme dict sçavoir pour avoir fourny comme 
célerier dudict seigneur évesque, dix cestiers et demy avoyne 
pour les chevaulx dudict seigneur et gens de sa compaignie, et 
pour avoir payé à Tholtesse de Nostre Dame, certaine despence 
qu'avoit esté faicte par quelques gens de la compaignie dudict 
seigneur Dapchier, pour laquelle despence en bailla neuf ces- 
tiars flroment ; et pour avoir ouy dire au prieur de Saulces ayant 
charge des affaires dudict seignem* évesque, qu'il avoit payé 
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toute ladicte despeoce faicte en ladicte yille de Mende par ledict 
seigneur Dapcfaier^ lequel en venant en ladicte ville avoit layssé 
les compaignies de l'enfentairie au lieu de Rieutort ou avoit 
envyron huit cens hommes qui demeurarent audict lieu de 
Rieutort quatre ou cinq jours au despens dudict seigneur éves- 
que, que feurent payés par le deppousant comme célerier 
dlcelluy seigneur» que montarent quatre cens quatre vingt- 
une livre et tant de soulz, oultre la despence en ladicte ville de 
Mende, faicte par ledict seigneur Dapchier et sa cavalerie, le- 
quel seigneur Dapchier layssa en ladicte ville de Mende pour la 
garde d'icelle, cens hommes de guerre tant gentilshommes que 
aultres; cinquante desquelz feurent entretenus et soldoyés aux 
despens dudict seigneur évesque, que monte cinq cens livres 
tournois que leur feurent payées par le deppousant ou par le 
célerier de Balsièges. — Dict, que le mardy vingt-uniesme jour 
du moys de juillet aussy dernier passé, ceulx de la nouvelle re- 
ligion vindrent assiéger ladicte ville de Mende et y tindrent 
leur camp jusques au sabmedi vingt-cinquiesme dudict moys, 
que sont cinq jours, pendant lesquelz les habitants de ladicte 
ville de Mende guestoient sur les mmrailles, et travailhoient 
pour la deffence de la ville, feurent nourris et entretenus en la 
despense dudict seigneur évesque; disant en oultre que lesdicts 
gens de la nouvelle religion tenant le camp devant ladicte ville 
de Mende, myrent le feu au couvent de Nostre-Dame des Car- 
mes, qu'estoit le plus beau qu*eust le Gévauldan, è Téglise et , 
maison Sainct Ylpide, k la chapelle Nostre-Dame du Pont, à 
rhermitaige ou colliége Sainct Privât et à plusieurs aultres mai- 
sons, granges, pigeonniès et édifices questoient ez envyrons 
de ladicte ville de Mende, et mesmes ez maisons et édifices des 
officiers dudict seigneur évesque de Mende ; conune à la maison 
de M* André Coignet , officiai ; à la maison de noble Ghristophle 
de Pinedon, baille dudict seigneur évesque; à la maison de 
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M^ Guy Albaric, greffier; k la maison de Reynard » lieutenant 
de baille pour ledict seigneur évesque. — A cause de quoy les 
habitans de Mende, tant gens d*église que aultres» pour garan- 
tir leurs personnes et garder que la ville ne feust ruynée, ni 
réglise cathédralle pillée, voyant la force des ennemys et foy- 
blesse de ladicte ville sans eâpoir de secours; craignant estre 
meurtris par lesdîcts gens de la nouvelle religion, comme avoir 
esté faict à la ville de Montbrison, certains jours auparavant, 
ainsi que le deppousant a ouy dire, iceulx habitans de Mende 
feurent constrainctz de donner deux mil escuz aux susdictz gens 
de la nouvelle religion, pour le payement de leurs soldatz et 
laysser entrer certaines de leurs compaignies dans ladicte ville 
de Mende, ledict jour vingt-cinquiesroe de juillet dernier; — 
lesquelles compaignies estant entrées firent cesser le divin ser- 
vice, et tant que y demeurarent, ledict seigneur évesque feust 
privé de sa jurisdiction tant espirituelle que temporelle comme 
le deppousant a veu; et lesdictz gens de la religion nouvelle 
entrarent dans ladicte église cathédralle et pillarent partie des 
joyaux d'icelle, comme chappes, reliquaires et aultres choses, 
baptirent les prestres et gens d'église et appourtarent ce qu'ilz 
trouvarent à leurs maisons. — Aussi faict rançonner au prévost 
de ladicte église cathédralle la somme de cent escuz; a ouy dire 
<p]e ceulx de ladicte nouvelle religion avoient rompus les portes 
du chasteau de Balsièges et Badaroux, iceulx de meubles rom- 
pus, fenestres, et prins et voilé grandes quantités de bled, brus- 
lées ou rompues les croix et ymaiges desdictes églises comme il 
a veu despuis; — bien dict, queteulx de la nouvelle religion 
estans entrez en ladicte ville, se saysirent des clefz de la porte 
d'icelle ville que gardarent par certains jours; et après entra en 
ladicte ville le cappitaine Trelans, accompaigné de vingt-huit 
ou trente hommes à cheval ; — bien dict, que depuis que ledict 
cappitaine Trelans despartist de cette ville, que pouvait estre 
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envyron le neafvieune > en ladicte ville ont esté enlr^&os cens 
hommes de guerre, y mis par le seigneur Dapcbier en gtmismi 
où sont encore de présent, tant aux despens dudict seigneur 
éyesque que des habitans de ladicte ville , tant gens démise que 
auHres; et oultt'e ont entretenu souvant ledit seigneur Dap- 
obier allant et venant, avec son train et aussi les gen&de ses 
compaignies, par le moyen desqueb auUre siège qu'avait esté 
mys devant Mende feust levé au tnoys d'aoust dernier; dict 
aussi avoir ouy dire que Féglise et maison daustride d*Esclanè- 
des ont brusiées et pillées, et les ymaiges et croix rompus, tué 
deux prestres à Gbanac, fung nommé M^ Arnaud Borrel et 
l'aultre messire Guilbaume Malzac, dict Matbusso, et avoient 
bruslé les livres d'église et ymaiges; aussi à ouy dire que la 
ville de Chirac, diocèse de Mende, a esté pillée par ceulx de la 
nouvelle religion, faieti plusieurs meurtres» tant des prestres 
que aultres, bruslés certaines maisons et Cûctx aultres actes 
exécraUea; dict en oultre que ledict seigneur évesque nei jouyst 
point à présent des fruicts et reveniH du prieuré de Sataict Mar- 
tin de Lansuscle, du mandement de Saioct JvMea dArpahon , 
ni d'aukuns aultres bénéfices du païs des Gévennes, ou en est 
entièrement privé par lesdictz gens de la nouvelle religion , les- 
qudz en ont appourté les bledx du prieuré de Bregnoux ouune 
partie d'ic^ilx, ce qu'il dict sçavoir comme céleriar dudict sei- 
gneur évesque de Mende; les subjectz duquel seigneur évesque 
ont; esté grandement voUés tant par les gens de la nouvelle re- 
ligion, que par les gens et compaignies dudict seigneur Dap» 
chier, passant et repassant ou séjournant par les terres dudict 
seigneur évesque, en sorte qu'ilz n'ont de quoy vivre ni payer 
les tailles au roy, censives et aultres droicts à leur seigneur, 
c(»nme est chose notoire, et {dus n'a dict sçavoir, etc. , et s'est 
soubsigné. — Baldit. y> 
Les mêmes faits sont racontés par Jean Destroictz, fils de 
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Jehan, marchand, de la ville de Mende ; Jehan Rescoussier , 
pareur de draps; Pierre Brunel et François Ynard, marchand, 
tous habitants de la ville de Mende, entendus comme témoins 
les 12 et 13 octobre 1562. — - Quelques circonstances s*y trou- 
vent même détaillées par eux d'une manière plus précise; entre 
autres : — 1** « Vray est que après que la plus grande partie 
des compaignies.de la nouvelle religion s'en feurent sourties de 
ladicte ville de Mende, les habitans d'icelle trouvarent moyen 
de recouvrer les clefz de ladicte ville, et estant advertys que le 
cappitaine Trelans estoit embusché près ladicte ville, iceuli ha- 
bitans fermarent les portes d'icelle jusques à la venue dudict 
Trelans, cappitaine; — auquel incontinant qu'il heurta de par 
le roy, pourtant la croix blanche, fust faicte ouverture de 
ladicte porte de la ville, et il entra dans icelle, criant vive le 
roy, etc. {Pierre Brunel), — 2® Dict aussi estre notoire que 
ceuh de la nouvelle religion , au mois d'aoust dernier passé , 
razarent et saccaigarent la ville de Chirac, tuarent vingt-deux 
prestres et quatre- vingtz ou cent personnes laycs, et après re- 
tournant mestre le siège devant la présente ville de Mende, que 
feust levé par la force dudict seigneur Dapchier et aultres gen- 
tilshommes qu'estoient dans ladicte ville de Mende avec grand 
nombre de gens de guerre; — lesquelz gens de la nouvelle re- 
ligion , au premier camp mys devant la ville de Mende , au moys 
de juillet, estoient conduicts par le seigneur de Sainct Julien , 
soy disant colonel dudict camp; le seigneur Dauzias dict Ga- 
briac; le cappitaine Lacroix, de Milhau en Rouergue; Jehan 
Manc, de Genolhac, et certains aultres qu'il ne cognoist point, 
etc. (JeanDestroicts, François Ynard). » 

Au retour de leur expédition de Chirac, les religionnaires 

ayant trduvé Mende fortement occupée, se replièrent sur les 

Cévennes où les troupes catholiques, passant tout-à-coup de 

k défensive à l'offensive, allèrent les assiéger dans la ville de 
II. 2 
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Florac. Mais, inftniites de l'approche d'un corps conduit par 
Beaudlné, elles levèrent le camp, et les deux partis reprirent 
leurs positions qu'ils se bornèrent k conserver, pendant tout 
le temps que les grandes péripéties de la guerre civile s'ac* 
complirent hors le territoire du Gévaudan (1). 

10,786 liv. données par le clergé du diocèse sur l'aliénation 
de son temporel , conformément à la bulle du 24 novem- 
bre 1568, pour aider le roi dans sa guerre contre les héréti- 
ques (2) ; de fréquentes escarmouches, quelques hardis coups de 
main, exécutés tant par les protestants que par les catholiques, 
appuyés de cinquante chevaux légers et de trois compagnies 
d'infanterie, sont les seuls traits de la physionomie du pays» 
de 1563 k 1579 (3). 

(1) Dom de Vie et Dom Vaissete. 

(2) Archives départementales. — Manascrit , do528. 

(3) Archives départementales. — Etats d'assiette, rcg., n» 2. — La 
commission suivante , donnée par Henri de Navarre an capitaine Por- 
carais pour faire rendre le château du Yillar , doit rester comme témoi- 
gnage de la politique intime de ce prince, comprenant déjà que la paix 
et- les concessions pourraient seules lui aplanir un jour les voies du 
trône. — « Henry , par la grâce de Dieu , roy de Navarre , seigneur 
souverain de Béarn , pair de France , à nostre cher et bien-amé le 
seigneur de Porcarais , gentilhomme de nostre chambre , Salctt : 
comme nous avons faict paroistre tant à la conclusion de la paix que 
despuis , par la sincérité de nos actions , la bonne et droicte inten- 
tion que nous avons à Testablissement de la paix et à faire rendre 
partout rentière obéyssance que nous debvons à Tautorité souveraine 
du roy monseigneur, non seullement pour avoir faict remettre en 
leur premier estât les villes de nostre gouvernement qui tiennent le 
party de la religion ; mais aussi pour avoir faict rendre celles qui ont 
esté despuis occupées, encore que ce ne feust en nostre gouvernement , 
en somme pour n'avoir rien obmis de ce qui est en nostre devoir 
et en nostre pouvoir pour parvenir à ung bon et assuré repos , il est 
et néalmoins advenu , que plusieurs acoustumés à désobéyssance et 
à vivre de rapine, ou passionnez esmeuz des injures et offances pas- 
sées, se sont saisis de quelques places , fortz et chasteaulx , et entre 
aultresdu chasteau du Yillar appartenant à Tévesque de Mende, chan- 
cellier de monseigneur nostre très honoré frère, et tous les jours 
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Vers la fin de cette dernière année , alors que les états de 
Languedoc ^ impuissants à conjurer de nouveaux troubles , 

pilhent et ransonnent et font actes d'hostilité, vioUans la paix, foy et 
seurretté pablicque f ce qae doibt estre réprouvé de tous les gens de 
bien et repos de cest estât, auquel pour le notable intérest et obli- 
gation naturelle que nous y avons par-dessus les aultres comme la 
troysième personne de la France, nous debvons aussy en pourchasser 
et désirer davantage le bien et conservation , et pourvoir à tous maulx 
et inconvénientz et remède propre et convenable, selon le moyen que 
Dieu noz a mis en main; et suyvant la voulonté du roy mondict sei* 
gneur qui attend et demande en tous lieux cela de nous et de nostre 
fidellité ; pour ces causes et aultres bonnes considérations à ce nous 
mouvans, et affin de prévenir les roaulx et périlieuses conséquences 
que telles surprinses et attemptatz peuvent attirer avec soy, en dan- 
ger d'allumer un feu qui se pourroit espandre générallement et malai- 
sément s'abstaindre, nous: suyvant la voulonté du roy mondict sei* 
gneur et lé pouvoir que nous avons de luy , nous avons commis et 
depputé , commectons et depputons par ces présautes pour vous trans- 
porter incontinent et sans délay au chasteau du Villar, et fère enten- 
dre au cappitaine Pistollet et aultres qui injustement l'occupent et 
détiennent contre l'édict de pacification et la foy et seureté public- 
que, combien nostre intention est droicte et sincère à Vestablissemont 
de la paix , les sommés , et remectre ladicte place entre les mains dndict 
seigneur évesque , et d'en fère deslivrer les prisonniers et restituer 
les biens et marchandises dettenus par lesdicts occupateurs du Villar ; 
leur deffendre de par le roy monseigneur et nous, de pilher, ran- 
sonner, ravaiger, ne faire aulcungz actes d'hostillité, ne contrarier 
directement ny indirectement l'icelluy édict de paciffication, duquel 
la conservation de cest estât deppend , et au cas qu'ils soient reffu- 
zans, contravenans et désobéyssans, procéder ou fère procéder con- 
tre eulx par désadveuz et toutes voyes de rigueur et de force si besoing 
est ; — nous advertir du debvoir que aurès faict , pour y pourvoir 
d'anltres remèdes selon l'exigence des cas, et générallement y fère 
ce que nous mesmes pourrions si presans y estions. — De ce fère , 
vous avons donné et donnons plain pouvoir , puissance , commission 
et aultre mandement spécial par lesdictes présentes. — Mandons à 
tous officiers, justiciers et subjectz du roy, mondict seigneur, qu'a 
Fexécutîon de la présante commission qui ne tend que au bien de son 
service, repos de cest estât , ils ayent à entendre à vous et à vous 
obéyr. — Donné à JMontauban, le second jour d'aoust, l'an mil cinq 
cens soixante-dix-huict. — Henbt. — et plus bas : par le roy de 
Navarre, pair de France, Lailus. — Ainsi signé avec le scel de cire 
rouge, n — ( Archives départementales. — Carton A, 415. ) 
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allaient se séparer au milieu des interminables négociations 
ouvertes enite la cour et les chefs religionnaires, que divisaient 

Deux mois avaDl il avaîlécrft à Tévéque de Monde : « MonseigDeur 
de Mende , j*ay entendu ce que m'avez mandé de la prise de votre 
maison de Villar dépendant de votre évescbé dont j'avoys desja eu quel- 
que advis, ayant esté bien roarry qu'on se soit adrrâsé à vous pour 
vous faire ce tort et occuper ce qui vousapartient, au préjudice des 
éditz de pacification et de la loy , seureté et tranquillité publicque et 
contre mon vouloir et intention, qui est de conserver de tout mon 
pouvoir et partout ou mon authorité s'estend les subjectz de Sa Majesté; 
et quant à ce qui vous touche tant pour le regard de Monsieur auquel 
vous faictes si dignes et recommandables services et en charge si 
honorable, que aussi pour l'estime en quoy je vous tient non-seule- 
ment en cela, mais en toute autre chose ou avec la raison et la jus- 
tice j'auray moyen de vous gratifier , je seray bien aise de si bonne 
façon , que mondit sieur cognoistra que j'aime tout ce qui luy apar- 
tient, et vous donneray tout et raisonnable contentement que je pour- 
rai. Vous priant vous assurer des effectz de ma bonne volonté et Nostre 
Seigneur vous tenir, monsieur de Mende, en sa salncte et digne garde. 
D'Agen , le rai« de juin 1578. — Votre meilleur et plus assuré amy , 
Henry, i» 

Plus tard , lors de l'occupation de Mende , nous retrouvons encore 
des preuves irrécusables de cette persévérante politique du Béarnais, 
repoussant la responsabUité des événements, et prodiguant sans cesse 
auY chefs du clergé, des témoignages de sympathie et du désir de les 
dédommager de tout son pouvoir, du tort que leur causaient les lut- 
tes, auxquelles il ne se laissait entraîner que par l'intérêt de sa race; 
c'est ainsi qu'il accueillit les plaintes de monseigneur de Beaune, évé- 
que de Mende, ce qui ne l'eropécha pas quelques mois après de nom- 
mer de Merle, gouverneur du Gévaudan. — « A monseigneur l'éves- 
que de Mande, conseiller du roy , mon seigneur en son conseil privé 
et chanceUier de monseigneur son frère, d — « Monsieur de Mande , 
vous pouvez bien penser que si j'avois autant de puissance sur ceulx 
qui ont surprins la ville de Mande et commis en icelle les excès et 
actions dont vous m'écrivez , comme j'ay esté marry et de l'acte et 
d'en entendre la nouvelle , je n'eusse pas attendu votre prière à y 
pourveoir , et vous devez estre assuré que vous ne me requerrez jamais 
de chose ou j'aye moien de vous fère plaisir , dont je ne vous gra- 
tiffie tousjours de très bon cœur ; ainsi sans attendre vostre requeste 
ny que la clameur se fust plus avant espandue, je m'y feusse emploie 
par toutes voies justes et équitables , de sorte que toutes les injures 
et viollences eussent esté réparées et les séditieux et coulpables pugniz 
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déjà les intérêts politiques, le capitaine Mathieu de Merle ^ 

seloB leurs démérites, au gré et contentemeot de ceaix qui les ont 
sooflertes, auparavant que d^en estre requis; mais recognoissant que 
choses si grandes surpassent de trop lolng mon petit ponvoir, et que 
telle authonté ne peult apartenir sinon à la mijesté rmaUe, vous 
m'eicuserez bien, s'il vous plaisty si pour me contenir modestement 
dedans les limites de mon devoir , j'ay différé cella à sa justice. Ton- 
teffois aOn de vous faire paroistre combien telles façons me sont odieu- 
ses et le désir que j'ay de tesmoigner le desplaisir que j'en ay receo, 
mesmes de ce que mon cousin monsieur de ChastiUon a esté induict 
de se rendre de la partie, je loy enescripts une si bonne lettre que 
je m'assure qu'il s'en départira et que au surplus il fera pour vostre 
respect tout ce qu'il luy sera possible, comme je l'en prie de bien bon 
cœur, duquel je prie le créateur, monsieur de Mande, après m'estre 
recommandé affectueusement a vostre bonne grâce vous donner en 
parfaite santé ce que plus désirez. Ecript à la Sere , Sur-Oyze, ce pre- 
mier jour de janvier 1580. — Votre plus affeetianné et mHllewr amy , 
Henry de Bourhrm. » 

« Madame ma belle-mère , Madame la princesse de Condé. » — « Ma- 
dame ma bello-mère , quand encore les mérites de monsieur de Mande 
et l'amitié que de longtemps je luy porte, ne seroient sufOsans à me 
persuader de luy faire plaisir , comme je le désire , si est que votre 
recommandation et l'authôrité que vous avez sur moy sont de telle 
efllcace, que la requeste seroit bien difficUe, si je faisois tant soict 
peu de difficulté ou refuz de l'accomplir; c'est pourquoy sitost que 
j'ay receu sa dépesche et votre lettre, j'ay consulté les moiens que 
j'aurois à tenir pour le faire gratiffier sans me préjudicier en abusant 
d'une puissance indeue, et aiant considéré que je n'en avais aucune 
sur ceulx qui ont surprins sa ville, à mon grand regret et au scan- 
dale de la religion réformée , J'ay pensé que tout ce que je pouvois 
de plus estoit d'en escrire à mon cousin monsieur de ChastiUon en 
sa faveur , à ce que devant qu'il en desloge , comme je luy conseille 
se départir d'une telle compagnie, il emploie tous ses moiens pour 
gratifier en tout ce qui luy sera possible, ledict sieur de Mande, 
faisant restituer à ses officiers et restablir en icelle ce qui se pourra 
commodément fair. En quoy je m'assure qu'il y travaillera très voUon- 
tiers sans aucunement y rien espargner. — Ne voulant au demeu- 
rant. Madame, oublier à vous remercier très humblement des bons 
offices et de la peine que vous prenez pour moy et en mes affaires 
par-delà , dont je recognois l'obligation d'aultant plus grande, quant 
plus je suis continuellement adverty de quelle affection vous vous 
y cmploiez qui est plus que maternelle, dont je vous supplye ne vous 
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gentilhomme du roi de Navarre (1) , qui , dès 1577 , avait pris 
position au Malzieu, profitant de quelques intelligences prati- 
quées avec la ville de Mende, surprit cette viHe pendant les 
offices de la nuit de Noël, et s*y fortifia , après l'avoir livrée 
plusieurs jours à la discrétion d'une soldatesque effrénée (2). 

Les consuls et autres principaui députés du diocèse s'en- 
fuirent à Ghanac, où ils délibérèrent sur les mesures que récla- 
mait la gravité des circonstances. Après avoir chargé le capi- 
taine Costeregord de chasser de Balsiéges les troupes de 
Merle, qui en avaient investi le château du 28 février au 
10 mars 1580, on convoqua V assiette k Saugues pour le mois 
de juillet, et le 3 octobre suivant, tous les membres des états 
particuliers se réunirent dans la même ville, afin d'arrêter un 
plan de campagne (3) : « Après que mesdicts seigneurs de 
l'assemblée ont oppiné les ungs après les autres , et desduictes 
plusieurs et notables raisons, considérations, a esté conclud 
que d'aultant qu'a pieu à Sa Majesté remestre le siège de Monde, 

youloir ennuyer , comme de ma part aussi Je ne me lasseray jamais 
à V008 en rendre le service et Tobéyssance qoe je voos ay vooée, et 
en ceste dévotion , après vous avoir très humblement baisé les mains, 
Je prieray le créateur de voud donner, madame ir>a belle-mère , en par- 
faite {lanté rheureux contentement que je ^^Ub désire. — Escript à la 
Sere , ce premier jour de février 1580. — Votre très humble et très 
ohéyssant à vous faire service, — Henry de Bourbon. — (Archives 
départementales. — Carton B, 27 bis ). » 

Nota. — Les mots en italique sont écrits de la main du prince. — 
Ces documents et plusieurs autres dans un état de détérioration difficile 
à décrire , n'ont été retrouvés que postérieurement à l'impression de la 
note insérée pages 75, 76 de mon premier volume. 

(1) Archives départementales. — Délibérations des états de Lan- 
guedoc , collection manusc., vol., n» 132. 

(2) Dom Vie et Dom Vaissete; — Mézerai; — Imberdis, guerres 
d'Auvergne; — Pièces fugitives de l'Histoire de France; — Mémoires 
du capitaine Gondon; — l'Ouvreleul, etc.; —Archives départemen- 
tales, divers documents. 

(3) Archives départementales. — Délibérations des commis etdépulés, 
reg., n«353. 
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au premier temps de Tmiâe prochaine» et qull est mal aysé 
entreprendre doresnavant un k>ng assiègement en ce païs, pour 
l'incommodité et injure du temps qui tire sur river , et que la 
saison propre pour de tels effectz s*est escoUée pandant le siège 
de Sainct Agreve (1) » mesmes que Farmée du seigneur de Sainct 
Vidal se treure à présent beaucoup afaiblie par le desbandement 
de plusieurs compaignies , tellement que ce qui y reste dicelle, 
entrand en ce païs, pour estre la pluspart des soldatz blécés ou 
harassés parle moien dudict siège, n*y pourroit de beaucoup 
advancer pour sy grandes et importantes entreprinses, comme 
sont des assiègemens des villes et conduicte d*artilherie , et que 
se seroit mettre ce pauvre païs en une despance inutile , et con- 
sommé en vain les moiens destinés pour la reprinse de Monde, 
et voir en danger et pire incidant ladicte artilherie , pour les 
forces que les ennemis ont en main ou qu'ilz pourroient assem- 
bler de toutz coustés et mesmes des Gévennes; — sera ledict 
seigneur de Sainct Vidal, supplié faire louger ladicte artilherie, 
ensemble les balles et poudres dans la ville du Puy , comme es- 
tant le lieu le plus fort et asseuré qu'on sauroit dézirer en ses 
cartiers, jusques à ce que le temps permettra de pouvoir 
fiiire quelque bon exploict en ce dict païs pour le service de Sa 
Majesté; — et aussy bailler la garde des munitions suivant l'in- 
tention de Sa Majesté à ung bourgeois et notable personnaige 
de ladicte ville, avec deu et loial inyantaire, pour les conserver 
jusques audict temps, et d'ordonner que ce qui en a esté prins 
pour le siège de Sainct Agrève, sera promptement remplassé 
par lesdictz habitans du Puy à mesme vante et valleur. — Et 
d'aultant qu'il est très nécessaire, conserver et maintenir en 
l'obéyssance du roy les villes et chasteaux de ce païs et deffan- 
dre le plad païs des courses, ravaiges et pilheries que lesdicts 

(i) Château situé dans le Yelai. 
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enneiais commecteot journeUemeiit sur icelluy etqu 'Ozonteoni- 
mis despuis la prinse de Mende , sans aulcune contradiction ny 
résistance , il plaira audict seigaeur de s'acheminer en ce pais 
avec sa compaignie de gendarmes et deux ou trois cens arque- 
buziers de sa dicte armée , au plus, lesquels avec les aultres 
deux cens qui sont à Ghanac, soubz la charge et conduicte des 
cappitaines Beauregard et Gibrat » pour estre par ledict seigneur 
de Sainct Vidal longés au lieu ou lieux que ledict seigneur ad- 
visera , et qu'il treuvera les plus aprochés des villes de Mende 
et Marvejols occuppées par les rebelles, pour les serrer et cons^ 
traindre le plus que faire se pourra en atandant rassiègemenl 
desdictes viHes, etc., etc. ; — est de roesme supplié ledict sei- 
gneur de Sainct Vidal, commander et ordonner très expressé* 
ment aux commissaires des vivres des maguazins establis à Len- 
goigne, Sainct-Ghely, Serveyrette^ Sainct Alban, le Malzieu et 
Salgues, garder et conserver fideilenient lesdictes munitions et 
les tenir prestes pour Tassiègement desdictes villes, et ne les em-> 
ploier à aultres usages, veu que telle est son intantion comme 
apert par ses lettres clozes adressées auxdicts seigneurs commis, 
qu'ont esté leues et exhibées k ladicte assemblée. — Et pour le 
regard des magnasins de Chanac et du Boy, en sera prins ce que 
ledict seigneur jugera estre nécessaire, à la plus grande espar- 
gnhe et m^naige qu'il sera possible en paiant raisonnablement 
et suivant les ordonnances du roy , et règlement de monsei- 
gneur de Montmorency , lieutenant général pour Sa Majesté aa 
pats de Languedoc, etc., etc. — Que les prinses et butins que 
lesdictes compaignies de guerre feront sur Tennemy, mesmes 
le bestail; la moytié ou telle aultre pourtion que ledict seigneur 
advizera, sera mise ez mains du recepveur du païs, ou des rau- 
nitionères, pour estre emploie à entretenement et solde et aul- 
tres despences de guerre; et fera s'il lui plaict entretenir la disi> 
cipline militaire le plus exactement que luy sera possible, aux 
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susdictes compaignies , sans permettre qu^elIes virent à discré- 
tion ny praynent aolcnne chose sur les bons et fidelles subjectz 
du roy , que de gré à gré , et en patent raisonnablement. — Et 
quant aux garnisons establies et placées, quy sont cituées aux 
environs des ennraiys, il ny sera aulcune chose changée; et 
quant à ce qu'est nécessaire de préparer pour l'assiègement de 
Mende et aultres villes et fortz occu[^)ées en ce dict pays, H 
est très nécessaire de pourvoir de tout ce qui est requis, afin que 
lorsque l'occasion se présentera , il ny aye lieu ny subject aul- 
cun de le diff&rer ; — est si^plié le seigneur de Gbamfremont(l), 
continuer la bonne et louable affection qu'il a au bien et soula- 
gement de ce païs, procurer et poursuivre envers Sa Majesté la 
continuation des assignations et aultres provisions qu'il en auroit 
jà obtenues , tant4es vingt mil livres que doibvent estré levées 
sur le pais d'Auvernhe, que des vingt-quatre mil liv. d'emprunt, 
etc.» etc. — Suivant plusieurs lettres escriptes par ledict Sainct 
Vidal audict seigneur de Chamfremont, a esté estimé très rai- 
sonnable rembourser monsieur le marquis de Ganilhac des mil 
escuz qu'il a prestes audict seigneur de Sainct Vidal pour ad- 
vancar aux compaignies qu'il avoit lors conduicte à l'aulte Au* 
vernhe , lesquelles n'ont encorre faict aulcung service au roy en 
ce païs, ni travailhé à la réduction d'icelluy, etc., etc. — Est sup- 
plié mondlct seigneur de Chamfremont voUoir aller devers 
monseigneur de Sainct Vidal , pour luy faire entendre ce des- 
sues, et prendre Vestablissement des garnisons qu'il convien- 
droict mectre et ordonner audict païs de Gévauldan. — Signé 
Adam de Heurtelou, de Rochefort, Brolhet ( les autres illisi- 
bles ). » 
Pendant ce temps, de Merle (2), devenu momentanément 

(1) Adam de Heartdoa, alors vicaire général. 

(2) Les pièces retrouvées aux archives portent toutes pour signature^ 
DE Mevle. — « Hâbitans de la parreisse de Pathiès , ne faictes faotto 
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maître de Ghanae, sortit de Meode» suivi de l'artillerie et des 
muDÎtioDS qii*U y avait fait fondre avec le métal des docbes de 
réglise cathédrale y se dirigea sur Molines pour opérer sa jonc- 
tion avec le capitaine Gondin , chargé par le prince de Gondé, 
d'enlever de concert la ligne des postes occupés encore par les 
catholiques entre Mende et les devenues; et malgré Fintempé- 
rie de la saison , s'empara dlspagnac et de Quézac. 

La paix s'étant conclue à Fleix, le 26 novembre 1580» 
entre le doc d'Anjou et le roi de Navarre, les commis et dé- 
putés du diocèse, au lieu de poursuivre l'exécution des moyens 
coercitifs résolus par les états de Saugues, ouvrirent les né- 
gociations. Mais le refus fait par Merle d'obtempérer aux ordres 
qui lui avaient été apportés par M. \e porte-manteau du roi 
de Navarre, et M. Lambert, on de ses gentilshommes, jus- 
qu'à ce qu'il connut les intentions du prince de Condé et des 
églises réformées des Gévennes, leur ayant été communiqué 
à Chanac, dans les premiers jours de mars 1581, ils jugè- 
rent prudent de se retirer successivement à Saint-Alban et à 
Saint-Chély. Rentrés à Chanac après l'acceptation définitive 
delà paix ( 14 mai 1581 ), ils discutèrent les conditions impo- 
sées par de Merle, pour évacuer Mende; il fut arrêté qu'on 
lui donnerait 6,500 écus ( délibération du 22 mai)^ quarante 

de me appoarter en la présante ville, la dixme de bleds de votre 
parroisse qae les messieurs de Marvejols ont arrenté ; lesqnelz i\z 
me sont débiteurs et redevables de plus grande somme. Ladîcte 
quantité de bled leur sera tenue en compte par moy, en déduction 
de ce qu'ilz me dofbvent, au pris et valleur que se vandra Ibors 
que rapporteras en la présante ville; et à ce ne faictes fautte de 
le conduire fcy dans dix jours et ny le donner à aultres que à moy, 
sur peine de repayer. — Faict à Mende, le xxn« jour du mois de 
julbet mil cinq cens quatre-vingts. — De Merle. »•—{ Archives dé- 
partementales , carton n« 415. ) — Il est peut-être utile de noter que 
ces documents contredisent matériellement Tassertion de quelques 
auteurs qui prétendent que de Merle ne savait ni lire ni écrire. 
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mulets pour emporter ses « ardes et meubles » ( délibération 
du 25 mai), et qu'enfin le baron d'Apchier aurait à lui vendre 
c( Salavas et Lagorce », moyennant un prix dont le pays se 
rendit solidaire, pour 8,000 écus (déUbération du 5 juin ) (1). 

Quelques lignes d'une délibération, datée du 13 septem- 
bre 1581 , relative aux moyens à proposer pour faire passer 
au pouvoir des catholiques certains lieux toujours occupés par 
les huguenots, est le premier titre qui justifie que Mendè 
avait recouvré sa liberté! 

Un manuscrit de 1724 (2), rédigé sur les mémoires du 
xYi'' siècle , m'ayant semblé le monument le plus propre 
à faire connaître, dans Fesprit de Fépoque, l'historique des 
faits que nous venons de voir indiqués par des titres au- 
thentiques parfaitement d'accord avec Yintendit (3) présenté 
au roi par le clergé, après l'édit de pacification, je le donne 
en entier, sans en retrancher ni les amplifications inhé- 
rentes à tous récits de ce genre , ni les passages où le 
chroniqueur, dans sa foi naïve, mêle à sa relation les tra- 
ditions superstitieuses. 



(1) Archives départementales. — Délibérations des commis et dé- 
potés , reg. 353. — On voit par ces documents dans queUe exagé- 
ration est tombé le père TOuvreleal , en ce qui concerne le nombre 
des charettes et des mulets donnés à Merle. — Quant à la vente de 
Lagorce, ce fut dans ce même mois de juin 1581 qu'eUe fut con- 
sentie (archives de la maison de Lagorce) y et non en 1582, comme 
Font écrit quelques historiens, dont les récits devront en général 
être très modiQés. 

(2) Ce manuscrit m'a été communiqué par M. Pécool, ancien 
employé de la préfecture, qui m'a fourni quelques indications, avec 
un désintéressement que je me plais à signaler. 

(3) L'original existe dans les archives de la maison Dumas de 
Cultures. — Un membre de cette maison , lieutenant au baillage pen- 
dant l'occupation de Monde, faisait partie des commis et députés 
du diocèse. 
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HISTOIRE DE LA CRUELLE GUERRE DE MERLE. 

« Ceux de la religion prétendue qui ont toujours cherché le 
trouble , qui ont mis la guerre là où régnoit une tranquille 
paix comme ils font rafime en ces jours, s'en feurent sy auda- 
cieux que de prendre les armes contre notre grand Monarque 
en Tannée mil cinq cent soixante-deux; s'estantdonc assem- 
blés en grand nombre» ils commencèrent à courir dans le dio- 
cèse de Mende; leur cruauté et leur malice allant si avant» que 
de pillier» sacager et démolir plusieurs églises; mais ce qui est 
bien plus» en Tannée mil cinq cent soixante-sept» h la reprise 
des armes» continuant lesdictes démolitions et ruines des égli- 
ses» ils mirent k mort une grande quantité d'éclésiastiques et 
commencèrent à jouir par force de leurs bénéfices» ce qu'ils 
continuèrent jusques au mois d*aoust mil cinq cent septante, 
en laquelle Ton publia l'édict de paix. — Mais les troubles s'es- 
tant réallumés en Tannée mil cinq cent septante-deux» ces infi- 
delles qui ont tenu depuis ce temps-là la ville de Marvejols» qui 
est la principale du diocèse après Mende» le chasteau de Peyre». 
Marchastel et toute la terre qui en dépend» la ville de Florac 
avec toutes les Gévennes qui sont de grande étendue» reprin- 
rent les armes contre Sa Majesté avec plus grande violence 
qu'auparavant; et un certain Merle s'estant rendu chef de ces 
brigands par l'adresse qu'il avoit en l'art militaire» assiégea la 
ville du Malzieu en mil cinq cent septante-trois» arrenta les béné- 
fices» fruits et revenus des éclésiastiques» en jouit par la force et 
violence; et par un effet de son inhumanité» il fit tuer et massa- 
crer une infinité des éclésiastiques ; il fit razer et bruller plusieurs 
églises, non seulement pendant lesdicts troubles» mais encore 
en plaine paix » durant laquelle il surprit plusieurs forts et en 
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fortifia beaucoup d'autres, comme Glamouse, Monbel, le Chas* 
tel, Marchastel, Pradasson, Montjuzieu; il fit ensuite fortifier 
le chasteau Gheveanières, Baldasse; prist celuy de Prades et 
Charavent, jouissant toujours , quoy qu'en pleine paix, des 
ftnits et revenus eclésiastiques, jusques en l'année mil cinq 
cent septante-six , que la conférence de Glérac feut exécutée 
en ce diocèse au mois d'aoust et de septembre. — Ce feut en 
ce temps là qu'il fist comme semblant de ce vouloir comporter 
selon les édicts. — Il resta cependant dans la ville de Marvejols 
et au chasteau de Peyre, avec tous ses brigands et une infinité 
d'étrangers, où il dressa secrètement des entreprises sur plusieurs 
villes et forts du diocèse ; le sort feut si favorable à cest infidelle, 

qu'fi attaqua et en même temps il se rendit maître de le jour 

de la Toussaint , il fist tuer et massacrer le sieur Chevalier de 
Lavigne, qui en estoit le propriétaire. — Ce fut en ce temps Ik 
qu'un certain Bonnicel, natif de la ville de Mende, ayant un 
procez» et messieurs les juges ne lui ayant pas apporté un juge- 
ment selon qu'il auroit voullu , il fût sy abandonné et sy coUère, 
qu'il se retira vers Merle, ne cherchant qu'à se venger, et luy 
promit de hiy livrer la ville, comme ayant quelque intelligence 
dans icelle. Merle, cest imposteur, avec le capitaine la Peyre 
et Montbollat, qui ne souhaitoient aultre chose, estant per- 
suadés par le discours de ce traître, prinrent la roulte de Mende 
avec quatre ou cinq cens voulleurs qu'ils avoient fait venir; 
mais ils ne feurent pas plutost arrivés au vallon de ladicte ville, 
qu'estant tous espouvantés par les sons des cloches, ils estoient 
sur le point de rebrouscer chemin, si ce traître Bonnicel ne 
leur eut dit : que ces idolastres (c'est ainsy qu'il nomma les 
chrétiens) avoient accoutumé de célesbrer la feste de la Nati- 
vitté de Jésus-Christ, et que c*estoit pour cette seule raison 
qu'on sonnoit les cloches. Merle, rassuré par ces paroUes, con- 
tinua son chemin, et vint fondre avec impétuosité sur la ville. 
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qu*H prist par escalade, une heare après la miauit, lorsque 
tous les habitans assistoieot au divin sacrifice de la messe 
de la NoeL — Il ne feust pas plutost dans la ville avec ses 
attroupés y qu'il alla aux portes de Valise (estant toqjours 
conduits par ce traître)» où il tua ou massacra environ trois cens 
habitans, entre lesquels il y eut une bonne partie d'éclésiasti- 
ques, chanoines, bénéficiers et autres. La pluspart feurent 
maasaccés de sang froid; il continua le massacre pendant 
trois jours ; messire Pierre Ghasal , prieur de Bonneval, béné- 
ficier en ladicte ville, eust le visage et la teste escorchée, 
tout vif, et les oreilles coupées; monsieur Guillaume Gestam, 
chanoine, fut flambé par les pieds, aussy bien que monsieur 
Jean Rossai, et mis ensuitte dans un cachot, où ils moururent. 
— Il y en eut d'autres qui feurent constraints par ledit Merle, 
de faire des fosses et s*ensevelir dans icdies. On arracha à d'au- 
tres les génitoires; on en enferma d'autres dans des caves, toutz 
nudz, au plus fort de l'hiver où ils mouroient de froid et de 
faim; plusieurs autres feurent obligés à résigner leurs bénéfices, 
et les conférer à ceux que ce cruel Merle nomma , mesmes les 
chanoines qui se treuvèrent en vie. Enfin il fit tant de meur- 
tres et massacres, qu'il est impossible de les pouvoir raconter 
tous; mais vous les pouvez assez comprendre, voyant qu'on 
tua durant trois jours. — La pluspart de ces massacres feurent 
laits le vingt-cinquiesme du mois de décembre qui est la feste 
de la Nativitté de notre Sauveur Jésus-Ghrist, et quelques jours 
après, on fit prisonniers tous ceux qu'on trouva vivans, tant 
catholiques que autres ; les prisons ne pouvant pas suffire on 
les mettoit dans les maisons particulières où les capitaines et 
autres de ces brigands s'étoient logés et taxés , obligeant les pau- 
vres habitans de leur payer des grandes et insupportables ran- 
çons, par les plus cruels et les plus barbares toormens qu'on 
se peut immaginer. ~ Avant que le jour de ladicte nuit faut 
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venu, ces perfides saccagèrent et pilièrent léglise catbédralle» 
<iui estoit ornée des plus belles reliques et joyeaux, parrée des 
plus eicdèns et riches ornemens qu'on sçauroit penser; il y 
avoit: dix-hoit chappes, des calices, pierreries précieuses , reli- 
quaires et autres vaisseaux d'or ou ai^nt pour plus de douze 
fnille escuz; elle estoit aussi ornée des chazubles, chapes , dal- 
matiques, diacres, soubs-diacres, faicts de drap d*or ou argent, 
ou soye; Ses tapissairies de soye enrichies d'ouvrages d'or ou 
argent, d'entrés tapissairies de hautelisse et de Turquie; des 
iiapes, aubes, amicts, et aultres linges de toille d'or ou argent 
^ dotant d'autres ornemens d'église donnés par le pape Urbain 
cinquiesme, et autres évesques, seigneurs dévotieux à ladicte 
église, de valeur de plus de trente mille escuz. Ils pillèrent aussy 
toutes les maisons des pauvres habitans et des éclésiastiques, 
jusques aux dous; enfin pour dire en un mot , ils les rendirent 
de tout inhabitables. — S'estant donc saisis de tout ce qui estoit 
dans les églises et dans les maisons, tant des éclésiastiques que 
des autres habitans, ils choisirent tout ce qui leur pou voit estre 
utile, et firent au millieu de la place un grand feu du reste , ou 
ils mirent tous les tableaux et images qu'Us trouvèrent. — On 
rapporte que ces impies ayant sceu que les habitans avoient 
une grande dévotion à une image de la très sainte Vierge, qui 
avoit esté faite par le prophette Izaye , ils feurent la prendre, 
et l'ayant traînée par toute la ville , ils la jetteront au milieu 
du feu; mais quelz mouvemens que se donnassent ces perfides, 
il ne feut jamais de leur 4K)Ssible de bruUer ceste image mira^ 
culeuse; ils ne l'a voient pas plutost jettéeau feu qu'elle s'en reti- 
rait, et une pauvre femme qui y estoit fort dévotieuse, pria 
instament un de ces brigands de luy donner cette souche (c'est 
ainsy qu'elle la nommoit, non par mépris, mais par l'appre- 
liension qu'on ne la lui refusât, si elle la nommoit image). Cet 
atbé la luy jeta avec le pied; elle, fort contente d'avoir ce 
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tbrésor, le porta chex elle, et la cacha à un coin de sa cave» 
apréhendant qu'on ne vint la luy oster ; mais après que les hàré* 
tiques se feurent retirés et qu'on eut remis toutes choses dans 
leur premier estât, on envoya deux hommes pour chercher 
l'image de la Vierge, laqueBe ils ne peurent jamais remuer, et 
il fallut qu'on y allât en procession ; on la remit à sa place, oà 
elle est encore , sans avoir reçu aucun domage du feu. — Qnq 
jours après ladicte prise , Merle continuant toujoursles massa* 
creset pillages, le sieur de Ghatillon arriva avec les sieurs de 
Milarie, Bruguémande, et continua à faire prisonniers les pau- 
vres éclésiastiques, et autres habitants; il fit augmenter les 
rançons, et ayant assemblé quatre-vingts hommes tant à pied 
qu'à cheval , il alla avec Merle et quelques autres de leur faction ; 
il alla, dis-je, assiéger le chasteau de Balsièges qui appartenoit à 
l'évesque, le dernier febvrier, le bâtit durant douze jours avec 
les pièces d'artillerie qu'il avoit pris audict Monde; mais toute 
cette artillerie ne suffisant pas, il se retira et alla raier, estant 
toujours avec Merle, le Ghastel Nouvel k une lieue de Monde; 
et pour soutenir le siège, ils s'emparèrent du bien des pau- 
vres païscens de l'environ, à quatre ou cinq lieues, et s^en estant 
rendus maitres, ils parcoururent tout le diocèse et pais de 
Gévaudan, piliant tout ce qui appartenoit aux gens d'église et 
mesme aux pauvres laboureurs et habitans ; ils rasoient les 
maisons des éclésiastiques et metoient feu aux églises; ils en 
tuoient beaucoup et en prenoient prisonniers plusieurs autres, 
les faisant conduire k Mende et k Marvejols, avec tout le bétail 
tant gros que menus qu'Us firent ensuitte conduire au Langue^ 
doc et autres lieux qui leur estoient propres. ^ Quelques jours 
après. Merle ayant chassé les attroupés du sieur de Chatillion , 
de Mende, à cause de quelques différend et dispute qu'ils a voient 
eu ensemble, ou pour mieux dire afin de se rendre entièrement 
dominant audict païs, il fit rompre les deux cloches qui estoient 
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^QU grand clocher ; il y en avoit une qui estoit si grande que 
Ton la nommoit la nonpareille des cloches de christianitté , du 
poid de cinq cens quintaux , et l'autre de trois cens quatre-vingt 
*ettantdequintmix; il en fist aussy rompre trèze de Vautre 
docher, deux de quarante-cinq quintaux, et les autres de 
trente-deux; cinq de la maison du chappitre, deux grands bént^ 
tiers de métail; autres trois cloches qui estoient aux églises des 
Carmes, Gordelliers et de Saint-Gervais; toutes de valleiu*, 
pour le moins de plus de vmgt-cinq mille escuz , avec les ferre* 
ments et le bois qu'il fist bruller ; et pour le remettre il faudroit 
«n tiers davantage. — Il vendit la phis grande partie du métail» 
et ayant rannassé tous les chauderons, chandeliars» bassins, etc., 
qu'il trouva aux maisons des éclésiastiques et autres habitantz, 
«vec le reste du métail, il fit faire fonte de quatre pièces d'ar- 
tillerie, dix canons du calibre du roy, deux coleuvres et une 
grande quantité de bouletz; avec lequel équipage ayant pris le 
chastean de Grèze, il alla vers le chasteau du Cayla> accom- 
pagné des babitans de Marvejols , de Saint-Latger , Sauveterre, 
et des Gévennes; il le bâtit et tua les gens qui estoient dedans. 
Il se rendit maitre quelques temps après du chasteau de Gom- 
bettes, ayant promis à quatre bons soldats catholiques qui 
estoient dedans, de ne leur faire aucun mal. -— Il [Nrit ensuitte 
la route de Serverette, bâtit le chasteau et ceux qui estoient 
dedans, et par ce moyen il épouvanta tellement presque tous les 
habitans des villes et fortz du Gévaudan, que chacun cherchoit 
on asyle pour se mettre à couvert de la cruauté de cest impie, 
qui ne cherchant autre chose que de venir à bout de son entre- 
prise, c'est à dire de se rencke tout à fait maitre du diocèze , 
fit conduire son artillerie vers le chasteau de Requeletes , qu'il 
broUa aussy bien que Balsièges et Montialoux. -- Madame de 
Lavigne, Monsieur du Toumel, de Montesquieu, Laprade 
ti de Malavidhe , feurent constraintz de luy livrer leur chas- 
IL 3 
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teauy pour éviter sa fureur et sa rage. — Il pilia et saccagea 
réglîse collégialle de Quézac> qui est une église de fondation 
faite par le pape Urbain cinquiesme; qui est un lieu de pèleri- 
nages et de grande dévotion ; et tran^rté de fureur» il massa- 
cra une partie des chanoines, en Gt d'autres prisonniers, et jouit 
de leurs bénéGces pendant quelques temps. — La maison et 
réglise collégialle de Quézac, feut pendant le trouble, par trois 
diverses fois bruUée, pilliée et saccagée; elle estoit enrichie 
de plusieurs belles reliques , parée dexcellens ornemens dor 
et d'argent, et la maison pourveue de tous meubles et autres 
choses nécessaires, autant que maison collégialle du Languedoc, 
dont la ruine et pilliage que fit Merle dans icelles est esthné 
plus de cent mille escuz. — De là il fit conduire son artillerie 
devant la ville dlspagnac qu'il assiégea, et l'ayant battue et 
prise par force, fit plusieurs meurtres, voila tout ce qui estoit 
dedans et détruisît les murailles, l'église conventuelle, la maison 
du prieuré, et celles de tous les éclésiastiques; il alla aussy battre 
l'église collégialle de Bédoués, mit à mort tous les chanoines, 
capitaines, soldatz et autres personnes qui y estoient; il em- 
porta tout ce qu'il trouva dans Ispagnac, Quézac et Bédoués ; 
ces trois lieux qui tenoient bon pour Sa Majesté et la religion 
catholique. — Avant que Merle assiégea la ville du Maizieu , 
il y avoit plus de deux mille éclésiastiques dans le diocèse; 
mais ce cruel en fit un sy grand massacre qu'il n'en restoit 
qu'environ quatre cens, lesquels feurent réduits à une si grande 
pauvrette et misère, que la pluspart estoient constraints de 
mandicr, les autres de se retirer k la maison de leurs parrentz 
et amis , les autres s'adonner à un art mécanique, n'ayant aucun 
moien de vivre, ni moien d'achepter leurs ornemens éclésias- 
tiques, ni d'acommoder quelque honneste lieu, pour administrer 
leur office. — La dévotion fut fort refroidie par les discours que 
faisoient au peuple les ministres de ces idolastres, et lés éclé- 
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siastiques De pouvant pas les instruire comme ils aroient accou* 
tumé, les ayant privés de leur église » maisons, autels, ciboires , 
vaisseaux d'or et argent, calices, reliques» omeraens d*église; 
les ayant privés de leurs bénéfices et de tout ce qui leur appar- 
tenoit; de sorte qu*ils ne pouvoient pas servir au salut du peu- 
ple en aucune manière, sy ce n*est par leurs prières, ce qu'ils 
faisoient chaque jour pour la sanctification > priant Dieu instam- 
ment de leur donner des forces pour résister à tout ce que ces 
ministres leur pourroient dire contre la religion catholique. — 
Ces brigands s'emparèrent de réglise collégialle de la ville de 
Marvejols, une des plus belles du pays, bien ornée, où il y avoit 
beaucoup de calices et reliquaires , enrichie de plusieurs chap^ 
pes, chasubles, tapissa'ies et cloches, te tout de valleur de plus 
de quarante mille escuz. Ils pillièrent tous les omemens, l'église 
des Gordeliers, des Jacobins et des Augustins ; elles estoient de 
fort belles églises; ils les abatirent, comme aussy le couvent du 
Monastier, tout proche, de l'ordre de Saint-Benoit. — Les habi^ 
tans de Marvejols feurent abattre la ville de Chirac, tuèrent et 
massacrèrent tous les religieux et vingt-neuf prestres de cette 
vOle. — On tua treise prestres du Malzieu et le curé de Rimeise ; 
enfin, pour tout dire en un mot, il n'y eut presque aucune église 
dans le diocèse qui ne fut sacagée et pilliée. — Il y a dans ce 
diocèse neuf cens vingt-quatre parroisses dans lesquelles sont 
imposés tous les bénéfices de Monde, et il n'y eut aucun éclé- 
siastique qui n'en feut privé et dépouillé, depuis longtemps Merle 
s'en étant rendu le maistre et occupant la ville de Marvejols, 
de Florac, le chasteau de Peyre et toute la terre qui en dépend, 
occupant toutes les Gévennes, la ville du Malzieu, Mende, les 
lieux et chasteaux de Saint-Latger, Grèze, Quintiniac, Mar- 
chastel, le Crouzet, le Buisson , Serverette, Malavielhe, La vi- 
gne, le Boy, le Bleymar, le Ghastel Nouvel et autres. — Il 
avoit esté élu gouverneur de tout le diocèse et pais du Gévau- 
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dan par ceux de son party, lequel arresta et contraint un cha- 
cun, sous peine de vie» de luy payer les fruits et revenus des 
bénéfices; et il voulloit mesme qu*on luy paiat la disme du 
Ued. — Ces perfides , non contens de ce qu'ils a voient déjà fait 
dans la ville de Mende^ comme nous avons dit cy devant » voui- 
lurent encore pour assouvir leur feureur et leur cruauté , abbat- 
tre r église cathédralle, une des plus belles du Languedoc , qu*on 
ne pourroit remettre pour quarante mille escuz , celle des 
GordellierSy des Carmes et de Saint-Gervais qui est la parois^ 
sialle; ils détruisirent jusques aux plus petites chapelles de 
dedans et dehors la ville » toutes les maisons des chanoines et 
autres éclésiastiques, lesquelles maisons et églises on ne pour- 
roit remettre pour cinquante mille escuz , et ils firent toutes 
«es choses après leur avoir esté ordonné de quitter la ville» 
par les commissaires depputés de monseigneur et du roy de 
Navarre. — Merle , ce barbare , donna ordre à un chacun de 
hiy apporter les livres, documens, papiers, reconnoissances , 
faomaiges, livres terriers, livres d'église, et tout ce qui ap- 
partenoit aux éclésiastiques de Mende , de Marvejols , du 
Monastier, de Chirac, du Malzieu, de Quézac, dlspagnac, 
de Bédoués , et autres lieux où il ne laissa aucune chose , 
et les pauvres habitans feurent constraints pour retirer la 
ville d'entre les mains de ce barbare , de s'obliger envers le 
sieur d'Apchier de plus de vingt mille escuz ; ils feurent cons- 
traints de faire vendre à Merle la place de la Gorce au prix 
qu'il voulut, dont ils luy payèrent la plus grande partie, et 
luy baillèrent cent quatre-vingts muUetz et un grand nombre 
de charrettes (1) pour emporter ce qui pouvoit rester du sac 
et pilliage , s'estant obligé par serment de ne pas rendre la 
ville sans cella. — Non contant de cella , il fit beaucoup tf au- 

(i) J'ai (If jà noté rinexactitude de ces faits, reproduits par le P. TOu- 
vreleol. 
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très ravages sur le païs, fist diverses courses jusques aux 
portes des villes catholiques, et fist faire diverses et grandes 
assemblées en la ville de Marvejols, Sainct Latger, chasteuu 
de Peyre, en la vtUe de Florac et par tout ce quartier dt^s 
Cévennes et autres lieux du diocèse ; massacrer plusieurs per- 
sonnes, et en fit prisonniers beaucoup d'autres,, exigea tou- 
jours des grandes ransons comme en pleine guerre» et il voul- 
loit mesme s'approiurier les fruits et revenus des bénéfices. — 
Les éclésiast^es feurent saisis d'une sy grande crainte qu'ils 
n osoient pas sortir des villes où ils s'estoient retirés pour la 
surretté de leur personne ; ils n'osoient en aucune manière 
administrer leur charge, et ne pouvoient pas jouir de leurs 
bénéfices ; estoient réduits en une extrême pauvrette et mi- 
sère , et quand mesme la paix auroit esté establie dans le dio- 
cèse , ils n'en auroient pas seuUement peu tirer leur nourri- 
ture, parce que Merle ayant voilé tout le bétail tant gros que 
menu, le fit conduire au Languedoc et autres lieux qu'il pos- 
sédoit ; ainsy les pauvres païsans n'ayant aucun bétail estoient 
obligés de laisser la terre inculte, et celle qui a voit esté labou- 
rée produisoit sy peu, faute de fumature, que les propriétaires 
n'en pouvoient pas seuUement tirer du bled pour leur nourri- 
ture, et il n'y eut presque aucun lieu dans ce diocèse qui n'ex- 
périmenta et ne sentit les effets de la fureur et de la rage de 
ce cruel et barbare enneroy de Jésus-Christ. — Voyla en peu 
de mots les pilliages, les destructions, meurtres et massacres 
que fit Merle (1) dans le diocèse de Mende. » 



(1) Désigné par la plupart des historiens comme un chef de bri- 
gands, hardi à profiter des troubles religieux pour satisfaire sa soif 
de sang et de butin, et placé en dehors du vulgaire, en considéra- 
tion de ses seuls excès; Merle, jusques à ce jour très imparfaitement 
étudié, devra, j'en ai la conviction, se pi*ésenter sous un tout autre 
aspect à l'écrivain qui consacrera quelques pages au redoutable hu- 
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La paix enfin acceptée > les états généraux de Languedoc, 
tenus à Béziers, s'étant séparés le 5 janvier 1582 , après avoir 

guenot, dont le passage est« avant les fureurs de la ligue, le point 
capital des annales du Gévaudan, au xyi« siècle. 

Mêlé à tous les grands moavements des chefs religionnaire»-po- 
litiques, exécuteur habile de diversions terribles, il est vrai, mais 
utiles à son parti, et toujours savamment combinées, chargé d'ol^rver 
lo Gévaudan, à la paix de 1576, investi dès 1578 du titre de gentilhom- 
me do roi de Navarre , avec lequel il entretenait une correspondance 
suivie {archivée de la maium de La Gorce), tout s'opposerait déjà 
à ce que nous lo considérions comme un obscur aventurier, si 
la prise de Monde, admirablement eflectuée pour couper la ligne 
catholique par laquelle les Cévennes se reliaient à l'Auvergne, el 
appuyer d'un sucôàs matériel et moral, le résultat encore incertain 
des conférences de Mazères, ne nous révélait Taudacieux capitaine, 
que sa domination victoriease sur le Gévaudan , sa fermeté dans 
les négociations entre le roi de Navarre, dictant la paix, et Condé, 
s'efforçant de continuer la guerre, et enfin la large part qu'il ob- 
tint pour ratifler la pacification , doivent faire placer en première 
ligne parmi les hommes distingués de son temps. 

Afin de relever, non Tintention haineuse des annalistes auxquds 
il suffirait de répondre que le mérite de Thomme grandit en raison 
du point infime de départ, mais bien l'argument que Ton pourrait 
tirer de son origine roturière, pour faire douter du rôle important 
que lui confièrent les princes, je dois terminer ces quelques réflexions 
par la généalogie dont les preuves attestent que Mathieu de Merle 
était fils de gentilhomme et non d'un eardeur d'Uzès, et ajouter, que 
pour mettre un tonneaux poursuites dirigées contre ses héritiers « 
à raison de certains faits envenimés par l'envie et accrédités depuis 
par les rancunes religieuses, Qenri IV déclara o qu'U $e touvenaii 
du pouvoir quU avait donné audit sieur de Merle , baron de Lagorce , 
et de$ Services qu'il lui avait rendus; il reconnaît qu*il s'est com- 
porté en toutes choses comme un bon et sage gouverneur, suivant 
le droit et devoir de la guerre , et les ordonnances militaires. » (iir- 
chives de la maison de Lagorce), 

L Mathieu dr Mrblb 1«', eommissionné gentilhomme du roi de 
Navarre, en 1578 , et gouverneur du Gévaudan , par brevet de Henry 
de Bourbon, du 30 décembre 1580, était fils de noble Antoine do 
M^rle, et de Marguerite de Virgile, ainsi qu'il justifie d'un testament 
fait h Uzès, le 20 mars 1555. — Il épousa, à Roffiac (Haute-Au- 
vergne), Françoise d'Auzolle, fille de Guiot d'Auzolle, seigneur de 
Serre, et Françoise de la Rochette (contrat de mariage du 30 octo* 
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adhéré aux édits de pacification, et prié les ducs de Montmo- 
rency et de Joyeuse de concourir à leur stricte exécution, les 

bre 1576); de ce mariage : — II. Uéral de Merle, seigneur de La- 
gorce et de Salayas, qui épousa Anne de Balaznc, fille de Guillaume 
de Balazuc, soigneur de Montréal, Ghazau, Johannas et Sanlhas, 
et de Françoise du Roure (contrat de mariage du 11 mars 1609, 
testament du 3 août 1621 ); de ce mariage : —III. Henri de Merle !«' , 
baron de Lagorce et de Salavas, qui épousa Lucrèce Pape, de Saint- 
Alban, fille de Gui Pape, seigneur de Saint-Alban, baron de Saune, 
et de Mabîle de Massues ( contrat de mariage du 31 octobre 1615 ) ; 
de ce mariage : — IV. Henri de Merle , second du nom , seigneur 
de Salavas, qui épousa Anne de Novi, fille de Mathieu Novi, et de 
Suzanne Capon (contrat de mariage du 28 janvier 1691, testament 
da 23 mars 1699); de ce mariage : — 1« Mathieu qui suit; — 2» Guy 
Joseph, auteur de la branche B. — V. Mathieu de Merle, second du 
nom, seigneur et baron de Lagorce, qui épousa Marguerite Claude 
de Guyon de la Chevalerie, fille de Louis Charles de Gnyon de la 
Chevalerie, et de dame Marguerite Pîniot ( contrat de mariage du 
27 janvier 1724); de ce mariage: — YI. Messiro Louis Charles de 
Merle, baron de Lagorce, vicomte d'Eve, seigneur de Salavas, ca- 
pitaine de cavalerie au régiment d'Anjou, qui épousa Anne Urbaine 
de Grimoard de Beauvoir du Roure; de ce mariage { — VU. Louis 
Scipion Jean-Bapttste Urbain de Merle , baron de Lagorce , capitaine 
au régiment du commissaire général de cavalerie, admis aux états 
généraux de Languedoc comme porteur de la procuration de son 
altesse sérénissime monseigneur le prince de Conti , comte d' A lais, 
épousa Anne Charlotte d'Haotefort, nièce de l'ambassadeur de ce 
nom , etc. ; de ce mariage : l® Victor Emmanuel qui suit ; 2^ Hen- 
riette Julienne, brevetée chanoinesse au chapitre de Neuville, et ma- 
riée ensuite au chevalier Scipion de Chapelain; 3® un fils qui mou- 
rut après avoir fait ses preuves pour enti*er dans Tordre de Malte. 
— VIIL Victor Emmanuel de Merle , marquis de Lagorce , seigneur 
de Vallon, Salavas, etc., élève de l'école militaire, officier au ré- 
giment de Schomberg-dragon , émigra à la suite des princes; à sa 
rentrée en France, il épousa Augustine Levimeur de Rochambaud, 
fille du général de Rochambaud, fils du maréchal de ce nom, et 
mourut sans postérité. 

Branche B. 

I. Guy Joseph de Merle, baron de Lagorce, seigneur de Sizail- 
les, etc., premier capitaine de grenadiers au régiment Dauphin, 
honoré d'une lettre particulière du roi pour sa belle conduite à la 
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députés de Gévaudan convinrent des bases d'un accord, destina 
I i assurer la bonne intelligence des deux partis. — « Articles 

I pour accorder entre le sindic , commis et depputez du diocèze de 

Mende et païs de GévauMan , et le sieur de Barrau , docteur es 
droitzy commis et depputé tenu de la noblesse des Cévcnnes^ 
cappitaines, consuls et habitans des villes de Florac, Meyrueis» 
Barre 9 que aultres lieux et endroictz desdictes Gévennes, de la 
religion préthendue et réformée, sur le solagement du pauvre 
peuple tant affligé des courses, pilheries, rançonnemens, qui 
sont faictz ez endroictz qui sont tenus par les catholiques, que 

bataille de Fontenoy, chevalier de Saint-Louis, etc., épousa Mar^ 
geerite de Grimoard de Beauvoir du Roure, héritière de la branche 
du pape Urbain V et du cardinal Angelic de Grimoard ; de ce ma- 
riage : i^ Joseph François qui suit; 2f» Louis René, dit le chevalier 
de Lagorce, mort célibataire. — IL Joseph François de Merle, baron 
de Lagorce, seigneur de SizaiUes, etc., co-seigneur de la baronnie 
de Barjac, né le 21 juin 1730, capitaine au régiment Dauphin, ad«^ 
mis aux états de Languedoc, épousa noble de Pinha de Leitour, de 
la famUle de Latour-Maubourg, et en reçut en dot la terre et sei- 
gneurie de Larnas; de ce mariage : i^ Louis Charles de Merle, ba- 
ron de Lagorce, ofGcîer de l'année de Condé, chevalier de Saint- 
Louis,^ etc., domicilié à Baijac, veuf de noble demoiselle de Fer-^ 
raiglipre, et sans enfants; 2* Charles Auguste, qui suit; 3^ Marie 
Adélaïde, non mariée.— IIL Charles Auguste de Merle, baron de 
Lagorce- Lamas, etc., élève de la dernière promotion des élèves de 
marine, en 1790, embarqué sur la flotte du commandeur de Li- 
gondès, en destination pour le Levant, rentré en France après la 
campagne pour se retirer dans sa terre de Lamas , pendant les fu- 
reurs révolutionnaires , épousa plus tard , à Boui^g Saint-Andéol , 
noble demoiselle Drivet de Ladernade; de ce mariage: — I® IV. Joachim 
Edouard de Merle, comte de Lagorce, marié en 1838, à noble de- 
moiselle Sifreinic de Riliotti , fille du marquis de Biliotti , petite 
nièce et filleule de son éminence le cardinal Sifrelnie-Maury.— 9p Ma- 
rie Mathilde, mariée en 1837, à M. le chevalier de Yanel de Lis- 
leroy. — (Archives départementales , collection manuscrite des états 
de Languedoc, reg. 132 et suiv. — Archives de la maison de La» 
gorce ). — Nota. I^ maison de Merle de Lagorce porte : de gueules 
k répée d'argent posée en pal , la pointe on haut, ayant la garde et 
la poignée d'or, coupé d'un échiqueté d'argent et de sable. 
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ex dictes Cévepnes occupez par ceulx de la religion, despuys te 
ville de Florac jusques à Nymes et de Meyrneis; le tout soubz 
le bon plaisir du roy et de messeigneurs les ducs de Montmo- 
rency et de Joyeuse, mareschal de France, gouverneurs et lieu- 
tenans généraulx pour Sa Majesté, en Languedoc, en attendant 
qull plaise h Dieu pourvoir à une réconciliation et pacification 
des ungs et des aultres subjectz du roy, à Thonneur de Dieu, 
maintien de la Jtoj catholique et entière obéyssance qui est 
deue i Sa Majesté. — Premiéremeitt : qu'il sera loysable k 
monseigneur l'évesque de Mende d'aler ou envoyer ses docteurs 
prescher la parolle de Dieu, tant en la ville de Florac que ez 
aultres endroictz des devenues et de son diocèze, etd'yestablir 
le service divin par les prieurs, curés et gens d*égUse, qui y 
pourront demeurer sans qu'il leur soit faict ny mesdit aulcune 
chose par lesdicts gouverneurs, gentilshommes, cappitaines ,. 
soldatz, officiers, consulz et habitans desdictz lieux de ladicte 
religion, à peyne de la vie; — comme aussi ceulx de ladicte 
religion préthendue refformée seront et demeureront ez lieux 
desdictes devenues en leur liberté et sécurité, comme ilz font 
à présent exercice de ladicte religion , sans qu'il soit loysable aux 
susdictz ecclésiastiques et catholiques qui y peuvent estre et 
qui se pourroient convertir, de leur mesfaire ny mesdire, sur 
les peynes que dessus, en attendant qu'il aye pleue à Dieu les 
inspirer par son Sainct Esprit à la réunyon de l'église de Dieu. 
— Que lesdtctz ecclésiastiques jouyront paisiblement de leurs 
bénéfices scituez esdictes devenues comme ez aultres lieux ca- 
tholiques du diocèze, nonobstant les saisies, occupations et 
arentementz faictz d'iceulx ; et sera monseigneur le duc de Mont- 
morency supplyé de donner entière main levée aux susdictz ec- 
clésiastiques; etde mesmesaux habitanscatholiquesjouir de leurs 
biens estant ezdictes dévennes. — domme aussy le roy sera 
supplyé <f accorder main le\ée aux habitans de Marvejolz qui 
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soDt de ladictc religion préthendue refTorméei et aux aultres 
habitaos desdictes Cévennes, de leurs biens saisis ez lieux et en 
droictz desdictz catholiques en vertu du dernier édict , nonobstant 
le dernier édict de sa dicte Majesté , sur la confiscation de corps 
et de biens desdicts de la religion préthendue reffonnée à 
faute de conversion. — Que la justice sera administrée par les 
officiers de Sa Majesté en toute sécuritez ez dictes devenues 
comme ez aultres lieux catholiques sellon le ressort et juridic- 
tion des justices antérieures. — Qu'il ne sera faicte aulcune 
imposition et levée de deniers, contribution, etc. , pour le paye- 
ment des garnisons des villes et places des catholiques, sur ceulx 
de ladicte religion desdictes devenues; comme aussi ne sera 
permis aux gouverneurs, gentilshonunes, cappitaines, consulz, 
des villes de Florac, de Meyrueis et aultres places détenues et 
occupées par ceulx de la religion, pouvoir faire aulcune impo- 
sition ny levée de deniers pour ledict effet ny aultre, sur les- 
dictz catholiques, despuys Florac et Meyrueis et aultres lieux 
occupez par lesdictz de la religion; pour oster tout subject de 
pilher et ruyner le pauvre peuple, et pour son soulaigement. 
— Que le laboureur sera et demeurera libre et en toute seureté 
en sa maison, sa famille, sa femme et bestail tant gros que 
menu, bœufs, vaches, moutons, chèvres, chevraux, muletz, 
jumens et poulins pour le labouraige , sans qu*il soit loysable aux 
gens de guerre, soit catholiques ou de la religion préthendue 
refformée, allant à la guerre et retournant, pouvoir molester 
sa dicte famille, ny son dict bestail, sur peyne de la vie aux con- 
trevenans. — Que le marchand de quelque qualité et marchan- 
dise que ce soit (fors et excepté de contrebande, comme 
armes, poudres, souffre, cordes, charrues et chevaulx), pourra 
en toute sécuritez traffiquer partout audict païs, tant ez villes 
et places et lieux desdictz catholiques que desdictes devenues, 
sans qu'il soit loysable aux susdictz gouverneurs, cappitaines et 
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gens de guerre, officiers , consulz, habitans ny aultres de quel- 
que qualité et parti que ce soit, de pouvoir prendre, pilber, 
voler, rançonner, ny le marchand, soit muletier ou aultre, ny 
les muletz et bestes à bast, ny ses marchandises, sous peyne 
de la vie. — Et pour ce qu'il y a plusieurs voleurs qui se reti- 
rent ez lieux et places tenues, tant par les catholiques que de 
ladicte religion préthendue, qui sont sans adveu, et qui com- 
mettent journellement une infinité de volerie et rançonnemens 
sur le pauvre peuple; les consulz desdictes villes catholiques, 
s'ils sont catholiques et estrangers, ny ad vouez, seront tenus 
de respondre de leurs actions, venans à commettre la moindre 
volerie et de les mètre entre les mains du prévost des mares- 
chaulx; et de mesmes les officiers, consulz, etc., des villes et 
places des devenues tenues et occupées par ceulx de ladicte reli* 
gion; — auxqueh, ny aux susdictz consulz et habitans cathdi- 
ques, ne sera loysable de recepvoir aulcuns estrangers en leurs 
villes et places, sllz n'en veulent respondre sur peyne de les re- 
présenter et d'en respondre de leurs personnes et biens. « — 
Gomme aussy lesdictz gouverneurs, gentilshommes, etc., des 
villes et lieux , tant catholiques que de ladicte religion nouvelle, 
seront responsables en leurs personnes et biens, les ungs pour 
les autres, des contraventions aux présens articles, chacun pour 
9on parti et endroict, et seront tenus de mètre les delinquantz 
entre les mains du prévost des mareschaulx , lequel prévost sera 
tenu d'aler de huict jours en huict jours, faire des chevauchées 
ez villes et lieux catholiques et de la religion, pour la punition 
des malfaiteurs et contrevenans à Texécution des présens arti- 
cles, sans que les gens de guerre luy puyssent , ny à ses archiers, 
donner aulcun empeschement sur peyne de la vie. )) 

Les brouilleries successives de Montmorency et de Joyeuse, 
Tesprit de faction entretenu par des intérêts divers, l'avilis- 
sement d'un pouvoir endormi sur le tréne dont les fondements 
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étaient ébranlés, s'opposèrent aux heureux résultats que Ton 
s*était promis. — Les brigandages de nombreuses bandes de 
voleurs, de fréquentes infractions aux édits, trop mollement 
réprimées, de journalières agressions mutuellement entreprises 
par les deux partis , furent pour le pays les conséquences 
de la politique tortueuse du monarque , qui, tremblant devant 
les complots sans cesse ourdis contre sa couronne , crut pru- 
dent de s'associer à la nouvelle prise d'armes de la ligue, dans 
lespérance den devenir le chef et de briser le joug ambitieux 
de la maison de Guise. 

Le 13 juin 1585, de Saint-Vidal, gouverneur du Yelay et 
du Gévaudan, écrivit à M. de Saint-Ahon, alors au Puy, de faire 
occuper le château de Naussac , armé de deux canons , le 
priant (c d'adviser que les soldatz qu'il metroit dedans et celuy 
qui leur commandera soient cogneuz et bien fiables (1). » — 
Le 26 du même mois, les consuls et syndic de Monde, infor- 
mèrent M. Julian, commandant à Langogne, de se prémunir 
contre les mouvements qui allaient éclater. — u Monsieur le 
lieutenant , l'on a attrappé des lettres que sieur de la Garde 
de Peyre escrivoit au capitaine Seguin et autres factionnaires 
de la religion pour assambler trouppesde cheval , pour quel- 
que grande entreprise qu'ils ont en main et qu'ils doivent bien- 
tost exécuter, et c'est cause que nous despeschons ce porteur à 
monseigneur de Saint-Vidal pour l'en advertir et vous préve- 
nir de fère avec messieurs les consulz de votre ville et autres 
bons habitants, si bonne et exacte garde qu'ils ne puissent 
rien attanter contre vous, et dadvertir incontinant le chasteau 
de Naussac que nous sommes à la veille de veoir esclater la 
tempeste qu'ils ont longtems couvée , priant Dieu quil nous 
veuille garder de leur méchante conspiration et vous donnent 

(I) Lettre autographe de M. de Saint- Vidal. — Archives départe- 
mentales. — Carton A , 115. 
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moDsienr longue et heureuse vie. A Mende, ce xxvi'^ juin 1585. 
— Vos bien humbles et affectionnés. — Illisible. — Glelze, 
consul. — Ghanolhety sindic. — P. S. — Monsieur, de rechef 
vous prions qu'il vous plaise donner le coup d'esperon jusques 
à Naussac, et regarder avec les soldatz qui sont dedans, qu'on 
face bonne garde, fermer les barrières, et qu'ils prennent garde 
aux grilz de fer, car ils ont faict des gros engins pour les arra- 
cher; et au-dessus du chasteau, car ils ont des escheles fort 
subtiles et de nouvelle invention (1). » 

Le 7 juillet 1585, Henri 111 s'étant définitivement uni aux 
ligueurs par son traité de Nemours, et fait promulguer quel- 
ques jours plus tard l'édit qui proscrivait de nouveau la reli- 
gion réformée dans toute l'étendue du royaume , les commis 
du diocèse se prononcèrent pour la ligue , et expédièrent à la 
cour M. de ^BressoUes (2) , commis des nobles, porteur de 
dépèches (3), dont le contenu tragait fidèlement les opinions 
du parti catholique et la situation du pays. — « Sire, — 
les grandz et incroyables désordres que font en ce païs de 
Gévaudan , tant le sieur de Marchastel , qu'autres rebelles à 
Votre Majesté, qui tienent et occuppent les villes de Marve- 
jols, chasteau de Peyre et autres places dudict païs, accom- 
pagnés d'une infinité de meurtres, bruslemens, voleries , ran- 
çonemens, entreprinses sur les lieux de votre obéyssance, et 
plusieurs autres d'hostilité, nous ont occasionnés d'envoyer 
et déléguer à Votre Majesté le sieur de Bressolles, coounis 
de la noblesse dudict païs, pour luy représenter particuliè- 
ment Testât misérable et désespéré auquel les rebelles nous 
ont réduitz, et comme il nous est du tout impossible de pou- 
Ci) Archives départementales, carton A , 415. 
(3) M. de Saint-Vidal lui adjoignit le sieor de Lachapelle ( vmr les 
éUts ). 
(3) Archives départementales. —Minâtes, carton A, 415. 
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Yoir plus longuement résister a une si longue et cruelle perse* 
cution , si Votre Majesté ne prend pitié du plus misérable et 
plus affligé peuple qui soit en votre royaume ( qui ne cède 
touteffois en fidélité et obéyssance i Votre Majesté, à pas un 
de vos subjectz ). — Monsieur de Sainct Vidal, votre lieute- 
nant audict pais, suy vaut les commandemens de Votre Majesté, 
pour empescher les dessains desdicts rebelles, a mis en une 
bonne force de gens de guerre, tant de cheval que de pied, au 
moyen de laquelle nous espérons qu'il pourra empescher les 
courses et ravages que les voleurs font sur le plat pais, et les 
resserrer dans leurs retraictes; mais, Sire, nous ne pouvons 
attandre un bon et solide repos et soulagement de tant de 
misères, si la ville de Marvejolz, qui est la vraye source de 
toutz lesdicts désordres, n*est promptement réduicte en votre 
obéyssance , et votre dernier édict sur le faict de la religion , 
effectué en icelle ; vous suppliant très humblement , Sire » 
qu*il vous plaise le commander au susdict sieur de Sainct 
Vidal, qui vous fera, si Votre Majesté Ta agréable, un très bon 
et notable service, duqud réussira Tentière pacification de cinq 
ou six provinces, que ceste seule ville a tenu et tient toutjours 
en continuel trouble et combustion ; et ce pauvre pais de 
Gévaudan, tout rompu et deschiré par lesdicts voleurs, pourra 
pour lors respirer de tant de misères et calamités. — Votre 
Majesté a esté bien au long advertie du mauvab traistement 
que ceux dudict Marvejolz ont faict de tout temp^Huix pau- 
vres catholiques dudict pais et des circonvoysins, les surprin- 
ses des villes dont ils sont causes et de toutz autres maux 
qu*ont esté faictz en ces quartiers despuis les premiers trou- 
bles, et comme le xxvii^ du passé juillet attentarent sur la 
ville de Monde , et quelques jours après sur celle dû Malzieu, 
Sainct Ghély et Ghanac; ce qui nous faict assurer qull luy 
plairra trouver bon que nous luy en demandions justice au 
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nom de Diea, et quelle usera en cest endroict de la bonne 
affection et soin qu'elle a de la conservation de ses bons çt 
fidelz subjectz; conunandera au sieur de Sainct Vidal défère 
cesser lesdicts désordres par les forces et moiens qu'il plairra 
à Votre Majesté Iny despartir suyvant la très humble requeste 
une nostre délégué à charge d'en présanter à Votre Majesté , 
et remonstrances particulières pour le bien de votre service , 
auxquelles nous remettans, sirs, nous prions Dieu de main- 
tenir longuement Votre Majesté avec tout heur et bonne santé. 
— A Monde, le 31 aoust 1585. — Albaric, Cavalery, Cha- 
QoOiet, etc. » — (( Madame (1) , les grandz maux et incroya- 
Mes af&ictions que ceux de Marvejolz , baron de Peyre et 
autres de la nouvelle religion nous causent journellement, et 
le peu d'espérance que nous reste de pouvoir estre redimés 
d'une si longue captivité, si ladicte ville de Marvejolz et autres 
places occupées ne sont réduictes en l'obéyssance du roy, nous 
a occasionnés de déléguer vers Vos Majestés, le sieur de Bres- 
solles, commis de la noblesse, pour leur représanter lesdictes 
entreprinses et désordres , et supplier très humblement Voz 
Majestés qu'il leur plaise en avoir compassion, et nous des- 
partir en ceste nécessité des bons effectz de votre acoustumée 
bonté et providence, vous assurant que s'il plaist au roy et à 
vous, Madame, de commander à monsieur de Sainct Vidal d'en- 
treprendre ladicte réduction et y exécuter l'édict faict par Sa 
Majesté touchant ceux de la nouvelle religion, par votre bonne 
et heureuse conduicte, nous exposerons très volontiers noz 
vies, biens et moiens qui nous restent de tant de pertes et 
saccagemens , pour veoir restablir parmi nous Thonneur de 
Dieu et redresser l'authorité des éditz et ordonnances de ladicte 
majesté que les rebelles tachent d'abatre et anéantir; n'ayantz 

(1) Catherine de Médli^is , mère du roi. 
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aucune eq^rance de pouvoir jouyr de 'quelque repos ou soula- 
gement si ladicte réduction n'est bientost affectuée , et ce pau- 
vre païs repurgé d'un grand nombre de voleurs qui ont eu de 
tout temps leur retraiste audict Marvejolz, et de là troublent 
et infestent non-seulement ce païs, mais aussi toutz les circon- 
voysins , comme ils font encore journellement , ainsi que notre 
délégué représentera plus particulièrement à Yoz Majestés avec 
les preuves, informations, desditz excès; prians sur ce le créa^ 
teur vous donner , Madame, très longue, très heureuse et con^ 
tante vie. — A Mende, ce xi« aoust 1585. — Albaric, Cava- 
lery, Ghanolhet, etc. (1). » 

Investi par la confiance du roi de la difficile mission de 
défendre les gouvernements du Yelay et du Gévaudan, M. de 
Saint-Vidal, tout en s'occupant de préparer le succès de l'expé^ 
dition unanimement réclamée contre les places calvinistes > 
préserva le pays des attaques imprévues qui semblent avoir 
été principalement dirigées contre Langogne et le chAteau de 
Naussac. 

« Lettre adressée à M. de Saint-Ahon, commandant pour 
le service du roy, au chasteau de Naussac. » — « Monsieur, 
nous avons esté advertis de plusieurs endroictz, avec beaucoup 
de certitude, que les trouppes du capitaine Gasqués, Yeyran et 
autres huguenotz prenent ce jourd'huy leur chemin du costé du 
Bleymard vers le chasteau de Naussac, pour le surprendre ou 
forcer; estant comme Ton nous a mandé environ de deux mille 
hommes, et qu'ils tienent leur entreprinse toute assurée. — Nous 
vous prions, monsieur, d'y donner tel ordre, et pourveoir à la 
seureté dudict chasteau, qu'il ne puisse mésadvenir suyvant 
la fiance que monseigneur de Saint-Vidal et le païs ont en votre 
proudance; et fortifier la garnison, si vous cognoisses estre né- 

(1) Archives départementales. — Carton A, 415. 



Digitized by 



Googk 



SUR LA PROVINCE DE GÉVAUDÀN. 49 

cessaire » pour résister i leur mauvais dessain ; priant sur ce le 
créateur, monsieur, vous tenir en sa garde. — AMende^ce 
XXI septembre 1585. — Yoz bien humbles et affectionnés à 
vos services, Brugeyron, ChanôlheL ». 

(( A monsieur de Saint-Ahon. — Monsieur, j'ay heu ung ad^ 
vertissement par lequel on m'asseure que les enemis ont entre^ 
prins sur le chasteau de Naussac, et, dit-on , qu*ilz sont phis de 
trois mil honunes. — - Je vous en ay bien voullu advertir afOn 
que vous y teniez l'œil à fère fère bonne garde et qu'il n'y mésad- 
viene, car ce seroit une grande perte pour ce pauvre pais de 
Gévaudan. ^— Ils disent qu'il y a quelque porte mal murée; je 
ne sais s'il est vray , mais l'advertissement est tel. — L'entre- 
prinse est faicte par Sainct Martin, à présant nommé Yiileret; 
ilz ont de plus quatre pétardz, plus grandz qu'on ne vit jamais, 
et se sont assemblés en ung lieu près Villefort. — C'est tout ce 
que je vous en puis dire, et prie Dieu, monsieur, vous donner 
saincte, longue et heureuse vie. — A Mende, ce xxi septembre 
1585. Votre humble voisine. Comtesse de Saint-Poinct. » 

(( A monsieur de Saint-Ahon. — Monsieur de Sainct Ahon , 
j'ay esté fort ayse d'entendre par la votre le bon debvoir en 
quoy vous vous estes mis pour la conservation et seureté du 
chasteau de Naussac contre les forces des ennemis, lesquelles 
encore que se soyent esloignés, ce n est point touteffois qu'elles 
ne puissent bien revenir; et si leur intantion estoit d'entrepren- 
dre sur Naussac ou Langongne, et qu'elles ayent lieu, le bon 
debvoir en quoy tous ceulx dudict Langongne que vous, vous 
estiez mis pour les recepvoir, qu'ilz n'ayent esté contrains de 
remettre et différer l'exécution de leurs mauvais dessains. — 
C'est pourquoy je vous prie de continuer à ce bon debvoir né- 
cessaire pour la conservation dudict Naussac; et quant à la 
poudre et plomb que je vous ay envoyé, de ny laisser toucher, 
en fasson que ce soit, sinon en cas de nécessité, car je fispren- 
II. 4 
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dre ladicte poudre et plomb du magasin ordonné en cette ?ille 
que j'empruntès pour vous eu secourir. — Je vous prie de me 
donner advis souvant de ce que pourrez aptandre, mesmes des 
desceins des ennemis, sur quoy je me vais recommander bien 
affectionement à voz bonnes grâces, et prier Dieu voustlonner/ 
monsieur de Saint-Ahon, en très bonne santé, longue et heu^ 
reuse vie. — Du Puy, ce xxuii® septembre 1585. — Votre 
affectyoné à voz services. — Sainct Vidal — P. 5. Lesestats 
par nécessité font qu1Iz se tienent pour le plus tard le neuf ou 
dixième du prochain (1) ». 

Assuré du concours des états particuliers tenus dans les pre« 
miers jours d'octobre, M. de Saint-Vidal établit sa place d'armes 
à Mende, dont il donna le commandement militaire au capi- 
taine Peyrusse. D'après ses ordres, l'artillerie et les munitions 
de guerre y furent centralisés ; et le 23 novembre, il fit opérer 
le recensement de tous les hommes valides, ainsi que de la 
quantité d'armes et de vivres existant dans la ville (2). 

En ce moment, un corps de calvinistes, conduit par François 
deColigny, comte de Ghàtillon, s'étant rapproché du Gévaudan 
« l'an mil cinq cens quatre- vingtz-cinq, et le second jour dû 
mois de décembre, sur les six heures du soir , envers des cham- 
bres basses de la maison de monsieur le vicaire, estans assem- 
blez, monseigneur de Sainct Vidal, gouverneur pour le roy en 
ce paÏMte Gévaudan; Jehan Brugeyron, grand vicaire de mon- 
seigneur de Mende; Martin, juge mage en la sénéchaussée; 
Dumas, juge au baillage; Albaric, juge; Bouniol, prévost de 
l'église; de Maignar et de Saint-Loup, chanoines; de Bouzolz, 
de Rousses et Gibras, et plusieurs autres des notables habitans 

(1) Archives départementales. — Carton A, 415. 

(2) Archives départementales. — Etats particaliers , reg. 135. — 
Etats d'assiette , reg. 3, ~ Délibération des commis et députés, 
reg. 353. 
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de ladicte ville y assistans, pour délibérer sur radvertissement 
que 1^ consulz de la YÎlle de Sainct-Ghely ont donné aux ha- 
bitans de cette ville de Mende de certaines intelligences que 
ceulx de la nouvelle religion ont dans icelle pour l'envahir et 
surprendre par le moyen de quelqu*ung des principaulx qui leur 
tient la main, comme est certain par ung billet non signé , en- 
voie par lesdictz consulz, dont lecture a esté faicte en ladicte 
assemblée; — laquelle pour destoumer ceste pernicieuse entre- 
prise, attandant que Dieu permete par le moyen d'une curieuse 
perquisition qu'on puisse recognoistre ce conspirateur, » décréta 
l'organisation immédiate de la milice bourgeoise, et déclara 
Mende en état de siège (1). 

Afin d'éviter tout ce qui pouvait favoriser les surprises, on 
prohiba les marchés dans l'intérieur de la ville, et les premiers 
mois de l'année 1586 furent employés à augmenter les fortifica- 
tions de la vieille citadelle, dont on dégagea les abords, 
en démolissant les maisons foraines ^ situées sous sa ligne 
de tir (2). 

De continuelles alertes tinrent la cité en alarmes jusqu'à ce 
que enfin, « Fan mil cinq cens quatre-vingt-six et le pénultième 
jour du mois de may , environ neuf heures du matin, en la ville 
de Mende, et dans l'auditoire de la court ordinaire de ladicte 
ville, se sont assemblez messieurs Jehan Brugeyron, vicahre 
général de monseigneur de Mende; noble André de Retz, sieur 
de BressoUes; Jehan Dorlhac, sieur de Requolètes, consul de 
Mende; Guilhaume Bres, chanoine; Pierre Claustre, chanoine; 
Robert de Rostang; Pierre Ramel, notaire royal de Lacanour- 
gue; le capitaine Fumel, consul de Sainte-Enymie; Jehan 

(1) Archives départementales. — Délibération des commis et dépo- 
tés, reg. 353. 

(2) Archives départementales. — Délibération des commis et dépu- 
tés, reg. 353. — Etats d'assiette, reg. 3. 



Digitized by 



Googk 



52 DOCUMENTS HISTOBlt^lJfii 

Blanc et Pierre Beaseine, députés de Change ; Anthoine Gbaba^ 
Dod, député de Sakict-Chel; ; Jehan de Halgoires, défraté d*Is- 
paignac ; à l'assistance de messieurs Jehan Dumas» licencié en 
lois» juge du bailliage ; Jehan Makac, procureur du roy en 
iceltuy» et Pol Albaric, juge ordinaire de la ville» priez et ap-- 
peliez pour donner ad vis; — à laquelle assemblée » M* Robert 
de Chanoilbet a remonstré qu'ayant pieu à Sa Majesté or* 
donner ung bon nombre de forces estre conduictes en ce païs 
par monseigneur le marescbal d'Aumont pour la réduction 
des lieux que les ennemys y occupent» suyvant les lettres 
closes qu*U auroit pieu à Sa Majesté escrire tant à monsei- 
gneur de Mende ou à son vicaire» que à messieurs les cora^ 
mis» en datte du dernier mars et septième may dernier; sur 
ceste occurrence si importante» lesdicts commis auroient par 
Fadvis de monseigneur de Sainct-Y idal » suivant les lettres , faict 
convoquer ladicte assamblée» pour disposer chascun à Tadvan* 
cément de cest oeuvre» et adviser de pourveoir au recouvrement 
des deniers et munitions qui seront requises à cet effet» pour 
la portion de ce dîct païs» suivant les lettres que les sieurs de 
Sabran et Virgile» députez du païs en court» en ont escrit» et 
Testât qu*ilz en ont envoyé; afGn que par faute d*y avoir pour- 
veu à temps » Teffect de Tintention de Sa Majesté» ne soit retardé 
au préjudice du bien de son service et de tout ce païs» et 4'au<^ 
tant que l'affaire requiert célérité » ledict scyndic a représenté 
à l'assemblée et la requise pour le bien du païs deslibérer sur ce 
pour y pourveoir promptement. — Après avoir esté faict lec*- 
ture des lettres de Sa Majesté» de monsieur de Sainct-Vidal » de 
monseigneur de Mende» des sieurs de Sabran et Virgile» délé- 
guez en cour» etc.» a esté advisé et conclud : » que messieurs 
de Rousses » de Bouzolz» Borrel et autres notables seraient priés 
d'employer leur crédit et leurs moyens personnels à la négocia- 
tion d'un emprunt; et dans l'impossibilité de se procurer» par 
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ce seul moyen y les sommes nécessaires, il fût en outre (( ad- 
visé que chascun des villes du pa'û rechercheroit le moyen de 
recouvrer volontairement entre les habitans ou par leur crédit 
ou obligation d'autres sommes de deniers , » ainsi fixée pour 
chacune d'elles : — « Mende , 4,000 écus ; Lacanourgue, 1,500 ; 
Salgues, 1,500; Sainct-Chely, 1,500; Sainct-Anban , 500; 
Langogne, 1,000; Ghanac, 500;Sainte-Enymie, 1,500; Ispai- 
gnac, 200(1). » 

Pourvu de l'évêché de Mende en remplacement de monsei- 
gneur de Beaune, élevé à Tarchevôché de Bourges, Adam 
de Heurtelou ne prit possession de son siège que le 21 juillet 
1586; mais fixée la cour, où il avait suivi son prélat, en 1581 , 
il ne cessa de s'initier à tout ce qui intéressait le diocèse, et de 
participer même aux détails administratifs de Texpédition an- 
noncée (2). 

(i) Archives départementales. — Délibérations des commis et dé- 
putés, reg. 353. 

(2) Il faat comprendre en ce sens l'indication contenue page 53 
de mon premier volume. — Il semblerait résulter de la correspon- 
dance laissée par Renaud de Beaune, et parmi laqueUe se trouvent 
diverses autographes du prince François, dont il était chancelier, que 
le prélat garda l'évêché de Mende, sous sa main, qudque temps en- 
core après sa nouvelle dignité. Je crois devoir extraire de cette cor- 
reqmndance , copie de la lettre originale écrite au pape par Catherine 
de Médjcis. -^ « Très sainct père , le désir que nous avons de veoir 
messire Regnault de Beaune , évesque de Mende , conseiller du roy, 
Dostre très cher seigneur et filz, en son conseil privé, pourven de 
rarchevesché de Bourges, pour l'espérance que nous avons qu'il 
sera pour lûen dignement et vertueusement desservir ceste dignité, 
et s'en acquiter an bien du service de Dieu et manutention de 
notre mère sainte église, est cause que ayant eu advis de la réso- 
lution qu'il a prinse de s'en faire pourveoir au plutost, que nous 
Caisons la présante à votre saincteté , pour le supplier autant et si 
affectueusement qu'il nous est possible, luy vonlloir en premier lieu 
accorder et faire expédier les buUes et provisions qui luy sont néces- 
saires; et en ce faisant, considérer le peu de revenu dudict ardievesché, 
Ot les grandes charges qu'il aura à porter lorsqu'il en sera ponrveu, 
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(( Messieurs les scindiez , commis et depputez du pays de Gé- 
yaudan. » — « Messieurs» suivant ce que je vous ay escript 
par monsieur le bailly, monsieur le président Ghanron, commis- 
saire général des vivres de Farmée^ s*en va par de là pour pour- 
veoir auidictz vivres , et en ce faisant , vous faire fournir par 
les eschevins de Qermont et autres du pays d*Auvergne, les 
trois mil charges de bled et quinze cens charge de vin, soubz 
votre obligation particulière et comme scindiez et députtez du 
pays. C'est pourquoy si votre scindic n'estoit encore party avec 
lesdictes obligations et procurations, vous le debvez tout incon- 
tinant le faire partir et acheminer pour aller trouver ledict sieur 
président Ghanron, qui s'en va à Glermont, pour pourveoir et 
satisfaire à ung faict sy important, et duquel la dilligence doibt 
estre de vous manifester sur tous autres, car c'est ceste fois 
qu'il faut foire veoir au roy^ en ung chascun, que vous n'avez 
jamais eu autre désir (comme vous debvez ) que de vous veoir 
hors de voz misères ( comme j'espère que serez bientost s'il plaist 
à Dieu), ny espargnant comme il ne fault faire, tout le crédit 

affîn qae le bon plaisir de votre saincteté , soit le gratiCÛer de l'annate , 
sinon da tout, an moins d'une partye, suyvant la bien affectionnée 
prière que nous vous en faisons en sa favear; assearant votre sainc- 
teté, ooltre que ce faisant, ce sera luy donner moien de continuer 
de bien en mieulx , que vous ferez chose grandement agréable à toute 
ceste province lÀ où la présence et la résidence dudîct de Beaune 
est très requise et désirée d'un chacung et de tous les gens de bien 
bons catholiques qui espèrent beaucoup de bien et contantement des 
bonnes vie, mœurs, sainte conversation dndict de Beaune pour Tédif- 
ficationd'nn chacung.— Nous prions Dieu, très sainct père, qu'il veuUe 
longuement desservir, maintenir et garder votre saincteté au bon 
règne et gouvernement de notre mère saincte église. — Escript à Che- 
nonceau, le xii» jour de janvier 1581. — Vosire dévoie fille larayne, 
mère duroy de France. — Caterine. — Et plus bas : — DsLAinsBSPiNB. 
—Nota. Les mots en italique sont delà main de Catherine de Médids* 
— A cette lettre est jointe la requête adressée au saint père, pour le 
même objet, par le maire, eschevins, manans et habitans de U 
ville de Bourges. ( Archives départementales. — Carton B, 27. ter. )' 
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qiie Dieu vous a donné en particulier et en général , dont le 
pays sera bien ayse de vous relever» comme il est mandé fère 
par la commission dudict sieur Ghanron. — J'estime que vous 
aurez aussy arrestés les mil septiers de bled de monsieur le 
marquis, et cinq cens d'avoyne» et aurez aussy donné mesme 
ordre de pouvoir fournir par la ville de Mende et le pays cinq 
cens aultres septiers. — Monsieur d' Apchier s'en retourne bien- 
tost par de là, avec lequel vous pourrez arrester les trois cens 
septiers de bled, et veoir cens d'avoyne qu'il m'a promis vous 
prester. Yoyla quant au bled, avoyne et vins que vous aurez 
à fournir; mais sy l'armée exploicte et exéculte plutost que le 
temps qui a esté advisé ( comme il est à croire ) pour u'estre 
Harvejolz, ville sy forte que d'attendre une telle armée, vous 
en serez quitte à beaucoup meilleur marché. Quant à l'argent, 
il est très nécessaire aussy de le tenir prest pour le fournir dans 
le vingtiesme de juing, suivant ce que je vous ay amplement 
escript par ledict sieur baiUy, continuant toujours, monsieur 
le marquis de Ganilbac, le secours qu'il m'a offert pour vous et 
monsieur d'Apchier; je croy que vous aurez prié monsieur de 
Sainct- Vidal d'en faire de mesme. — Je ne vous feray celle-cy 
plus longue» sinon pour me recommander à votre bonne grâce, 
priant Dieu, messieurs, vous donner sa saincte grâce et garde. 
— A Paris, le vingt-septiesme may 1586. -— Vostre meilleur 
ami à vous fère plaisir , Adam , Ev. de Mende (1). » 

Convoqués le 6 juin pour recevoir communication des nou- 
velles lettres du maréchal d'Aumont , qui désirait positivement 
connaître les ressources assurées par le pays pour subvenir à 
l'entretien de ses troupes , les mêmes députés réunis le lende- 
main « ont advisé d'escrire sur ce subject à Sa Majesté , à 
messeigneurs le mareschal d'Aumont , de Yilleroy , de Bour- 

(1) Archives départementales. — Gartoo A, 115. 
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ges f de Bellièvre , de Ganilhac , mesme à monseigneur de Mende 
et autres seigneurs en court» et prier monseigneur Claustre et 
luy donner charge» de représenter de ?ive voix aux susdits sei- 
gneurs» le zèle et très afTectionné désir que ce pais a de fère 
tout ce qui sera en son pouvoir pour radvancement de ce sainct 
œuvre» et que» pour c'est effect luy feront bailler amples mémoi- 
res et instructions» affln de maintenir tousjours Sa Majesté en 
la continuation de ceste saincte résolution pour en fère bien* 
tost réussir l'effest» au repos et soulagement des pauvres sub- 
jectz de sa majesté eu ce pais. » 

Sur ces entrefaites» le duc de Joyeuse ayant obtenu du roi 
le commandement de Farmée» destiné d'abord au maréchal 
d'Aumont» rejoignit son quartier général à Moulins, dans les 
premiers jours de juillet 1586. Après s'être dirigé» à marches 
forcées» vers le Rouergue pour y chercher Ghàtillon » qui leva 
le siège de Gompeyre à son approche» il quitta Brioude le 5 
août , et le 6 parut devant le Malzieu où l'avait précédé 
Lavardin. 

Le 7 au matin» la garnison ooivrit le feu» mai&à la vue des 
batteries de Joyeuse, toute résistance paraissant inutile» Lagarde 
et Lescure sortirent pour remettre les clefs» et déclarer que la 
place se rendait à discrétion. Sept des principaux officiers» pen- 
dus aux poternes» et la ville remise à Villeneuve» lieutenant 
de M. de Saint-Vidal» Joyeuse leva le camp le 10 août» prit 
étapeà Saint-Ghély» fit reconnaître en passant le chAteau de 
Peyre» et le 13 investit Marvejols ! 

L'attaque s'engagea aussitôt par une sortie meurtrière» vic- 
torieusement repoussée par les assiégeants qui restèrent maîtres 
du chemin couvert, tandis que quelques compagnies déta- 
chées allèrent dissiper un corps de diversion qui se rassemblait 
du celé de Lacanourgue.. 
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he leodemain» renforcé de deux mille lansquenets et des 
deux régiments de Gourtenai et de Pié-du-Fou , Joyeuse fou- 
lant diriger en personne les travaux du siège , aHa jusques sous 
le feu ennemi reconnaître remplacement de Tartillerie; le 19 » 
qudqnes pièces d*enfllade protégèrent l'établissement des batte- 
ries de brèche , qui, soudainement démasquées le 21 au matin, 
tonnèrent jusques à cinq heures du soir contre la malheureuse 
ville, sur les remparts croulants de laquelle parut alors un 
parlementaire du capitaine Laroche. 

Le 22, Rodes et Barran, consuls, admis dans la tente du 
duc, signèrent la capitulation; on convint que la garnison sor- 
tirait avec les honneurs de la guerre, mais que quant aux 
habitants, ils s*en remettraient à la clémence du vainqueur. 

Oubliant dans la préoccupation d*un sentiment féroce le 
respect dû à des vaincus encore fiers de leur héroïque défense , 
les lansquenets chargés de protéger la retraite de la garnison 
prisonnière se précipitèrent sur elle, et en massacrèrent une 
partie, non loin de la ville, livrée elle-même à la fureur des 
troupes catholiques, qui le fer et la flamme en main, accom- 
plirent avec rage Fœuvre complète de la destruction. 

Joyeuse , déplorant peut-être des excès, conséquences des 
haines fanatiques de Fépoque , qu'il eût été dangereux de 
dompter, abandonna à Saint-Vidal la garde de ce trophée 
fumant, et marchant aussitôt vers la ville et le chAteau de 
Peyre , les enleva le 6 septembre , après avoir été arrêté 
quelques jours au pied de leurs rochers par la résistance d*une 
poignée de soldats déterminés, conmiahdés par lé seigneur de 
Peyre. Foudroyés dans leurs retranchements naturels , jus- 
qu'alors inaccessibles, les débris mutilés de cette garnison mit 
bas les armes. Irrité d'une trop longue défense , le duc de 
Joyeuse fit tomber sans pitié la tête du capitaine de Peyre, 
dont les compagnons furent presque tous assassinés par les 
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paysans des environs» rasa le chAteau, et sortit du Géfandan, y 
laissant pour de longues années la trace ftinèbre de ses terribles 
triomphes (1) I 

Le même jour les députés du pays reoevaient de Henri III 
la lettre suivante : <( Très chers et bien amez, la réduction de 
la ville de Marvejolz en nostre obéyssance nous a esté très 
agréable pour Futilité que noz bons subjectz de nostre païs de 
Gévauldan et aultres circonvoysins en recevront; et affin de 
les délivrer de Tappréhension qu'ilz pourroient avoir de retom* 
ber aux accidens et désordres que Toccupation de ladicte place 
a produitz pendant qu'elle a esté ez mains de noz adversaires, 
s'ilz venoient de rechef à s'en emparer , nous avons trouvé 
bon, suivant la supplication que vous nous en avez faicte, qu'elle 
soit desmantellée et les forteresses dlcelle abattues, ni plus ni 
moings que celle deMalzieu, dont nous envoyons présentement 
à nostre très cher beau-frère, le duc de Joyeuse, les commis- 
sions nécessahres pour y faire travailler, vous asseurant que 
pour vostre singulière loyauté et dévotion à nostre service, nous 
favoriserons tousjours ce qui sera de vostre salut et conservation 
et de la tranquillité de la province. Donné le vu"* jour de sep- 
tembre 1586. — Henry (2). » 

En vertu des commissions expédiées en effet au duc de Joyeuse, 
messeigneurs de Saint-Vidal et Adam de Heurtelou , assistés des 
députés ordinaires, conclurent, le 14 septembre 1586, un 
accord, par lequel les capitaines de Gosteregord, Laroche et 
d'Espinasso , sieur des Salelles , s'engagèrent moyennant la 
somme de deux mille écus qui leur fut comptée le 9 octobre 
suivant, à (c razer et desmolir dans troys sepmaines ou ung 

(f ) Dom de Vie et Dom Vaissele. — Mézerai. — Discours du voyage 
du duc de Joyeuse en Gévaudan , par un gentilhomme de son armée « 
écrit à un de ses amis en 1586, etc. — Archives départementales.— 
Divers documents. 

(2) Archives départementales. — Carton A , 415. 
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mois au plus tard, ce que peult rester des tours et murailhes 
de Manrejolz, et de fère ouvrir et mectre hors de defTeuce les 
maisons fortes des environs de ladicte ville, réservé les murail- 
hes et çircuyt de la citadelle édifiOée en ladicte ville, etc. (1). » 

Au milieu du calme d'anéantissement qui suivit le fracas de 
la tempête, le pays décimé par la peste et la famine ne tarda 
pas, en contemplant ses ruines, à se trouver mal h Taise sous 
le despotisme de Saint-Vidal, et chargea ses députés aux états 
deBlois (2), de porter au pied du trône Texposé de ses plain- 
tes et de sa situation consigné dans des cahiers de doléances 
parvenus jusqu'à nous. 

1<» — (( Au roy et à nosseigneurs de son conseil d'estat 
— Sire. — Vous remonstrent très humblement les commis, 
sindics et depputés du païs de Gévauldan , que les habitans 
dudict païs, oultre la naturelle obéissance et subjection qu'ils 
..doibvent à Votre Majesté, luy sont sur tous ses aultres sub* 
jectz plus estroictement obligés du soing et particulière affec- 
tion qu'elle a heu de leur repos, salut et conservation, s'en 
estant si avant souvenue en ceste dernière guerre que d'y 
avoir envoyé une de ses armées soubs la charge et conduy te de 
monseigneur le duc de Joyeuse, et faict par sa valleur déli- 
vrer le pauvre peuple dudict païs d'une si longue captivité et 
misère. Ceste grâce et bonté grande de Votre Majesté sur- 
monte tous aultres bienfaictz qu'ung roy et prince souverain 
peult eslargir à ses subjectz ; espéciallement pour en estre sourty 
ung bien le plus rare et précieux de tous , assavoir le res- 
tablissement de l'honneur de Dieu et de sa saincte religion 
audict païs, au moyen de quoy, Sire, voz sainctes et très 
crestiennes intentions, et généreux desseingz dudict seigneur 

(1) Archives départementales. — Carton A , 415- 
(% Voyez états de 1588, ^' v., page 51. 
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de Joyeuse, ont esté de si près secondées de la foveur et 
assistance divine » que les ennemys de son sainct nom et 
rebelles à Yostre Majesté ^ qui s*estoient rendus maistres dudict 
païs par l'occupation des villes de Marvejolz » le Malzteu et 
chasteau de Peyre , et y commandoient à baguete » ont esté 
constraintz de desloger et se retirer aux Gévennes » et les- 
dictes places réduictes en vostre obéissance au grand advan- 
tage de vostre service , perte et confusion de vos ennemys ; 
et encore qu'il n'eust peu advenir ung plus grand bien et 
félicité aux pauvres supplians , et que de tout leur coeur et 
affection ils Feussent dès longtemps désiré et recherché, tou- 
teffois ils en ont encore telle pauvreté, ruyne et engaigement 
de leurs personnes et biens, et. est leur estât si déplorable, 
calamiteux ou pour mieulx dire désespéré, que les misères 
présentes surmontent tout ce qu'ilz ont souffert de mal et 
d'oppression par le passé , et leur diminuent le fruict de ceste 
exécution, et ostent la plus grande part du bien, repos et 
soUaigement que Vostre Majesté désyroit leur en estre pro- 
duictz et qu'ilz en attendoient dès longtemps pour avoir moyen 
de respirer aulcunement de tant de malheurs et calamités; 
car , oultre la famine et nécessité incroyable de tous vivres 
qu'est la présente année par tout ledict païs , la pluspart du 
peuple est contrainctde vivre d'herbes et racynes sauvages, et 
est la disposition et acheminement à plus grande nécessité pour 
les années suy vantes, d'aultant que la pluspart des terres n'ont 
esté et ne peuvent estre labourées et semées, n'y estant resté 
aulcung bestail pour les engraisser , il a pieu à Dieu visiter 
despuis le commancement de l'esté jusques à présent les villes 
et lieux dudict païs, d'une si cruelle et contagieuse peste, que 
les deux tiers des habitans en sont décédés , et le reste demeure 
si languissant et mallade qu'ilz ne peuvent vacquer à l'agri- 
culture , commerce , traffic et aultre quelconque travail et 
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exercice , pour substanter leur pauvre vie; de façoo, Sire, que 
la pluspart du plat pais n'est habité que de loups et aultres 
bestes sauvages , tellement acharnés sur les corps humains 
mortz à grand tas de peste ou famine, qu'à peine ceulx qui 
sont dans les villes se peuvent garantir et deffendre à leur 
viollance et férocité; oultre lesquelles afflictions ils sont mer- 
veilleusement travaillés par leurs créanciers , pour raison des 
obligations qu'ibc ont passées à ceulx d'Auvernhe et aultres, 
par votre très exprès commandement , pour la nourriture et 
entretènement de ladicte armée qui reviennent à plus de 
soixante mil escuz, oultre les foulles , ruynes , ravages et aul- 
tres incommodités qu'ilz ont souffertes environ deux mois que 
ladicte armée y séjourna; cella est cause, Sire, que les pau- 
vres supplians , se confians sur vostre bonté et accoustumé clé- 
mence , se prosternent à deux genoulx devant vostre royalle 
Majesté, et la supplient très humblement qu'il luy plaise avoir 
pitié de ses pauvres et désolés subjectz, et leur accorder les 
requestes très justes qu'ilz vous présentent pour le bien de 
vostre service et leur soulaigement. » — Les principales requê- 
tes détaillées dans ce cahier, sont : l"" demande d'un délai de 
six mois pour recouvrer les deniers affectés au remboursement 
des obligations contractées pour les approvisionnements de 
l'armée du duc de Joyeuse , et que les munitions de guerre 
restent à la charge du Yelay ; 2^ prière d'accorder au pays 
remise entière pour douze années, de l'aide, octroi et crue dont 
le roi l'avait déjà déchargé pour moitié ; 3** entretien d'une gar- 
nison dans la ville de Mende ; 4® « ayant, Vostre Majesté en 
Tannée mil cinq cent quatre-vingt-cinq, donné commandement 
à monsieur de Sainct Vidal, vostre lieutenant général audict 
païs , d'assi^er la ville de Marvejolz , chasteau de Peyre et 
aultres places occupées par ceulx de nouvelle oppinion en 
Gévauldan , et mandé aux supplians de fère et dresser les pré- 
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paratîfs nécessaires à ces entreprinses , tant pour le recouvre- 
ment des vivres et deniers que pour la conduyte de Fartille- 
rie y entre aultres de deux couleuvrines bastardes que Yostre 
Majesté ordonnait estre prises dans son arsenal de Lyon et 
conduytes audict païs pour c'est exploict, lesdicts commis et 
depputésy de lavis et commandement dudict seigneur de Sainct 
Vidal 9 envoyarent incontinent audict Lyon pour receveoir et 
fère conduire ces deux coleuvrines, lesquelles le commissaire 
de rartillerie ne leur voulust délivrer, sans s'obliger en leurs 
propres et privés noms et de tous les habitans dudict Gévaul- 
dan , de les rendre et ramener audict Lyon, à leurs despens 
ayant faict le service; — et les firent monter à neuf et con- 
duire à grands fraiz à la ville de Mende, lesquelles feurent 
après employées au siège de Marvejolz par ledict seigneur duc 
de Joyeuse et rendues audict Mende; et d'aultant, Sire, qu'il 
ne y a point daultre artilberie pour la seureté dudict païs et 
conservation d'icelle en vostre obéyssance, joinct que les deux 
canons de Nevers que Yostre Majesté y avoit ordonnés ont 
esté laissés dans le païs de Rouergue par ledict seigneur de 
Joyeuse, dont la conduyte et garde despuis huict ans avoit esté 
frayés par les supplians, revenant à pieu de dix mil escus, 
et que la conduyte desdictes bastardes jusques à Lyon mon- 
teroyt plus qu'elles ne vallent, avec ce qu'elles sont fort corn* 
modes pour vostre service en ces montaignes , pour estre légè- 
res et portatives, et tiennent en crainte les rebelles retirés 
aux Gévennes, qui sans ceste crainte n'eussent failly à saysir 
ou fortiffier quelque lieu dans ledict païs; — il plairra à Yostre 
Majesté ordonner qu'elles demeureront audict Mende et païs 
de Gévauldan pour vostre service, et descharger les sapplians 
de ladicte obligation envers le commissaire de l'artilherie , en- 
semble des six cens bouletz du calibre desdictes pièces qui 
feurent prins soubz pareille obligation audict arsenal de Lyon 
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et pourtrés audict Mende^ et despuis employés la plaspart au 
siège de Marvejolz, etc; — 5* Après la redduction de la ville 
de Mende , estaus les tours et murailles d'icelles rompues et 
ouvertes eu plusieurs endroitz et les ennemys journellement 
aux aguetz pour la surprendre, les habitans feurent contrainctz 
IbrtifBer la porte et tours d'Ayguesparses pour y avoir retraicte 
en cas de nécessité , et despuis supplier Yostre Majesté que 
la fortiffication et garde feust faicte aux despens de tout le 
païs» pour les raysons et considérations qu'ilz appercevoyent 
pour lors le requérir; touteffois ayant cessé la principalle occa* 
sion de continuer ceste dépense, Yostre Majesté ordonna par 
ses lettres-patentes données au mois d*avril mil cinq cens qua- 
tre-vingt-cinq , qu'on n'y feroit plus aulcune garde particn- 
liàre , et que les deniers commis et destinés à cest effect seroient 
convertis à la garde et réparation de la ville; «^ et d'aultant, 
Sire, que lesdicts habitans vous ont tousjours esté très fidelles 
et obéyssans , sans se laisser praticquer et induyre à partie 
quelconque contraire à vostre service, et qu'ils n'ont parmy 
€ulx ungseul homme soupçonné d'hérésie ou rébellion, oultre 
que la despence qui se faict pour garder lesdictes tours est 
inutile, et diminue d'aultant la garnison establie en ladicte ville 
et peult causer la perte d'icelle , n'y ayant aulcune raison que 
si petite ville, composée de tant de gens de bien , voz loyaulx 
et fidelles subjectz, soyt assubjectie à cinq ou six soldatz qui 
seront dans lesdictes tours, comme dans une citadelle, et en 
recoyve leurs voUontés et impressions; qu'est cause. Sire, qu'îlî 
vous supplient très humblement vouloir ordonner que tos dic- 
tes lettresjpatentesdu mois d'avril mil cinq cens quatre-vingt-cinq 
portent leur plain et entier effect, et que tout ce qui a esté des- 
puis fortifié soyt remis au premier estât ; — 6** ayant le seigneur 
de Joyeuse réduicte la ville de Marvejols en vostre obéyssance 
par sa valleur et conduyte, non moings sage que heureuse, il 
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ordonna sur linstance et grande poursuyte de tous vos bons 
subjectz dudict pais et des circonYoysins» qu'elle feust rasée et 
démolye entyèrement » ce que feust exécuté de telle façon » 
qu*U n*y a plus aulcune marque de ville , ny moyen d*y habi- 
ter, et d'aultant que ez jours de la Magdelène, sainct Michel» 
sainct André, sainct Martin et aultres, se y tenoient plusieurs 
foires et marchés, et que ce présent les marchans ne s*y peu- 
vent assembler pour n'y avoir aulcune maison droicte et qu*& 
y auroit grand danger de tenir lesdictes foires ; afBn que le 
trafic ne soit discontinué audict païs , Yostre Majesté est très 
humblement suppliée ordonner que lesdictes foires et marchés 
se tiendront doresnavant en ladicte ville de Mende, cappitalle 
dudict païs, et la plus commode pour c'est effect, avec com- 
mandement à vos subjectz d'y convenir et assembler aux sus- 
dicts jours et non ailleurs, à peine de confiscation de leurs 
marchandises , etc.; )) — 7® que les revenus des biens séques- 
trés sur les réformés , soient affectés aux fortifications de la 
ville de Mende et réédification de la cathédrale, etc., etc. — 
(( Brugeyron, vicaire général; Gheminades; de Roquoles, con- 
sul; Ghanolhet, sindic (1). » 

II. — « Au Rot. ■— Sire, — vos très humbles , très obéys- 
sans et fidelles subjects les habitans ecclésiastiques , officiers 
de vostre justice , consuls et aultres habitans de vostre ville de 
Mende, et du païs de Gévauldan , vous remonstrent en toute 
humilité qu'ayant pieu à Vostre Majesté donner la charge et 
commandement dudict païs à monsieur de Sainct Yidal, che- 
valier de vostre ordre, en l'absence de monseigneur le mares^ 
cbal de Joyeuse, vostre lieutenant général en la province de 
Languedoc, les supplians ont tousjours avec toute fidélité et 
obéyssance receu et honoré ses commandemens tant pour vos- 

(f ) Archives départementales. — Carton A , 415. 
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tre senrice que pour le sien particulier, n'ayaut oncques faict 
choses en son endroict qu'il les deust provocquer à aucun mes- 
contentement. — Mais au lieu de recevoir quelque fruict et - 
solaigement de leur si grande subjection et obéyssance , et 
tfestrepar luy garantis de toute force et viollence, comme 
leur estant donné de Yostre Majesté pour la représenter et 
faire jonyr des bénéGces de la protection qu'ils ont tousjours 
receus de vostre bonté, ils sont contraincts remonstrer à Yostre 
Majesté que ledict sieur de Sainct Vidal a conceu contre lesdits 
supplians yos subjetz et principallement contre les habitans de 
ladicte ville de Monde, une si grande inimitié, et l'a tes- 
moignée avec tant de rigueurs , qu'il leur a esté impossible 
de le pacifier par la plus abjecte servitude et subjection qu'ils 
hiy ayent peu déféré, — Et à cette fin , Sire , que Vostre 
Majesté cognoisse que les pauvres supplians ne recourent à 
ce dernier remède d'en fère plaincte à leur prince et souve- 
rain protecteur sans avoir essayé par tous moyens de luy 
fère goust^ quelque bonne yolonté en leur endroict, il vous 
plairra entendre que ledict sieur de Sainct Vidal ne leur à 
jamais rien commandé, qu'ils ne l'ayent incontinant effectué 
comme si Dieu mesme ou Vostre Majesté ne leur eust com- 
mandé, espérans par ceste grande patience et serville obéys- 
sance le disposer enfin à réduire et changer son coeur envers 
vostre pauvre peuple. — Mais , Sire , il en est advenu tout 
le contrère, sa rigueur s'en estant tellement endurcye, qu'il 
n'y a espèce de mauvais traictement qu'ils n'ayent soufferts 
de luy; car non-seullement en ses propos ordinaires, il dif- 
fame les pauvres supplians comme les plus meschans et détes- 
tables personnes du monde, mais aussi il leur a procuré tant 
de mal que d'avoir voulu persuader Vostre Majesté, que sans 
le nouveau siège de séneschal de Mende, ils se feussent ran- 
gez du party des rebelles ; à quoy ib ne firent aultre réponse 
IL 5 
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disoit, Marvejolz, combien que Yostre Majesté, Sire, le hiy 
eust deflendu; et après avoir coureu et rayné ledict païs, 
il s'attacqua comme il a tousjours Taict à ladicte ville de Mende, 
mist an dedans et à Fentoar d'icelle deux ou trois régimens 
de pied, en laquelle il y convocqua les gens des estats particu- 
liers, et ezdicts estats feust faict par ledict M* Vidal Martin , 
juge-maige estably en la sénéchaussée, une imposition de cin- 
quante-sept mil escuz ; fist manger les munitions qui avoient 
esté préparées audict Meude pour ledict siège de Marvejobc» 
et pour la nourriture de ses gens et domestiques fist par force 
payer aux particuliers dudict Mende douze cens escuz , qu*il 
disoit vouloir donner aux cappitaines qui Tavoient accompai* 
gné, se saisit à l'instant des tours et portes appelés Aiguës- 
parses et clochers de ladicte ville de Mende, les fist fortiffier 
à leurs despens, yestablit garnisons pour subjuguer -lesdicts 
flupplians et semparer de ladicte viUe avec toute la force et 
façon indigne dun tel personnage donné par Yostre Majesté, 
non pour leur ruyne , mais pour leur conservation. — Lequel 
sieur de Sainct Vidal princt , dès Theure , lesdicts habitans de 
rentrée desdictes tours et clochers, de sorte que certain temps 
après, ils feurent advertis par leurs amys que Tennemy des 
Cévenneset deMarvejolzavoient intelligencedans lesdictes tours, 
et qulls vouUoient par eschelles du cousté d'icelles tours envai* 
hir et surprendre ladicte ville , et de faict en mesmes temps 
lesdicts ennemys environ de mil à douze cens hommes de 
guerre , feurent une nuict pour poser lesdictes eschelles à Ten- 
tour desdictes murailles, et sans la diligence desdicts habitans, 
et qu'ils se contregardoient, eussent esté attrapez et prins. — 
Lesdicts habitans en voullurent fère plaincte audict sieur de 
Sainct Vidal et luy firent entendre Tadvertissement susdict , 
lequel les rabroua rudement , leur disant que les cappitaines et 
soldats qui estoient dans lesdictes tours et clochers estoient 
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plus de gens de bien que non pas les plus justes des supplians ; 
de sorte qu*ns demeurèrent longtemps en tel estât trouble 
entre eulx jusques à ce que les armes feurent posées par ceulx 
qu'on dict de la ligue, et lors ledict sieur de Sainct Vidal peu 
à peu flst desloger desdictes tours et clochers lesdictes garni-* 
sons; et sans l'inspirée grâce que Yostre Majesté leur fist, 
d'envoyer le seigneur de Joyeuse au pais pour la délivrance de 
son pauvre peuple d'icelluy, lesdicts supplians estoient consti- 
tués en perpétuelle servitude et traictés avecque phis de sévé- 
rité et aigreur que non pas les rebelles , lesquels n'ont jamais 
esté attacqués par ses troappes , combien que soubz prétexte 
de fère la guerre aux susdicts rebelles, lesdictes impositions et 
munitions ont esté consommées sans efficace ni de rien s*ad- 
venir encontre lesdicts ennemys. — Toutes ces misères et 
ruynes ont esté cause que ledict sieur de Joyeuse à son entrée 
dans ledict païs nY treuva aulcune chose pour la nourriture 
de son armée, etc.... — Lequel sieur de Sainct Vidal après que 
par les généreux eiploicts de guerre exécutés audict païs par 
ledict sieur duc de Joyeuse, les villes du Malzieu, Marvejolz 
et.Peyre eussent esté réduictes en vostre obéyssance, il dési- 
roit de fère ruyner et voir au feu ladicte viUe du Malzieu appar- 
tenant à monsieur le duc de Mercœur, parce que jamais il 
n'avoit aymé les habitans de ladicte ville et qu'il présuppo* 
soit avoir esté reffusé d'eulx en des eommandemens et aul- 
très choses qu'il leur avoit demandé, et audict Marvejolz in- 
c(ft)tinant que mon dict sieur de Joyeuse l'eust quicté et faict 
n^archer l'armée à Peyre, ledict sieur de Sainct Vidal y fist, 
aux despens dudictpaïs, dresser une grande citadelle, pensant 
la tenir, pour tousjours dominer dans ledict païs, etc. — Depuys 
ce temps il a laissé ledict pais et diocèse, et s'est tenu au 
Puy, d'où il ne bouge et ne vient en Gévauldan que lorsqu'il 
est adverty que les estats dudict païs se doibvent assembler ; 
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et sans que les sieurs évesque de Mende , comte de Gévauldan , 
baroo d'Apchier , de Sainct Didier et aidtres gentilsboHunea 
qui ont seing dudict païs se soient souvant mis aux champs 
accom()Agnez des soldats et gens de guerre qulls tirent des 
villes dudict Gévauldan ^ lesdicts ennemys s*y seroient remis 
et nichés et aultant advencez que jamais. — Et encores qu'ap- 
près la réduction de Marvejolz, il eust pieu k Dieu visiter la 
ville de Mende et le reste du diocèse d'une si contaj^use peste 
que les deux tiers du peuple en sont décèdes, et que ceste 
affliction deust esmouvoir à pitié les plus malvueilhans de 
ladicte viUe i néansmoingz ledict sieur de Sainct Yidal a fait 
arrester et conduyre en la ville du Puy le premier consul dudid 
Mende , affin qu'il n y eust aucune police ni conduicte entre 
lesdicts habitans de ladicte ville de Mende, sans qu'il soit peu 
sortir de prison jusques à ce que le terme de son consulat fus! 
expiré, et qu'il luy eust payé mil escuz (%u'il disoit lui estre 
decd)S par ladicte ville pour quelque obligation tirée d'eulx sans 
cause et non libres; — et après pour même prétexte il 6st fère 
prisonnier par vertu des lettres de ladicte sénéchaussée de nou- 
veau érigée audict Mende , par la tollérance et irrésonnaUe 
support dudict juge*maige , le procureur des habitans dudict 
Mende et ung bourgeois d'iceUe, pour avoir payement de douze 
cens escuz qu'il leur demandoit pour une «ultre c^Ugatioii 
forcée, et au Beu de les laisser aux prisons de ladicte séné** 
chaussée , les fist transporter et conduire par l'huissier et com- 
mis du greffier de ladicte sénéchaussée et de ses scridate, dans 
le chasteaude Sainct Saturnin , appartenant à ung sien parent, 
distant de six lieues loing dudict Mende , et ne sortirfAt d'icel- 
luy jusques à ce qu'ils eussent satisfaict lesdicts douze cens 
escuz pour lesquels il fist vendre les meubles et grains trou- 
vés en la maison de Pons Destrictis , lors recepveur dudict 
païs , etc. » — Les supplians après avoir reproduit avec les 
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plus grands détaikj ie^ diverses requètesdéjàcûnniiespar le pr^ 
cédcDt cahier, demandent à Sa Majesté, au cas où il loi plai^ 
rait de sup^imer la séqécbaussée de Mende, de Youloir bien 
unir désormais le Gévaudan au ressort de cdle de Toutouse, 
*— (( et d'aoitaet que la mauvaise volonté dodîct sieur de Sainct 
Vidal est si grande envers les pauvres sm^lians, quU n'eq^r- 
nera mo;^ quelconque pour leur nuyre en leurs personnes 
et biens, ens^ïble i leurs dicts déléguez, ils vous supplient 
aussi , Sire, que vostre bon plaisir soit de les youloir prendre 
en vostre protection et sauvegarde , et ils prieront Dieu de 
vous donner en toute félicité, longue et heureuse vie.' ^— Brur 
gejron; Albaric, juge de Hende; Guillaume Bres, bailhe du 
diapitre; Mauras, bailbedu clergé de Mende; Deroquoles, 
consul pr€«nier; Dangles, sdndic du clergé du diocèse (te 
Gévaudan; Dumas; Gbanolhet, scindic; Brolbet; Glievalimri 
Gay, etc. (1). » 

Moins de boit mois après que les Guises avaient expiré sous 
les poignards des quarante-cinq , Henri de Valois tombait à son 
tour frappé par un assassin, à l'instant où, de concert avec le 
Béarnais, il assiégeait la capitale, pour l'arracha au pouvoir des 
ligueurs, alors maîtres des deux tiers du royaume. 

Le Gévaudan, àTinstigation d'Adam de Heurtelou, qui dans 
rintimité de son prédécesseur, auquel était réservée la sublime 
mission de recevobr sous le portail de la grande basilique 
de Saint-Denis, le monarque rentrant dans le giron de l'église, 
avait pu comprendre dès longtemps les garanties à espérer du 
chef de la maison de Bourbon, fut un des premiers à se rallier 
à Henri IV, déjà reconnu roi par les protestants et par la plus 
grande partie des troupes campées sous Paris. 

Eobps funestes des conU)ats livrés dans le Languedoc par la 

(1) Archivas départen^entales. — Reg., 393. 
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première. chaleur de ligueurs forcenés, quelques troubles, 
quelques tiraillements sagement modérés par l'intervention de 
révèque et de la représentation locale, empêchèrent encore le 
pays de goûter les bienfaits de la paix. Mais peu à peu tout flé-. 
chit sous la main paternelle du prince dont la douceur fit aimer 
l'autorité; au désordre succéda l'obéissance et la tranquillité 
publique ; le souvenir des maux de la guerre civile tendit à s'ef- 
facer; et pendant que, satisfaite des justes libertés accordées 
aux huguenots, la nation presque entière se réunissait autour du 
trdne, le Gévaudan ne songea plus qu'à cicatriser ses plaies; 
comblé des faveurs du souverain, le pays rétablit l'ordre dans 
ses finances, assura le maintien de ses anciennes franchises, 
réprima les abus, et alors que grâce à la pieuse sollicitude de son 
prélat, Mende relevait sa cathédrale, et restaurait ses édifi- 
ces (1), Marvejols, sortie de la cendre, et redevenue ville 
royale, put faire buriner sur la pierre de ses murailles les ins- 
criptions qu'on y lit encore aujourd'hui. 

Porte du Soubbtban. 

Pour avoir déchassé TAnglois de ma province, 
Je porte d'one main la beUe flear de lys (*); 
Pour avoir soosteno le grand Henry. mon prince. 
Par fer , par fea, par sang, presque je défaillis, 
Mais ores ce grand roy faisant astrée naistre, 

(1) Il y a quelques mois qn'en restaurant on appartement dans 
Taile de Thôtel de la préfecture (ancien palais des évéques), don- 
nant sur la rue d'Aiguespasses, à Mende, Tarchitecte a mis à décou- 
vert quelques peintures à fresque, représentant les principaux évéques 
du diocèse, depuis saint Privât jusques à Adam de Heurtelou, et 
qui décoraient une pièce située après la salle actuelle du conseil gé- 
néral. — Les mots : nunc prœsulatui , de la légende qui entoure la 
fresque de Adam de Heurtelou , et les armoiries figurées sur les lin- 
teaux des croisées parmi les rinceaux , style renaissance , prouvent 
évidemment que ces embellissements datent de son épiscopat. 

(«) La ville de Marfejols porte : d'aïur , aui murailles de sable, atec 
une main d'argent tenant une fleur de lis' d'or, en chef. 
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Dans le cœar des François folement désunis , 
Marvejem la bruslée ainsin comme an Phoenlx , 
A faict maogré le feu de ses cendres renaistre. 

1606. 

POITB GbANBLLES. 

Immani hosUam regni conjuratione, funditus perieram anno 1586^ 
Sed augusUssimus rex Henricus 1111 patriie pater, me restituit 1607. 

Porte du Théion. 

Ho6 muros diratos , et solo «quatos ad restaurandos 
Qneres sa» arbis in presUnum statum restituit Henricus lUl 
Franc : rex, inyictissimus p. p. (*) ut urbis sic Galli» instaurator. 

{*) PatrUi ptter. 
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Annales des états particuliers de Géyaudan. 

(suite). 

(Année 1716) 

ÉTATS A MARYfiJOLS. — LE S3 MARS. — PHILIPPE D'ORLÉANS. 
RÉGENT. — PIERRE DE BAGUON DE LA SALLE, ÉYÉQUE. 

Messire Vital Dangles, docteur en théologie, vicaire générât, préai- 
dent 

Noble Géraud Pierre de Michel Daroc, conseiller da roi, maire de 
Marvejols, commissaire principal. 

Messire César de Grollée de Virville et de Montbreton, baron de Peyre, 
lieutenant général de la province de Languedoc , bailli de Gévaodan. 

Messire Louis Amédée de Rochefort Daily, comte de Saint-Point, ba- 
ron de Génaret , lieutenant de messieurs les maréchaux de France > 
commis des nobles. 

MM. Pierre Blanqnet, conseiller du roi, maire; Joseph Bonnicel et 
François Gazanhe, consuls de Monde ; Jean Jacques de Campre- 
don, maire de Barre, en tour pour les Cévennes, commissaires 
ordinaires. 

Antoine Rachas, syndic. 

Vote des sommes demandées par les commissions, au total 
de 380,950 Uv. — Délibéré conformément à la déclaration de 
1684, relative à l'annulation des franchises dont jouissaient 
induement certaines terres du diocèse, que le syndic poursui- 
vrait toute instance propre à faire cesser des abus qui augmen- 
taient le poids accablant des charges publiques (1). 

(1). L'intendant général de la province avait quelques années au- 
paravant fait procéder au recensement officiel a des biens nobles 
» ou exempts , de taiUes , et autres droictz seigneuriaux dans 
» les villes et parroisses du diocèze. i> — Cette opération commencée 
le 20 août 1711, fut exécutée par MM. Combattes, procureur en la 
comté de Montferrand , domicilié à Lacanourgue ; Pierre Blanqnet , 
maire de Monde; Boissonnade, notaire royal du lieu d'Auxilhac ; 
noble Nicolas Anne de Saint-Germain, prévét des maréchaux; Vin- 
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Domaines nobles. 
Archiprétré de Barjac. 

( Se composait de quarante-deux paroîMes , savoir : Barjac , Culturea » 
Esclanèdes, Chanac, Sainte-Enymie, Laval du Causse, Prades du Tara»' 
flaint-Chély du Tarn , Hures , La Parade , Saint-Pierre des Trispieds , 
Le Rozier , Sainte-Roman de Dolan , Saini-Prejet du Tarn » La Malëne , 
Inos, Saint-George de Lévejac , Recoux , Lacapeîte, Saintr-Saturnin , Saint- 
Frézal de Lacanourgue , Lacanourgue , Canilhac , Banassac , Estables de 
Rive d'Olt, Saint-Pierre de Nogaret, Saint-Germain du Teil, Tréians, 
Les Hermeaux , Salses , Antrenas , Marvejols , Montrodat , Grèzes , Pa- 
ihers , Saint-Bonnet lei Cliirac , Ctiirac , Salmon , Monastier , Pin-Moriéa» 
Salelles , Le Yillar. ) 

Les métairies de I^vigne, 800 lîv. de revenu (noble de 
Chapelu de Gibertés). — De Recoulettes, 500 liv. (M. de 
Chambrun de Limperi). — De Malevielbe, 950 liv. (M. de 
Retz). — Le domaine de Celets, 430 liv. (messîre de Rever- 
sac). — La métairie de Pailheretz, 370 lîv. (le même). — Le 
château de Monjézieu (Hdtel-Dieu de Paris ).-^ La métairie de 
Rouquelte, 200 liv. (le même).— La métairie de La Salle, 100 liv. 
( M. de Jurquet ). — La métairie de Baux, 210 liv. (messire de 
Rochefort).— Le château de Laroche (M. de Retz de Servière). 
—Le Tillage et appartenances de Combret, terre franche, au 
revenu de 800 liv. , ne devant que quelques censives au mar- 
quis de Canilhac. — Le domaine de Trélans, 110 liv. (le vicomte 
de Trélans). — Le domaine du Besset , 165 liv. ( noble de Puel). 
— Le domaine de Salles, 70 liv. ( noble de Jurquet ). — Le châ- 
teau de Saint-Saturnin, 25 liv. (le comte de Valady). — La 

cens, habitant da Cluzel et Jean Bonnicel Delhermet, avocat au 
parlement — J'ai cra devoir extraire de ce docnmeot ( archives dé- 
partementales , reg., n9 346 ) , où Von trouve surtout des déclarations 
de redevances seigneuriales, telles que censives, droits de Cham- 
part, etc. , la nomenclature des principaux domaines nobles du Gé- 
vaudan , avec indication de leurs propriétaires. 
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métairie de Labastide, 210 Uy. (la comtesse de Roussi). — La 
métairie de Franquerant, 350 liv. (le baron de Monstuéjols). 

— Le domaine de Recoulettes, 170 liv. (le seignew Brun de 
Montesquieu). «-«La métairie deMontignac, 57 liv. (M. de 
Brondel). — Le château de Lacaze et le domaine de Grandlac, 
630 liv. (noble de Malian).— Le pré d'Entraigues, 250 liv., et 
le domaine de Saint-Bonnet, 680 liv. (le comte d'Entraigues). 

— Le domaine de Labarthe , 325 liv. ( M. Daudé de Séjas ). — 
Le chAteau de Grèzes, 400 liv. (messire de Framond). — Le 
domaine de Labrousse, 200 liv. (M. de Yemessac). — La mé- 
tairie de Ghaldaaz, 200 liv. (messire Lévy). — Le domaine de 
la Vialle , 57 liv. ( noble de Chapelain de Bédos ). — Divers prés 
et parcelles de terre. 

Archipritré des Cévennes. 

( Se composait de quarante-trois paroisses , savoir : Monde, Lanuéjols, 
Brenoux , Saint-Etienne du Yaldonnez , Les Bondons , Fraissinet de Lo- 
lère , Cocurés , Bédoués , Florac » Le Prunet Montyaillant , Grisac , 
Frutgeires , Saint- Julien d'Arpi^n , Cassagnas , Saint- André de Lancize, 
Saint-Hilaire de Lavit , Saint-Privat de Yallongue , Saint-Frézal de Yen- 
talon , Saint-Andéol de Clerguemort , Saint-JuUen des Points , Le Col- 
let de Dèze , Saint-Michel de Dèze , Saint-Martin de Bobaui , La Melouze » 
Saint-Etienne Yal-Francesque, Saint-Germain de Calberte, Moissac, Sainte- 
Croii, Saint-Jean de Gabriac, Saint-Martin de Lansuscle, Pompidou» 
Saint- Martin de Campcelade , Molezon , Le Bosquet la Barthe , Barre , 
Les Balmes , Saint-Laurent de Trêves , Fraissinet de Fourques , Yébron , 
Ispagnac , Quézac , Saint-Bauzile , Balsièges. ) 

Le domaine de Bessouches , 350 liv. ( messire Buisson ). *— Le 
chAteau et vignes de Charbonnières, 30 liv. (le comte de Yo- 
lonzac). — La maison carrée de Bocheblave, 30 liv. ( noble de 
Lauberge ). — La métairie des Bondons , 200 liv. ( noble de 
Lauberge). — Le pré de Florac, 242 liv. ( le baron de Florac). 

— Le domaine de Vareilles, 350 liv. ( le marquis de Grisac ). 
—La métairie de Tardonnenche, 90 liv. ( noble de Malafosse de 
Carnac). — La métairie de Colas, 60 liv. ( M. de Colas). — Le 
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domaine (fAriges, 250 liv. (M'"'' dlssenges ). -^Le bien de 
Malbosc et le domaine de Ghamferrier, 193 liv. (messire de 
Malbosc).— La métairie des Badieux, 126 liv. (noble de Pas- 
torel). — La maison servant de domicile à Privât Policier du 
Montelz. — Les domaines du Montialoux et de Saint-Bauzile, 
270 liv. (messire de Ghavanhac). — Le domaine du Boy, 
600 liv. ( le comte du Tournel). — La métairie de la Yeyssière , 
120 liv. ( noble de Sales). — La métairie de la Prade, 200 liv. 
( noble de Sales). — Le ohàteau de Saïgas, 25 liv. ( M. de Saï- 
gas). — La métairie de Lauvergne, 380 liv. (M. de Saint-An- 
dré ). — La métairie de Delhom, 250 liv. ( M. du Caylou). — 
La métairie du Poujol, 450 liv. (M. de Montredon ). — Le 
-château de Mas Aribal, 135 liv. ( noble de Davesseins). — Le 
chftteau et métairie de Gabriac, 300 liv. (M. de Saint-Victor).— 
La métairie des Grottes , 300 liv. (M. de Saint-Victor ). — Les 
métairies de Falguières et de Souleyrol, 137 liv. ( le marquis 
de Fournetz ). — Le château de Saint-Etienne Val-Francesque, 
100 liv. ( noble de Raymond ). — La métairie de Fontanilhes, 
60 liv. ( M. de Malalargueir ). — Les métairies du Gampel et 
dAltaret, 80 liv. (M. de Rieumal). — La métairie dAbritz, 
40 Uv. ( demoiselle d'Abritz ). 

Archipritré de Javols. 



( Se composait de cinquante-sept paroisses , savoir : Javols, Serrerette , 
Tontans , Saint-Denis , Sainte-Eulalie , Saint-Alban , Riroeize, Les Bessons , 
Saint-Chely, Prunlères , Lajo , Malzieu , Verdezun , Saint-Pierre le Vieui, 
Saint-Léger du Mas , Saint-Pri?at du Fau , Paulhac , Julianges , Chauiiac, 
Albaret Sainte-Marie, Blavignac , Arcomie, Le Bacon , Albaret-le-Comta] , 
Arzenc d'Apcbier, Fournels , Noalhac, Termes, La Page Saint-Julien, 
Saint-Laurent de Yeyrès, La Page Montivernoux , Chauchailles , Le Brion , 
Grandvals, Recoules d'Aubrac, Malbouzon , Fau de Peyre , Nasbinals, 
Marchastel , Prinsué]ols , Sainte-Colombe de Peyre , Lachaze , Aumont , 
Saint-Sauveur de Peyre , Le Buisson , Saint-Laurent de Muret , Saint- 
Léger de Peyre, Gabriac, Servières , Lachamp, Rieutort, Ribennes , 
Saint-Amans, Saint-Gai, Estables, Les Laobies, La Yilledieu.) 
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La métairie d*Ussez, 360 liv. ( M. dUftez ). — Le domaine 
de Lagrange, 315 liv. (noble de Borrel). — La métairie de 
Cougoussac, 600 Hv. ( M. de Retz ). — Le domaine de Com- 
bettes, 270 liv. (M. de Lescure). — Le domaine de Cheminades^ 
270 liv. (M. de Gheminades).-* La métairie du Grouzet, 240 liv. 
(M. du Crouzet). — Le domaine de Labaume , 580 liv. ( le baron 
de Peyre).— La montagne de Marchastel et la métairie du ^vier, 
312 liv. ( le baron de Peyre ). — Le domaine de Sainte^Iom- 
be, 315 liv. ( M*® de Sainte-<Colombe ). — Le domaine et châ- 
teau de Bilhîères, 558 liv. ( le duc dUzès, baron d*Âpchier). — 
La métairie de Peyrebesse, 232 liv. ( M. de la Ghaumette ). — 
Une métairie aux Bessons, 120 liv. { M. GaHy ). — Une autre 
métairie au même lieu, 81 liv. ( M. Ghastang ). — La métairie 
du Mas, 202 liv. (M. Duroc). — La métairie de Méricboi, 
100 liv. ( M. Giral ). — La métairie d'Aberc, 75 liv. ( M. Pa- 
ges ). •-— Le domaine de Rimeize , 15 liv. < M. de PagneyroUes). 

— La métairie tfAutevîIle, 174 liv. ( M. Vidal Pelissier ). — 
La métairie d'Arzenc, 195 liv. ( M. Ghauvet ). — Le château et 
domaine de Saint- Alban , 104 liv. ( le comte de Morangiès ). 

— Les domaines de Labaume et de Boisdumont, 1,235 liv. 
(le comte de Morangiès ).-— La métairie Desfiaux, 130 liv. 
( MM. Ghalmetton et Engelbin ). — La métairie de la Roche, 
26 liv. ( M. du Peyrou ). — Le domaine de Belamy , 830 liv. 
( noble Raymond de Lescure ). — La métairie dArfulhettes, 
156 liv. ( M. Desishières ) — Diverses terres et parcelles. 

ArcMpritré de Saugues. 

( Se composait de cinquante-sept paroisses , savoir : Bedaroux , Le Boni , 
La Rouvière , Sainte-Hélène , Aliène , Chadenet , Biagnols , Salntr-JnUen 
du Tournel, Le Bleyroard, Cubières, Cubiereltes, Altier, Planebamp, 
Saint-Jean de Chazorn, PréTenchères , Puyiaurens, Chasseradez, Safiit- 
FrezaI d'Albuges, Luc, Langogne, Saint-Flour de Mercoire, Rodes, Pier- 
refiche , Chaudeyrac , Châteauneuf-Randon , Saint-Jean la Fouillonse , 
Chastanier , Auroux , Naussac , Fontanes , Sainte-Colombe, Grandrieu , 
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LiTâl-Atgier, Salnt-BoiiDet de Montaurom, Saint-Christophe, SainUYe- 
nerand, Yéreyroles, Yabres» Croitance, Saint-PreJ et d'Allier, Monistrol 
d'Allier, Cabelle , Yentuéjols, La Bessière Saint-Mary, Saugues, Ser- 
TÎères , Les Plantais , Grèzes de la Clause , Chanaleilheg , Yasellles , Saint- 
Symphorien, Toiras, Saint-Paul le Froid, Prades près l'Allier, Lapa?- 
nouze , Saint-Sauveur de Ginestoux , Arzenc de Randon. ) 

Pré au terroir de Saugues et censîves, 4,500 liv. ( le duc de 
Yeudâme). — Une métairie à GubeUe, 60 Uv. (M. Dufau). 
— Le terroir franc du village de Besset. — Le château de Ven- 
tuéjols, 60 liv. (M. de Vernessac. — Le domaine le Sauvage, 
600 liv. ( Hôtel-Dieu du Puy ). — La presque totalité de la pa- 
roisse de Vabres est terre franche. — Le domaine de Lavilette, 
80 liv. (M. de Servilanges ). — Le domaine de Dancette, 120 liv. 
(M. de Gombegirard). — Le château de Saint-Simphorîcn , 330 
liv. (M. de Beaumont). — Le domaine de Saignelongue, 248 liv. 
(M. de Beaumont). — * Le domaine du Grousset , 144 liv. ( M. de 
Beaumont). — Le domaine de Gombret, 134 liv. (le vicomte du 
Cheyk ). — Le domaine du Bouschet, 60 liv. ( le vicomte du 
Cheyla). — Les domaines de Gondreset de Barceul, 118 liv. 
( M"* de Gondres ) — Le pré de Lagrave, 50 liv. ( noble de 
Langlade de Montgros). — Le domaine de Briges, 180 liv. 
( M. de Briges ). «-^ Les domaines de Soulages et de Malmont, 
130 liv. ( M. de Soulages ). — Le domaine de Glamouze , 200 
liv. (M. de Glamouze). — Le domaine de Recouze, 160 liv. 
( Hdtel^Dieu de Monde ). — Le terroir de Gharpal , sur le pa- 
lais du roi, 150 Hv. (M. de Laurans ). — Le domaine de Miran- 
dol, 300 Kv. (M"" la douairi^e du Boure). — Le terroir du 
village de Grosviala, terre franche, dépendante de la baronnie 
de Yerfuel et de Grizac. -* La métairie de Briges ( terroir du 
Luc), 300 liv. (M. de Beauvoir). — Le château et domaine 
du Roure, 300 liv. ( le comte du Roure ). — Le domaine d'Au- 
bespeires, 80 liv. ( le comte de Morangiès ). — Le château du 
Gham , 300 liv. ( M. du Gham ). — Les domaines de la Pigeire 
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et du Gausal, 262 liv. ( M. du Gham ). — La tour et pré de 
Radoussas, 60 liv. ( M"* de Trouilhas ). — La métairie des Al- 
pîes, 100 liv. ( M. de Malbosc ). — Le domaine de l^rLoubière, 
200 liv. (M. de la Loubière). — De nombreuses parcelles sans 
importance. 

( 1717 ) 

ÉTATS A MENDE. -- LE li MARS. — PHILIPPE D'ORLÉANS , 
RËGENT. — PIERRE RAGUON DE LA SALLE, ÉVÉQUE. 

Monseigneur révéque , président. 

Messire Loais d'Albignac da Triadon, seigneur de NÎTOuUies, com- 
missaire principal. 

Messire Jean de Grégoire, seigneur de Saint-Sauveur / bailli. 

Xean Amédée de Rocbefort Daily, comte de Saint-Point, commis des 
nobles. 

MM. Pierre Blanquet, maire; Joseph Grilbat et Alexandre Dumas, 
consuls de Mende; Gérand Pierre de Michel Duroc, maire de Mar- 
vejols; Théophile Pons, consul de Florac , en tour pour les Gévennes. 

Antoine Rachas , syndic. 

Le sieur Blanquet, docteur en médecine de la faculté de 
Montpellier, chargé de faire aux états un rapport sur la pro- 
priété des diverses eaux minérales du diocèse. — Délibéré que 
nul ne sera admis aux états comme député d'une communauté ^ 
avant d'avoir justifié qu'il figure sur le réle des tailles de cette 
communauté. — Le syndic fait connaître que MM. de Larnac, 
syndic du diocèse d'Uzès^et Grussiers, ingénieur, ont été 
commis par monseigneur de Baville, pour dresser le devis des 
routes à construire : 1*" d'Alais au Puy, par Yillefort, Bayard 
et Langogne, avec embranchement de Bayard à Bieutort, par 
la montagne du Goulet, Montbel, Laubert et le palais du roi; 
2^ d'Anduse à Glermont , par Saint-Jean du Gardonenque, Saint- 
Boman , Pompidou , Florac , Mende (1), Bieutort et Saint-Ghély. 

(1) Le 27 juin 1718, le sieur Barbut se rendit adjudicataire moyen- 
nant 1,100 liv. , de la partie de route à construire entre le pont de 
Berlière et la croix Del Baille (4,286 mètres). 
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(1718) 
ÉTATS A MARYEJOLS. — LE 5 AVRIL. — PHILIPPE D'ORLÉANS, 

RÉcnnr. -« pierre baguon de la salle, évéque. 

MonseigDear révoque, président. 

Ndi>le Antoine de Rachas , conseiller du roi, syndic , commissaire prin- 
cipe. 

Pierre Marcé, lieutenant au baiUage, 

Messire Jean Amédée de Rochefort Daily , comte de Saint-Point, etc. , 
commis des nobles. 

MM. Pierre Blanquet , maire ; Joseph Grilhat et Pégoner , consuls 
de Monde ; messire Gérand Pierre Michel , seigneur Duroc d'Aldy , 
maire de Marvejols ; Descambons , maire de Saint-Etienne Yal- 
Francesque, en tour pour les Gévennes, commissaires ordinaires. 

Nomination du seigneur Duroc , « dont la naissance distin- 
guée, le mérite et la capacité sont connus de l'assemblée, » 
à la charge de substitut du commis des nobles, vacante par la 
mort de M. de Retz de Servières. — Nouvelles plaintes au 
sujet d'abus dans le commerce des serges. — Vote de k moitié 
des frais de construction du pont de Saint-Jnéry, entre FAu- 
vergne et le Gévaudan. — Gratification au docteur Blanquet , 
m récompense de son travail sur les eaux minérales. * 

(1719) 

ÉTATS A MENDE. -. LE 27 MARS. — PHILIPPE D'ORLÉANS, RÉ- 
GENT. — PIERRE DE BAGUON DE LA SALLE, ÉVÉQUE. 

Monseigneur Péréque , président. 

Noble Jean Antoine de Radias, conseiller du roi, syndic, commis- 
saire principal. 

Messire Jean de Grégoire, chevalier, sieur de Saint-Sauyeur» etc., 
baîni de Gévaudan. 

Messire Jean Amédée de Rochefort Daily, comte de Saint-Point, baron 
de Génaret , commis des nobles. 

MM.Har1et, avocat au parlement; Joseph Grilhat et Jean Pégorier , 
consuls de Monde; messire Géraud Pierre de Michel Duroc, maire 
dé Marvejols; Jean Jacques Gampredon, sieur de Thémelat, maire 
de Saint-Germain de Gdberte , en tour pour les Gévennes , commis- 
saires ordinaires. 

IL 6 
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Promulgation d'une ordonnance des états généraux de Lan^ 
guedoCy pour le remboursement de toutes les sommes im- 
posées par les communautés sans Fautorisation préalable des 
états. — Ordre de faire placer à Malbouzon une cloche plus 
sopore pour diriger les voyageurs égarés par le mauvais temps 
sur la montagne de Montredotte. — Rapport de MM. les com- 
missaires nommés pour la vérification des titres de messire 
Emmanuel de Bessuéjols, chevalier, seigneur et marquis de 
Roquelaure, admis aux états comme baron dApchier (1). 

(1) a Ledit messire Emmanad de Bessuéjols, marquis de Roqoe- 
laure, acqaérear de la baronnie d^Apchier, était fils de messire Jean 
François de Bessu^ols de Roquelaore , et d'Anne Henriette de 
Grussol de Saint-Saplice , ainsi qae cela se justifie : !<> de son con- 
trat de mariage avec dame Marie Jeanne de Baglion de la Salle , 
en date du 24 février 1714; 2o do testament de messire Jean Fran- 
çois de Bessuéjols de Roquelaore du 23 joillet 1683 , q«i avait ap- 
pelé ledit Emmanuel à la succession paternelle, ao cas où messire 
Jacqoes de Bessoéjols , son fils aîné , mourrait sans enfants , ce qui 
est arrivé; 3o do testament de dame Anne Henriette de Crossol de 
Saint-Suplice , femme dudit Jean François , en date dudit jour 23 
joillet 1683. 

II. Ledit Jean François de Bessoéjols était fils de messire Looîs 
de Bessoéjols , ainsi qu'il se justifie de son contrat de mariage avec 
ladite dame Anne Henriette de Grussol de Saint-Soplice, do 10 novem- 
bre 1671 , et do testament de noble Loois de Bessoéjols, et de dame 
Glaodine de Grégoire de Gardie de Montpeyroo , do 23 novembre 1637. 

III. Noble Loois de Bessuéjols de Roqoeladre était fils de noble 
Bernardin de Bessoéjols de Roqoelaore et de dame Glaodine de Gré- 
goire de Montpeyroo , ainsi qoe cela se jostifie par le testament dodit 
noble Bernardin, du 9 janvier 1635, qui appelait Loois à sa succes- 
sion, son frère aîné, Guion de Bessoéjols étant mort sans enfants. 

IV. Noble Bernardin de Bessoéjols de Roqoelaore était fils de noble 
Pierre de Bessoéjols , ainsi qoe cela se jostifie de son contrat de mariage 
avec noble Isabeau de Roquelaure , fiUe de noble Goion de Roqoe- 
laore qoi lui substitua tous ses biens, à condition qoe son mari et des-* 
cèndants porteraient le nom et armes de la maison de Roqoelaore , si 
noble Goion de Roquelaure, son fils aine, venait à mourir sans enfants. 
( Guion n'ayant point en effet laissé de postérité , la maison de Bes- 
suéjols prit dès lors le nom et les armes de celle de Roquelaore. ) 
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(1720) 

ÉTATS A MARVEJOLS. — LE 15 AVRIL. — PHILIPPE D'ORLËAKS, 
RÉGENT. — PIERRE DE BAGUON DE LA SALLE, ÉVÊQUE. 

Messire Vital Dangles , chanoine , vicaire général , président. 

Messire Géraod Pierre Michel Daroc, maire de Marvejols, commis- 
saire principal. 

Messire César de GroUée Virville, comte de Peyre, lieutenant général 
pour le roi en la province de Languedoc , bailli de Gévaudan. 

Messire Jean Amédée de Rochefort Daily , comte de Saint-Point , etc. , 
commis des nobles. 

MM. noble Hyacinthe Lenoir , sieur de Bellesagne ; Jean Joordan et 

y. Messire Pierre de Bessuéjols était fils de Gaspard et de dame 
Marguerite de Roquelaure (contrat de mariage dudit Pierre avec 
Barbe de la Valette, du 25 avril 1573 ). 

VI. Messire Gaspard de Bessuéjols était fils de noble Antoine et 
de dame Jeanne de Roquelaure ( contrat de mariage dudit Gaspard 
avec Marguerite de Roquemaurel , du 9 février 1528 ). 

VIL Messire Antoine de Bessuéjols était fils de noble Pons et de 
dame Marguerite de Soulatges ( divers actes de 1400 ). 

Vni. Messire Pons de Bessuéjols était fils de Nie, deuxième da 
nom ( acte d'accord du 3 novembre 1419 ). 

IX. Messire Nie de Bessuéjols était fils de noble Guion de Bessué- 
jols et de dame Emeral de Sénegra ( contrat de mariage dudit Nie 
avec demoiselle Egline deChambon, du 2 février 1396). 

X. Messire Guion de Bessuéjols , second du nom , était fils de Nie , 
premier du Aom et de dame Jude de Broquiez ( testament de 1348 et 
quittances de dot de 1336 et 1346 ). 

XI. Messire Nie de Bessuéjols , premier du nom , était fils de noble 
Guion, aussi premier du nom et de dame Egline de Balaguier (tes- 
tament du 14 mars 1314 ). 

D'autres actes de mariages , testaments , hommages aux comtes de 
Rodez, justifient encore d'une plus haute antiquité de cette maison « 
et que toutes les femmes cfui contractèrent des alliances avec elle 
depuis le milieu du iir^ siècle , jusques au mariage d'Emmanuel de 
Roquelaure avec Marie Jeanne de Baglion de la Salle , fille de mes- 
sire Artus de Baglion, comte de la Salle , seigneur de Salhan, com- 
mandant pour le roi la noblesse des trois provinces de Lyonnais , 
Forêt et Baujollais , appartenaient aux plus nobles familles de la 
Guienne, de F Auvergne, du Languedoc ou du Lyonnais, o 
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Jacques Malaval, cousais de Mende; Jacqaes GampredoOf maire 
de Barre, en tour pour les Gévennes, commissaires ordimiires. 
De Saint-Sauveur, syndic 

Nominatiofi de M. de Saint-Sauveur, à la charge de syndic. 

— Délibéré d'établir à Saint-Flour et au Puy, des correspondants 
propres à informer de suite le syndic des variations qui avaient 
fréquemment lieu, dans la valeur des espèces d*or et d'ai^nt 

— Réduction à trois pour cent de lintérèt des sommes dues 
par le diocèse. — Indemnité de 10,000 liv. accordées par le 
roi , aux communautés du diocèse grêlées Tannée précédente. 

(i72l) 

ÉTATS A MENDE. -* LE S8 AVRIL. —PHILIPPE D'ORLÉANS, RÉ- 
GENT. — PIERRE DE BAGUON DE LA SALLE , ÉVÉQUE. 

Monseigneur révéqne, président. 

Messire Jean de Grégoire , ehoyalier, seigneur de Saint-Saav«ar , syn- 
dic , commissaire principaL 

Siessire Emmanuel de Bessuéjols, chevalier, seigneur et marquis de 
Roquelaure, baron d'Apchier, Bessuéjols, Montchanson et TImh 
let, seigneur de Seyrac , Gabrîac las Souqs du Bacon Téglise , en 
Gévaudan , ci-devMit guidon des gens d'armes de la reine , chevalier 
de Tordre militaire de Saiat'Louîs, bailli de Gévaudaik 

Messire Amédée de Roehefort Daily ^ etc. , commis des nobles. 

MM. messire Jean Baptiste de Roux, seigneur de la Loubière, 
Auriac , etc. ; Noël Mercier et Jean Aujolat , consuls de Mende. 

Yote des fonds nécessaires h la construction de la partie de 
route, comfNrise entre la croix del Baille et la Garde d'Apchier, 
et à diverses réparations à exécuter aux ponts de Langogne, de 
Balsiéges, de Chanac, de Montferrand et de Rousses. — 
MM. les conunis ordinaires chargés d'examiner la dépense à 
proposer pour l'entretien du grand clocher de Téglise cathé- 
drale de Mende » endommagé dans quelqus-unes de ses par- 
ties. — Rapport de MM. tes commissaires nommés pour la 
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vérifieatMMi des titres de nùbfesse et autres de messire £y- 
mard Henri de Moret de GroUée, comte de Peyre , marquis 
de Moutarod et de Montpezat, baron de Montlureton, Bur- 
zet et Marebastd, seigneur de Labaume» Baldasse, Beaure- 
gard, Lards, Saint-Latger , Yilieneuve, les Bessons, etc.» 
bailli royd de Géyaudan , capitaine et gouverneur des villes 
et chAteaux de Marvejols , Chirac et Grèzes « capitaine de cava- 
lerie au régiment de royal Cravate (1), admis aux états pour 
la baronnie de Peyre , comme héritier de son grand oncle (2) , 
haut et puissant seigneur, messire César de Grollée Virville, 
comte de Peyre , chambellan de feu S. A. R. monseigneur 
Gaston de France, cons^Uer du roi , lieutenant général pour 
le roi en la province de Languedoc (3). — Rapport des 

(1) Gormption da mot Croate ; nom du peuple auquel , pendant la 
guerre qu'ils eurent en 1636, avec l'empereur d'Autriche, les Français 
empruntèrent l'usage de la cravate, — On dit à présent royal-croate, 

(8) Testament de 1718. 

(3) Ledit messire Henry de Moret , etc. , fils de messire Claude 
Antoine de Moret, etc., et de Marie Anne d'Escars, fille de haut 
et puissant seigneur messire Charles d'Ëscars , marquis de Merville 
et de puissante dame Françoise de Bruneau de la Rabathelière ( con- 
trat de mariage du 27 mars 1691 ) , justifia par divers actes authen- 
tiques de quatorze quartiers denoîdesse, entre autres : — i** Contrat 
de mariage du 15 juin 1662 , entre messire Henry Victor de Moret 9 
sdgneur baron de Montarnal, Pagas, Vielvyc, etc. , et noble Mar- 
guerite Victoire de Grollée Virville , fille de haut et puissant sei- 
gneur, messire Antoine de GroUée Virville, comte de Montbreton, 
Burzet, premier chambellan de monseigneur Gaston de France, et 
de haute et puissante dame Marguerite de Soulatges , comtesse de 
Peyre. — S» Contrat de mariage du 17 juin 1636, entre haut et puis- 
sant seigneur messire Antoine de Moret , seigneur et baron de Mon- 
tarnal , Pagas , Vielvyc, Roqueprive , Englars , Belfort , etc. , et noble 
Qaude de Cardalhac, fiUe de haut et puissant seigneur messire Fran- 
cis de Cardalhac, marquis dudit lieu îA de fa Capelle, et de haute 
et puissante d^une Madeleine de Bourbon. — 3o Contrat de mariage 
du 16 août 15^, entre messire Pierre de Moret, seigneur et baron 
de Montarnal , etc. , mestre de camp d'infanterie , et noble Jeanne de 
Lavalette , fille de noble Bernardin do Lavalette , seigneur de Cou- 
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mêmes commissaires, sur la vérification des titres de messire 
Claude Antoine de Moret, marquis de Montamal , et Mont- 
pezat, baron de Pagas, Vielvyc, le Peyrou, Englars, sei- 
gneur de Saint-Martory, Tajan et Montrodat, père du jM-écé- 
dent , admis aux états pour la seigneurie de Montrodat , acquise 
de messire Antoine de Gibertés, seigneur de Lavigne, par 
acte de Tannée 1720. 

(i722) 

tLATS ▲ LANGOGNE. — LE 8 nJIN. — PIERRE UE BÂGUON DE 
I^ SALLE, ÉVÉQUE. 

Messire Vital Dangles , vicaire général , président et commissaire prin- 
cipal des états. 

Messire Pierre de Michel Dnroc, seigneur d'Aldy, etc. , maire deMar- 
vejols, sabstitat du commis des nobles. 

MM. Caylar et Boudon , avocat , commissaires ordinaires provi- 
soires. 

De Saint-Germain , greffier , faisant les fonctions de syndic. 

padet. — 4o Contrat de mariage da 17 janvier 1538 , entre messire 
Antoine de Moret , deuxième da nom , chevalier , seignenr et baron 
de Montarnal, Montlanzi, Cadairac, etc., chevalier des ordres do 
roi Charles IX, gentilhomme de sa maison, cornette de la compa- 
gnie de Henri III, et noble Antoinette de Marcenac, fille de noble 
Antoine de Marcenac, et de noble Cécine d'Aijac. — N. B. Guy de 
Motet de Montamal , son frère, était chevalier de Malte ^ et détint 
commandeur de Bordeaux, — 5» Contrat de mariage do 11 avril 1501 , 
entre messire Gaspard de Moret , seigneur et baron de Montarnal , 
Curonet, Onet, Gajac, etc., et noble Gabrielle de Murât, fille de 
noble Jean de Murât. — &> Contrat de mariage, du 18 mai 1479, 
entre noble et puissant seigneur Almaric de Moret, seigneur et baron 
de MonUmal , Moret , etc. , et noble de Monestier, fille de noble 
Géraud de Monestier; au nombre des témoins figure noble Guillaume 
Descorailhes , en qualité de son aïeul maternel. — N. B. Il eut aussi 
un frère, Gilles de Moret de Montamal, gui fut reçu chevalier de 
Malte en 1516 ( Archives du grand prieuré de Toulouse ). — 7« Tes- 
tament dudit Almaric, en date du 25 août 1519, par lequel il ins- 
titue pour héritier noble et puissant seigneur Gaspard de Moret , son 
fils, veut que trois cents prêtres assistent à sa sépulture, etc. 
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Le rapport de MM. Blanquet et Bochevalier, médecins de 
k fiKulté de Montpellier, et Beissade, chirurgien de Marve- 
jds, chargés d'aller observer la maladie qui s'était déclarée à 
Correjacet à Lacanourgue, vers le mois de mai de l'année 1721 , 
n'ayant laissé subsister aucnn doute sur le caractère conta- 
gieux de cette affection, M«' le duc de Roquelaure, com- 
mandant en chef dans la province, et M. de Bernage, in- 
tendant , avaient immédiatement envoyé sur les lteu:i MM. de 
Rothe, lieutenant général, et Diverny, brigadier, à la tète 
de deux compagnies du régiment de la couronne , pour cou- 
per toute communication avec le siège de l'infection^ pen- 
dant que de leur côté les commis et députés du diocèse, par 
délibération du 27 mai , se hâtaient d'assurer les premiers 
secours à porter aux pestiférés. 

Les mesures ordonnées ne purent arrêter la marche du 
fléau; Marvejols le vit bientôt s'appesantir sur sa population, 
et le 12 septembre, tout faisant craindre déjà qu'il ne s'é- 
tendit à Mende , Tévèque représenta aux commis et députés 
du diocèse : a Qu'il croit estre nécessaire pour le bien du 
» diocèse , et principalement pour secourir la ville de Mende , 
» sy par malheur elle estoit affligée de la contagion , que quel- 
» ques-uns de messieurs les commissaires avec les officiers 
» du diocèze et le sieur receveur des tailles sortissent de la 
1) ville pour aller résider dans un lieu sain et non suspect , 
» afQn que par ce moyen ils ayent la liberté de se trans- 
» porter dans toutes les autres villes , bourgz et lieux du dio- 
» cèze et que les habitans puissent avoir facilement recours 
» à eux dans leurs besoins, M^' le duc de Roquelaure, leur 
)) ayant donné le commandement dans ledit dioçèze, ils seront 
)) par là en estât de faire maintenir l'ordre, la tranquillité et 
» assurer la sécurité publique ; qu'il croît aussy qu'il seroit 
» nécessaire de donner pouvoir auxdits sieurs commissaires 
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» quy serofit dehors de traitta- et gà'er toutes sortes d'affai- 
» res comme od a accoustumé de faire lorsque tous les oom- 
» missaires ordinaires sont assemUés» ei d'autant qu'une p«r- 
» tie de MM. les commissaires sont absens, ne pouvant pins 
» se rassembler , il requiert l'assemblée de nommer ceux quy 
» peuvent estre en estât de sortir avec les officiers et reœ- 
» veurs. )) — L'assemblée, adoptant cette propositioD, fut d'avis 
que les commissaires se retireraient dans un lieu sain et non 
iuspect (1) » où ils pourraient veilla à l'administration du 

(1) Us se retirèrent an château du Boy ; la dernière déUbératkm 
datée de cette résidence, est du H septembre 1722. — Les volaroi- 
neax documents que j'ai compulsés , tels que : délibérations des états 
particuliers, délibérations des commis et députés du diocèse, des 
consuls de Monde et du chapitre épiscopal , journal desRR* PP« capu- 
cins 9 etc. , semblent préciser que les premiers cas de peste se décla- 
rèrent à Monde du i^^ au 12 septembre 1721. *- Après avoir ordonné 
dès Tannée précédente les précautions les plus propres à présenrer 
la ville, — les consuls et le conseil politique de la cité, avec un 
dévouement qui se perpétua jusqu'au terme de la grande calamité , 
et que deux des derniers élus, MM. Durand et Bedos, payèrent de 
leur vie , ne négligèrent rien de ce qui put contribuer à soulager les 
souffrances de leurs concitoyens. 

1« Délibérations consulaires ( archives de IHÔtel-de-Ville de Menée ). 
— Consulat de MM. Montet , lieutenant en la cour ordinaire de Menée , 
Durand et Benoît , iO août 1720. « Ont délibéré les consuls que la 
» porte d'Angiran demeureroit seule ouverte, et les trois autres alter- 
» nativement, du soleil levant à neuf heures du soir, heure à laquelle 
» les clefs seroient remises aux consuls. » — Un ecclésiastique et 
quatre habitants assistés des valets de ville , chargés de la surveil- 
lance desdites portes par lesquelles ne pourront pénétrer que les 
individus porteurs de bâlets de santé. — Défense de sortir de la ville 
à quiconque ne serait point muni d'un permis du oonseU de santé. — 
Défense de conserver des cochons dans l'intérieur de la ville , ordre 
d'enlever les immondices , etc. , premières mesures pour la construc- 
tion d'un écorehoir puUic. 

13 septembre 1720. — Nomination d'un conseil de santé , confor- 
mément à l'arrêt du parlement de Toulouse , du 27 août 1750. — 
n fut composé de MM. Desmeliers , prév(^t du chapitre ; Martinara , 
curé; Savy, DeHiermet, du Villeret de Retz, Caylar, de la Ro- 
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diocèse ;fliab comme la plnpàrt étaiait lAseaU et se trou- 
vaient dans l'isipoasibîlHé de franchir les ligues sanitaires» 

quette, Pitot, de Gorsac, Norry, Lequepeys et Blanqoet, médecins; 
Bocmel, apelhicaire ;- Brahio et Sides , cbirargiens. 

H Bovambre 1720. — AllocaiioQ de 1^00 Hv. à M. Blanqnet , méde- 
cio , pour l'engager à se fixer à Mende, et à donner gratuitement ses 
soins aux indigents. 

Dernier jour de février 1721. — Deœaode à Tévéqne d'autoriser 
les haUtaots de la ville à faire gras pendant le carême, va l'impos- 
sibilité de se procurer des aliments maigres par suite de l'interrup- 
tion des transports. 

ê mars 1721. — AdjudîcatiûB du droit de boodierie pendant la 
carême, en faveur des sieurs Domergue etGalière, qui s'engagèrent 
à donner le mouton à. 4 sols la livre, le bœuf et le veau à 2 sols 
6 deniers. 

M mai 1721. — Praclamation pour inviter les liabitants à redou- 
bler de propreté; ordre de ne plus ouvrir qu'une seule des portes de 
la ville, et de rétablir les barrières sur l'emplacement des anciennes 
portes avancées. 

Consulat de MM. Lequepeys, Durand et Bedos , les deux derniers 
remplacés à leur décès , le 3 octobre 1721 , par MM* Borrier , notaire , 
et Malzac , maréchal. 

14 août 1721. — Lecture du message annonçant que la peste venait 
de se déclarer avec la plus grande intensité «tir tous les points de 
la ville de Marvejols. — Délibéré de placer une barrière et une garde 
avancée, auprès de la maison du sieur Sauvage, et de louer au dehors 
une maison pour loger les envoyés de Lacanourgue et de Marvejols. 

16 août 1721. Emprunt de 30,000 liv. pour secours aux pestiférés. 

18 août 1721. — Délibéré de faire transporter les malades dans 
la maison du sieur feu Gisquet, à la petite Rebeyrolle , en attendant 
qu'on ail approprié la maison dite de Jéricho. 

26 août 1721. — Acceptation du don de mille setiersdeblé offert 
à la ville par l'évêque. 

5 septembre 1721. — Délibéré de placer une barrière et un poste 
avancé du celé d'Aiguespasses , près do la maison du sieur Saint- 
Germain; un corps de garde dans la maison des Carces, et un petit 
appentif pour les chevaux dans celle du sieur Jourdan. 

6 septembre 1721. — Arrêté que l'écorchoir public serait trans- 
porté dans la maison Gisquet , à la Rebeyrolle. 

10 septembre 1721. — Arrêté que les classes et la chapelle des pères 
de la doctrine, serviraient de greniers publics. 

12 septembre 1721. — Le conseil de santé déclaré en permanence 
dans la maison du sieur Cavaleri. 



Digitized by 



Googk 



90 DOCUMENTS HISTORIOUES 

MM. Dangles, vicaire général ; Gaylar , juge et Ueoteiiaiit géné- 
ral au baillage ; Boudon, avocat; de Saint-Sauveur , syndic » 
furent provisoirement investis du titre de commissaires ordi- 
naires, et de Saint-Germain 9 greffier » chargé des fonctions 
de syndic; on arrêta de plus qu'il serait mis à leur diq[)osition 
une compagnie de quarante hommes, dont vingt à cheval, pla- 
cés sous le commandement du chevalier de la Salle. 

Les villes de Mende et de Marvejob se trouvant encore en 
proie aux horreurs de la peste, les états de 1722 furent convo- 
qués à Langogne, où ib se réunirent le 8 juin dans la cha- 
pelle des Pénitents. 

Après avoir déposé les commissions délivrées pour le roi , 
aux derniers états de Languedoc tenus à Narbonne , le pré- 
sident retraça les maux dont avait été accablé le diocèse, et 
soumit à la sanction de l'assemblée les dispositions prises par 
révèque, qui avait voulu rester seul au sein de sa ville épis- 
copale. — Les états approuvèrent tout ce qui avait été pres- 
crit, reconnurent les pouvoirs conférés aux commissaires pro- 
visoires désignés en l'absence des titulaires, dont un seul, mes- 
sire Duroc, venait de se rendre, « n'ayant peu les joindre 
» pleutét, ayant resté pendant la contagion à ladite ville de 
» Marvejob où il a rendu des services essentieb , » et adop- 
tèrent les résolutions suivantes. — Emprunt de 60,000 liv. 

Délibérations capitulaires ( archives départementales , reg. ^4 , 165 ). 

— 30 septembre 1721. — Le chapitre flt remettre un secours de 
600 liv. pour les pestiférés , et décida qu'il serait prélevé pour le même 
objet, 300 liv. chaque mois, tant que durerait la contagion. 

Joumaldes RR, PP. Capucins {archives de la maison de Chapelain), 

— Ce journal contient les noms de six pères qui moururent de la peste; 
le premier, à Lacanourgue où il s'était rendu pour soigner les m^- 
des, et les cinq autres à Mende ; il y est fait une mention spéciale des 
personnes dont le couvent reçut des auménes à cette triste époque :. 
monseigneur T^véque, MM. de Ressoucbeset de Gorsac, mesdames de 
Lagrange , de Malgloire et de Pommeirols , etc. 
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pour réparations des routes, remboursement des avances ap- 
pliquées aux secours des pestiférés , et dépenses à effectuer 
jusqu'à ce que le Gévaudan soit délivré de la contagion. — 
Gratifications aux héritiers de M. Perain , médecin de La- 
canourgue » et aux père et mère du sieur Jassin , bachelier 
en médecine d'Ispagnhac, morts dans l'exercice de leurs 
fonctions. — Pension viagère de 300 Hv. à M. Blanquet, 
médecin y en considération des services rendus particulière- 
ment à Lacanourgue et à Correjac. — Pension viagère de 
300 liv. à M. Rochevalier, médecin , résidant à Marvejols, en 
considération de son dévouement. — Diverses gratifications à 
M. Ladevèze et autres officiers commandant les troupes em- 
ployées dans le Gévaudan. — Renvoi aux commissaires du 
diocèse de pourvoir aux nécessités de la récolte (1). — Auto- 

(1) Par délibération do 28 juin , les commissaires ordinaires arré- 
fèreot qa'Q serait fait dans chaque paroisse « par les sienrs curez , 
» consuls et principaux habitants, des états, des hommes et autres 
M personnes propres à faire la moisson , lesquels seront obligez de 
» travailler pour ceux qui les loueront moiennant douze sols par 
» jour pour la journée d'un homme , et huict sols pour celle d'une 
j» fiUe ou femme, en les nourrissant tous à l'ordinaire, et ledit salaire 
]» leur sera payé aux choix de ceux qui les emploieront , en argent 
» ou en bled, au prix courant de la paroisse ou des marchez voisins, 
» et les faucheurs seront paiez en argent, à raison de dix sols par 
» jour, et nourris de même, et ceux qui refuseront de travailler, 
n s'ils sont pauvres , seront privez des charitez du diocèse en bled 
» et en sel , et raiez des estats des restes de taille et capitation de 
» Tannée dernière , etc. ; » et afin que la moisson ne put être retar- 
dée par le manque d'instruments , on fit acheter quinze cents fau- 
cilles et trois cents faux qui durent être remises aux travaiUeurs à 
valoir sur leurs salaires. — Le lendemain 29 juin, M. de Ladevèze, 
brigadier des armées du roi , etc. , commandant général dans le Gévau- 
dan, fit publier une ordonnance par laqueUe il était enjoint « à toutes 
» personnes propres à couper les foins et les bleds, de travailler par- 
» tout où ils seront emploicz au prix réglé par ladicte délibération , 
n sur peine de désobéissance et de punition exemplaire , tant contre 
» ceux qui exigeront nn plus grand salaire, que contre ceux qui le 
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risation aux mêmes commjssaires de siéger en permanettee 
taot que llntérèt public Texigera. — Ajouniement du paie* 
ment du premier terme des impositions. -^ ft^Mrtition de la 
décharge de 100,000 liy. accordées au diocèse par le roL — 
Enregistrement des lettres de provision de la charge de baiUi 
royal de Gévaudan, en faveur de messire Eymard Henry de 
Moret, marquis de Montamal» comte de Peyre. 

» leur promettront 9 oa refuseront de travaUler à la récolte , sous 
» quelqu*autre prétexte que ce soit. » 

Le révérend père TOuvreleul , qui , lors de la rédaction de ses mé- 
moires historiques, dut être parfaitement en même de se proeurer les 
renseignements les plus exacts sur cet objet, donne le dénombrement 
suivant des individus emportés par la contagion : — Corréjac (paroisse 
deSalmon), 109 habitants, 57 morts. *- Paroisse de Lacanourgue, 
1,633 habitants, 945 morts. *- Saint^Frézal deTrémoulis, Maleville» 
Masmontet, 68 habitants, 47 morts. — Brunaves , Fontjulien, Mal- 
dcfré (paroisse de la Capelle ), 115 habitants, 92 morts. — Serres, 
Cassidouze, Gairoux , Masroux ( paroisse de Saint-George de Lévejac ) , 
97 habitants, 66 morts. — Marvejols, 2,756 habitants, 1,800 morts. 
11 n'y eut que 210 personnes exemptes du fléau. — Molines, Voltu- 
rorgues ( paroisse d'ispagnac ) , 317 habitants , 194 morts. ^ Ghan- 
turuéjols ( paroisse de Gabrias ) , 96 habitants, 8 morts. «- Bergognoux, 
Grouzez, Yalfoumez (paroisse d'Altier ) , 3^3 habitants, 144 morts. 

— Banassac, Mazet, Gapelade, Montferrand , 480 habitants, 212 
morts. — Sainte-Golombe de Peyre , 18 morts. — Yaladou , Ghafl- 
niez. Espère, Gratoux, Sales, Reohiniac ( paroisse de Saint-Léger 
de Peyre ) , 385 morts. — Ghambonet , Masandré , Buisson ( paroisse 
de Quézac ) , 66 pestiférés. — Ghaballier ( paroisse de Ghasseradès ) , 
41 morts. — Masbousquet, Trivale, Montagudet ( Saint -Germaîn du 
Teil) , 40 morts. — Grèzes , Serre et Boudoux, 322 habitants, 165 morts. 

— Chirac, Ras et Rigordal, 5 morts. — Bramonas ( Balsiége ), 65 
morts. — Baijac, 22 morts. — Paroisse de Brugiez , 37 morts. — Les 
Bories hautes «t basses ( Monde ) , 14 morts. — Lanuéjols, 11 morls. 

— Saint-Bauzile, 5 morts. — Monde, 5,000 habitants, 1,078 morts. 
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(1723) 

iTAn A HENDE. — LE 96 AVRIL. — LOUIB XY , ROL — PIERRE 
I>£ BA6U0N DE LA SALLE , ATÉQDE. 

Monseigneur révéque, président. 

Messire Pierre de Micbel Doroc, etc. , maire de Marvejols, commis- 
saire principal. 

Jean Joseph Caylar, juge, lieatenant général an baillage. 

Messire Jean Amédée de Rochefort Daily , comte de Sainte-Point , 
baron de Génaret, etc. , commis des nobles. 

MM. Antoine Leqoepeys, Etienne Borrier et Pierre Malzac, consuls de 
Mende ; Jean Jacques Gampredon , seigneur de Thémdat , en tour 
pour lesGévennes, commissaires ordinaires. 

De Saint^Sauveur, syndic. 

Accordé une pensioD viagère de 300 liv. à M. Daodé, méde- 
cin de MarvejelSy en récompense des services qa'il avait renda 
àrépoquedelapeste. 

( 1724 ) 

ÉTATS A MARYEJOLS. — LE 3 AVRIL. — LOUIS XV , ROI. — 

( Le siège éplscopal Tacant ) . 

Messire François de Baglion de la Salle, docteur en Sorbonne , abbé de 

Bonnevaux, chanoine et archidiacre de Féglise cathédrale de Mende, 

vicaire général , président. 
Messire Emmanuel de Bessuéjols, seigneur de Roquelaure, etc. f 

comte et baron d'Apehier , seigneur et baron de Saint-Ghély , etc. , 

commissaire principal. 
Gilles de Layrolle , juge et lieutenant général au baillage royal. 
Messire Jean Amédée de Rochefort Daily, commis des nobles. 
MM. Lequepeys, Borrier et Malzac, consuls de Mende. 
Messire Duroc, etc. , maire de Marvejols; Jean Jacques Gampredon, 

maire de Barre, en tour pour les Gévennes, commissaires ordinaires. 
DtrSaint-Sauveur, syndic. 

Les états assistèrent en corps à un service funèbre célébré 
pour le repos de lame de M^ de la Salle. 
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(1725) 

ÉTATS A MENDE. — LE Si AVRIL. — LOUIS XV, ROI. — GABRIEL 
FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ, ÉVÉQUE. 

Monseigneur Févêque, président. 

Pierre Marcé, conseiller du roi, lieutenant au baillage, commissaire 

principal. 
Jean Joseph Caylar , juge, lieutenant général au baillage. 
Messire Jean Amédée de Rochefort Daily, commis des nobles. 
MM. Raymond Salleyx et Grégoire Grous^t, consuls de Mende. 
Messire Pierre de Michel Duroc , etc. , maire de Maryejols; Guillaume 

François Leblanc de Valbelle , maire de Florac, en tour pour les 

Cévennes , commissaires ordinaires. 
De Saint-Sauveur, syndic. 

Imposition de 3,700 liv. pour Fentretien des grands che- 
mins du diocèse , et de celle de 4,000 liv. pour les founitures 
des casernes et corps de garde. — Répartition rfune indem- 
nité de 9,000 liv. accordée par le roi , en dédommagement des 
pertes. occasionées par la grêle et la sécheresse pendant les 
années 1723 et 1724. — Rappel aux consuls des ordonnances 
relatives aux mauvaises laines» et autorisation de faire saisir 
celles qui seraient introduite^ dans le diocèse. 

( 1726 ) 

ÉTATS A MARYEJOLS. — LE 25 AVRIL. — LOUIS XV , ROI. — 
GABRIEL FLORENT BE CHOISEUL BE BEAUPRÉ, ÉVÉQUE. 

Messire Vital Dangles, chanoine , prévôt deTéglise de Mende, vicaire 
général et officiai de monseigneur Févêque , commissaire principal 
et président. 

Gille de Lay rolle , juge et lieutenant général au baillage. 

Messire Jean Amédée de Rochefort, comte de Saint-Point, etc., 
commis des nobles. 

MM. noble Charles de Rivière , seigneur de Corsac et Jean Vincens , 
notaire , consuls de Mende ; messire Géraud Pierre de Michel 
Duroc, etc., maire deMarvejols^ noble Jacques Teule, seignew Des^ 
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cambons, maire de Val-France^qaey en toar pour les GéyenDesi 
commissaires ordinaires. 
De Saint-Sauveur , syndic. 

Approbation d'un transfert de 6^000 liv. dues par le diocèse 
à M. Dangles , en faveur du syndic du clergé. — Compte 
rendu des différentes adjudications de travaux publics effec- 
tuées par les commissaires ordinaires depuis 1710 (1). — 
l"" 16 juillet 1716» chemin de Gbanac à Marvejols, le sieur 
Bertrand, 2,371 liv. — 2<> 1" juin 1718, chemin de Mende à 
Langogne , le sieur Pélissîer, 17,008 liv. — 3^ 15 juin 1718, 
chemin de Langogne à la cdte de Bayard, les sieurs Bastide 
et Bremond, 12,000 liv. — 4* 2 juillet 1718, construction de 
deux ponts dans la paroisse Notre-Dame de Yal-Francesque , 
les sieurs Broulhet père et fils , 870 liv. ( quart de la dépense 
à la charge du diocèse ). — 5^ 4 septembre 1718 , chemin de 
la croix del Baille à THabitarelle, Pierre Yincens, 4,000 liv. 

— 6"^ 4 septembre 1718 , chemin du pont de Berlière à la 
croix del BaiUe, le sieur Barbut, 1,100 liv.— 7<» 19avrU 1719, 
chemin de Marvejols à Peyrelevade, le sieur Vincens, 19,000 I. 

— 8"" le 7 juin 1719, construction du pont de Runes, le sieur 
Rousset, 425 liv. ( part du diocèse ). — 9^ 8 juin 1719, 
chen^in de Marvejols à Saint-Léger de Peyre, le sieur Vin- 
cens, 3,000 liv. — * lO** 17 juin 1719, chemin de la croix del 
BaiUe à Lagarde, le sieur Montel, 18,000 liv. — IV 16 juil- 
let 1719, chemin de Ghanac au Pont du Tarn, prèsFlorac, 
le sieur Bertrand, 14,000 liv. — 12*» 16 juillet 1719 , cons- 
truction du pont de Saint- Ahon, adjugée par le sieur Pitot, 
député du diocèse, conjointement avec les députés du Vday , 
au sieur Bremond, moyennant 4,750 liv. ( part du diocèse ) ; 
plus 690 liv. pour Fouverture de l'avenue de ce pont du cdté 
du (jévaudan. — 13** i^ août 1720, chemin de' Marvejols à 

(1) Archives départementales. — Beg. 363 et 364. 
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Satot^hélf , te «leur Bremond , 36fiOO U?. ~ 14* 1- aeût 
1720, chemin de Mende à Saint-Jean Gardonnenque, le sieur 
Pélissier , 29,000 liv. — 15^ 8 septembre 1722 , construction 
du pont de Berlîère, les sieurs Vincens et Farbut , 60 Hv. — 
16*^ 10 septembre 1722 , Pont de Saldles , 33 Ht. 6 sol» » 
deniers ( part du diocèse ). — 17* 3 octobre 1722 , pont de 
raabitarelle, Pierre Jouve, 131 liv. 10 sols. — 18^ 7 octo- 
bre 1722 , pont de Salmon, le sieur Rousset , 3,000 Kv. — 19* 
14 juillet 1723 , pont de Bagnols, le sieur Palières, 750 liv.— 
20* 7 décembre 1723, le pont de Saugues, les sieurs Muret et 
Raoul, 1,033 liv. (part du diocèse), et celui des Plantas 11,0001. 
— 21^ 11 juin 1724 , Pont de Langogne, les sieurs Vincens et 
Barbut, 800 liv. — 22*> 7 août 1724, pont de Boisset , les 
mêmes, 200 liv. — 23* 28 août 1724, pont de Goumier, le 
sieur Jacques Planchon, 938 liv. ( part du diocèse ). — 24* 
22 août 1725 , pont de la Pontière, le sieur Barbut, 2,500 liv. 

(1727) 

ÉTATS A MENDE. — LE l'' AVRIL. — LOUIS XV, ROI. — GA- 
BRIEL FLORENT BE CH(HSEUL DE BBAUPRfi , ËVÊQUE. 

Monseigneur Févèqne , président 

Messire Jean Baptiste Borrel de Gbanoflhetde Lagrange, chevalier de 
Tordre militaire de Saint-Loais, premier consul de Mende , commis- 
saire principal. 

Blessire Emmanuel de Be8sué)ols , seigneur de Roquelaure, etc. ^ etc. , 
baron d'Apchier, etc., baUli de Gévaudan. 

Messire Jean Amédée de Rochefort Daily , comte de Saint-Point , etc. , 
commis des nobles. 

MM. Jean BonneûUe, notaire, et Jean Aujolat, consuls de Mende; 
messire Géraud Pierre de Michel Duroc, etc. , maire de Marvejols; 
M* Jean Jacques Gampredon , seigneur de Thémelat , maire de Saint- 
Germain de Calberte , en tour pour les Gévennes, commissaires 
ordinaires. 

Gros , greffier, faisant les fonctions de syndic. 
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SeiMâe et exameD des titres de M. ie mcrqnis de Moraif- 
giès, admis aux états comme baron du Touroel. ^ Délibéré que 
les iBtérèts d'tme somme de 600 livres, placée sur le diocèse 
par M« Pierre Lenoir , seigneur de BeQesagoe , exécuteur testa- 
mentaire de demoiselle Jeanne de Baissenc, veuve de noble 
Charles de Pelegrin, seraient affectés aux frais d'une messe per- 
pétuelle, fondée aux prisons de la ville. — Acceptation de deux 
legs en foreur de rhépital de Mende : 1*" 16,000 liv. , par feu 
Sylvestre Buisson, prévôt de Téglise cathédrale de Mende ; 
2^ 2,200 liv., par feu Jean de la Bretoigne, docteur en méde- 
cine. — Enregistrement de cessions et transferts de différentes 
soflmtesdoes par le diocèse.-^ Arrêté <pie les intérêts à payer 
à MM. Charles de Rivière, seigneur de Gorsac, Louis de Ser- 
vières de la Loubière, et M. Lequepeys, receveur du diocèse, 
seraient comptés k cinq pour cent. — Augmentation d'un cin- 
quantième sur Fimpôt foncier, à laquelle H fut décidé que con- 
tribueraient les biens nobles. — ËtaUissoBent de huit commis 
pour faire la vérification des laines et cadis. 

ÉTATS A MARYEJOLS. — LE 16 MARS. — LOUIS XV , ROL — GA- 
BRIEL FLORENT DE CHOISfiUL DE BEAUPRÉ, ÉVÉQUE. 

Monseigneor Févéque, président. 

ll« Pierre Joseph Ghastanier, seigneir de la Basseyrette, aroeat) 
premier consul de Mende, commissaire pfiiicîpaL 

Messire Eymard Henri de Moret, chevalier, comte de Peyre, ba- 
ron de Montbreton, etc., gonverneor de Bforvejols^ etc., baiHi 
de GéTaudan. 

Messire Jean Amédée de Rochefort Dally, comte de Saint-^oint, etc., 
commis des nobles. 

MM. Gabriel Mercier et Jean Pégorier, consuls de Mende; messire 
Géraod Pierre de Michel Doroc , etc. , maire de jMarvejols; M® Jean 
Jacques Gampredon, etc., maire de Barre, en tour pour les Cé- 
vennes, commissaires ordinaires. 

De Saint-Sauveur, syndic. 

.IL 7 
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Imposition de 560 liv. pour le logement d'un commissaire 
des guerres et d'un inspecteur , conformément à l'ordonnance 
du 30 mars 1726. — Enregistrement des provisions de M. le 
comte de Peyre, bailli royal de Gévaudan. 

(1729) 

ÉTATS JL MENDE. — LE 29 MARS. — LOUIS XV, ROI— GABRIEL 
FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUTOË , ËVËQUE. 

Monseigneur révéqae, président. 

M<^ Samuel filanquet, docteur en médecine, consul de Monde, com- 
missaire principal. 

Messire Emmanuel de Bessaéjols, seigneur de. Roquelanre, etc. , 
comte et baron d'Apchier, bailli de Gévaudan. 

Messire Amédée de Rochefort DalIy, comte de Saint-Point, etc., com- 
mis des nobles. 

MM. Barthélémy Bonnel et Pierre Vincens, consuls de Mende; mes- 
sire Géraud Pierre de Michel Duroc, etc., maire de Marvejols; 
M. André Bourdon, consul de Florac, en tour pour les Céven- 
nés, commissaires ordinaires. 

De Saint-Sauveur, syndic. 

Délibéré que le diocèse contribuerait pour la moitié aux 
frais de construction d'un pont à Saint^Juéry. 

(1730) 

ÉTATS A MARVEJOLS.-^ LE 14 FÉVRIER. — LOUIS XV, ROI.— GA- 
BRIEL FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ , ËVÉQUE. 

Monseigneur Tévéque, président. 

Messire Géraud Pierre de Michel Duroc, etc., maire de Marvejols , 

commissaire principal. 
Messire Eyraard Henry de Moret, etc. , comte de Peyre, etc., bailli 

de Gévaudan. 
Messire Jean Amédée de Rochefort Pally, comte de Saint-Point, etc., 

commis des nobles. 
MM. Gilles Brun, seigneur du Vallier, avocat; Augustin Thedenat 

et François Gazanhe, consuls de Mende; noble Jcan^^Baptiste de 
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Parades, seigneur de Gorbières, consul de Florac, en toar pour 
les Gévennes, commissaires ordinaires. 
De Saint-Saavear, syndic. 

Emprunt de 28,500 liv. pour achat de blé, destiné à la sub* 
sistance du pays, gravement compromise par la sécheresse et 
les orages de deux étés successifs, pendant lesquels le Gévau- 
dan perdit aussi une grande quantité de bétes à laine. — Lecture 
et approbation d*un plan d'histoire naturelle du Gévaudan , sou- 
mis aux états par M. Blanquet, docteur en médecine. 

(1731) 

ÉTATS A MENDE. — LE t3 MARS. — LOUIS XV , ROL — GABRIEL 
FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ, ËVÉQUE. 

Monseigneur l'évéque, président 

Messire Gabriel Roger de Rochefort DaUy, chevalier de Saint-Point, 
capitaine de cavalerie , commissaire principal. 

Messire Emmanuel de Bessuéjols, seigneur de Roquelaure, etc., 
comte et baron d'Apchier, etc., bailli de Gévaudan. 

Messire Jean Amédée de Rochefort Dally, comte de Saint*Point, etc., 
baron de Cénaret, etc., commis des nobles. 

MM. Jean Joseph Gallar de Bardon, juge en chef de la ville de 
Monde et de la temporalité de Févéque; Pierre Boorilhon et An- 
toine Bonicel, consi^ls de Mende; messire Géraud Pierre de Mi- 
chel Duroc, etc., maire de Marvejols; Jean Jacques Campredon, 
etc., maire de Saint-Germain de Calberte, en tour pour les 
Gévennes, commissaires ordinaires. 

De Saint-Sauveur, syndic. 

Vœu itératif pour la diminution de l'impôt établi sur le sel. 

(1732) 

ÉTATS A MARVEJOLS.-* LE 17 AVRIL. -< LOUIS XY , ROL — GA- 
BRIEL FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ, ÉVÉQUE. 

Monseigneur Févéqué, président. 

Messire Géraud Pierre de Michel Duroc, etc. , maire de Marvejols, 
commissaire principal. 
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Messire Gilles de Layrolle, écayer, conseiller du roi, Uentenant- 
général au baillage. 

Messire Jean Amédée de Rochefort Daily, comte de SaiHt-Point, etow, 
commis des tiobles. 

MM. Pierre Malzac, avocat; Pierre Boartlhoii et Claude Atger, con- 
suls de Monde ; W François Campredon, avocat au parlement de 
Paris, seignenr de Souleyrols, député de Barre, en tour pour tes 
Cévennes , commissaires ordinaires. 

De Saint-Sauveur, syndic 

Transfert de la somme de 4,000 liv.> léguée à l'hâpîta] de 
Mende, par M. de Gelets. ~ Envoi aux Gommuuautés de la 
déclaration royale du 6 février 1732, portant défense de saisir 
la feuille des mûriers. 

(1733) 

ÉTATS A MENDE. -* L£ 10 MARS. — LOUIS XY , ROI. — GARRIEL 
FLORENT DE CHOISEUL DE REAUPl^È, iVÉQUE. 

Monseigneur Tévéque, président. 

M« Mathieu Gros, avocat à la cour des comptes, aydes et financef 
de Montpellier, commissaire principal. 

Messire Emmanuel de Bessuéjols, seigneur do Roquelaure, etc., 
comte et baron d'Apchier, etc., bailli de Gévaudan. 

Messire Jean Amédée de Rochefort Daily, comte de Saint-Point, eUx, 
baron de Génaret, etc., commis des nobles. 

MM. Gabriel Daudé, avocat au parlement; Jean Vincens et Pierre 
Blanc, consuls de Monde; messire Pierre Géraud de Miebel Qn- 
roc, etc., maire de Marvejols; M« Joseph Louis Bastide, docteur 
en médecine de la faculté de Montpellier, consul de Florac, en 
tour pour les Cévennes, commissaires ordinaires. 

De Saint -Sauveur, syndic. 

Dâibéré que les consuls des villes et lieux où passaient 
les évoques et barons en allant ou en revenant des états géné- 
raux seraient tenus de leur rendre visite. — Imposition pour la 
construction de la côte de Trisbos, adjugée le 15 juin 1732, au 
sieur Chaleil, moyennant 1,400 liv. , et du chemin de Banassac, 
à Textrémité du Causse de Lacanourgue, adjugée le 28 septem- 
bre suivant, au sieur Bremond, au prix de 2,000 liv. — Délibéré 
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qiill êerait procédé à la liqtndèlioD générale et imposition des 
intérêts dbs par le diocèse à ses créanciers, et dont la somme 
totale 8*élevtflt à 29,288 liv. 12 sols, suivant létat ci-après : 
« M. de Gelets, conseiller an parlement de Toulouse, 805 Ut. 
12 sols; — rhApital général de la ville de Mende, 1,943 liv. 
8 sols;— messire Pierre de Malj^oire, ex-commissaire des guer- 
res, comme ayant droit de (temoiséHe Destrech, veuve et héri- 
tière de feu Jean Jacques de Fumel , sieur du Gheyrou ,114 liv. 
7 sols ; — M« Gilles Brun, avocat, 169 liv. 7 sols ; — M* Kerre 
Savy, avocat , 90 liv. ; — demoiselle Marie de Lenoir, 30 liv. ; — 
M"" Pierre Blanquet, avocat, 69 1.; — demoiselle Françoise deVa- 
ch^ de Teste, 121iv.8sols; — lesdamesderUnion Chrétienne 
de ta villede Monde, 1,230 liv. 14 sols ; — dame Jeanne dlUaire , 
épouse de noble Jean de CMombet, seigneur de Landes, 250 liv.; 
-^ les hàitiers de Pierre de Mtibosc , prêtre de Téglise de Que- 
zac, 60 liv. ; -.- les héritiers de M® Etienne Vigeire, notaire du 
Cellier, 15 liv. ; — les capucins de Florac , 109 liv. 12 sols; — 
M* Joseph Moute, prieur de Montauroux, 60 liv.; — les da- 
mes religieuses de Sainte-Ursule de la ville de Monde, 1,197 
liv.; — M. de Ressouches, ancien conseiller en la diambre des 
.comptes de Montpdiier , 32S liv. ; — le sieur Privât Quet , 
oesnonnaire de demoisdle Marguerite Chevalier, héritière de 
M. Chevalier, chanoine , 40 liv. ; — le clergé général de la 
viUe de Monde, 460 liv.; — M* Antoine Lecpiepeys, con- 
seiller du roi , receveur des tailles du diocèse, 4,367 liv. 15 sols; 
-^ M^ Samuel Eymerd, conseiller du roi , receveur des tailles. 
d« iSooèse, 448 liv. 10 sols; — Nicolas Reneaume, chape- 
lain de la chapelle de Condom , 15 liv. ; — les héritiers de 
demoisdle Marguerite Boudet , 30 liv. ; — M^" Jérôme Har- 
let, avocat, 105 tiv.; — l'église de Sain t-Semin de Toolouse 
( legs bit par M. de la Bretoigne ), 45 liv. ; — l'église de No- 
tre-Dame du Puy ( legs fait par M. de la Bretoigne ), 45 liv.; 
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— les héritiers de demoiselle Chauchat , veuve de M« Boudet , 
avocat , 18 iiv. ; — le sieur François Portai , 60 liv- ; — dame 
Madeleine Levole, veuve de noble Pierre d'Aubin, 246 liv. ; 

— Jeanne Portai, fille de feu Jean Portai, architecte de 
Mende , 24 liv. ; — le sieur François Marcé, orfèvre de Mende , 
66 liv. ; — demoiselle Marianne Fraisse , 24 liv. ; -* 1 hôpital 
général de Mende ( legs de demoisdle Marie Baldit ) , 136 liv. 
19 sols; — le sieur Raymond SaÙeix , maître chirurgien de la 
ville de Mende, 250 liv; — les dames xeligieuses de la Yisita- 
tionl Sainte-Marie de la ville du Puy ( legs de M** Théodore 
du Lignon de Salesses, dame Françoise de Martineau, dame 
Marie Agathe de Brun, religieuses ) , 348 liv. ; — messire 6é- 
raudde Michel, seigneur Duroc, maire de Marvejols, 500 liv.; 

— M* Hyacinthe Verune, curé tfAltier, 150 liv.; — demoi- 
selle Marie Catherine Alexandre, cessionnaire de dame Jeanne 
de Bardon, veuve de messire Antoine de Chapelain, seigneur 
de Trouilhas, 250 liv. ; — les héritiers de M"" Guillaume Baffie, 
notaire de Mende, 400 liv. ; — dame Jeanne de Meyran, ab- 
b^sedes Chambons, 510 liv.; — W Joseph Caïlar, juge de 
Mende, 150 liv. ; — noble Louis de Sales , seigneur de Tibiron , 
600 liv. ; — les dames de l'Union Chrétienne de Mende ( legs 
de M^ Louis Junin , docteur en médecine ) , 400 liv. ; — demoi- 
selle Marguerite Béraud, veuve de M* Martin, notaire de Sau- 
gues, 100 liv.; — les sœurs de Saint- Joseph de Langogne, 
75 liv. ; — dame Lucrèce Françoise Dumas de Cultures, veuve 
du sieur de Rorières du Puy, 200 liv. ; — M** Mathieu Gros, 
avocat en la cour des aides de Montpellier, 50 liv.; — le sieur 
Gardien, bourgeois de Mende, 50 liv.; — M« Antoine Maurin» 
chanoine de Marvejols, 100 liv. ; — M* Antoine Mercier, curé 
de la Salle Montvaillant, 60 liv.; — dame Louise de Michel, 
105 liv. ; — noble Gabriel de Mouré, écuyer, seigneur de Vîl- 
leret , ancien conseiller, secrétaire du roi , 985 iiv. ; — les Cor- 
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deliers de Mende, 50 liv.; — les dames religieuses do couvent 
Notre-Dame de Langogne, 400 liv.; — les dames religieuses 
de l'abbaye de Mercoire, 300 liv.; — les héritiers du sieur 
Etieune Page, mattre perruquier de Mende, 30 liv. ; — raes- 
sire Louis de Serières de la Loubière, 200 liv. ; — noble Vital 
de Colombet, 275 liv.; — les héritiers de feu Jean Huguet, 
prêtre, 24 liv.; — le sieur Claude Guérin, marchand de 
Mende, 45 liv.; — messire Jean-Baptiste de Roux, seigneur 
de la Loubière, 120 liv.; — messire Charles de Rivière, sei- 
gneur de Corsac, 50 liv. ; — messire Lenoir , seigneur de Bel- 
lesagne, 30 liv. 

(1734) 

ÉTATS A MARYEJOLS. — LE 99 MARS. — LOUIS XV, ROL — GA- 
BRIEL FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ , ÉVÉQUE. 

Monseignear l'évéque, président. 

Messire Eymnrd Uenry de Moret, comte de Peyre, etc., bailli de 
Gévaudan. 

Messire Jean Amédée de Rochefort Daily, comte de Saint-Point, etc. , 
baron de Cénaret, etc., commis des nobles. 

MM. Jean Joseph Cailar de Bardon , juge de Monde et de toute la 
temporalité de Tévéque; Jean Vincens, notaire royal, consuls de 
Monde; messire Géraad Pierre de Michel Daroc, etc., maire de 
Jlfarvejols; noble Jean-Baptiste de Parades, seigneur de Corbiè- 
res, consul de Saint-Etienne Val-Francesque, en tour pour les 
Gévennes, commissaires ordinaires. 

M^ Mathieu Gros, avocat en la cour des aides de Montpellier, syndic. 

Nomination de M* Mathieu Gros, en la charge de syndic, et 
de M" Jean Bonicel Delhermet, avocat au parlement, en celle 
de greffier. — Gratification de 3,000 liv., accordée à dame Fran- 
çoise Lucrèce de Chapelain dlssenges, veuve de messire Jean 
de Grégoire de Saint-Sauveur, en récompense des services 
rendus par ce dernier, pendant la durée de son syndicat. — Ré- 
partition de rindemnité de 12,000 liv. , accordée par le roi au 
diocèse , en considération des dommages de l'année 1732. 
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(1735) 
ÉTATS ▲ MENBE. — LB i9 MARS. — LOUIS XY, ROI. -^ GABRIEL 

njORENT m moissuL ine beaupré , ÉVÉQUE. 

Messire Vital Dangles, prêtre, chanoine et prévôt de Féglise cathé- 
drale, vicaire général, président et conmiiasaire principaL 

Messire Emnanoel de Bessiiéjols, seiiBeor de Rofiadènre, conte el 
baron d'Apchier, etc., bailli de Gévandan. 

Messire Glande Gabriel de Rochefort Dally, comte de Saint-Point, 
baron de Cénaret, etc. , commis des nobles. 

MU. HSereme Harlet, lienteBanHs^éral an baUlage, ponr le sieur 
de Baillargnet, pourvu de la mairie de Monde; Antoine Borrier 
et Jean Favier , consuls de Monde; Messire Géraud Pierre de Mi- 
chel Dnroc, etc., maire de Marvejols; M® François de Gampre- 
don, avocat, snbdélégué de l'intendant, an département des Gé- 
venues, député de Satnt-Germaiii de Gidberle, en tour peur les 
Gévennes, commissaires ordinaires. 

Mathieu Gros , syndic. 

Nomination de H. le marquis de Saint-Point, à la charge 
de commis des qobles» vacante par la mort de son père. — Ré- 
partition de la somme de 16,149 Ut. , à percevoir sur « les né- 
gocians, marchands en gros et en détail , fabrlcans, tisserands 
et artisans de toute espèce, hôtes, cabaretiers, traiteurs et 
rôtisseurs, agens de change, banquiers, gens d'afTaires et au- 
tres ayant rapport à l'industrie , en représentation du dixième 
de leurs profita pour les anoéeft 1734 et 1735, conformément 
aux délibérations des états généraux de la province, et à For- 
donnance rendue, le 6 fëvrier 1734, par les commissaires 
du roi. » 

(1736) • 

ÉTATS A MAimUOli^. — LR 5 AVRIL. — LOUIS XV , ROI. — GA- 
BRIEL FLORENT DE GHOISEUL DE REAUPRÉ , ËVÉQUE. 

Messire Vital Dangles, vicaire général, etc., président. 
M« Guillaume Bra^oiàre, jnge an baîQage. 
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Mesairo Ckode Gabriel de Rocbeloft Daily, comle de Saint-Point, 
baron de Génaret, etc., commis des nobles. 

MM. Jean Masse, maire; Antoine Borrier et Jean Favier, consnls 
de Meode; messire Gérand Pierre de Micbel Doroc, etc., maire 
de Manrciiels; M® François de Campredon, dépoté de Barre, etc., 
OD tour poar les Cévennes, commissaires ordinaires. 

Noble Matbien Gros, syndic. 

Remboursement des 27,000 liv. , payées par le diocèse pour 
le rachat des offices de regrettiers, réta1>Iis par déclaration 
royale de 1720. 

(1737) 

ÉTATS A MENDE. — LE 5 MARS. — LOUIS XV, ROI. — GABRIEL 
FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ, ÉVÉQUE. 

Monseigneur révéqne, président. 

Noble Matbien Gros, syndic, commissaire principal. 

M* Hiérome Harlet , Juge et lientenant-général an baillage. 

MM. Antoine Borrier et Jean FaviOT, consuls de Monde; messire 
Géraud Pierre de Micbel Doroc , etc. , maire de Marvejols ; no- 
ble Jean Fabre, seigneur des Beamnes, conseiller an présidial de 
Item, maire de Florac, en tour poor les Cévennes, Gommissaires 
ordinaires. 

Sur le compte rendu des grands ravages occasionés par 
les bètes fauves, délibéré quil serait accordé une prime de 
6 Uv. par tâte de loup, et 3 Uv. psff kniveteau a qu'on ap^ 
porterait au syndic du pais , avec un certificat du curé et 
consuls de la paroisse ou les loups juraient été tués, etque 
le syndic ferait couper les oreHles des tètes qui lui seraient 
remises, afin qu'elles ne pussent être présentées une seconde 
fois. D 

(1738) 

ÉTATB A MARYEIOLS. -i LB i MARS. — LOUIS XY , ROI. —GA- 
BRIEL FLOREMT DE CHOISEUL DE BBAIJPRË , ÈVÉQUE. 

Monseignenr Févéque, président. 

M« Gnillanme Brnguière, lieutenant-général an baillage. 
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Messire Claude Gabriel Amédée de Rochefort Daily, comte de Saint- 
Point, baron de Génaret, etc., commis des noblefi. 

MM. Hiérome Harlet, Antoine Borrier et Jean FaTier, consola de 
Mende; messire Géraud Pierre de Michel Doroc, etc., maire de 
Marvejols; noble Jean- Baptiste de Parades, seigneur de Gorbières, 
député de Saint-Etienne Val-Francesque, en tour pour les Ce- 
vennes, commissaires ordinaires. 

Noble Mathieu Gros, syndic. 

Transfert au profit des a quatre étudians du Gévaudao, à 
Tuniversité de Montpellier » , d'une somme de 10,000 liv. due 
par le diocèse à M* Antoine Lequepeys. — Répartition de 
l'indemnité de 15,500 liv., accordée au diocèse, en raison des 
pertes de Tannée 1737. — Emprunt de 10,000 liv., divisé en 
quatre annuités, pour la continuation des travaux du chemin 
deSauguesà Langogne, interrompue depuis quelques temps. 
— Délibéré d'adjuger au sieur Pélisster, moyennant 7,000 liv., 
les travaux de construction de Varche du pont de Quézac, sui- 
vant les nouveaux devis dressés par M. de Clapiez, ingénieur 
de la province. — Ratification de la vente du collège fondé à 
Montpellier par le pape Urbain V, consentie par acte du V' fé- 
vrier 1737. 

(1739) 

ÉTATS A MENDE. — LE 17 MARS. — LOUIS XV , ROL — GABRIEL 
FLOREiNT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ , ÉVÉQUE. 

Mon^igncur l'évêque, président. 

Noble Mathieu Gros, syndic, commissaire principal. 

Messire Ëmmanael de Bessuéjols, seigneur de Roquelaure, comte 
et baron d'Apchier, etc., bailli de Gévaudan. 

Messire Claude Gabriel Amédée de Rochefort Daily, comte de Saint- 
Point, baron de Cénaret, etc., commis des nobles. 

MM. Hiérome Harlet, lieutenant-général aubaillage; Eymar Brooi- 
Ihet et Guillaume Rebeyrolle, consuls de Mende; messire Géraud 
Pierre de Michel Ddroc , etc. , maire de Marvejols ; M® François 
de Campredoo, seigneur de Thémelat, etc., député de Saint-Ger- 
main de Calbcrlc , en tour pour les Gévennes , commissaires ordi- 
naires. 
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RépartitÎQD. de l'indemnité de 32^000 liv. , accordée aa dio- 
cèse pour pertes et dommages, en 1738. — Promulgation dii 
règlement arrêté par les états généraux , sur la forme des régis- ^ 
très de comptabilité, et les règles à observer pour la vériflca- 
tion des caisses des receveurs des diocèses et des communautés. 
— Délibéré de faire dresser les devis des travaux de construc- 
tion du chemin de Serverette à Maizieu, et de l'avenue de 
Ghàteauneuf ( côté de la montagne ). — Vote de 7,605 liv. , en 
faveur des communautés où avaient été placées des troupes 
pendant l'hiver de 1738, pour donner la chasse aux voleurs, 
savoir : Marvejols» deux compagnies de cavalerie; Saugues, deux 
compagnies de cavalerie; le Malzieu, deux compagnies de ca- 
valerie; Langogne, deux compagnies de cavalerie; Saint-Chély/ 
deux compagnies de cavalerie; Florac, deux compagnies d'in- 
fanterie; Pont de Mont vert, une compagnie d'infanterie ; Cé- 
vennes, sept compagnies d'infanterie. 

(1740) 

ÉTATS A MARYEJOLS. — LE 15 MARS. — LOUIS XV , ROI. — GA- 
BRIEL FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ , ÉYÉQUE. 

Monseignear révéqae, président. 

Messire Pierre de Michel Duroc, chevalier, seigneur da Roc, Brion, 
Pejas, etc., ancien capitaine au régiment de Piémont, commis* 
saire principal. 

M« GaiUaume Bragaière, lieatenant-général au baillage. 

Messire Claude Gabriel Amédée de Rochefort Daily, comte de Saint- 
Point , baron de Génaret , etc. , commis des nobles. 

MM. Jean Chevalier, seigneur de Corbières , ancien capitaine d'in- 
fanterie, chevalier de Vordre militaire de Saint-Louis; Eyroar 
Brouilhet et Guillaume Rebeyrolle , consuls de Mende; messire 
Géraud Pierre de Michel Duroc, etc., maire de Marvejols; M« 
François de Campredon , etc. , député de Barre, en tour pour les 
Cévennes, commissaires ordinaires. 

Noble Mathieu Gros, sjndlc. 



Digitized by 



Googk 



iOS DOCUMENTS RI8T0R1QUBS 

Transfert en faveur des pères de la Doctrine Chrétienne 
d*une somme de 4,000 liv. , due par le diocèse i M. de Pomey- 
rois. — Emprunt de 50,000 liv. , k prêter aux propri^ire» 
ruinés par Yorage extraordinaire du mois de Juin 1739. 

ÉTATS ▲ MENDE.^LË 6 AVRIL. •- LOUIS XV; ROL — GABRIEL 
FLORENT DE GHOISEUL DE REAUPRÉ , ÉYÊQUE. 

Monseigneur l'évéqne, président 

Noble Mathiea Gros, syndic, commissaire principal. 

llessire Emmanuel de BessnéjolsdeRoqnelaore, etc., <x>mte et baron 
d'Apcbier, etc., bailli de Gévaodan. 

Messire Glande Gabriel Amédée de Rochefort Daily, comte de Saint- 

* Point, baron de Génaret, etc., commis des nobles. 

MM. Gbarles Mullot et Jacques Pigeire, consuls de Mende; mes^ 
sire Géraud Pierre de Michel Duroc, etc., maire deMarvejols; 
noble Jean de Fabre, seigneur de Beaumes et de Montvaillant^ 
conseiller, garde des sceaux au présidial de Ntmes, député de Flo- 
rac, en tour pour les Gévennes, commissaires ordinaires. 

Délibéré que le syndic interviendrait à toute instance intro- 
duite contre les fabricants de bas de la ville de Nîmes, qui, par 
une fausse éltension de leurs privilèges, voulaient prohiber les 
bas fabriqués en Gévaudan. 

(1742) 

ÉTATS A MARVEJOLS. -- LE 13 MARS. — LOUIS XY , ROL -^ GA- 
RRIEL FLORENT DE GHOISEUL DE REAUPRfi , ÉYÉQUE. 

Messire Etienne Janfiroy, chanoine, archidiacre de Fégllse cathé- 
drale, vicaire général, président. 

Messire Pierre de Michel Doroc, etc. , ancien capitaine an régiment 
de Piémont, etc., commissaire principal. 

M« Gmllaume Bmguiôre, lieutenant-général an baiUage. 

Messire Claude Gabriel Amédée de Rochefort DaUy , comte de Saint- 
Point, baron de Génaret, commis des nd>les. 

MM. messire Urbain de Retz de Bressolles, seigneur de Servières; 
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Antoine Bran et Antoine Jory, consuls de Mende; mearire Gé* 
raod Pierre de Michel Daroc, etc., maire de Marvejols; noble 
Jean-Baptiste de Parades, seigneur de Gori>ières, dépaté de Saint^ 
Etienne Val-Francesqae, en tour pour les Gévennes, commissai- 
res ordinaires. 
Noble Mathieu Gros, syndic. 

(1743) 

ÉTATS A MENDE. — LE S AVRIL. — LOUIS XV , ROI. — GABRIEL 
FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ , ÉVÉQUE. 

Messire Etienne JanfTroy, rkaire général, etc., président. 

Messire Pierre de Michel Duroc, etc., commissaire principal. 

M^ Jean Barrandon, seigneur de Prérenchôres , etc., juge, lieote- 

nant--général an baillage. 
Messire Géraud Pierre de Mkhel Duroc, maire de Marvejols, etc., 

substitut du commis des nobles. 
MM. messire Urbain de Retz de Bressofles, seigneur de Servières; 

Charles F»rin et Louis Bondan, consuls de Mende; M« François 

Campredon , député de Saint-Germain- de (kdberie , en tour penr 

les jCévennes , commissaires ordinaires. 
Noble natbifQ Gros, syndic. 

Admission de M. Benouard^ notaire de Mende, en la charge 
de receveop des tailles et taiUon du diocèse. — Délibéré de 
consacrer chaque année 500 liv. , à la construction de Mont" 
jo^es, sur les montagnes du diocèse. 

(1744) 

ÉTATS A MARVEJOLS. — LB 17 MARS.^L6DIS XV, ROI. — GA- 
BRIEL FLORENT DE CHOISEUL D^ BEAUPRÉ , ÉVÉQUE. 

Monteigoeifr l^ivéque, président 

Messire Pierre de Michel Duroc, etc., commissaire principal. 

M« Guillaume Bruguière, juge, lieutenant-général au baillage. 

Messire Claude Gabriel Ainédée deBocheforC DaHy , comte de Saint- 
PoM, baron de Cénaret, etc. , conuais des nobles. 

MM. messire Urbain de Retz de BressoUes, seigneur de Servières, et 
Louis Bondan, consuls de Mende; messire Géraud Pierre de Michel 
Btofoo, etc., mairede Marveiols; M* Prmçeiftde Campredon, etc., 
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député de Barre, en tour pour les Céveones, commissaires or- 
dinaires. 
Noble Mathieu Gros, syndic. 

(1745) 

ÉTATS JL MENDE. — LE 16 MARS. — LOUIS XV , ROI. — GABRIEL 
FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ , ËVÊQUE. 

Monseigneur Tévéque, président. 

M. Guilleminet-Galhargues , commissaire principal. 

M. le marquis de Roquelaure, bailli de Gévaudan. 

Messire Claude Gabriel Amédée de Rochrfort Daily, comte de Sainl- 
Point, etc. , commis des nobles. 

MM. messire Urbain de Retz de Bressolles, seigneur de Servières; 
Charles Farin et Louis Bondan, consuls de Mende; messire Pierre 
de Michel Duroc, seigneur de Brion, etc., maire de Marvejols; 
noble Jean de Fabre , seigneur des Beaumes , etc. , maire de 
Florac, en tour pour les Cévennes, commissaires, ordinaires. 

Noble Mathieu Gros, syndic. 

« Le syndic du pays a dit qu*au mois de novembre 1744, il 
fut présenté à M. Lenain, intendant de Languedoc, un mé- 
moire contenant : 1^ que les seigneurs de Sainte-Colombe de 
Peyre ont tenu audit lieu, depuis plus de deux siècles, un ha- 
ras d^étalons et de baudets ; 2^ que pour maintenir ce haras en 
bon état il a été augmenté d*un étalon choisi parmi ceux que 
le roi a fait acheter à l'étranger ; 3*» que les baudets ont été 
renouvelés par des animaux poitevins ; 4° que quelques particu- 
liers, voyant qu'il n'y a point d'inspection dans cette province 
pour faire observer les règlements qui défendent d'employer 
pour la monte des cavales des chevaux non autorisés, entre- 
tiennent de mauvais chevaux et de petits baudets destinés au 
service des juments qu'on amène chez eux; S"" que plusieurs 
propriétaires abandonnent dans les pâturages de jeunes poulains 
qui saillissent les juments qui paissent avec eux, et que de cette 
promiscuité provient une espèce fort vicieuse; 6*» qu'il convien- 
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drait d'examiner, s'il ne serait point utile d'obliger les proprié- 
taires de trois lieues à la ronde, à mener leurs juments au ha- 
ras de Sainte- Colombe, et d'interdire dans le même rayon tout 
cheval ou baudet non hongre. — Et que l'enquête à laquelle il 
fut procédé sur les lieux par M. Barrandon , subdélégué ad hoc, 
ne laisse aucun doute sur les bons résultats du haras de Sainte- 
Colombe, et l'avantage qu'il y aurait à rétablir son ancien arron- 
dissement, formé des communautés de la Chaze, Javoub, Bi- 
meize, les Bessons, le Fau^ la Fage Saint- Julien, la Fage 
Montivernoux , Saint-Laurens deVeyrez, Malbouzon , Grand- 
vals, Brion, Becoules d'Aubrac, Nasbinals, Marchastel, Prin- 
suéjols, le Buisson, Saint-Sauveur de Peyre, Saint- Léger de 
Peyre, Lacham, Ribennes et Servières, avec défense d'y entre- 
tenir des chevaux et baudets entiers. )) — Sur ce, l'assemblée 
chargea les commissaires ordinaires de recueillir tous les rensei- 
gnements propres à l'éclairer sur l'opportunité qu'il y aurait à 
étendre ces mesures à tout le diocèse , et à créer de semblables 
haras dans certains cantons. — Autorisation aux mêmes com- 
missaires de s'entendre avec messieurs du clergé de Mende, 
chargés du tiers delà dépense, pour adjuger l'entreprise du 
rétablissement d'une des tourelles du clocher de Mende, abat- 
tue par la foudre, en 1732 (1). 



(1) Ce travail, pour lequel des ouvriers étrangers demandèrent jus- 
qu'à 12,000 liv. , fut adjujçé,le 22 juin 1715, au sieur Claude Atger, 
maître serrurier 4e la ville de Mende, pour 2,600 liv. — Le contrat 
porte : « jo que l'ouvrage sera parachevé et rendu parfait dans le 
mois d'aoust 1746 ; 2o que la tourelle et la nouvelle flèche de ladite 
tourelle seront construites à la ressemblance des autres trois, avec 
les mêmes ornemens, en sorte que l'uniformité s'y trouve comme 
elle y étoit autrefois, etc. » —Archives départementales, reg., 364. 
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(1746) 

ÉTATS ▲ MARVEJ0L8. — LE M MARS. — LOUIS XV , ROI. — GA- 
BRIEL FLORENT DRCH0I6EUL DE BEAUPRÉ y ÉVÊQUB« 

MoDseignear Févéque, président. 

M« Gaillawiie Bragnière , juge , Henteiiaiit-géDéral aa baillage. 

Mesfiiro Claude Gabriel de Rochefort Daily , comte de Saint-Point , 
baron de Génaret y etc. , commis des nobles. 

Ifessire Urbain de Retz de BressoHes, seigneor de Servières; Char- 
les Farin et Loms Bondan, cobsqIb de Mende; measire Pierre de 
Michel Doroc, seigneur de Brion^ etc., maire dé MarYejola; 
M« Claude Lafont, député de Saint-Etienne Val^Francesque , en tour 
pour les Cérennes, commissaires ordinaires. 

Noble IMhien Gros, syndic. 

Impdt en trois annuités d une somme de 30,000 liv. pour les 
réparations à exécuter aux chemins dégradés par Vinondation 
extraordinaire des mois d'octobre et de novembre 1745. — 
Béglement relatif aux droits et privilèges des quêteurs pour 
l'entretien du saint sépulcre et le rachat des captifs; délibéré : 
« V II ne peut y avoir des quêteurs avec le privilège tf exemp- 
tion des charges publiques que pour les églises paroissiales; 2^ il 
ne peut y avoir qu\m quêteur par paroisse; 3^ ce quêteur doit 
faire enregistrer sa commission au greffe consulaire; 4® le 
quêteur doit faire la quête les dimanches et fêtes, à la porte de 
r église paroissiale, et prendre des certificats de service; 5® les 
quêteurs ne jouissent de Vexemption que dans retendue de la 
paroisse pour laqueHe ils sont eommissionnés, etc. » 

(J7I7) 

ÉTATS A BffEI<ïDE. — LE 6 MARS. -. LOUIS XV , BOL — GABRIEL 
FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUTOË , £y£QUE. 

Monseigneur Févéque, président. 

Messire Fulcran de Belliol, maire de Lodève, commissaire principal. 

M« Jean Barrandon, juge, lieutenant-général au baiUage. 
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M. le marquis de Roqaelaare, bailli de Gévaudan. 

Messire Claude Gabriel Amédée de Rochefort Daily, comte de Saiot* 
Point, baron de Cénaret, etc., commis des nobles. 

MM. wessire Urbain de Retz de BressoUes, seigneur de Servières; 
Charle? Parin et Lonis Bondan, consuls de Mende; messire Pierre 
de Michel Duroc, seigneur de Brion, maire de Marvejols; M*' Fran- 
çois de Campredon, maire de Saint-Germain de Calberie, en tour 
pour les Cévennes, commissaires ordinaires. 

Noble Mathieu Gros, syndic. 

Autorisation à M. le marquis de Moraugiès de se pourvoir 
devant le roi, pour obtenir de Sa Majesté de transporter sur 
la seigneurie du Bois^Dumont, le titre de gentilhommière, 
attaché à la terre de Saint- Alban. — Répartition de Tindem- 
nité de 20,000 liv. , accordée au diocèse , pour les dommages 
et pertes de 1746. — Opposition au projet de route de Ge- 
nolhac à Saint-Jean du Bleymard, par la montagne de la 
Lozère, Cubières et Cubièrettes. 

(1748) 

ÉTATS A MARVEJOLg. — LE 18 MAES. ^ LOUIS XV , ROL -^ GA- 
BRIEL FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ , ÉVÉQUE. 

Messire Etienne JaufTroy , vicaire général, etc., président. 

M« Gtiillaorne Broguière, jage, lieutenant-général au baillage. 

Messire Glande Gabriel Amédée de Rochefort Daily, comte de Saint- 
Point, baron de Cénaret, etc., commis des nobles. 

MM. messire Urbain de Retz de BressoUes, seigneur de Seryières; 
Charles Farin et Lonis Bondan, consuls de Mende; messire Pierre 
de Michel Duroc, seigneur de Brion, maire de Marvejols; M^^ Fran- 
çois de Campredon, député de Barre, en tour pour les Cévennes, 
commissaires ordinaires. 

Noble Mathieu Gros, syndic. 

Répartition de 25,000 livres accordées au diocèse, tant pour 
l'indemniser des pertes de 1747, que de ^emprunt de 50,000 liv.^ 
contracté en 1740. 

II. S 
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(1719) 

ÉTATS A MENDE. ^ LE 17 MAHS. — LOUIS XY , ROI. — GABRIEL 
FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ, ÉVÊQUE. 

Monseîgnoar Tévéque, présideut. 

l^essire Emmanuel de Bessuéjols , marquis de Roqaelaare, etc., bailli 
de Gévaudan. 

Messire Claude Gabriel A raédée de Kochefort Pally, comte de Saint* 
Foint, baron de Cénaret, etc., commis des nobles. 

MM. mcssiro Urbain de Retz do Bressolles, seigneur deScrvières; 
Charles Farin et Louis Bondan, consuls de Mende; messire Pierre 
de Michel Duroc, seigneur de Brion, maire de Marvejols; noble 
Jean Louis de Fabre, maire de Florac, en tour pour les Céven- 
nés, commissaires ordinaires. 

Lafont, syndic. 

Nomination de M. Lafont, k la charge de syndic, en rem* 
placement de M. Gros , démissionnaire. — Gratification de 
6,000 liv., accordée à ce dernier, en considération des ser- 
vices rendus pendant son syndicat. — Insertion au procès-ver- 
bal des lettres-patentes des mois de mars 1746, et 5 septem- 
bre 1747, portant translation du titre de baronnie, attaché 
à la terre de Ganilhac, acquise par M. le marquis de Moran- 
giès, le 27 août 1741, sur celle de Saint-Atban, et du titre 
de gentilhommière, sur la seigneurie de Bois-Dumont, 

(I7S0, 1751^ 1752) 
( H n'eùtitte pour ces années de documents d^aucune espèce )* 

( 1753 ) 

ÉTATS A MENDE. —LE Î7 MARS. — LOUIS XV , ROI. — GABRIEL 
FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ , ËYÉQUE. 

Monseigneur révéqne , président. 

Me&sire Pierre de MTchel Duroc , maire de Marvejols , etc. , commis^ 
«aire principal. 
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Mcssire Emmanuel de Bessaéjols^ marquis de Roquelaure, etc. , bailli 
de Gévaudan. 

Messire Claude Gabriel Amédée deRocbefort Daily, comte de Saint- 
Point, baron de Cénaret, etc. , commis des nobles. 

MM. messire Urbain de Retz de Bressolles , seigneur de Servières ; 
Cbarles Farin et Louis Bondan , consuls de Monde; Jacques Lafont , 
maire de Saint-Etienne Val-Francesque, en tour pour les Cévennes , 
commissaires ordinaires. 

Etienne Lafont , syndic. 

Bépartition d'une indemnité de 20,514 liv., accordée au dio- 
cèse pour pertes de Tannée 1752. — Délibéré de poursuivre 
Ihomologation de l'accord passé entre i'évèque et le chapitre 
de Montpellier, relativement aux clauses d'une transaction 
de 1553 , par laquelle ledit chapitre s'était engagé à bâtir une' 
maison pour les étudiants en droit du Gévaudan (1). 

(1754) 

ÉTATS A MARVEJOLS. — LE SO MAL — LOUIS XV , ROI. — GA- 
BRIEL FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ , ÉVÉ(^U£. 

Messire Etienne JaufTroy , vicaire général , etc., président. 

Id^ Jerpfaanion, syndic du diocèse du Puy , commissaire principal. 

M« Guillaume Bruguière, juge, lieutenant-général au baillage. 

Messire Claude Gabriel Amédée de Rochefort Daily, comte de Saint- 
Point, baron de Cénaret, etc, commis des nobles. 

MM. messire Urbain de Retz de Bressolles, seigneur de Servières; 
Charles Farin et Louis Bondan, consuls de Monde; messire Pierre 
de Michel Duroc, maire de Marvejols, etc.; M<> François de Cam- 
predon , avocat, etc. , député de Saint-Germain deCalberte, eotour 
pour les Cévennes, commissaires ordinaires. 

Etienne Lafont , syndic. 

Nomination du sieur Jean-Baptiste Delhermet, à la charge 
de greffier du diocèse , vacante par la démission de son père. 
— Gratification de 1,500 liv., accordée à ce dernier en récom- 
pense de ses services. — M. le marquis de Moncaim et messire 

(1) Bulles, arrêts, transactions et tous actes relatifs aux fondations 
du pape Urbain V.— Archives départementales.— Cartons B, 170, 171. 
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Mathieu Ignace Alexandre Félix de Bessuéjols, comte de 
Boquelaure, admis aux états, le premier, en qualité de sei- 
gneur de Gabriac (1) , le second, comme baron d*Apchier (2). 
— Transfert en faveur de Thospice de Mende, de la sonmie 
de 8,000 liv., due par le diocèse à M® Baffie , notaire , et de 
celle de 7,000 liv., due par M. Caïlar, en faveur de Tbospice de 
Marvejols. 

( 1755 ) 

ÉTATS A MENDE. — LE Si MARS. — LOUIS XY , ROI. — GABRIEL 
FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ , ÉVÉQUE. 

Monseigneur Tévéqae , président. 

Messire Glatide Sidoine de Michel , chevalier Daroc, commissaire prin- 
cipal. 

M« Jean Barrandon , lieutenant-général an baillage. 

Messire Claude Gabriel Amédée de Rochefort Daily ^ comte de Saint- 
Point, baron de Cénaret , etc. , commis des nobles. 

MM. messire Urbain de Retz de BressoUes, seigneur de Servières; 
Charles Farin et Louis Bondan , consuls de Monde ; messire Pierre 
de Michel Duroc , seigneur de Brion, maire de Marvejols ; M® Fran- 
çois de Campredon , maire de Barre , en tour pour les Cévennes , 
commissaires ordinaires, 

Etienne Lafont, syndic. 

Délibéré de solliciter de Sa Majesté le rétablissement du 
sel de Peccais, auquel, depuis 1739, les fermiers des gabelles 
avaient substitué dans le Gévaudan les sels de Sijean et de 
Peiriac , reconnus inférieurs par messieurs de l'académie des 
sciences. — Promulgation de divers règlements relatifs à la 
confection des rôles de contributions, à leur publication et 
recouvrement , etc. — Délibéré de s'opposer à ce que le Gévau- 

(1) Extrait baptistaire, testament de son père. 

(2) Contrat de mariage avec demoiselle Marguerite Victoire Jeanne 
Mathias de Barthélémy de Gramond de Lanta , en date du 18 juin 1746, 
par lequel M. le marquis de Roquelaure donnait à son fils l'entière 
|>ropriétéde tous ses biens. — Archives départementales. — Reg., 146. 
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dan fût compris dans te projet d'association projetée entre le» 
diocèses de la sénéchaussée de Beaucaire, et qu'il continuerait 
de pourvoir en son particulier à la dépense de ses chemins. — 
Cession d'une somme de 2,000 liv. , due par le diocèse à M* 
Mathieu, notaire de Luc, en faveur de l'hospice de Marv^ols. 

( i756 ) 

ÉTATS A MARVEJOLS. — LE 17 MAI. — LOUIS XV , ROI. — GA- 
BRIEL FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ , ÉyÉQUE. 

Messire Henry Charles François de Retz Fraissinet , docteur en théo- 
logie , chanoine de Mende , vicaire général et officiai de monseigneur 
Vévéqae, président. 

Messire Jean André Alison , seigneur de Ghauvien , maire de Nlm^s , 
commissaire principal. 

M^ GuiUanme Bruguière , lieutenant-général au baillage. 

Messire Claude Gabriel Amédée de Rochefort Daily , comte de Saint- 
Point, baron de Cénaret , etc. , commis des nobles. 

MM. M* Jean Bontin , juge de la ville ; Charles Farin et Louis Bon- 
dan , consuls de Mende ; messire Pierre de Michel Duroc , seigneur 
de Brion , maire de Marvejols ; de Pujol de Vebron , député de Flo- 
rac, en tour pour les Cévennes, commissaires ordinaires. 

Etienne Lafont, syndic. 

Messire Urbain de Retz » seigneur de Servières , admis aux 
états eu cette dernière qualité, comaie succédant à son père, feu 
messire Urbain de Retz de BressoUes (1). — Autorisation 
au syndic de faire procéder à la vérification des lieux du 
diocèse où il pourrait être permis de tenir des chèvres, con- 
formément à l'ordonnance du 30 mars 1745 (2). — Lecture 
du projet de M. de Valois, inspecteur des manufactures du 
Gévaudan , sur les moyens d'augmenter le nombre des bètes a 

(1) Extrait baptistaire du 15 juin 1732. — Contrat de mariage avec 
dame Rose Altier, en date du 30 mars 1754, par lequel messire de 
Retz de BressoUes donnait tous ses biens à son Gis. — Archives dépar- 
tementales. — Reg., 145. 

fâ) Etats dressés par les experts , etc. — Archives départementales. 
— Liasse A , 419. 
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laine. — D*après ce projet , délibéré de demander aux com- 
munautés : l"* si leurs biens communaux pourraient être mis en 
prairies; ^ quelle serait la quantité de foin qu*on y récolterait; 
3® la valeur approximative des dépenses de premija^, culture; 
M" le nombre de bêtes à laine que la communauté pourrait éle- 
ver en raison de ses nouvelles ressources en fourrages (1). 

(1757) 

ÉTATS A MENDE. — LE SI MARS. — LOUIS XY , ROI. —GABRIEL 
FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ , ÉVÉQIE. 

Monseignear Tévéqae , président. 

Messire^Pierre de Michel Duroc , marquis de Brion , maire de Mar- 
yejols , commissaire principal. 

M^' Jean Barrandon , juge, lieutenant-général au baillage. 

Messire Claude Gabriel Amédée de Rochefort Daily , comte de Saint- 
Point, baron de Cénaret , etc. , commis des nobles. 

MM. M« Jfan Boutin , juge ; Charles Farin et Louis Bondan , con- 
suls de Monde; Jacques Lafont, député de Saint-Etienne Val- 
Francesque , en tour pour les Cévennes , commissaires ordinaires. 

Etienne Lafont, syndic. 

Règlement sur la perception des deux vingtièmes, imposés 
en plus par édits de Sa Majesté des mois de mai 1749 et 7 juil- 
let 1756. — Délibéré de soutenir les privilèges particuliers du 
pays , contre les prétentions des fermiers de \ équivalent , 
chargés de percevoir les droits sur la viande, le poisson, et les 
liquides. — Vœu itératif au sujet du sel de Peccais. 

(1758) 

ËTAT3 A MARYEJOLS. — LE 17 AYRIL. — LOUIS XY , ROI. — 
GABRIEL FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ, ËYÉQUE. 

Messire Etieniie de JaufTroy , vicaire général, etc. , président 

M« Joseph Dallo, juge, lieutenant-général au baillage de Gévaudan. 

(I) Etats statistiques dressés par les communautés. — Archive» 
départementales. Liasses , A., 417, 418. 
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Messîre Glande Gabriel Amédée de Rochefort Daily , comte de Saint- 
Point, baron de Cénaret , etc. , commis dos nobles. 

MM. Jean Bootin , juge; Félix Mazaadier, Etienne A mbert, consuls 
de Monde; roessire Pierre de Michel Duroc, marquis de Brion, 
maire de Marvejols ; M« François de Gampredon , député de Saint- 
Germain de Galberte , en tour pour les Gévennes , commissaires 
ordinaires. 

Etienne Lafont, syiidie. 

Délibéré de requérir Texécution des édits et déclarations 
qui prohibaient Tusage et le port des toiles peintes , dont Tio- 
troduction en fraude portait un grave préjudice à la manu- 
facture du pays. — Enregistrement des lettres-patentes qui 
rétablissaient le débit du sel Peccais. — Indemnité de 19,870 
livres, accordée au diocèse pour pertes en 1757. 

(1759) 

ÉTATS A MENDE. — LE 21 MAI. — LOUIS XV , ROI. — GABRIEL 
FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ , ÉVÉQUE. 

Monseigneur Tévéque, président. 

Jerphanion , syndic du Velay , commissaire principal. 

M« Jean Barrandon, juge, lieutenant-général au baillage. 

Messire Claude Gabriel de Rochefort Daily, comte de Saint-Poinl , 
baron de Cénaret , etc. , commis des nobles. 

MM. messire Jean Chevalier, seigneur de Corbière, ancien capitaine 
dinfanterie , chevalier de Tordre militaire de Saint-Louis , Louis 
Montet, Jean Antoine Martin, consuls de Monde; messire Pierre 
de Michel Duroc, marquis de Brion, maire de Marvejols; M® Jean 
François de Campredon , député de Barre, en tour pour les Cévennçs , 
commissaires ordinaires. 

Etienne Lafont, syndic. 

Sur le rapport du syndic, délibéré de rechercher les moyens 
à opposer aux brigandages commis par une bande de voleurs (1), 

(I) L'un des chefs de doux bandes précédemment chassées des envi- 
rons des I^ubies , étant parvenu à 8*évader des prisons du Puy , ne 
tard» pas à rassembler plusieurs de ses anciens camarades , avec les- 
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« redoutable autant par le nombre qne par la qualité des per* 
sonnes, » qui occupait le pays depuis Saint-Flour » SaintClhélj, 
la montagne d'Aubrac, jusques dans 1* Albigeois, et étendait 
ses ramifications vers les Céyennes. — Délibéré d'étudier éga- 
lement les mesures propres à faire cesser les crimes des gens 
d'affaires, huissiers, sergents, etc., dont les prévarications et 
les faux compromettaient journellement la. fortune des parti- 
culiers. 

(1760) 

ÉtAtS À MABVËJOLS. — LE 9 AVRIL. ^ LOUlâ XV , ROL -* 
GÀÈRIEL FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ , ÉVÊQUE. 

Messire Etienne Jauffroy , vicaire général , etc. , président. 

Froment de Boisset , maire d'Uzès , commissaire principal. 

M« Joseph Dallo, juge, lieutenant-général au baillage. 

Messire Claude Gabriel Amédée de Rochefort Daily , comte de Saint- 
Point , baron de Cénaret , etc. , commis des nobles. 

MM. M^' Louis Valantîn, lieutenant déjuge; Pierre Favier, Antoine 
Mazaudier, consuls de Mende; messire Pierre de Michel Duroc, 
marquis de Brion, maire de Marvejols; André Mey nier, seigneur 
de Cavaladette, maire de Florac, en tour pour les Cévennes, com- 
missaires ordinaires. 

Etienne Lafont, syndic. 

Adoption du nouveau règlement des dépenses ordinaires du 
diocèse , autorisé par arrêt du conseil du 17 décembre 1759. 
« Indemnité à trois députés délégués par ses états particuliers 

quels il parcourut ce pays pendant Vhiver de 1759. — Après s'être 
jetés du côté du Vigan, Us se dirigèrent vers Alby, volèrent le curé 
de Gambon du Temple , M. Blanc , dont ils étranglèrent la servante , et 
rentrèrent dans leGévaudan vers le mois de mai, par les montagnes 
d'Aubrac. — Là, se qualifiant, tantôt de commissaires do roi , tantôt 
de commis des fermes, ils exploitaient les débitants, sous prétexte de 
les trouver en contravention , lorsque dénoncés par le sieur Charpen- 
tier, receveur de la chambre à sel de Nasbinals, qui les avait poursuivi 
pendant deux jours, ils furent arrêtés à Chanac par la maréchaussée. 
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à rassemblée générale de Languedoc, 990 liv. — Au com- 
missaire principal, 300 liv. — Au bailli de Gévaudan pour son 
assistance h l'assiette, 12 liv. 10 sols. — Au même pour ses 
vacations de Tannée , 60 Ilv. — Au premier et second con- 
suls de Monde , pour assistance à Fassiette et diverses vaca- 
tions dans Tannée, 70 liv. — Au maire et autre député de 
Marvejols, pour le même motif , 50 liv. — Au vicaire géné- 
ral, pour le même motif, 100 liv. — Au commis des nobles , 
pour le même motif, 50 liv. — Indemnité de présence aux 
députés des trois ordres, 2,000 liv. — Appointements et frais 
de bureau du syndic, 900 liv. — Appointements du greffier, 
y compris la garde des archives et frais de bureau, 800 liv. — 
Frais de messe des états , 30 liv. — Aux valets des consuls > 
12 liv. — Au sonneur de cloche pendant la tenue des états, 
5 liv. — Aux ordres religieux et aux hôpitaux, 140 liv. — 
Pain des prisonniers prévôtables qui n'ont point de parties 
civiles , 500 liv. — Aux pères de la Doctrine chrétienne pour 
Taugmentation des classes du collège de Mende, 600 liv, — 
Messagerie de Toulouse et Nîmes, 1,020 liv. — Aux maîtres 
rfécole de la ville de Mende , 60 liv. — Dépenses imprévues 
et réparations des ponts et autres ouvrages publics , non com- 
pris dans les baux d'entretien , et auxquelles il ne saurait être 
pourvu par voie d'emprunt, 7,000 liv. » — Transfert de diver- 
ses sommes cédées ou léguées par des créanciers du diocèse : 
V 2,000 liv. aux dames de TUnion chrétienne, par M. Cheva- 
lier de Corbière; 2^ 4,000 liv. à Thôpital de Marvejols, par le 
sieur Gouverne ; 3*^ 5,000 liv. léguées au même hôpital, par 
noble Géraud Pierre de Michel Duroc. 
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( 1761 ) 

ÉTATS A MENDE. — LE 6 AVRIL. — LOUIS XV , ROI. — GA-^ 
BRIEL FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ , ÉVÊQUE. 

MoQsejgnevr révéqae , président. 

M. le marquis de Villemont, commissaire principaL 

Messire Mathieu Alexandre Félix Ignace de Bessuéjols , comte de 
Roquelaure et baron d'Apcbier , bailli de Gévaudan. 

Messire Glande Gabriel Amédée de Rochefort Daily , comte de Saint- 
Point, baron de Génaret, etc. , commis des nobles. 

MM. Louis Yalantin , lieutenant de juge, Pierre Favier, Antoine 
Mazaudier, consuls de Mende; messire Pierre de Michel Duroc, 
marquis de Brion, maire de Marvejols; Jacques Lafont, député d« 
Saint-Etienne YaKFrancesque , en tour pour les Cévennes, com- 
missaires ordinaires. 

Etienne Lafoot , syndic. 

Délibéré âe recueillir les observations de MM. les consuls 
et principaux habitants du diocèse , sur les moyens les plus 
propres à améliorer Tagriculture. — Lecture et enregistrement 
au procès-verbal de trois arrêts du conseil d'état , en date 
des 21 mars, 25 octobre et 13 décembre 1760, confirmatifs 
des usages, droits, libertés et privilèges des états de la province 
de Languedoc. 

(1762) 

ÉTATS A MARVEJOLS. — LE 5 AVRIL. — LOUIS XV , ROI. — 
GABRIEL FLORENT DE CHOISEUL DE REAUPRË , ËVÉQUE. 

Messire Jean Yalentin , prêtre licencié en droits , vicaire général , 
président. 

De Rachat , lieutenantde maire de la viUe du Puy , commissaire prin- 
cipaL 

W Joseph Dallo, juge, lieutenant-général au baillage. 

MM. Jean-Baptiste Thouzellier , ancien ofûcier de marine ; Noé Gay- 
roche, notaire royal; Durand Nivoliers, consuls de Mende; messire 
Pierre de Michel Duroc , marquis de Brion , maire de Marvejols ; 
M« François de Campredon, etc., député de Saint-Germain deCal- 
berte, en tour pour les Cévennes, commissaires ordinaires. 

Etienne Lafont , syndic. 
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Lecture et enregistrement au procès-verbdl de deux nou- 
veaux arrêts du conseil d'état, des 30 ms^i et 2 octobre 1761 , 
conflrmatifs des usages, droits , libertés et privilèges de la pro- 
vince. — Délibéré d'accorder au roi le doublement des cotes de 
capitation, taxées 24 liv. et au-dessus. 

( 1763 ) 

ÉTATS A MENDE. — LE SI MARS. — LOUIS XV , ROL -* GA- 
BRIEL FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ , ÉVÉQUE. 

Monseigneor révéqoe, président. 

ierphanion, syndic du Velay, coinnii8.saire principal. 

M*' Jean Bonicel Delherinet, lieuteuant-général au baillage. 

Messire Claude Gabriel Amédée de Rochefort Daily , comte de Saint- 
Point , baron de Cénaret , etc. , commis des nobles. 

MM. Jean-BaptisteThouzellier, ancien ofûcier de marine; NoéCayro- 
che , notaire royal ; Durand Nivoliers , consuls de Mendc ; messire 
Pierre de Michel Duroc , marquis de Brion , maire de Marvejols ; 
M« Jean François de Garopredon , député de Barre , en tour pour 
les Gévennes, commissaires ordinaires. 

Etienne Lafont, syndic. 

Délibéré de recueillir de nouveaux renseignements sur les 
moyens d'augmenter le nombre des bètes à laine. 

(176i) 

ÉTATS A MARVEJOLS.— LE 14 MAI. — LOUIS XV, ROI. — GA- 
BRIEL FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ , ÉVÉQUE. 

Messire Jean Valentin, chanoine, vicaire général, etc. , président. 

Messire Grimoard de Beauvoir du Roure , commissaire principal. 

M« Joseph Dallo , juge , lieutenant-général au baillage. 

MM. Vital Dangles , avocat au parlenient ; Vital Maurin , notaire royal ; 
Etienne Lapise , consuls de Mende ; messire Pierre de Michel Duroc, 
marquis de Brion , maire de Marvejols , commissaires ordinaires. 

Etienne Lafont, syndic. 

Répartition d'une indemnité de 22,620 liv. , accordée au 
diocèse pour pertes et dommages en 1763. — Transfert de 
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sommes léguées par des créaDciers du diocèse : 1® 3,000 liv. 
aux dames de TUoion chrétienne, par le sieur Vital Dubois i 
2*^2,100 liv. aux sœurs des écoles chrétiennes de la ville de 
Mende, par dame Louise de Michel Duroc. — a Le sieur syndic 
a dit : que Sa Majesté a fait déclarer que le désir qu'elle a d'an- 
noncer à ses peuples le plus tôt qull sera possible ses volontés 
sur le choix des moyens les plus propres à procurer autant leur 
soulagement que Tamélioration de ses finances , Tayant déter- 
miné de consulter avant tout le zèle et les lumières de ceux de 
ses sujets qui peuvent être plus particulièrement instruits des 
avantages et des inconvénients locaux, elle trouvera bon que les 
états lui adressent leurs mémoires et représentations, et qu'elle 
attend qu'ils lui communiqueront des vues sages et utiles sur des 
objets aussi intéressants que ceux dont il s'agit, et nommément 
sur ce quî peut avoir rapport à la forme et conservation du 
cadastre. » — Sur ce , délibéré que messieurs les commissaires 
ordinaires voudraient bien se charger de la rédaction tfun 
mémoire ou se résumeraient les observations fournies par les^ 
administrations des communautés. 

(1765) 

ÉTATS A MENDE. — LE 26 MARS. — LOUIS XV , ROI. — GABRIEL 
FLORENT DE CBOISEUL DE REAUPRÉ , ËYÊQUE. 

Monseigneur l'évoque, président. 

De Jerpbanion , syndic da Velay, commissaire principal. 

M® Louis Valentin , lieutenant-général au baillage. 

Messire Claude Gabriel Amédée de Rochefort Daily, comte de Saint* 
Point, baron de Génaret, etc., commis des nobles. 

MM. Vital Dangles, avocat; Vital Maurin, notaire royal; Etienne 
Lapise , consuls de Mende ; messire Pierre de Michel Duroc , mar- 
quis de Brion, maire de Marvejols; Jacques Lafont , dépoté de Saint- 
Etienne Val-Francesque, en tour pour les Gévennes, commistairea 
ordinaires. 

Etienne Lafont, syndic. 



Digitized by 



Googk 



SUR LA PROVINCE DE ,GÉVAUDAN. J2S 

Messire Jean François Charles, comte de Morangiès, admig 
aux états comme baron de Saint- Alban , après vérification de 
titres (1). — Adhésion à deux mémoires adressés aux états 
généraux de la province , par les marchands de Marvejols » 
pour demander : l"" des droits protecteurs de la CUature et 
fabrique des étoffes de laine» contre l'introduction de la fila- 
ture de coton ; 2"^ égalité de tarifs pour les étoffes exportées 
du Gévaudan et de Saint-Flour. «-« Lecture du rapport de 
M. Holker, inspecteur général des manufactures étrangères, 
chargé d'étudier les améliorations à introduire dans les fabri- 
ques du Gévaudan, la culture de ses terres et l'élève de l'espèce 
bovine : — (( M. Holker a trouvé les différentes étoffes qui se 
fabriquent dans le Grévaudan très imparfaites, non par la qua- 
lité de la laine qui est au contraire fort bonne, mais par le 
défaut de lavage et de la filature , etc. ; il fait sentir la néces- 
sité d'adopter une nouvelle manière de filer la laine ; auquel 
effet il estime qu'il est indispensable d'envoyer sur les lieux 
une habile maîtresse fileuse pour dresser celles qui voudront 
apprendre , et de fournir dans le pays des rouets et des dévi- 
doirs qui n'y sont pas connus; qu'au moyen de ces outils 
la filature sera plus prompte , plus parfaite et que les fileu- 
fies gagneront davantage , etc. ; — suivant une autre observa- 
tion de M. Holker , les chaulons ou escots fabriqués à Mende , 
ne sont ni de la même largeur , ni de la même longueur 
que les chaalons anglais; ils sont beaucoup trop pesants pour 
servir à l'usage auquel on les destine en Espagne et en Tur- 
quie , etc. — Les opérations qu'il a proposées pour dégraisser 
la laine et pour la filer, procureront la légèreté; que quant à 

(I) Extrait baptistaire du 22 février 1728. — Contrat de mariage 
avec dame Marie Paule Thérèse do Beauvillers de Saint-Aignan , 
du 22 août 1722, par lequel il était donataire des biens de M. le mar- 
quis de Morangiès, son père-^ (Archives départementales. — Reg. , 115. ) 
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8*eû procurer la largeur, il est nécessaire de changer les rots 
et lames des métiers. — Il a fait encore une autre remarque 
sur ce que les étoffes du Gévaudan n*y reçoivent point les 
derniers apprêts , et il propose d établir à Mende un tein- 
turier et un apprèteur avec une teinture et des presses, afin 
de faciliter aux négociants le moyen de donner à leurs étoffes 
les derniers apprêts , et par conséquent les mettre à même 
de les livrer directement a l'étranger , ce qui n'a lieu jus- 
qu'à présent que par l'entremise des marchands de Montpel- 
lier , Nîmes et Lyon. — Le syndic a ajouté qu'il a été rendu 
compte aux états généraux des éloges que M. Holker donne 
au sieur Colson, qui n'ayant pu parvenir à la parfaite imi- 
tation des malbrougs et autres étoffes anglaises, qu'au moyen 
de presses chaudes , telles que celles dont on se sert en Angle- 
terre, s'est procuré, à grands frais, deux de ces presses, et 
que les états , reconnaissant la nécessité de l'aider à perfec- 
tionner sa fabrique, ont délibéré de lui accorder 10,000 liv. » 
— Sur cet exposé, l'assemblée délibéra d'accorder 5,000 liv. 
pour l'achat de rouets, dévidoirs, rots et lames, et d'engager 
la maltresse fileuse qui devait arriver dans le pays, à séjour- 
née dans chaque lieu le temps nécessaire pour y enseigna 
sa méthode. — Conformément aux conclusions d'un mémoire 
de MM. le vicomte de Polignac et le comte de Morangiès, 
adoptées par les états généraux , délibéré de faire publier qu'il 
serait fourni aux frais de la province des taureaux et béliers 
de la plus belle espèce , à tout propriétaire qui s'engagerait 
entre les mains du syndic diocésain , à les payer au prix du 
cours, et à les représenter pendant quatre ans aux consuls de 
sa communauté. — (( Ledit sieur syndic a dit encore qu'il n'est 
aucun membre de l'assemblée qui ne soit vivement touché 
des malheurs causés par la bète féroce qui ravage depuis envi- 
ron huit mois le Gévaudan; que cette cruelle bète, sur l'espèce 
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^ laquelle l'on est encore incertain , les uns l'ayant prise pour 
une hyène , les autres pour un loup , avec lequel il semble 
en efTet qu*elle a le plus de rapport > d'autres enfin pour un 
monstre, a déjà fait périr dans le pays vingt-six personnes, 
et en a blessé un plus grand nombre, indépendamment des, 
désastres arrivés en Auvergne et en Rouergue; — qu'on s'est 
donné bien des soins pour la détruire, et qu'on a fait exécu- 
ter des chasses presque continuelles , à plusieurs desquelles 
ledit sieur syndic a assisté, et dont certaines ont été très 
nombreuses, les habitants de plus de cent paroisses du Gévau- 
dan, de F Auvergne ou de Rouergue , ayant été mises en 
mouvement; — que les premières chasses ont été faites par des 
tireurs du pays qui ont été envoyés par monseigneur l'évèque 
de Mende et MM. les commissaires du diocèse, sous la direc- 
tion dudit sieur syndic ; qu'à l'une de ces chasses l'on a fait 
changer d'établissement à la bète; qu'elle a quitté les cantons 
de Langogne et du Yivarais par où elle avait commencé ses 
ravages, et quelle s'est portée du côté de Saint-Chély où elle 
est actuellement , parcourant une trentaine des paroisses du 
voisinage; qu'ensuite M. Duhamel, capitaine dans le régi- 
ment des volontaires de Clermont, s'est rendu à Saint-Chély 
par ordre de M. le commandant de la province , avec un 
détachement de cinquante-six dragons de ce régiment; qu'il 
n'a cessé de jour et de nuit des courses continuelles ; qu'il 
a rencontré plusieurs fois la bète ; que lui ou ses dragons l'ont 
tirée dans quelques occasions ; qu'elle l'a été aussi dans d'au- 
tres par des habitans du pays , mais qu'on ne s'est point 
aperçu qu'elle ait reçu aucune blessure, si ce n'est à une des 
chasses générales exécutées le 7 février , où elle fut tirée par 
un paysan, et laissa quelques gouttes de sang sur la neige; 
— qu'en dernier lieu M. Denneval , gentilhomme de Norman- 
die, renommé pour la chasse du loup, a été envoyé avec 
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M. son 0ls dans cç pays, par la cour, pour la destructioD d^ 
la bête, et que rentière direction des chasses et de toutes les 
autres opérations relatives à cet important objet vient de lui 
être confié ; qu'il a commencé depuis environ quinze jours les 
travaux avec six chiens qu1I a amené avec lui ; qu'il parait qu9 
ce ne peut être que par des moyens multipliés .qu'on pourra 
parvenir à détruire ce cruel animal , dont l'instinct est singu* 
lièrement rusé et l'agilité inconcevable, etc. — Sur quoi, l'as- 
semblée, pénétrée de douleur , a chargé ledit sieur syndic d'é- 
crire à MM* les curés, consuls et notables, de vouloir bien 
prêter leurs concours à M. Oenneval , etc. » 

(1766) 

ÉTATS A MARVEJOLS. — LE 34 MARS. — LOUIS XV , ROI. — GA- 
BRIEL FLORENT DE CHOISEUL DE BEAUPRÉ , ÉYÉQUE. 

Mcssire Jean Valentin, vicaire général, etc., présîdeat 

De Banne, commissaire principal. 

M^ Joseph Dallo, lieutenant-général an balllage. 

MM* Claude Privât Bonnel de la Br«gere$9e, docteur en médecine; 
Antoine Blanc, maître en chirurgie, lieutenant du premier chirur- 
gien du roi; Christophe Randier, consuls de Monde; raessire Pierre 
de Michel Duroc, marquis de Brion, maire de Marvejols; M^ Fran*- 
çois de Campredon, député de Saint-Germain de Calberte, en tour 
pour les Cévennes, commissaires ordinaires. 

Etienne Lafont, syndic. 

Répartition de 22,000 liv., accordées au diocèse pour don)- 
mages causés, non-seulement par les intempéries des saisons» 
mais encore par les bétes féroces. — Lecture des lettres-paten- 
tes, portant exemption du timbre pour les rdles des tailles, 
contraintes, saisies et autres actes relatifs aux contributions. 

« Ledit sieur syndic a dit : qu'il rendit compte à l'assemblée 
des états, tenue Tannée dernière , à Mendc , des personnes 
qu'une ou peut-être plusieurs bétes féroces avaient fait périr ou 
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qui avaient été blessées , ainsi que des différentes mesures qui 
avaient été prises pour faire cesser ce fléau dont ce pays con- 
tinue d'être affligé, y ayant eu depuis en Gévaudan vingt-deux 
personnes égorgées, en femmes, enfants ou jeunes garçons ou 
filles, et un nombre à peu près pareil de blessées; qu'il est ar- 
rivé de pareils désastres en Auvergne; que les moyens pour en 
arrêter le cours, n'ayant pas eu le succès désiré, la bonté de Sa 
Majesté l'avait porté à donner ses ordres , pour que M. Antoine, 
lieutenant de ses chasses, et son porte-arquebuse, se rendit en 
Gévaudan avec plusieurs de ses garde-chasses, ou ceux de leurs 
altesses sérénisaîmes, les princes de son sang; — que M. An- 
toine, ainsi que les gens de sa suite, auraient reconnu, notam- 
ment par les traces trouvées auprès des cadavres des personnes 
nouvellement égorgées, que ces désordres étaient causés par 
des loups; qu'il aurait exécuté avec le plus grand zèle, avec 
lesdits gardes et des piqueurs conduisant un détachement des 
chiens de la louveterie du roi, et à travers des fatigues incroya- 
bles, différentes chasses où plusieurs loups auraient été tués; 
que cependant les accidents ne cessaient pas, et que journelle- 
ment quelques personnes étaient dévorées ou blessées, jusques 
au vingt septembre; que dans une chasse exécutée ce jour-là à 
un bois de l'abbaye des Chazes, en Auvergne, un gros loup y 
fut tué par M. Antoine, et successivement dans d'autres chas- 
ses qu'il y fit exécuter, une louve et des louveteaux. — Que 
depuis ces chasses où ledit sieur syndic s'est souvent trouvé, et 
auxquelles un de ses frères a toujours accompagné M. Antoine, 
les malheurs ont été suspendus quelques temps, au point que 
M. Antoine a cru pouvoir s'en retourner avec les gens de sa 
suite. — Qu'au mois de décembre ils ont été renouvelés; qu'il 
y a eu d'abord un jeune blessé dans la paroisse de Paulhac, et 
un autre dévoré en Auvergne. — Que le ministre informé de 
ces accidents, a adressé à M. l'intendant iin mémoire contenant 
II. 9 
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différentes méthodes pour la destraction des loups; que M. FiiH 
iendanl a remis des exemplaires de ce mémoire audit sieur 
syndic. — Que la première de ces méthodes qui paraît être ceHe 
dont on doit espérer pk» de succès, consiste k empoisonner des 
cMens avec de la noix vomique, du verre piléf d*oignoD de col- 
•ehiqueet de ''éponge frite k la poêle avec de la graisse; de filtre 
ensuite plusieurs ouvertures dans le corps du chien et de les 
remplir avec ce poison ; de fermer ces ouvertiores avee de la 
fiante de vache, et d'exposer le chien, ainsi préparé, dans les 
lieux fréquentés par les loups. — Que cette méthode a déji eu 
des succès ; deux enfants ayant été dévorés le quatre du présent 
mois, l'un à Hootchauvet, près de Servières, annexe de Sau- 
gues, l'autre dix jours après dans la paroisse de Saint-Privat du 
Fau, ledit sieur syndic y a fait exposer des chiens ainsi empoi- 
sonnés, et que peu de jours après que cela a été exécuté, l'on 
^ trouvé auprès de Montchauvet un loup mort qui a été porté 
ii Mende, où il a été ouvert en présence d'un médecin et d'un 
<îhtrurgien qui ont reconnu qu'il avait péri par le poison. — Sur 
quoi l'assemblée a délibéré de continuer aux frais du pays cette 
méthode pour la destruction des loups. )> 

(1767) 

ÉTATS A MBNDE. — LE 80 MARS. — LOI» XY, ROI. -^ GABRIEL 
FLORENT DE CDOISBUL DE BEAUmfi , ÉVJfeQDR. 

MonseigHear Féyéqae, président. 

De Ray , ancien premier consul dn Puy , conuDissaire princjpgL 

M® Louis Valanttn, lieutenant-général au baillage. 

Messire Pierre de Michel Duroc , marquis de Brion , substitut dg com- 
mis des nobles. 

MM. Gande Privât Bonnel de la Brageresse, docteur en médecine; 
Antoine Blanc, maître en chirurgie, etc. ; Christophe Randier, con- 
suls de Mende; de Moriés, chevalier de Fordre royal et militaire 
de Saint-Louis, an^n colonel des grenadiers d^ France, maire 
deMarvejols; M« Treilles, avocat au parlement, député de Barre, 
en tour pour les Cévennes , commissaires ordinaires. 

£tienne Lafont, syndic. , 
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(1768) 

ÉTATS A BfABYElOLS.— LE % MAI.— LOUIS XY, ROI.-< GABRIEL 
FLORENT DE CHOISEUL DE REAUFEÉ , ËTÊQUE. 

Messire Henry Charles François de Retz de Fraissinet, docteur en 
théologie, abbé commendataire de Pabbaye dlasoire, cboioine, ar* 
chidiacre de l'église eafhédn^ de Monde, officiai et yieaire géné- 
ral, président 

Descoiaobes, commissaire principal 

M« Jean- Baptiste Gaasy, Ueatenant principal^ lA baillage. 

llessire Pierre de Mich<â Doroc , marqnis de Brion , snbstitnt dn com- 
mis des nobles. 

MM. meesire Pierre Antoine de Treilles, seignenr de la Roquette; 
Charles Bonrillott, marchand; JMn^Toqnebeof, conflit de Monde; 
M* Joseph Boyer, aTocat an parlement, premier consul de Mar- 
Tejols; de Sauvage, député de Plorae. 

Etienne Lafont, syndic. 

Vote d*uoe augmentation de 600 liv. en faveur du collège de 
Hende. 

(170) 

ÉTATS A MENDE. — LE 30 MARS. — LOUtS X\, ROI. — JEAN 
ARNAUD DE CASTELLANE, AVÉQUE. 

Monseigneur Févéqne, président. 

Paul Joseph Sabatier , seigneur de Lachadenède , 'syndic du Viyarais , 
commissaire principal. 

M^ Louis Valantin, lieutenant-général an baillage. 

Messire Claude Gabriel Amédée de Roohefort Daily, comte de Saint- 

• Point , baron de Cénaret , etc., commis des nobles. 

MM. messire Pierre Ahtoine de Treilles , seigneur de la Roquette ; 
Charles Boorrillon; Jean Toquebeuf, consuls de Monde; Daudé, 
docteur en médecine , premier consul de Marvejols ; Jean François 
Subide de Roux, déjputé de Saint-Etienne Val-Francesque , en 
tour pour les Cérennes , commissaires ordinaires. 

Etienne Lafont , syndic. 

Lecture de différents mémoires rédigés par M. le baron de 
Saint- Alban, sur les économies à effectuer dans l'administra- 
tion du diocèse y et aussi sur quelques plans d'utilité puMique. 
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(Î770) 

ÉTATS A MARYEJOLS. — LE 10 AVRIL. — LOUIS XV , ROI. — 
JEAN ARNAUD DE CASTELLANE, ËVÉQUE. 

Hessire Charles Lafont de Saviiie, chanoine théologal de l'^égUse 
cathédrale de Mende, et vicaire général , président » 

Noble Jean André d'Alison , écnyer , premier consul de Nîmes , com- 
missaire principal. 

I/)uis Dominique Gahusac , lieutenant-général au baillage. 

Messire Pierre de Michel Duroc, marquis de Brion, substitut do 
commis des nobles. 

MM. Charles Daudé, avocat an parlement; Pierre Dehnas, mar- 
chand; Antoine Yieilhedent, consuls de Monde; Trescazals de 
Marance, premier consul de Marvejols; Jean Christophe Privai 
de Calberte , député de Saint-Germain de Calberte , en tour pour 
les Cévennes , commissaires ordinaires. 

Etienne Lafont , syndic. 

Délibéré de construire un pont de bois^ avec piles en pierre» 
sur la rivière de Trueire, au-dessous de Granzières-Menoux. — 
Remboursement des capitaux prêtés au diocèse pour TexécutioD 
de ses travaux publics , et dont le total était ainsi amorti depuis 
quelques années. 

(177f) 

ÉTATS A MENOE. — LE * AVRIL. — LOUIS XV, ROI. — JEAN 
AR.NAUD DE CASTELLA^E , ÉVÊQUE. 

Messire Charles Lafont de Savine , vicaire général , etc.^ président» 

Messire Louis Joseph de Lagarde , commissaire principal. 

M<* Louis Valantin , lieutenant-général au baillage. 

Messire Pierre de Michel Duroc , marquis de Brion , substitut da 
commis des nobles. 

MM. messire Urbain de Retz, seigneur de Servières; Claude Paulet, 
notaire ; Antoine Coulomb , consuls de Monde ; Marcel Limouze de 
Labarthe, premier consul de Marvejols; M« David Treilles, député 
de Barre , en tour pour les Cévennes , commissaires ordinaires. 

£tienne Lafont , syndic. 
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Approuvé les adjudications faites par les commissaires ordi- 
naires, savoir : l"" construction de la partie de route du pont 
de la Bessède, à la pièce de Jacques Serrurier, aux sieurs Lapise 
et Barbut , moyennant 14,500 livres; S*" du communal 
des habitants de la Rochette, à la pièce de Claude Gouret des 
Faux , aux sieurs Robert , Feljas. Falgairette et Meyna- 
dier , moyennant 10,950 livres ; 3"" du pont du sieur 
Philip, à la place dlspagnhac, aux mêmes, moyennant 
10,100 livres. 

(i772) 

ËTATS A MARYEJOiS. — LE 90 MARS. -^ LOUIS XY , ROI. — 
JEAN ARNAUD DE CASTELLANE, ÉVÉQUE. 

Messire Michel Ange de Bruges, docteur en théologie , vicaire géné- 
ral , président 

M. le baron de Yachon, commissaire principal. 

M« Loais Dominique Cahuzac, Ueutenant-général au baillage. 

Messire Pierre de Michel Duroc, marquis de Brîon, substitut du 
commis des nobles. 

MM. Jean-Baptiste Thouzellier; Fierre Favier ; Antoine Jory , con- 
suls de Monde; Raymond Sevène , avocat au parlement, premier 
consul de Marvejols; Franç<HS Saltet, député de Florac , en tour 
pour les Gévennes , commissaires ordinaires. 

Etienne Lafont , syndic. 

(1773) 

ÉTATS A MENDE. — LE 10 MAI. — LOUIS ÎY, ROI. -^ JEAN 
ARNAUD DE CASTELLANE, ÉYËQUE. 

Messire Michel Ange de Bruges , vicaire général , etc. , président. 

M® Paul Charles Jean-Baptiste de Lachadenède, syndic du Vivarais, 
commissaire principal. 

M« Louis Yalantin , lieutenant-général au baiUage. 

Messire Pierre de Michel Duroc, marquis de Brion, substitut du 
commis des nobles. 

MM. messire Jean Joseph Norry de Lablachère , ancien capitaine d'in- 
fanterie, chevalier de l'ordre royal et militaire de Seint^Louis ; Char- 
les Grange ^ Jean-Baptiste Portalier , consuls de Monde ; Raymond 
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SeTèoe, avocat, prenier conaol de Mannôols; naUe Ckmàe Ro- 
main Lanze, aeigneur de Perret , conseiller dii roi, maire de 
Saint-Etienne Yal-Francesqoe, en tour pour les Gévennes. 
Etienne Lafont\ syndic. 

(1774) 

iTATS A MARYEIOLS. — LE 5 AVRIL. -* LOUIS XV, ROI. — JEAN 
ARNAUD DE CASTELLANE, ÉVÉQUE. 

llossire Michel Ange de Bmges , vicaire général, etc. , président 

Jacques Louis d'Hombres, avocat au parlement, maire d'Alais, 
commissaire principal. 

M<» Louis Dominique Gahuzac , lieutenant-général an baillage. 

Messire Urt)ain de Retz de Servièrés , ancien capitaine du régiment 
de Ckartres-infanterie , commis des nobles. 

MM. messire Jean-Joseph Norry de Lafalachère, etc.; Charles 
Grange; Jean-Baptiste Portalier, consuls de Monde; Raymond 
Sevène, etc. , premier consul de Marvejols ; Pierre Auguste Ron- 
vière, seigneur de Saint-Martin, avocat an parlement, député de 
Saint-Germain de Calberte, en tour pour les Gévennes , commis- 
saires ordinaires. 

Etienne Lafont , syndic. 

Nomination de M'' Urbain de Retz de Servièrés, à la charge 
de commis des nobles, vacante par la mort de M. le marquis 
de Saint-Point. — Rapport du syndic sur la situation des tra- 
vaux de la route du Bas-Languedoc en Auvergne, dont il ne 
restait plus à achever que la partie située entre Saint-Roman 
et le Castanier. 

ÉTATS A MENDE. — LE 15 MAI. -< LOUIS XVI , ROI. -« JEAN 
ARNAUD DE CA8TELLANE, KVÊQUE. 

Monseigneur l'évéque, président. 

M« Louis Pontier , avocat au pariement , syndic du diocise de Nteufs, 

commissaire principal. 
M* Louis Valantin, lieutenant-général au baillage. 
Messire Urbain de Reti de Servièrés , etc., commis des neUes* 
MM. messire Jean Joseph Norry de Lablachère , etc. ; Ghariea 

Grange; Jean-Baptiste Portatter, consuls de Monde; Raymond 
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SeTdoe, premier consul de Marvejols; M« Pierre David Treilles^ 
avocat ao parlement f premier consol de Barre, en tour pour les 
Gévennes , commissaires ordinaires. 
Etfenne Lafont , syndic. 

Délibéré d'imposer 23>000 liv. pour Fentretien de différents^ 
ehemins, snlTant les baux qui e» araleot été passés depuis 1767. 
— Approuvé Fouverture de deux routes, Tune de Saint-Amans 
en.Ai2Tergiie, par leMalzieu» l'autre de Sauguesà Langogne. 
-*- Lecture (fun mémoire de M. le marquis de Morangiès, sur 
Tutilité de ces voies de communicatioo. 

(1776) 

ÉTATS A IIAETEJOLS. — LE 9 JUIN. ^ LOUIS XYI , ROI. — 
JEAN ABMAUD DE CA9TELLANE, ÉVÉQUE. 

Messire Michel Ange de Bruges , vicaire général , etc. , président. 

M. le chevalier de la Tour do Pin-Goovernet , commissaire principal. 

M^ Louis Dominique Gahozac , lieutenant-général au baillage. 

Messire Urbain de Retz de Servières , etc., commis des nobles. 

ilM. messire Joseph Norry de Lablachère, etc.; Yital Maurin, 
Alexis Brajon , consuls de Mende; Raymond Sevène, avocat, pre- 
mier consul de Marvejols; François Saltet, docteur en médecine, 
premier consul de Florac , en tour pour les Gévennes , commissaires 
ordinaires. 

Etienne Lafont , syndic. 

Répartition de 26,900 liv., accordées au diocèse pour pertes 
et dommages en 1775. — Imposition de diverses sonmies des- 
tinées à amortir les dettes du diocèse. ^ Approuvé le devis 
dressé par le sieur Boissonnade, des travaux à exécuter pour la 
construction d'une partie de route, comprise entre la croix 
d'AIteirac, au-^delà de Meiide^ et la sortie de Serverette. 
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(1777) 

£TATS a MENDE. — LE U AVRIL. — LOUIS XVI, ROI. -^ JEAN 
ARNAUD DE CASTELLANE , ËVÉQUE. 

Monseigneur révéque, président. 

Polier , avocat an parlement , commissaire principal. 

M^ Louis Yalantin , lieutenant-général au baillage. 

Messire Urbain de Retz de Servières, etc., commis des nobles.- 

MM. messire Jean Joseph Norry de Lablachère, etc. ; Vital Mauria; 
notaire ; Alexis Brajon , consuls de Mende ; Raymond Sevène , 
avocat, premier consul deMarvejols, commissaires ordinaires. 

Etienne Lafont , syndic. 

(1778) 

ÉTATS A MARVEJOLS. — LE 17 JUIN. — LOUIS XVI, ROI.— 
JEAN ARNAUD DE CASTELLANE, ËVÉQUE. 

Messire Michel Ange de Bruges, vicaire général, etc. , président. 

Rousson , avocat au parlement , commissaire principal. 

M^ Louis Dominique Cahuzac , lieutenant-général au baillage. 

Messire Urbain de Retz de Servières, etc., commis des nobles. 

MM. messire Jean Joseph Norry de Lablachère , etc. ; Vital Maurin ^ 
Alexis Brajon, consuls de Mende; Raymond Sevène, premier con- 
sul de Marvejols; M® Philippe Marcel Bouvière Dutour Dumazel, 
premier consul de Saint-Germain de Calberte , en tour pour les 
Cévennes , commissaires ordinaires. 

Etienne Lafont , syndic. 

(1779) 

ÉTATS A MENDE. — LE 18 MAI. — LOUIS XVI » EOI. — JEAN 
ARNAUD DE CASTELLANE , ÉVÉQUE. 

Monseigneur Févéque, président. 

Messire de Lacbadenède, syndic du Vivarais, commissaire principal. 

M<^ Louis Valantln , lieutenant-général au baillage. 

Messire Urbain de Betz de Servières, etc. , commis des nobles. 

MM. Jean-Joseph Norry de Lablachère, etc.; Louis Malaval; Alexis 
Brajon , consuls de Mende ; Baymond Sevène , etc. , consul de 
Marvejols; Pierfe David Treilles , consul do Barre, en tour pour 
les Cévennes , commissaires ordinaires. 

Etienne Lafont, syndic. 
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(1780) 

ÉTATS A BfARVEJOLS. -« LE 19 JUIN. — LOUIS XVI » ROI. — 
JEAN ARNAUD DE CASTELLANE, ÉVÉQUE. 

Messire Michel Ange de Bruges , vicaire général , etc., président. 

W Pheline, avocat au parlement, commissaire principal. 

M^ Benoit Maurice Duprat , lieutenant au baillage. 

Messire Urbain de Retz de Servières , commis des nobles. 

MM. noble Hélie Hercule Randon de Mirandol ; Louis Malaval ; 
Alexis Brajon , consuls de Mende; Raymond Sevène, etc. , consul 
de Marvejols; Henry Jaffard , consul et député de Florac, en tour 
pour les Cévennes , commissaires ordinaires. 

Jean-Baptiste ^onnicel Delhermet, syndic. 

NominatioD de M. Bonnicel Delhermet à la charge de 
syndic, vacante par la mort de M. Lafont, et de M. Jean 
Antoine Vincens, à celle de greffier. — Lecture dé Tarrêt* 
do conseil détat, du 2 octobre 1779 » portant que les commu- 
nautés dans lesquelles la justice était royale, pourraient seules 
nommer un procureur du roi à rHdtel-de-Ville et au bureau 
de police, et que dans toutes les autres, les fonctions du minis- 
tère public appartiendraient aux procureurs fiscaux des justices 
seigneuriales. — Délibéré d'accorder une pension viagère de 
300 liv. au sieur Boissonnade, directeur des travaux publics du 
diocèse, en récompense de ses longs et utiles services. -^ Arrêté 
quil serait fait un devis des améliorations à effectuer à la côte 
de Malevielhe. — Délibéré d'adresser un mémoire à M. Necker, 
directeur générât des finances, et à M. le baron d'Oîgné, direc- 
teur général des postes du royaume, afin d'obtenir le passage 
de la poste par le Gévaudan. 

(1781) 

ÉTATS A MENDE. — LE 25 JUIN. — LOUIS XVI . BOl. — JEAN 
ARNAUD DE CASTELLANE, ÉVÉQUE. 

Monseigneur l'évèqae , président. 

Messire Jean-Alexandre de Beauvoir , chevalier , ancien officier d1n- 
fanlerie , commissaire principal. 
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M« Loai8 Valantin, Iieotenant-général aa baillage. 

Mesfiire Urbain de Retz de Servjères , etc., commis des nobles. 

MM. Noble Hélie Hercule Randon de Mi^andol, Loois Malaval ^ 
Alexis Brajon , consnls de Mende ; Raymond Sevène , etc., consul 
de Marvejols; noble Josepb Etienne Subide de Roux Delabastide^ 
consul-maire de Saint-Etienne Val-Francesque , en tour pour les 
Cévennes, commissaires ordinaires. 

J. B. Bonnicel Delhermet , syndic. 

Délibéré d*eogager les principales communautés du diocèse ^ 
à souscrire au recueil des lois municipales et économiques de la 
province de Languedoc, publié par M. Albisson. — LassemUée» 
connaissant par elle-même combien était contraire aux vérita- 
bles intérêts du commerce de Gévaudan, d'assujétir les peti- 
tes étoffes qui s*y fabriquaient aux dispositions de Farrêt du 
conseil, du 19 mars 1781 , qui soumettaient à la marque toutes 
les étoffes nationales, délibéra de solliciter de Sa Majesté , le 
maintien des exemptions accordées au pays, en 1673, 1680, 
1686,1692, 1730. 

(178^) 

ÉTATS A MARVEJOLS. -< LE 10 JUIN. — LOUIS XVI, ROI. — JEAN 
ARNAUD DE CASTELLANE, ÉVËQUE. 

Monseigneur Févêqoe, président. 

H' Benoit Maurice Doprat, lientenant-général an baillage, ei faisant 
eomme ooaimisBaire priQdpal. 

Messire Urbain de Retz de Servières, etc., eommis des nobles* 

MM. noble Hélie Hercule Randon de Mirandol, Louis Malaval, Alexis 
Brajon, consuls de Mende ; Raymond Sevène, etc. , consul de Mar* 
vejols; M« Philippe Marcd Bouvière Dutonr Dumazel, député de 
Saint-Germain de Galberte, en tour pour les Cévennes, commis- 
saires ordinaires. 

J. B. Bonnicel Delhermet, syndic. 

Délibéré, 1"" de ctéet^ à Mende, im cours d'aocoiicheme»t 
professé par MM. Bonnel fils, docteur en médecine, et Bknc, 
lieutenant du premier chirurgien du roi. — 2^ IVaffecter, à 
l'extinction des dettes du diocèse, une somme annuelle de 
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50,000 IW., scHcqptible d'être réduite k 15,000 Hv., lorsqu'il 
7 aurait lieu d'entreprendre de nouveaux travaux publics. 

(1783) 

ÉTATS A MENDE. — LE 8 AVRIL. — LOUIS XYI, ROI. ^ JEAN AR- 
NAUD DE CASTELLANE , ÉVËQUE. 

Messire Françms de Pajols de Yebron, vicaire général, président 
Paul Charles Jean Baptiste Sabatier de Lachadenède, syndic da 

Tiraraîs , tommisêa&re pnatipB^. 
M^ Louis Valantin, lienteBant-général ai^baillage. 
Messire Urbain de Retz de Servières, etc. , commis des nobles. 
MM. noble Hélie Hercule Randon de Mirandol , Louis Malaval , Alexis 

Brajon, consuls de Mende; Raymond Sevène, etc., consul de Mar- 

vejols; W Pierre David Treilles, etc., consol de Barre, enfoar 

pour les Gévennes, commissaires ordinaires. 
J. B. Bonnicel Delhermet , syndic. 

DéUbéré de charger les sieurs Boissonnade frères, du dessin 
de la carte routière du diocèse. — Rapport du syndic sur les 
améliorations à exécuter aux principales routes et ponts. — - 
Yote des dépenses du cours d*accouchement , ainsi fixées : 
l"" Gratification des deux professeurs, 300 liv.; 2® indemnité 
de séjour à vingt sages-femmes ( à raison de là sols pendant 
40 jours ), 720 liv. ; 3** loyer tfune salle, achat ffune marotte, 
etc. , 180 liv. 

(17S4) 

ÉTATS A MARTBJCMLS. — LE sa JUIN. — LOUIS XTI, ROI. -< JEAN 
ARNAUD DE CASTELLANE , ÉTÉQUE. 

Messire Adatt Joseph Othon de Retz Pélâffioargiie , lieendé en théo^ 

logie, chanoine, archidiacre de l'église cathédrale et vicaire général, 

président» 
Messire Henri Jean François Démarcha, seignenr de Saint-Pierre- 

Titte, eoHiniissaîrej>rincipaL 
Messire Urbain de Retz de Servières, etc., commis des nobles. 
MM. Alban Alexandre Béraud, Louis Malaval, Liger, consuls 

de Mende ^ Raymond Serène, etc., consul de Maryejols; Fran- 
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çoîs Saint-Martio Lacombe, dépoté de Florae, en tour pour les 
Gévennes, commissaires ordinaires. 
J. B. Bonnicel Delhermet, syndic. 

Vote des impositions s'élevant au chiffre de 565^885 liv., 
non compris ta capitation et les taxes de l'industrie, etc. 

(1785) 

ÉTATS A MENDE. — LE 90 JUIN. -< LOUIS XYl, R(H. — JEAN AR- 
NAUD DE CASTELLANE , ËYÉQUE. 
« 

Monseigneur Tévéque, président. 

Paol Charles Jean-Baptiste Sabatier de Lachadenède , etc. , commis- 

aaire principal. 
Messire Urbain de Retz de Servières , etc. , commis des nobles. 
MM. Alban Alexandre Béraad, docteur en médecine; Charles Blanc ; 

Liger, mercier, consuls de Monde; Joseph Etienne de Labastide, 

député de Roque-Servière, en tour pour les Cévennes, oommis- 

saires ordinaires. 
1. B. Delhermet, syndic. 

Discussion sur la propriété du grand clocher de l'église 
cathédrale de Mende : — l'assemblée vu , l^ les précédentes dé- 
libérations relatives à ce monument ; 2^ l'acte de 1508; 3"* en- 
semble la délibération du chapitre de Mende, du 20 mai 1785, 
ceUe de la ville de Marvejols, du 16 juin, les plans et devis 
dressés par le sieur Boissonnade, directeur des travaux publics, 
etc. — Vu, 1^ « que l'acte de 1508 parait décider la question 
élevée sur la propriété du clocher; qu'il y est dit : que François 
de la Rovère, évëque de Mende, ayant prié son chapitre de lui 
céder un local pour y bâtir un clocher, il lui fut accordé à con- 
dition qu'il en ferait édifiar un autre pour le chapitre, ce qui 
prouve que le premier devait avoir une autre destination» 
ainsi spécifiée du reste dans le même acte : ad utiUtatem ec- 
clesiœ Mimatensis et totius reipublicœ ; destination qui fut 
remplie par le placement qu'on y fit des archives spirituelles et 
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temporelles da diocèse. » ^ Que ce titre de propriété est con- 
firmé par une foule de documents, etc. — Vu : que les frais de 
démolition totale seraient beaucoup trop considérables, etc. — 
Décida à l'unanimité, sur les conclusions de M. de Servières 
fils, de demander aux états généraux l'autorisation d'imposer 
les sommes nécessaires à la restauration de cet édifice qu'on 
armerait d'un paratonnerre, et que, conformément aux titres 
produits, les dépenses seraient supportées selon l'usage, d^x 
tiers par le diocèse, et un tiers par le clergé. — Vote, 1*^ de 
2,'000 liv. pour l'entretien de huit aliénés à l'hôpital de Mende; 
2'' de 300 liv. à distribuer à des pauvres honteux. — Délibéré 
de faire imprimer et tirer à 150 exemplaires, les procès- ver- 
baux des états. — Autorisé le syndic, 1*» à faire exécuter sur les 
fonds des dépenses imprévues, les fouilles et sondes propres à 
la découverte des mines de charbon de terre ; 2^ à inviter 
M. Ghaptal, professeur de chimie, à vouloir bien, dans l'inté^ 
rèt de son pays, dh'iger ces recherches; «3"^ à recueillir des ren- 
seignements sur les moyens qu'il y aurait à employer pour 
arrêter les défrichements. — Vœu unanime de poursuivre par 
toutes voies et aux frais du diocèse, le rétablissement intact des 
droits du baillage de Gévandan. 

« Mimoire rédigé par JUIU. les officiers du baillage, et ap- 
prmvépar les états du pays.» — « L'acte de paréage passé en 
1306, entre le roi Philif^-le-Bel et Durand, évèque de Mende, 
contient entre plusieurs autres dispositions, l'établissement d'un 
baillage royal, épiscopal et commun, pour le pays de Gévaudan, 
qui devait connaître en première instance de toutes les causes 
attribuées par les lois du royaume aux bailli fs et sénéchaux, et 
par appel de toutes les appellations civiles et criminelles des 
ordonnances, appointements et sentences des premiers juges 
du pays. — Ce baillage exista sans aucun trouble, et en plein 
exercice, jusqu'en 1585, époque de la création d'une séné- 
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chaussée à Uende. ^ Ce nouveau nége excita les rédaaiatÎQM 
de tout le pays; Henri IV le supprima^ et confirma le baillage 
dans tous ses droits par lettres -patentes de 1600, enregistrées 
en 1601,-^ En 1657, Louis XIV piaça pour la seconde fois 
une sénéchaussée à Mende, mais il la supprima Tannée suî^ 
vante , et le baiUage rentra dans tous ses droits. «-^ Depub 1658 
inatgae» vers Tannée 1730 , ce siège a jod de toute son attrtbu* 
lion; il a conservé jusqu'en 1738 Tinsinnaiion des donations; il 
a toiqours connu et connaît enc(Nre des cas royaux; il juge la 
coDq[>étence du prévôt et avec Ini les cas prévdtaux ; il reçoit les 
Botanres et les huissiers royaux ; il entérine tes lettres de grAce 
des roturiers; il légalise les actes de rigueur; le parlement hii 
adresse ses conuniasions; il a les sceBés et les inventants des 
bénéficiers conststoriaux, le dépôt des registres des paroisses et 
les déclarations de domicile des bénéficiers réguliers. — Depuis 
1790 , l'on n'appelait plus au batUage , et les appeb des premiers 
juges, ainsi que les causes privilégiées et entre personnes pri- 
vilégiées, étaient portés directement au sénéchal de Nlnaes, qui 
était parvenu insensiblement à dépouiller le batUage de son at- 
(libation. 11 en résultait pour le Gévaodan un préjudice trop 
sensible et trop connu pour qu'il soit nécesasire d'en dc«ner le 
détaH; il suffira de dire que chaque année il sortait de ce dio- 
cèse plus de trois cent mille livres, qui allaient enrichir la ville 
de Nîmes. -^ Les oUeiers du baîlbige animés par la protection 
de monseigneur notre évéque, paréager avec le roi, et qui a 
porté sur toutes les partie3 de l'administration de son vaste dio- 
cèse, ce z^, cette dialeur , cette énergie, rt ces sollicitudes 
patemeltes qui le caractérisent, vouhicent essayer de rendre à 
leur siège ses droits, et à l^ir patrie son tribunal. — Quel fut 
leur étommaent lorsque par l'examen le plus réfléchi de leurs 
titres, ils reconnurant qu'ils étaient dans toute leur force, quil 
n'y avait jamais été déiH)gé; qu'imprescriptiblea de leur nature, 
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ta désuétude dans laquelle ils étaient tombés n'avait pu leur 
porter la moinA^ atteinte^ et que la jouissance du sénéchal de 
Ntmes nétait qu'une usurpation. — Ils se hâtèrent de recourir 
au conseil du roi, qui décida que knir rédamation devait être 
portée au parlement; ils eurent rhonneur d'en parler à NN. SS. 
de ta commission qui trouvèrent ta demande fondée, et promirent 
de l'appuyer; ib s'adressèrent à messieurs les commissaires du 
diocèse, qui les assurèrent de ta protection des états partîcuiîmrs 
du pays; monseigneur l'archevêque de Toulouse eut ta bonté de 
lev promettre ta sknne auprès des états généraux de ta pro^ 
vince. -^ Assurés de si puissants seeoors, les officiers du biitl^ 
lage att^daient, pour agir, ta rentrée du parlement et ta 
tenue des états particuKers; mais quelques gens d'affaires, Mû- 
mes d'un zèle, peut-être trop ardent pour le bien public, 
crurent que des titres imprescriptibles et qui n'avaient pas 
été révoqués, pouvaient être exécutés provisoirement, et dans 
cette persuasion , portèrent quelques appels au bailtage. -^ 
Les (aciers de ta sénéchaussée de Ntmes qui voulaient se main^ 
tenir dans leur usurpation, regardèrent cette démarche comoM 
une entreprise crimineHe, et sans respect pour les Iota du 
royarane qui ne permettent jamais d'être juge dans sa propre 
cause, sans égard pour la souveraine cour du parlement de Tou- 
louseà qui la connaissance de ce prétendudélit appartenait,etau 
mépris des titres les plus sacrés, dont leurs prédécesseurs avaieitf 
juré l'observation, ils commencèrent une procédure contrôles 
officiers du baiUage. — Un procureur de ce siège fut décrété au 
corps, sans information préatable, saisi, enchatné, conduit i 
Ntmes, et jeté dans un cachot; les officiers furent menacés du 
même traitement -^ Dans ces circonstances embarrassantes, ils 
s'adressèrent de nouveau k MM. les commissaires du diocèse , 
qui ne crurent pas pouvoir prendre leur fait et cause au nom 
du pays, sans Vautorisation des états partiepliers ; mais qui 
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leur promirent de plus fort la protection de cette assemblée. 
•— Les officiers du baiilage auraient bien désiré de pouvoir 
attendre cette époque favorable, et ne rien entrefH'endre deux- 
mêmes; mais ib étaient sous le glaive de la justice , et ce glaive 
était tenu par une main ennemie qui s'arrogeait, il est vrai, un 
pouvoir qu'elle n'avait pas, mais qui pouvait dans ce moment 
en faire un funeste usage, et qui semblait se jouer de leur 
honneur, de leur réputation et de leur liberté; ce n'était donc 
pas le temps de délibérer, c'était celui d'agir.-^ Ils députè- 
rent un de leurs membres au parlement Monseigneur l'évèque 
Tappuya de son puissant crédit et de son intervention , et le 
parlement de Toulouse, justement indigné, cassa la procédure 
monstrueuse du sénéchal de Nîmes, avec défense de commettre 
à l'avenir de pareils attentats. — Le député alla plus loin : il 
mit sous les yeux de cette cour suprême les titres du baiUage (1), 
et en obtint un arrêt qui le maintient dans toute son attribution, 
et défend au sénéclial de Ntmes et à tous autres de lui donner 
aucun trouble. L'arrêt est connu de tout le diocèse, et s'exécute 
dans tous ses chefs. — Les officiers de la sénéchaussée de Nîmes 
ne manqueront pas d'attaquer cet arrêt; ils ont déjà nommé 
une députation pour se pourvoir au conseU , et fontt;ourir dans 
toute la province des mémoires imprimés dans lesquels ils affi- 
chent leurs prétentions; les officiers du baiilage ne peuvent 
lutter seub contre un si puissant adversaire , ni soutenir en leur 
propre et privé nom un procès qui est celui de tout le diocèse; 
ils demandent avec confiance que le pays prenne leur fait et 
cause, qu'il poursuive lui-même la confirmation de cet arrêt 
important, qu'il obtienne à cet effet tous arrêts du conseil, 
lettres-patentes et arrêts du pariement qui seront jugés néces- 
saires, et qu'il fournisse à tous les frais exposés et à exposer. » 

(f) Arehives départementales. ^ Foods du paréage : case I. 
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(1786) 

ÉTATS A MARYEJOLS. — LE il JUIN. — LOUIS XVI , Rpl. — JEAN 
ARNAUD DE CASTELLANE , ËVÉQUE. 

llessire François Pigol de Vebron , vicaire général, etc. , président» 

De Chardon des Roys , commissaire principal. 

Benoît Maorice Doprat , lieutenant an baillage. 

Messire Urbain de Retz de Servières , etc. , commis des nobles. 

MM. Alban Alexandre Béraud, Charles Blanc, Paol Pillet, consols 
de Monde ; Raymond Sevène , avocat , consul de Marvejols ; Phi^ 
lippe Marcel RoQvière Datoar Damazel, consol de la vignerie de 
Portes , en tour pour les Cévennes, commissaires ordinaires. 

J. B. Bonnicel Delbermet, syndic. 

Vérification des titres de « haut et puissant seigneur An- 
toine de Pineton, vicomte de Ghambnin » (1), admis aux états 

(I) «Ledit haut et paissant seigneur, etc., fils de noble Aldebert de 
PinetondeChambran, seigneur de Lempery et Recoulètes, chevalier de 
Tordre royal et militaire de Saint-Louis et des ordres de Saint-Lazare 
et de Notre-Dame du Mont-Carmel, gentilhomme ordinaire du duc 
d'Orléans , commandant le second bataillon du régiment d'Etampes , 
et de dame Catherine Baud. ( 1» Extrait baptistaire du 8 septem- 
bre 1732. — 2f> Contrat de mariage avec demoiseUe Louise Charlotte 
de DamfréviUe, ÛUe légitime de haut et puissant seigneur Henri 
Charles Joseph , marquis DamfréviUe , seigneur de Boissy , etc. , et 
de haute et paissante dame Anne Louise Suzanne de Saint-Martin, 
reçu par M« SemiUiar , notaire au Châtelet de Paris , le 22 avril f 772. ) 
— II. Ledit noble Aldebert de Pineton de Chambrun , etc. , était 
fils de noble Aldebert de Pineton de Chambrun , seigneur de Pom- 
miers, capitaine au régiment de Carignan. ( i^ Contrat de mariage 
dudit avec demoi^Ue Catherine Baud, du 9 janvier 1725. — 2» 
Remise faite le i^' janvier 1724 par demoiselle Marie Goyot , veuve 
de messire Aldebert de Pineton de Chambrun, seigneur de Pom- 
miers audit noble Aldebert de Pineton de Chambrun , son fils second 
du nom , commandant le deuxième bataillon du régiment de Char- 
tres, de rentière hérédité dudit feu seigneur de Pommiers. — 3» 
Sentence rendue le 27 janvier 1724 , par Eymar Henry de Moret de 
GroUée Yirville, bailli de Gévaudan, par laquelle la substitution 
apposée dans le testament de noble Pierre de Chambrun, seigneur 
deRecoalètes, le 7 février 1628, est déclarée ouverte en faveur de 

H. 10 
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comme seigneur de Montrodat — Adoption de divers projets 
de routes : 1"* de Saugues à Langogne et de Saugues à Mende ; 
2* de Mende à VîUefort , etc. 

«•ble Aldeberl de Pineton de Ghambrun , commandant le deuxième 
bataillon da régiment de Chartres, fils d'Aldebert de Pinetoa, leqoel 
avait succédé à noble Pierre de Chambrun, son père, fils polné, 
héritier institué duditfea seigneur de Recoulètes ). — III. Ledit noble 
Aldebert de Pineton de Ghambrun, seigneur de Pommiers , capitaine 
au régiment de Garignan, était fils de noble Pierre de Ghambrun ^ 
seigneur de Lards , Lempery , etc. , baiUi et gouverneur pour le roi 
des villes et mandements de Lacanourgue et Nogaret , et de demoiseUe 
Jeanne de Séguin, fille de noble Etienne de Séguin , seigneur de Roche- 
valier et de Lacombe. ( i^ Contrat de mariage de noble Aldd)ert de 
Pineton de Ghambrun , seigneur de Pommiers avec demoiselle Marie 
Guyot, du 18 janvier 1679. — 2^ Testament de noble Pierre de Gham- 
brun « seigneur de Larcix , du 29 juillet 1642 , par lequel au moment 
de partir pour se rendre au siège de Perpignan , Il l^ue à Aldebert 
Charles et Annette de Ghambrun , ses enfants , une somme de 3,000 Uv. 
chacun , et Institue son héritière , Jeanne de Séguin , sa femme, avec 
le droit de remettre son hérédité à celui de ses enfants qu'elle vou- 
drait choisir. ) — IV. Ledit noble Pierre de Ghambrun , seigneur de 
Larcix , Lempery , etc. , bailli , etc. , était fils de noble Pierre de 
Pineton de Ghambrun, chevalier, seigneur de Lempery, et de demoi- 
selle Marceline de Orangers, fille, de noble Jean de Grangers, sd- 
gneur de Larcix. ( !<> contrat de mariage dodit noble Pierre de Gham- 
brun, seigneur de Larcix, etc., avec demoiselle Jeanne de Séguin ^ 
du 26 février I63I. — 2^ Testament de demoiselle Marceline de Gran- 
gers, veuve en secondes noces de noble Pierre de Ghambrun , sei- 
gneur de Lempery , du 6 janvier 1658 , par lequel elle institue son 
héritier , noble Charles de Ghambrun , son petit^fils , fils de noble 
Pierre de Ghambrun. — 3® Donation faite le 30 décembre 1643 par 
noble Charles de Ghambrun, seigneur de Recoulètes, aux enfants de 
noble Pierre de Ghambrun , son frère. — l» Testament de noble Pierre 
de £hambmn , etc. ) . — V. Ledit noble Pierre de Pineton de Gham- 
brun, chevalier, seigneur de Lempery, etc., était fils de noble Jac- 
ques de Pineton de Ghambrun , natif de la viUe d'Aubusson, au pays 
de la.Marche, et de demoiselle Catherine Fajon. ( !<> Contrat de ma- 
riage dudit noble Pierre de Pineton de Ghambrun , etc. , avec demoi- 
selle Marceline de Grangers, du 4 avril 1599. — 2<> Procuration 
du 3 mars 1692 , donnée par noble Pierre Jouve Florentin , à noble 
Jacques de Pineton de Ghambrun, son oncle, pour régir les biens 
qu'il avait en Gévaudan et à Nîmes. ) — VI. Ledit noble Jacques de 
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(1787) 

ÉTATS A MENDE. — LE 18 JUL\. — LOUIS XTI , ROI. -. JEAN 
ARNAUD DE CASTELLANE , iVÊQUE. 

Monseignear Tévéqtie, président. 

Paol Charles Jean-Baptiste de Lachadenède , syndic da Vivarais, com- 
missaire principal. 

Louis Yalantin, lieutenant-général an baillage. 

Messire Urbain de Retz de Servières , commis des nobles. 

MM. Alban Alexandre Béraud, Charles Blanc, Panl Pillet, consuls 
de Monde; messire Dominique Blanquét de Rouville, ancien mous- 
quetaire du roi, chevalier de Tordre royal et militaire de Saint-Louis, 
premier consul de Marvejols ; Pierre David Treilles, avocat, député 
de Barre , en tour pour les Cévennes , commissaires ordinaires. 

J. ti. Bonnicel Delhermet, syndic. 

Nouveaux emprunts pour la construction : 1** dune route 
de Lyon à Milhau par Ghanac et Bombes; 2"" du chemin de 
Serverette à Saugues , et du pont du Mazel à Saïgas , etc. *- 
Délibéré de recommander aux communautés l'achat de lou- 
vrage de M. Parmentier, sur les avantages que le Langue- 
doc peut retirer de ses grains, et celui de M. Dupin y relatif 

Pineton de Chambron , était fils de noble Jean de Pineton de Cham- 
brun, seigneur de Chambrun, et do demoiselle Marie Auroch. (!<> Contrat 
de mariage dudit noble Jacques de Pineton , etc. , avec demoiselle Ca- 
therine Fajon, du 10 décembre 1553.— Testament dudit, du 5 juin 1594 , 
par lequel il institue son héritier universel, Pierre de Pineton 'qui 
précède.) — VH. Ledit noble Jean de Pineton de Chambrun, etc., 
était fils de noble Jacques de Pineton de Chambrun. ( !<> Contrat de 
mariage dudit , avec demoiselle Marie Auroch , du 9 octobre 1491. — 
2r Testament du 7 juillet 1529 , par lequel U donne à Jacques de Pine- 
ton, son fils, la seigneurie de Chambrun, etc. , déclare vouloir être 
enterré dans le tonibeau de ses prédécesseurs, que le luminaire soit 
fait à son enterrement suivant sa condition de noble , et fonde deux 
services annuels dans la chapelle de Saint-Sébastien de l'église Notre* 
Dame du Mont, à Aubusson. ] — VIII. Ledit noble Jacques de Pineton 
de Chambrun vivait avant 1491. ( Contrat de mariage et divers actes 
remontant à près de trois siècles. ) — ( Archives départementales, — 
l?f^.,563). 
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anx droits de contrôle , etc. — Enregistrement de l'arrêt du 
conseil du 12 janvier 1787 , « portant défense à tous car- 
deurs, fileuses et autres ouvriers, de se servir pour le cardage 
et filature du coton , des mêmes outils employés par les fila- 
teurs de laine , comme aussi de filer ces deux matières dans 
le même atelier , sous peine de 10 liv. d'amende. » — Adhé- 
sion au mémoire rédigé par le vicomte de Ghambrun , pour 
réclamer des états généraux de la province certains avantages 
en faveur du diocèse. — Arrêté : 1** qu'on continuerait d'en- 
tretenir un élève à l'écde vétérinaire de Lyon ; 2'' qu'il serait 
distribué chaque année aux meilleures élèves sages-femmes des 
cours professés à Mende , quelques instruments de chirurgie 
les plus en usage dans leur profession. — Examen d'un échan- 
tillon de toile fabriquée avec du genêt des montagnes de Lo- 
dève, et délibéré de se procurer de la graine de cet arbuste , afia 
d'en faire des semis dans le Gévaudan, 

(1788) 

ÉTATS A MARVEJOLS. — LE 1S JUIN. — LOUIS XVI, ROI. — JEAN 
ARNAUD DE CASTELLANE , ËVÉQUE. 

Messire François Pujol de Vebron, vicaire général, etc. , président. 

Messire Mathieu de Julien , ehevalier de Yinezac, chevalier de Tordre 
royal et militaire de Saint-Louis , commissaire principal. 

Messire Urbain de Retz de Servières, commis des nobles. 

MM. messire Pierre Barrandon du Praisse, chevalier de Tordre royal 
et militaire de Saint-Louis ; Alexandre Boutin ; Guillaume Toque- 
beuf , consuls de Mende ; messire Dominique Blanquet de Rou- 
ville, etc., premier consul de Marvejols; Jean François Leblanc, 
seigneur des Ghazes, premier consul de Florac, en tour pour les 
Cévennes , commissaires ordinaires. 

J. B. Bonnicel Delhermet , syndic. 

Projet d'une route de Lavitarelle à Champs par Grandrieu. 
— Rapport sur les travaux en cours d'exécution : 1*» de Lao- 
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gogne à Saugues ; 2^ de Ghanac à Bombes ; 3*" du haut de 
la cdte de Malzieu à Saint-Ghély ; A"" de Ressouches au haut 
de la côte de Malevieihe ; 5"" du Pas des Jésuites à quatorze cent 
dix toises vers Saïgas ; e*" de Serverette au mas des Pis ; 
T* avenues du Malzieu. — Délibéré de faire construire des 
Montjoyes , distans de cinquante toises les uns des autres : 
l"" à la Gam de IHospitalet ; 2^ sur le Gausse de Sauveterre ; 
3"^ à la Gam de la Boche ; i"" sur le Palais du roi ; 5*" sur la 
Margeride , d'Estables au Gheylar ; e"" sur la Montredotte , 
chemin projeté de Marvejols k Saint-Urcize. — Vérification 
des titres de haut et puissant seigneur Aldebert Gharles Jac- 
ques Elizée le Picard de Badeval de Selletot , seigneur de 
Barre (1), admis aux états en cejte dernière qualité. — Vote 
de 632 liv., destinées à l'achat d'une sonde, pour continuer la 
recherche des mines de charbon de terre , signalées entre autres 
sur les terres dlssenges. 



(1) Etait fils de haut et puissant seigneur Aldebert Charles le Picard 
<V Radeval do Selletot, chevalier, ancien capitaine de dragons au 
régiment de Beaufreroont, chevalier de Saint-Louis et de feue dame 
Jeanne de Parlier du Folaquier , dame de Saint-Martin et Gassa- 
gnas , etc. ; lequel était fils de : — II. roessire Jacques le Picard de 
Selletot , baron de Barre , major du régiment de dragons de Gbazel , 
chevalier de Saint-Louis, et de dame Elisabeth de Saint-Martin ; lequel 
était fils de : — III. noble Pierre le Picard, écuyer, et de dame Anne 
de Breuilhet de Sainte-Marie ; lequel était fils de : — IV . noble Ray- 
mond le Picard et de demoiselle Hélix de Boutier ; lequel était fils 
de : — V. noble Louis le Picard , co-seigneur de Vauricher et de demoi- 
selle Marguerite Duroc ; lequel était fils de : — VI. noble Jacques 
le Picard , seigneur de Vauricher , habitant de la paroisse de Saint- 
Vincent de Rouen , en Normandie , et de dame Gibille de Toustain 
Vire ; lequel était fils de : — VIL noble homme Guillaume le Picard , 
seigneur Destelan , bailli et capitaine de Rouen, grand maître d'artil- 
lerie , et de demoiselle Jeanne de Lagarde ( divers actes soumis aux 
commissaires délégués par les états , et analysés au procès-verbal. — 
Le plus ancien remontant à 1193 ). — ( Archives départementales. — 
Reg.,565}. 
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( 1789 ) ' 

ÉTATS A MENDE. — LE 2S lUIN. — LOUIS XYI , ROI. — JEAN AR- 
NAUD DE CASTELLANE , ÉYÉQUE. 

Monseigneur Févéqne, président. 
François Victor Dangles , lieutenant au baillage. 
Messire Urbain de Retz de Servières , commis des nobles. 
J. B. Bonnicel Delhermet, syndic. 

MM. de réglise : Bessière, chanoioe , pour le chapitre ; de 
VebroQ, archidiacre , pour M. d*Aubrac ; Olivier , béoédictin , 
pour M. de Sainte-Enymie; Amy ^ chanoine , pour M. de Lan- 
gogne; Servillenge, chanoine ^ pour M. des Ghambons; Cul- 
tures , prêtre^ pour M. de Palhers ; Grange , prêtre , pour M. 
de Saint-Jean. 

MM. de la noblesse : de Borrei , pour M. de Saint-Alban ; 
Breschet, avocat, pour le baron d'Apchier;Cahuzac, avocat» 
pour le baron de Peyre ; de Coulanges , pour le baron de 
Génaret; Lacoste père, juge du Tournel, pour le baron du 
Tournel; Teissonière, juge de Florac, pour le baron du Roure; 
Saltet , médecin , pour le baron de Florac; Blanquet , avocat , 
pour le baron de Mercœur ; Salleix, avocat, pour M. dAllenc ; 
Laporte, avocat, pour M. de Montauroux ; Boutin , avocat, 
pour M. du Bois-Dumont ; de Pomerols , pour M. de Mon- 
trodat; Dangles, avocat, pour M. de Mirandol; Portefaix, 
avocat, pour M. de Séverac; Despuech, avocat, pour M. de 
Barre; Delapierre, avocat, pourM.de Gabriac; Lamartinerie, 
pour M. de Portes ; Béraud , médecin , pour M. d'Arpajon ; 
Lacoste fils, avocat, pour les consuls nobles de la Garde- 
Guérin. 

MM. du tiers état : Dufraisse, Boutin, Toquebeuf, consuls 
de Mende; le chevalier de Rouville, premier consul de Mar- 
vejols; Desplos, consul de Chirac; Grégoire Delaroque, con- 
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sul de Lacanourgue; Boudon , consul ' de Saînt-Chély; Ver- 
net , coDSul de Saugues ; Delabessière , consul du Makieu ; 
Lafare, consul de Florac; Grégoire, consul d'Ispagnbac; 
André, consul de Saînte-Enymie ; Bouchet, consul de Chà- 
teauneuf; Bamadier, consul de Serverette; Delabastide, con- 
sul de Saint-Etienne Val-Francesque; Jean, second consul de 
Langogne ; Lacombe, premier consul de la viguerie de Portes; 
Treilles , consul de Barre ; Attrazic Lapeyrouse , consul de 
Saint-Alban; Beversat, député de Nogaret 

Bépartition d'une indemnité de 34,820 liv. accordée au 
diocèse pour dommages et pertes en 1788, et dans laquelle 
fut comprise pour 12,897 liv. , la ville de Saugues, à raison 
d'un incendie qui avait dévoré son hôpital. — Délibéré de 
continuer les semis de genêt, en distribuant aux cultivateurs 
un mémoire imprimé sur la manière de le cultiver, préparer 
et employer à la fabrication des toiles. — Vote et répartition 
des impôts demandés par les commissions royales : l^aide, 
octroi, crue et préciput de l'équivalent, 27,420 liv. 9 sols 
6 deniers; 2^ talllon , 8,802 liv. 18 sols 6 deniers; 3^ mortes- 
payes, 1,458 liv. 7 sols; 4* garnisons, 10,306 liv. 10 sols 
3 deniers; 5^ étape, 11,427 liv. 8 sols 6 deniers; 6*» don 
gratuit , 145,248 liv. 6 sols 5 deniers ; T frais des états de la 
province, 12,420 liv. 2 sols 6 deniers; 8*» gratifications extraor- 
dinaires et débets de comptes, 4,680 liv. 15 sols 9 deniers; 
9^ dettes et affaires de la province , appointements du gouver- 
neur, entretien de ses gardes, etc. , 317,782 liv. 16 sols 8 de- 
niers. — Total : 539,545 liv. 15 sob 1 denier. — Plus : 1« 
capitation, 118,718 liv. 19 sols 5 deniers; 2? droits de l'in- 
dustrie, 13,257 liv. 8 sols 2 deniers; 3** droits sur les biens no- 
bles, moulins, bacs et péages, 25,493 liv. 2 sols 9 deniers. — 
Total général ; 697,015 liv. 5 sols 7 deniers. 
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£d méditant sur les pages précédentes , nous voyons le Gé* 
vaudan entièrement étranger aux événements politiques de la 
France , depuis la dernière réaction des crises religieuses » 
accepter néanmoins sans murmures la quotité qui lui était 
annuellement départie par les états de Languedoc, des impôts 
sans cesse croissants d'une ruineuse monarchie. 

Aux unanimes efforts de ses trois ordres, pour opérer de 
continuelles améliorations imitées de nos jours en semblant 
les innover, ne vint se mêler aucun symptôme de rivalité 
mécontente ; clergé , noblesse, tiers état, constamment appli- 
qués à la r^orme des abus , tout aussi bien qu'aux progrès de 
l'industrie et du bien-être des populations , ne laissèrent péné- 
trer dans leurs assemblées nul reflet de ce malaise des esprits 
dont l'essor exagéré allait emporter la société vers des hwizons 
inconnus, et c'est en vain qu'on le rechercherait dans le pro- 
cès-verbal des derniers états particuliers , on rien ne nous fait 
connaître, qu'alors même les sages doléances du pays avaient 
de fermes interprètes au sein de cette assemblée nationale, qui, 
en régénérant toutes les institutions , devait anéantir les fran- 
chises séculaires du Géyaudan I — Appelés par lettres royales 
du 24 janvier 1789 à choisir les députés qui devaient faire 
partie des grands et solennels états, chargés de discuter les 
voeux et les réclamations du pays, les trois ordres du Gévaudan 
réunis, comme partout, en assemblées spéciales, avaient pro- 
cédé aux élections de leurs représentants. 

PROGÂS-VERBAL DE L'aSSEMBLÉE DE LA NOBLESSE DE GÉVAU- 
DAN, TENUE A MENDE, LE 23 MARS 1789 (1). 

« Gejourd'hui mercredi, vingt-cinquième jour du mois de 

(1) L'original de ce document ayant été brûlé pendant la révolu- 
tion, M. le comte de Morangiès a bien voulu faire don au départe* 
ment, pour être déposé dans ses archives, de Texemplaire qu'il 
avait en sa possession. 
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mars, à trois heures après midi, dans la salle de IHôtel-de- 
Ville, à Meode, l'assemblée particulière de la noblesse s'y 
étant retirée, d'après l'indication qui en avait été faite le jour 
d'hier dans Rassemblée générale des trois ordres réunis, tenue 
dans l'église cathédrale, où il fut prêté serment par chacun des 
membres des trois ordres devant M. le lieutenant-général du 
sénéchaL — Le serment prêté par le règlement joint aux let- 
tres de convocation des états généraux du royaume, et arrêté 
par le roi en son conseil , le 24 janvier dernier » conformément 
à l'article XL (1) : — Chacun des membres de la noblesse com- 
posant la présente assemblée ayant pris séance, il a été procédé 
en premier lieu à la nomination d'un président et d'un secré- 
taire; l'assemblée étant présidée en ce moment par M. le baron 
de Retz de Servières, le plus avancé en âge de ses membres. 
La pluralité des suffrages recueillis par la voie du scrutin , s'est 
réunie pour nommer M. le vicomte de Framond, ancien capi- 
taine de cavalerie, chevalier de l'ordre de Saint-Louis, lieute- 
nant de nosseigneurs les maréchaux de France ^ pour président, 
et M. Elie Hercule Randon de Mirandol, pour secrétaire, dont 
la nomination a été faite par acclamation. — Ensuite» l'assem- 
blée ayant procédé à la nomination de quatre commissaires 
pour assister à la décision , qui doit avoir lieu provisoirement, 
des difficultés qui peuvent s'élever sur la justification des titres 
et qualités de ceux qui se présentent pour être admis dans 
l'ordre de la noblesse, en conformité de l'article XLII du ré- 



Ci) « Art. XL. — L'assemblée des trois ordres réunis sera présidée 
par le bailli ou sénéchal , ou son lieutenant ; il sera donné acte aux 
comparants de leur comparution, et il sera donné défaut contre les 
non comparants; après quoi il sera passé à la réception du serment 
que feront les membres de l'assemblée , de procéder fidèlement à la 
rédaction du cahier général et à la nomination des députés. Les ec- 
clésiastiques et les nobles se retireront ensuite dans le lieu qui leur 
sera indiqué pour tenir leurs assemblées particulières. » 
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glement, la pluralité des suffrages recueillis par scrutin , s est 
réunie en faveur de MM. le baron de Framond, brigadier des 
armées navales ^ le baron de Pages de Pourcarès, d*Agulhac 
de Soulages, et le marquis de Ghàteauneuf-Randon-Toumel ; 
lesquels encore chargés de vérifier les procurations (1), dont 
plusieurs membres de l'assemblée se trouvent porteurs. — Et 
la séance ayant été terminée, M. le président et M. le secré- 
taire ont signé le présent procès- verbal avant la séparation de 
rassemblée. — Le vicomte de Framond, président; Randon 
deMirandol, secrétaire. 

)) Cejourd*bui, vingt-six dudit mois, à neuf heures du matin, 
rassemblée sétant rendue à l'Hôtel-de-Ville , selon Tinvitation 
qui lui en avait été faite le jour d*hier par M. le président, et 
chacun ayant pris séance, on a annoncé qu'il y avait à la porte 
une députation de Tordre du clergé , qui demandait à se pré- 
senter à rassemblée. Sur quoi il a été délibéré de les admettre. 
Et ces Messieurs étant entrés, ont dit qu'ils étaient chargés 
par rassemblée de leur ordre, de faire part à celui de la no- 
blesse et à celui du tiers état de la délibération qu'il avait prise 
de renoncer à tous les privil^es pécuniaires dont il avait joui 
jusqu'à ce jour, et de contribuer à la charge publique , dans 
une proportion ^ale, avec tous les citoyens de l'état; et 
M. l'abbé de Bruges a fait à l'assemblée la lecture du vœu de 
son ordre. Sur quoi l'assemblée a délibéré de nommer des 
députés, à l'effet de se joindre à la députation de l'ordre du 
clergé , pour faire part à Tordre du tiers état du sacrifice que 
font ceux du clergé et de la noblesse, et du désir qu'ils ont de 



(1) « Art. XX. — Les femmes possédant divisément, les Biles, les 
veuves, ainsi que les mineurs jouissant de la noblesse, pourvu que 
lesdites femmes , filles, veuves et mineurs possèdent des fiefs, pour- 
ront se faire représenter par des procureurs pris dans J^ordro de la 
noblesse. » 
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contribuer proportioaneliement a la charge publique. Après 
quoi MM. les députés du clergé sont sortis , et ont été accom- 
pagttés par MM. le président et les quatre commissaires, nom- 
més le jour dhier pour la vérification des procurations et 
preuves. Et chacun ayant repris séance , on a procédé à la nomi- 
nation des députés, qui ont été MM. le comte de Noyant, 
le vicomte de Ligonnès, le marquis d'Apchier, le comte de 
Capellis, le vicomte de Morangiès; lesquels, vu Tavis que l'ordre 
du tiers état n'était point assemblé et ne devait l'être que le 
samedi 28, ont été chargés de se réunir, ce jour-là, avec ceux 
du clergé, pour procéder à l'effet de leur députation. Et de 
suite on a rédigé l'acte de renonciation , qui a été signé par 
toute l'assemblée , et qui sera transcrit à la suite du procès- 
verbal; et M. le président a remis l'assemblée à trois heures 
après midi. Et ont signé, etc. 

)) Ledit jour, vingt-six du courant, à trois heures après midi, 
l'assemblée s'étant formée, et ses membres ayant pris séance, 
M. le président a proposé de nommer des commissaires, à l'effet 
de travailler à la rédaction du cahier des doléances et instruc- 
tions à remettre à MM. les députés aux états généraux du 
royamne. Et de suite on a procédé à la nomination de quatorze 
commissaires, qui ont été élus au scrutin; et le choix de l'as- 
semblée est tombé sur MM. le marquis d'Apchier, le comte de 
Capellis, le comte de Briges, le baron de Framond, le comte 
de Soulages, le vicomte de Ghambrun, le comte de Noyant, 
d'Eymar de Jabrun, le baron de Pages, le marquis de Chà- 
teauneuf, le marquis de Retz, de Saint- Denis, de Châtaignier 
de Puigrenier, et le comte de Corsac. Ensuite de quoi M. le 
président a renvoyé l'assemblée au samedi 28. Et ont signé, etc. 

» Gejourd'htti , vingt-huit mars , à trois heures après midi , 
l'assemblée s'étant formée, et ses membres ayant pris séance^ 
MM. les commissaires nommés poiu* la rédaction des cahierg 
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de doléances, iDStnictions et mandats à donner aux députés, 
ont proposé de faire la lecture des articles qui composent ledit 
cahier. Lesquels ont été généralement approuvés; et lesdits 
commissaires chargés de les classer par ordre, et d'y ajouter 
les deux articles, qui ont été proposés par M. le marquis de 
Gh&teauneuf, sur la démission de M. Rivière, de la charge de 
lieutenant-général du baiilage épiscopal, et portant la ratifi- 
cation du vœu qui a été formé par les assemblées, du 7 jan- 
vier à Mende, et du 12 du même mois à Marvejols, du 22 
par les laboureurs du pays, et particulièrement de celle tenue 
à Marvejols par les trois ordres, le 29 du même mois. Après 
quoi on a annoncé à rassemblée la députation de Tordre du 
clergé, qui a dit être chargée de lui annoncer le vœu que son 
ordre avait manifesté de voir établi, dans la ville de Mende, 
un sénéchal royal avec présidial. Et de suite, MM. les dépu- 
tés s'étant retirés , on a procédé à l'indication du vœu de 
Tordre de la noblesse , sur le lieu où le siège royal du pays 
de Gévaudan devait être fixé. Et ayant recueilli les voix, il 
a été décidé, à la pluralité des suffrages, que ledit siège sera 
fixé à Mende , sous la condition expresse que Tévêque de 
Mende sera désormais privé, sans aucune restriction, de tout 
droit et pouvoir de nommer , ou présenter, ni pourvoir aucun 
des sujets qui composent ce tribunal; et que si jamais ledit 
sieur évêque de Mende voulait faire revivre ses droits pa- 
réagers, Sa Majesté sera suppliée d'abolir ce tribunal, ou d'en 
changer la résidence dans la ville de Marvejols. — Après quoi 
le président a présenté une lettre, qui lui avait été adressée 
à Marvejols par M. le marquis d'Apchier, et a requis qu'il en 
fut fait lecture. Laquelle ayant été entendqe de Tassemblée, il 
a été unanimement délibéré qu'elle serait transcrite à suite du 
procès-verbal de Tassemblée qui a été remise à demain 29. Et 
ont signé, etc. 



Digitized by 



Googk 



SUR LA PROVINCE DE GÉVAUDAN. i57 

» Gejourd'hui, vingt-neuf, à neuf heures du matin , rassem- 
blée s'étant formée, et chacun ayant pris séance, M. le pré- 
sident a proposé de procéder à la nomination de trois scruta- 
teurs y conformément à l'article XLYII du règlement de Sa 
Majesté. Et la vérification du scrutin ayant été faite, MM. le 
marquis d'Apchier, le comte d'Agulhac de Soulages et le 
baron de Framond, ont été élus. Et MM. les commissaires 
rédacteurs ayant annoncé que leur ouvrage ne pourrait être 
fini que pour demain, M. le président a remis l'assemblée à 
8 heures du matin, et a chargé MM. les commissaires députés 
de se réunir à ceux du clergé, pour communiquer à l'ordre 
du tiers état la renonciation à tout privil^e pécuniaire. 
Et ont signé, etc. 

» Gejourd'huiy trente, à huit heures du matin, rassemblée 
«'étant formée y et chacun ayant pris séance, MM. les commis- 
saires députés ont rendu compte à l'assemblée de leur députa- 
tion; et l'un des commissaires rédacteurs a dit avoir reçu une 
députation de Tordre du tiers état, chargée de témoigner à l'as- 
semblée la reconnaissance de son ordre. Et de suite on a 
présenté les cahiers de mandats, instructions et doléances, qui 
ont été approuvés et ratifiés après en avoir fait la lecture. Et 
l'assemblée a été remise à 3 heures après midi. Et ont signé, 
etc. 

» Gedit jour, à trois heures après midi, l'assemblée s'étant 
formée, et chacun ayant pris séance, on a procédé à l'élection 
du député, conformément aux ordres de Sa Majesté. Et la 
table ayant été portée au milieu de la salle, on a compté les 
vocaux, tant personnels que par procuration; et le nombre 
total s'est porté à cent vingt-huit. Et après le troisième scru- 
tin, messire Jean Joseph de Chàteauneuf-Randon , marquis 
d'Apchier, a été élu à la pluralité de soixante-dix voix sur 
cinquante-huit. Et ladite noblesse du pays de Gévaudan , dési- 
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rant être représentée continuellement à rassemblée des états 
généraux, supplie Sa Majesté de recevoir la nomination faite 
légalement, de messire Alexandre Paul, marquis de Gh&teau- 
neuf-Randon du Tournel, pour suppléer en ladite assemblée 
des états généraux , en cas de mort ou de démission de la part 
de son premier député. L'assemblée a été remise à demain 31 , 
à 9 heures du matin. Et ont signé , etc. 

» Gejourd'hui, trente- un, à neuf heures du matin , rassem- 
blée s'étant formée, et chacun ayant pris séance, M. le pré- 
sident a proposé à l'assemblée de confirmer la protestation 
qui a été faite par les trois ordres du pays de Gévaudan, 
assemblés le 29 janvier dernier, en la ville de Marvejols, 
contre Tadministration de la province du Languedoc, et des 
états particuliers du diocèse. Et l'assemblée a unanimement 
délibéré de dresser une protestation , qui sera remise ainsi que 
les cahiers de doléances et le présent procès- verbal, chez 
M. Vachin, avocat et notaire de cette ville, pour être enre- 
gistrés; réservant ladite protestation les droits des absents et 
des présents, qui ont protesté, et ont tous les délibérants 
signé. Fait clos et clôturé à Mende, ce trente-un mars mil 
sept cent quatre-vingt-neuf. » 

Copie de la lettre de M. le marquis d'Àpchier , adressée 
à M. le vicomte de Framond. 

( De Toulouse , le 16 février 1789.) 

(( J'ai appris, mon cher cousin, avec un plaisir extrême, 
que vous aviez été nommé président de la noblesse assemblée 
à Marvejols. Je suis comblé de pouvoir déposer en vos mains 
le vœu que je forme, et mon adhésion à tout ce qu'a fait et 
fera la noblesse assemblée. Je regrette seidement d'être retenu 
ici pour des affaires dont vous connaissez l'importance , et de 
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perdre la seule occasion que j'aurai peut-être en ma vie, de 
me trouver réuni a un corps, qui n*a d'autre désir que celui 
de rendre plus heureux tous ses concitoyens. — Animé du 
même zèle, je l'aurais prié de recevoir le département que je 
fais de ma baronnie aux états de Languedoc, que j'avais recon- 
nus depuis longtemps mal constitués et vicieux sous tous les 
rapports. C'est à vous, mon cher cousin, à faire agréer ce 
léger sacrifice. Tout le prix que j'en demande, est de voir 
régner , dans les trois ordres, l'union sur tous les objets 
qu'on aura à traiter. Nous avons enfin obtenu des états 
généraux; mais à quoi serviraient-ils, si des querelles particu- 
lières d'ordre à ordre allaient employer le temps, qui doit être 
destiné à rétablir la chose publique. — Je n'entends pas cepen^ 
dant , mon cher cousin , qu'il faille accéder à toutes les deman- 
des; je ne désire pas que M. l'évèque de Mende ne puisse 
être présidé par personne; je pense, au contraire, qu'il doit 
l'être; qu'il faut s'opposer à cette in*étention ridicule; mais 
qu'il est tant de manières de refuser, et qu'il faut toujours 
prendre celle qui aliène le moins les esprits. Le clergé perd 
un grand procès; il faut lui passer l'inquiétude momentanée 
que cela peut lui donner , sans craindre qu'il reprenne jamais 
le droit d'être seul administrateur comme il l'était ci-devant; 
le résultat de tout ce qui a été fait est trop mauvais pour qu'il 
soit permis d'avoir cette idée. — Je désirerais bien pouvoir me 
rendre en Gévaudan lors de la convocation ; mais mon procès 
se met sur le bureau du V au 15 mars, et je ne sais si je dois 
quitter à cette époque. Mais je vous cède tous mes pouvoirs , 
et vous prie de signer en toutes ces occasions pour moi, ce 
que vous auriez signé vous-même. — Adieu , mon cher cou- 
sin, etc. Signé , le marquis ^Apchier. » 
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Suite du proch-verbal de rassemblée de la noblesse de la 
sénéchaussée de Mende. 

« L'ordre de la noblesse , retiré dans son assemblée parti- 
culière, en vertu de l'article XXX du règlement du 24 janvier 
dernier , a mis en délibération : s*il convenait d'annoncer aux 
deux autres ordres le vœu que fonnait celui de la noblesse , 
de supporter , dans une parfaite égalité , les impositions. 

» Sur quoi les voix ayant été recueillies , il a été unanime- 
ment délibéré , que dorénavant l'ordre de la noblesse suppor- 
tera y dans une parfaite égalité , et en proportion de ses facul- 
tés y tous les impôts et contributions qui seront votés par les 
états généraux du royaume , ne voulant se réserver que le 
droit sacré de propriété , les honneurs et distinctions néces- 
saires dans une monarchie, pour défendre plus efBcacement 
les droits et la liberté du peuple, le respect du roi et lauto- 
rite des lois ; et tous les membres de cet ordre ont signé. 

» L'assemblée générale de la noblesse du pays de Gévaudan, 
convoquée par les ordres du roi , adressés à M. le lieutenant 
du grand sénéchal de Gévaudan, ayant exprimé dans les cahiers 
de doléances le vœu général que le régime actuel des états 
provinciaux de Languedoc et particuliers de ses diocèses soit 
supprimé, et échangé pour une meilleure administration, 
dans la province et les diocèses qui la composent, voulant, 
avant de se séparer, que son vœu soit plus particulièrement 
connu de ceux qui composeront les états particuliers de 
Gévaudan, afin qu'ils ne puissent pas croire qu'on a adhéré 
à leur composition non élective, a unanimement voté de faire 
la présente protestation. En conséquence , persistant dans son 
opinion , elle proteste contre l'administration de la province 
et du diocèse , et toutes ses assemblées qui y ont rapport , les 
regardant comme attentatoires au droit de représentation 
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âective, qui est naturel et inséparable de tout citoyen. Et a 
ordonné que le présent acte sera déposé chez M* Yachin , 
avocat et notaire à Mende, entre les mains duquel seront 
aussi déposés les originaux et pièces relatives (1) à ladite 
assemblée, cahier de doléances et procès-verbal de Tordre de la 
noblesse, avec injonction audit notaire de le faire signifier aux- 
dits états le premier jour de rassemblée , en parlant à la per- 
sonne du sieur syndic particulier desdits états; voulant que 
ladite protestation et signification soit connue de tout le 
diocèse et province de Languedoc, comme ayant été prise 
par l'assemblée générale de la noblesse, légalement convoquée 
à Mende par ordre du roi , signée par M. le vicomte de Fra- 
mond, élu président de ladite assemblée, et M. de Mirandol , 
élu secrétaire, et plusieurs membres de la noblesse. Le vicomte 
de Framond, président, Randon de Mirandol, secrétaire, 
signés. 

)> A coniparu ensuite messire Jean-Joseph de Ghâteauneuf- 
Randon , marquis d'Apchier , baron de Génaret , seigneur, etc., 
a déclaré renoncer en la meilleure forme à tous les droits 
honorifiques relatifs aux droits d'entrée aux états généraux de 
la province et particuliers du pays. Signé, le marquis d'Ap- 
chîer. 

» Est comparu ensuite messire Pierre Gilles de Lairolle, 
ancien capitaine, chef de bataillon au régiment de Barrois, 
chevalier de Saint-Louis, lequel, en qualité de procureur fondé 
de messire Louis-François-Antoine de Gransaignes, vicomte 
tfAuterive, ch&telain de Saint-Ghély de Tarn, a déclaré et 
déclare renoncer, au nom de son commettant, au droit hono- 
rifique que lui donne cette qualité pour entrée aux états parti- 
culiers, promettant de lui faire ratifier ladite renonciation 

(J) Les diverses pièces déposées chez M« Yachin , forent brûlées lors 
de son arrestation. 

11. 11 
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dans le mois, avant le joor de rassemblée particuli^ da 
pays. Signé > LairoUe, chevalier de Saint-Louis. 

u Est comparu ensuite mesâre Jean Annet de Molette , 
vicomte de Morangiès , baron du Tournel , maréchal des^ 
camps et armées du roi, lequel , en sa qualité de procureur 
fondé de haut et puissant seigneur Monseigneur Denis-Auguste 
de Beauvoir de Grimoard y comte du Roure , lieutenant- 
général des armées du roi , gouverneur des villes et citadelles 
du pont Saint-Esprit , menin de M>' le Dauphin , baron de 
Florac , etc. , a déclaré et déclare protester , et n'adhérer h 
aucune délibération qui attaquerait les droits des évèques et 
barons , les regardant comme membres nés de l'administration 
de la province ; réserver y en son nom y tous droits quelconques, 
honorifiques et autres, tels qu'il en a joui et dû jouir de la 
baronnie de Florac et do Roure, en Gévaudan, tant aux états 
généraux de la province que particuliers du diocèse, préten- 
dant que rien ne peut y déroger, sans sa volonté d son con- 
sentement. Signé, le vicomte de Morangiès. 

» Est ensuite comparu messire Antoine de Pineton, vicomte 
de Ghambrun , baron de Montrodat , et messire Urbain de 
Retz , baron de Servières, et messire Jean Annet de Molette, 
vicomte de Morangiès, lesquels déclarent se réserver tous le» 
droits honorifiques quelconques , teb qu'ils en ont joui ou dû 
jouir, d'entrée aux états provinciaux et particuliers, comme 
intéressant également eux et leurs familles, regardant aussi 
les évèques et barons comme membres nés et essentiels de 
l'administration de la province et du diocèse; déclarant expres- 
sément à ladite assemblée de la noblesse du Gévaudan , qu'il 
n'est nullement dérogé aux droits des barons et gentilshommes 
absents, ou qui ont protesté contre ladite déclaration, et 
vouloir s'en référer à ce qui sera décidé aux états généraux. 
Fait a Mende, l'assemblée tenant , le trente-un mars 1789. Le 
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vicomte de Morangiès, de Retz , baron de Servières, le vicomte 
de Ghambitin , le vicomte de Framond , président ; Randon de 
Mirandol y secrétaire , signés. 

Biat des membres de la noblesse de la sénéchattssée du 
Gévaudan qui se sont rendus à l'assemblée, tant pour 
eux personnellement que par les procurations (1). 

« MM. le comte de Capellis^ le comte de Eriges, Aimex de 
Noyant» le vicomte de Morangiès, le baron de Pages, le 
vicomte de Ghambrun, de Malaval, le marquis de Retz de 
Malavielle, le vicomte de Framond, le baron de Framond, 
le chevalier de la Rarthe, la Rarthe de Limouse, GroUée de 
Yir ville. M"»** de la Rochenegli, Gharles d'Apchier, comte de 
Yabres, Montjoc de Rriges, Faret de Foumés, de Paraza, 
M"*"" Roucharin de Falnréges de Gantoinet, le comte du Roure, 
de Narbonne , Fabre Mont vaillant , Gasimir de Rorrelly, 
M""® du Mialet de Ressettes, de Gondres, Alexis de Valette des 
Hermeaux, le marquis de Monstuejols, de Jurquet de Mont- 
jésieu, Fraissinet de Valady, M"" de Launay, veuve de Ghà- 
teauneuf-Randon, Tardieu de la Rarthe, prêtre, de Faleon 
Longeviale, Grollée de Saint-Etienne, Rlanquet de Rouville 
d'Altés, de Montcamps de Lairolle, le chevalier de Mambac, 
le chevalier de yebron, Fabrien dlmbert de Montruffet père, 
dlmbert de Montruffet fils, Lozeran de Fressac, le comte de 
Gorsac, du Pui Montbrun, Dumas de Gultures père, Urbain 
de Gultures fils, Gharles de Séguin de la Tour, Rrun , baron 
de Montesquieu, Dantil de Ligonnés, Rrun, comte de Mon* 
tesquieu, de Retz de Servières, Randon de Mirandol, d*Agu- 
Ihac de Soulages, le baron de Servières, le marquis de Gh&teau- 

(1) Poar être admis à cette assemblée , il ne fallut d'autre con* 
dition de noblesse, que d'avoir été réputé noble depuis vingt ans. 
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neuf-Randon, RandoD de la Roche, de Miremont 61s, de 
Saint-Frézal de la Yernède, le chevalier de Borrel, Randon 
deGiraldès, Sauvage de Servilange, de Monbreton, de Pos- 
tier de Laubies, Blanquet de Rouville, de Gransaignes, Ignace- 
Augustin Valette des Hermeaux, M""" Louise dTimar, M"^ de 
Landos, veuve de Galimard, d'ImbertdeBlavigniac, l'Evèque 
de Gouserau, Jacquemon du Mouchet, de Regnard de Mont- 
gros, du Gros Papon, de Yolonzac Malespina, Sarazin de Lade- 
vèze ,. Deguin de la Roche , d'Albière de la Ghamp , de Séguin , 
marquis de Reignés, Etienne-Trophiroe de Séguin, M*** la 
veuve de Salles, M"*® de Ghambonas, veuve de Lastic, de 
Montcalm Gozon, de More de la Fage, M'"'' de Ligonnès, 
le comte d'Altier , le comte de Retz, le comte d*Entraigues, 
de la Roquette, de Fontanesde Logère, Fayet de Ghabanes, le 
marquis de Roquelaure, de Borrel, M""* de Ghapelain , le comte 
de Rochefort, de Trouillas, du Ghastel de Servières, de Mire- 
mont, son père, des Molles de Saint-Germain, de Sauveplane, 
M"" de Borrel, M"* Treille de Saint-Roman, Roquier de la 
Valette, Serrières de Glarensac, Parlier de la Roque du Mazel, 
de Fages de Ghaulnes, le marquis d'Apchier, de Moriés, de 
Lescure Saint- Denis, le chevalier de Malavieille, Ferré de 
la Vilestreux fils, le chevalier de Lairolle, de la Golombesche, 
du Mazel, du Villard, de la Barthe, de Laubies père, le che- 
valier de Laubies fils, Ghataignier de Puigrenier, le chevalier 
de la Grange, de Mamhac aine, de Ligeac, de Fages de Ghaul- 
nes, Eymar, Langladede Montgros, More de Gharaii, le 
vicomte de Brion, d'Estremiac, Bleile de Mamhac, de Mar- 
nhac , de Vergesses. » 

Dès qu'il fut question de toucher à rorganisattoif provin- 
ciale, les commissaires du diocèse , émus du danger qui mena- 
çait ses vieilles franchises, jusqu'alors demeurées intactes, trans- 
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mirent aux dépotés la délibération suivante, propre à nous 
faire apprécierdans quelles limites se renfermaient les réfor- 
mes réclamées. 

« Du mercredi vingt-cinq novembre mil sept cent quatre- 
• vingt-neuf , heure de trois après midi. — Le syndic du pays 
a dit que dès qu'on a été instruit dans ce diocèse de la nou- 
velle division do royaume et du démembrement du Gévaudan 
qui pouvait en être la suite ^ les réclamations les plus fortes 
et les plus sérieuses se sont élevées de toutes parts; que plu- 
sieurs communautés en ont témoigné lem* douleur par dés 
murmures alarmants et par des délibérations relatives à cet 
événement; que dans des circonstances aussi pressantes fad- 
ministration diocésaine se rendrait coupable envers ses com- 
mettants, si elle gardait le silence, et si elle ne se hâtait de 
faire parvenir à l'assemblée nationale et au meilleur des rois, 
les alarmes du peuple. — Que ce pays, en votant dans ses 
doléances pour une administration plus représentative et pure- 
ment élective, était bien éloigné de demander une division et 
un morcellement qui causerait sa dissolution ; qu'il désirait 
au contraire demeurer uni à la province de Languedoc, et 
à son administration régénérée; que tout semblait lui faire 
une loi de ce vœu , puisque depuis plusieurs siècles il avait 
contribué à toutes les dépenses, réparations et embellisse- 
ments de la province, et qnll touchait à l'heureux moment 
où par uhe juste réciprocité , la province allait le dédom- 
mager de ses sacrifices en lui accordant de puissants secours , 
et faisant construire à ses frais des routes infiniment utiles 
au diocèse ; qu'il serait affreux pour le Gévaudan d'être privé 
d'une compensation aussi légitime et d'un dédommagement 
aussi mérité; que si cependant l'assemblée nationale, dans la 
sagesse de ses conseils et ^ar des raisons sans doute supérieu- 
res à toutes ces considérations, a cru devoir diviser en plu- 
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sieurs départements cette belle province, et que son décret 
soit irrévocable, dès lors ce pays doit en obtenir un départe- 
ment particulier; que son étendue, son climat, sa situation, 
sa population , le nombre de ses citoyens actifs , son com- 
merce , ses productions, tout se réunit pour lui mériter cette 
faveur ; qull n*est pas possible de le morceler sans le dissou- 
dre ; qu'il est trop considérable pour n*en former qtt*un dis- 
trict , et qu'on ne peut , non plus, le réunir et le subordonner 
à un autre sans l'énerver et l'anéantir. — Que ce diocèse, 
l'un des plus anciens de la province, avait eu pendant plusieurs 
siècles l'avantage précieux de se régir lui-même; qu'il ne 
s'était réuni à la province de Languedoc que dans l'espoir d'y 
trouver un puissant secours, et en conservant toujours son 
régime particulier ; qu'il possède depuis plus de six cents ans 
un tribunal de ressort qui a le plus ancien siégé épiscopal et 
un des premiers chapitres de la province ; qu'il a un commerce 
considérable d'une fabrique locale qui n'est alimentée que par 
les recettes des deniers publics ; qu'il perdrait tous ces avan- 
tages s'il était réduit à ne former qu'un seul district, plus 
encore s'il était morcelé ; qu'il se trouve placé à des distances 
prodigieuses des capitales des autres diocèses, puisqu'il faut 
deux grandes journées d'été pour se rendre de Mende, capitale 
et centre du Gévaudan , au Puy, capitale du Yelay et siège 
épiscopal le plus voisin ; qu'il en est séparé par des montagnes 
inaccessibles couvertes de neiges pendant six mois de l'année , 
et par l'Allier , rivière considérable dont les bords escarpés ne 
permettront jamais d'y ouvrir des routes; qu'il n'a avec les 
diocèses voisins, et particulièrement avec le Yelay, aucune 
liaison de commerce , aucun rapport de culture et de produc- 
tions et moins encore de moeurs et d'habitudes ; qu'étant beau- 
coup plus étendu que le Yelay, soit en étendue, soit en 
population , il ne peut dans aucun cas lui être subordonné ; que 
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ce qui rend encore leur réunion plus impraticable, c'est la 
différence qui se trouve entre leurs dettes et leur état de situa- 
tion ; le Gévaudan s'est épuisé depuis plus de trente ans pour 
ouvrir des routes superbes» tandis que le Yelay n'en a point; 
le Gévaudan depuis dix ans n'a point contracté de dettes nou- 
velles, et a remboursé au contraire plus de 300,000 liv. de 
dettes anciennes , tandis que le Yelay a considérablement aug- 
menté les siennes depuis la même époque; le Gévaudan est 
vivifié par les différentes routes qu'il a ouvertes, et surtout 
par ceHe du Bas-Languedoc en Auvm-gne qui le trav^^ dans 
sa plus grande longueur ; ces routes seraient bientôt abandon- 
nées par le désir qu'aurait la capitale du Yelay , devenue celle 
du département , d'attirer tout à soi. — Que les mêmes rai- 
sons, et de plus fortes* encore, militent contre tout projet de 
réunion , soit avec le Yivarais , soit avec les autres diocèses 
du Languedoc, puisque le Gévaudan s'en trouve beaucoup 
plus éloigné. — Que l'assemblée trouvera sans doute à propos 
de mettre toutes ces considérationssous les yeux du roi et de 
rassemblée nationale , et de leur demander au nom du peuple 
do Gévaudan , la conservation de la province de Languedoc 
dans toute son intégrité, avec une administration purement 
élective et véritablement constitutionnelle; et dam \e casque 
li décret de l'assemblée nationale pour une division nouvelle 
serait irrévocable , dans ce cas, demander un département par- 
ticulier pour le pays de Gévaudan, auquel on pourrait réunir 
la ville de Meyrueis et ses dépendances , qui en faisait jadis 
partie, et qui n'en fut séparée que sur la fin du dernier siècle , 
pour être réunie à la sénéchaussée de Ntmes et au diocèse 
d'Alais , quoique éloignée de Ntmes de quarante-cinq mille 
toises , et d'Alais de trente mille , tandis qu'elle n'est placée 
qu'à vingt mille toises de Mende. — Sur quoi, l'assemblée a 
unanimement délibéré^ conformément aux réquisitions du syn- 
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die I qui a été expressément chargé d'adresser un extrait en 
forme de la présente délibération à messieurs les députés du 
Gévaudan , à l'assemblée nationale, et un autre à M. le syndic* 
du département pour être par lui remis sous les yeux du minis- 
tre. — Signé : — Vebron, vicaire général — Dangles, lîep- 
tenant particulier. — Le baron de Servières. -^ Dufraisse, 
maire. — Delhermet, syndic. — Yincens, greffier (1). » 

Le 5 février 1790 » l'assemblée'nationale , sm l'avis du comité 
de constitution et du consentement unanime des députés du 
pays f décréta le département du Gévaudan, divisé en sept dis- 
tricts. — Le 27 du même mois, conformément à ce décret et 
à celui du 9 janvier précédent, MM. Yabbé de Bruges, Rivière, 
Châteauneuf-Randon-Toumel et Charrier, députés, arrêté^ 
rent et fixèrent les limites de cette division en double original , 
dont l'un fut remis au comité, et l'autre transmis au départe- 
ment (2). 

'Districts et caittons du département du Gévaudan (3). 
L — District de Mende. 

I'^Mendb (Mende, Chastel-Nouvel, Badaroux, LeBorn, 
La Rouviére ) ; — 2** Saint-Etienne ( Saint-Etienne du Val- 
donnez, Lanuéjols, Brenoux, Saint -Bauzile, Balsiéges); — 
3^ Ghanag (Chanac, Barjac, Esclanèdes, Cultures, Lévilac)^ 

— 4"^ Baqnols ( Bagnols, Chadenet, Sainte-Hélène, Alenc ) ; 

— 5*^ Serviéres ( Servières , Lacham , Ribennes ) ; — 6^ Saint- 
Abians ( Saint- Amans , Saint-Gai, Rieutort); — 7"" Laubies 
( Laubies, Saint-Denis, Estables, la Vîlledieu) ; — 8* Sainte- 
Entmie ( Sainte-Enymie, Prades); — 9'' le Bletmard (le 
Bleymard , Saint-Julien du Toumel ). 

(1) Archives départementales. — Reg. B., I. 

(2) Archives départementales , ^ section. — Liasse L , 107. 

(3) Nom auquel on snbstitaa quelques jours après celui de Lozfeu. 
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II. — District de Karvejols. 

V Maevejols (Marvejols, Montrodat, Gabrias, Grèzes, 
Antrenas, Palhers, Saint- Laurent de Muret ); — 2^ Chirac 
( Chirac , le Monastier» Saint-Bonnet , Pin de Moriés); — S"" La- 
CAKOURGUE ( Lacanourgoe , Saldles, Saint-Frézal , Salmon, 
Ganilhac, Banassac, Saint-Saturnin, Estables de Rive dOlt) ; 
— i"" Saint-Germain (Saint-Germain, les Salles, les Her- 
meaux , Trelans, Saint-Pierre de Nogaret ) ; — 5*» Nasrinals 
(Nasbinals, Recoules d*Aubrac, Marchastel, Malbouzon } ; — 
6** Saint-Léger (Saint-Léger, Saint-Sauveur, Recoules de 
Fumas ) ; — 7^ Prinsuéjols ( Prinsuéjols , Sainte-Colombe , 
le Buisson ) ; — S'' la Capellb ( la Capelle, Laval ). 

III. — District de Saint-Chély. 

1* Saint-Chély (Saint-Chély, Prunières, les Bessons, Ri- 
meize); — 2** Malzieu ( Maizieu, Verdezun, Saint-Léger, 
Julianges , Saint-Privat , Paulhac ) ; — 3^ Saint-Alban ( Saint' 
Alban, Lajo, Sainte-Eulalie) ;— 4** Serverette (Serverette, 
Javols, Fontans); — 5*» Aumont (Aumont, Lachaze, le Fau 
de Peyre ) ; -:— 6^ Brion ( Brion , Grandvals , Lafage Montiver- 
noux, Saint-Laurent de Veyrès, Chauchailles ) ; — 7^ Four- 
NELS(Fournels, Noalhac, Termes, Lafage Saint-Julien, Alba- 
ret le Comtal, Saint- Juéry ); — 8^ Blavignac (Blavignac, le 
Bacon, Arcomie, Albaret Sainte-Marie, Chaulhac, Saint-Pierre 
le Vieux ). 

IV. — District de Florac. 

1** Florac (Florac, la Salle Montvaillant, Bédoués, Cocu- 
rés ) ; — ^^ IsPAGNAC ( Ispagnac , Quézac , les Bondons ) ; — 
3*^ Cassagnas ( Cassagnas, Saint- Julien d'Arpaon, Saint-André 
de Lancize ) ; — 4« Vebron ( Vebron , Saint-Laurens ) ; — 5^ 
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Baree ( Barre, les Beaumes , le Bousquet) ; — G"" Pompidou 
( Pompidou, MolezoD, Saint-Martiu de Gampcelade); — T* 
Pont DE Mont VERT ( Pont de Montvert, Grisac, Fraissinet 
de Lozère ); — 8* Saint-Etienne (Saint-Etienne Val-Fran- 
cesque, Saint-Martin de Boubeaux ) ; — 9^ Saint-Germain 
( Saint-Germain de Calberte , Notre-Dame Yal-Francesque , 
Saint-Martin de Lansuscle, Saint-Jean de Gabriac, Sainte- 
Croix ). 

V. — District de Langogne. 

V Langogne (Langogne, Saînt-Flour, Rocles, Castagnîer); 
— 2* Luc ; — 3* Chateauneuf ( Ghâteauneuf, Ghaudierac , 
Pierrefiche ) ; — 4** Saint-Jean la Fouillouze ( Saint-Jean la 
Fouillouze, Saint-Sauveur de Ginestoux, Lapanouse); — 5* 
Grandrieu (Grandrieu, Sainte-Colombe); — 6"^ Auroux 
( Auroux, Fontans, Naussac) ; — T" Laval ( Laval, Saint-Sym- 
phorien, Saint-Paul le Froid, Saint-Bonnet de Montauroux }. 

VL — District de Villefort. 

l"" Villefort ( Villefort,. Saint-André de Campcize) ; — 2^ 
LE Colet de Déze ( le Colet de Dèze , Saint-Michel, Saint-Hi- 
laire de Lavit, les Points, Saint-Privat de Valongue ); — 3® 
Saint-Andéol DE Clairgues-mortes (Saint-Andéol, Sëint- 
. Frézal de Ventalou , Vialar , Saint-Maurice ) ; — 4* Saint Jean 
DE Chazorn ( Saint- Jean, Planchamp, Prévenchères } ; — 5"" 
Chasseradés ( Chasseradès , Belvezet, Saint Frézal, Puylau- 
rens ); — 6** Altier ( Altier, Cubièrcs, Cùbièrettes ). 

VIL — District de Meyrveis, 

V Metrueis ( Meyrueis, Gatuzières, Fraissinet ); — 2**Saint- 
HiLAiRE ( Saint-Hilaire de la Parade, Hures ) ; — 3? Saint-: 
Pierre ( Saint-Pierre des Trépieds, le Rozier, Saint-Prejet du 
Tarn); — 4*^ Saint-Gborgb (Saint-George de Lévejac, le 
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Recoos, Inos, Saint-Borne de Dolan ) ; — S"" la Maléne ( la 
Malène , Saint-Chély du Tarn ). 



« Le vingtième avril mil sept cent quatre-vingt-dix , nous 
soussignés, commissaires nommés et doutés par le roi» le 
sixième mars dernier, pour prendre sans délai toutes les me- 
sures et faire toutes les dispositions nécessaires pour la for- 
mation et rétablissement du département de la Lozère et 
des districts en dépendant, faire convoquer les assemblées pour 
les élections, faire remplir toutes les conditions et formalités 
prescrites par les décrets de l'assemblée nationale, veiller sur 
toutes les opérations, décider provisoirement sur toutes les dif- 
ficultés qui pourraient s'élever, et généralement faire tout ce 
que Sa Majesté ferait elle-même pour l'exécution desdits dé- 
crets, ayant reçu à cet effet un original du décret dudit dépar- 
tement de la Lozère^ contenant la division des districts et des 
cantons qui le composent, ensemble la carte géographique du 
même département, les différents décrets de l'assemblée natio- 
nale, les instructions dressées par son ordre, et celles données 
par Sa Majesté, nous étant réunis à Monde, chef-lieu de la 
première section du département, avons notifié nos commis- 
sions à la municipalité de cette ville, et prêté devant elle le 
serment civique ordonné par le décret de l'assemblée nationale. 
— Pareille notification a été ensuite faite le même jour aux 
autres municipalités, auxquelles nous avons adressé une copie 
de notre conunission collationnée par M. le maire de la ville 
de Mende. — Nous avons encore fait remettre aux municipalités 
des chefs-lieux de cantons, conformément aux ordres du roi , 
un exemplaire des lettres-patentes de Sa Majesté, données à 
Paris, le 4® mars dernier, sur les décrets de l'assemblée natio- 
nale, des 15, 16 et 26 février, qui ordonnent la division de la 
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France en quatre-vingt-trois départements, et nous avons de- 
mandé, tant à ces niunicipalités qu*à toutes les autres, la liste 
de leurs citoyens actifs et éligibles. — Ces listes nous étant enfin 
. parvenues, nous avons convoqué les citoyens actifs de chaque 
municipalité, à l'effet de nommer les électeurs qu'ils doivent 
députer pour se rendre en la ville de Mende, le 24 courant, et 
y procéder le lendemain, à huit heures du matin, à l'élection 
de trente-six membres et d'un procureur-général-syndic, qui 
doivent former l'administration du département — Nous avons 
annoncé de plus, que si, pendant la tenue des assemblées de 
canton, il s'élevait quelque difficulté essentielle qui exigeât no- 
tre décision , l'assemblée pourrait avoir recours à ceux de nous 
commissakes, résidants à Mende ou à Marvejols, nous étant a 
cet effet divisés pendant ladite tenue des assemblées, poui* leur 
plus grande commodité. — Monsieur Lambert , contrôleur-gé- 
néral des finances de Sa Majesté, nous ayant adressé les lettres- 
patentes et les proclamations du roi sur les décrets de l'assem- 
blée nationale, concernant le payement des débets qui peuvent 
avoir lieu sur les droits d'aides et autres y réunis, l'administra- 
tion des biens déclarés à la disposition de la nation, confiée à 
l'administration des départements et des districts, la dette du 
clergé, la circulation des assignats, etc. , et enfin les mesures à 
remplir par les municipalités qui voudraient acquérir des .biens 
domaniaux ou ecclésiastiques, pour les faire imprimer en pla- 
cards, et les envoyer aux municipalités, avec ordre de les faire 
afficher sans délai, nous y avons satisfait par notre envoi du 
15 mai. — L'assemblée primaire du canton de Marvejols , 
s'étant divisée en deux sections, il s'est élevé une contestation 
qui a été soumise à nous, Sevène et Balez, commissaires réunis 
en cette ville. Les citoyens de Marvejols ont réclamé M. le vi- 
comte de Gharobrun qui présidait la section des municipalités 
foraines, prétendant que son domicile est dans le taillable de 
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Marvejols, et non dans celui de la municipalité de Montrodat, 
qui l'avait compris dans sa liste. — D'après les différentes consi- 
dérations mentionnées dans l'ordonnance par nous rendue le 
19 du mois de mai, nous avons décidé que M. de Ghambrun 
continuerait d'exercer son droit de citoyen actif dans la seconde 
assemblée, par lui présidée dans l'église des Gordelliers, sans 
que cela puisse préjudicier en rien aux droits qu'a la municipa- 
Kté de Marvejols, de le réclamer comme un de ses citoyens ac- 
tifis, étant domicilié de fait dans le taillable de ladite ville. — 
Le maire de Saint-Germain du TeiU nous ayant adressé un 
supplément de 146 citoyens actifs, à la liste par lui envoyée, 
prétendant qu'il avait été obligé de fixer la journée de travail à 
six sols, nous lui avons répondu qu'il ne pouvait la taxer moins 
de dix , mais que l'ayant fixée à quinze lors de la nomination des 
oficiers municipaux, cette fixation devait lui servir de règle 
pour déterminer le nombre des citoyens actifs, et celui des 
élect^irs à nommer. — L'assemblée des cantons de Chanac, 
Saint-Amans, Saint-Jean la Fouillouze et Altier s'étant sépa- 
rée, tant à cause de la mésintelligence qui y a régné, que par 
d'autres motifs, dont nous avons été instruits, craignant les 
suites fâcheuses de semblables dissensions, nous avons autorisé 
les municipalités de ces cantons à faire deux sections, et à 
nommer séparément leurs électeurs dont nous avons fixé le 
nombre, relativement à celui des citoyens actifs requis par les 
décrets. — Les citoyens actiCs des Boudons , au nombre de 158» 
n'ayant pu concourir à la nomination des électeurs du canton 
d'ispagnhac, auquel leur municipalité est jointe, poui' ne pas 
les priver du droit de représentation , nous les avons autorisé à 
s'assembtor pour nonmiar les deux électeurs qui nnnquaient , 
afin de compléter le nombre de ceux que le canton d'ispagnhac 
devait fournir. — Les municipalités de Saint-Bauzile, Balsiéges 
et Brenonx ayant réclamé contre la nomination qu'avait faite 
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rassemblée primaire du canton de Saint-Etienne du Yaldonnez, 
les faits par elle insérés, dans les procès- verbaux étant eiagérés , 
et les électeurs qu'on avait déjà nommés étant rexpreasion du 
vœu général» nous avons exhorté ces municipalités à ne pas 
troubler, par des réclamations, la concorde et Tunion si néces- 
saires dans les circonstances actuelles. — Certains citoyens de 
rassemblée du canton de la Malène, ayant fait une scission 
mal fondée, nous avons décidé que l'assemblée devait continuer 
ses opérations. 

» Messieurs les électeurs nommés dans les assemblées élé- 
mentaires s'étant rendus en la ville de Mende, le 24 mai, jour 
indiqué pour rassemblée générale, nous ont remis les procès- 
verbaux contenant leur nomination, sur lesquels, après que 
chacun a fait apparoir de son éligibilité, il a été dressé un ta- 
bleau qui a été par nous envoyé le lendemain, 25 mai, ^u 
président de l'assemblée séante dans la chapelle des Pénitents. 
-- L'assemblée électorale ayant nommé son président , le 25 
mai , nous lui avons fait remettre de suite les différents décréta 
de l'assemblée nationale, à nous adressés à cet effet par M. le 
comte de Saint-Priest, ministre et secrétaire d'état. — Les 
scrutateurs et le secrétaire ayant été ensuite nommés, elle 
nous a fait une députation pour nous prier d'assister à la messe 
du Saint-£s(M*it. En conséquence, nous nous sommes rendus à 
la chapelle des Pénitents; il y avait à la porte une compagnie 
de soldats de la garde nationale, commandée par M. de Borrel, 
garde du corps de Sa Majesté; nous étant fait annoncer a l'as- 
semblée, nous avons été reçus par le président; après quoi nous 
avons été à l'église cathédrale dans l'ordre suivant : nous com- 
missaires di roi, ayant k gauche le président de l'assemblée, 
suivis les uns et les autres de MM. les ofBciers municipaux et 
de MM. les électeurs. — La cérémonie étant finie, nous som- 
mes revenus dans le même ordre à la chapelle des Pénitents , 
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d'où nous nous sommes de saite retirés, après avoir reçu de la 
part du (M^ésident tous les honneurs qui sont dus à Sa Majesté. 
— rassemblée ayant contin«t ses opérations, l'union et l'har- 
monie qui a régné parmi les électeurs l'ayant déterminé à célé- 
brer cet accord par un Te Deum, elle nous a fait une seconde 
députation pour y assister. Nous étant rendus à cette invitation, 
le même ordre et les mêmes préséances qu'à la messe ont été 
observés. — Le lendemain MM. les électeurs ayant repris leur 
travail et Tayant continué , il en est résulté la nomination de 
MM. les administrateurs du département dont le nom est ci- 
après, savoir : — l"" District ^e Mende : MM. de Beauregard, 
Lombard de la Colombesche, Valantin, Chevalier, Ferrand, 
Bonnel de la Brageresse fils. — 2^ District de Marvejols : MM. 
Aymar de Jabrun, de Marance, Monestier de Banassac, Va- 
lette de Nasbinals, Paoafieu, notaire de Saint-Sauveur. — 3* 
District de Saint-Gbély : MM. de Monteils, Ghazot, Rozière 
de la Chassagne, Aimex de Noyant, président de l'assemblée, 
Blanquet de Javols. — 4"" District de Florac : MM. Lozeran de 
Fressac, Bancilhon, Pages, Boutin, Pintard. — 5"" District de 
Langogne : MM. Forestier, Agulhac de Soulages, Laporte de 
Bdviala, du Gayla de Loubeirac, Meissonsac. — 6* District de 
Villefort : MM. Bonnet de Ladevèze, Polge, Paul, Labeaume, 
l'abbé de Siran. — 7^ District de Meyrueis : MM. Duclaui, 
Mezins, Brudy, Monestier père, de Bedos. 

» Après cela, M. Rivière, membre de rassemblée nationale, 
a été nommé procureur-général-syndic du département. — 
Fayant pas cru cette dernière nomination valable, et étant 
chargés de surveiller les élections, nous en avons fait part à 
l'assemblée électorale, par une adresse que nous lui avons fait 
remettre par un de nos secrétaires, et comme nous avions 
invité MM. les électeurs à soumettre la question à la décision 
de l'assemblée nationale, noâs en avons fait part à son prési* 
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dent, et à M; le comte de Saint-Priest, ministre et secrétaire 
d*état , auquel nous avons envoyé à cet effet une copie de notre 
adresse. — L'assemblée électoral^fious ayant député plusieurs 
de ses membres pour nous faire part, qu'elle avait déjà 
déclaré, après discussion préalable sur la matière, n'y avoir lieu 
à délibérer sur les difficultés élevées relativement à l'élection de 
M. Rivière, nous avons persisté néanmoins à demander la dé- 
cision de l'assemblée nationale. Mais pour ne pas retarder d'un 
instant la formation des districts du département, nous en 
avons convoqué les assemblées aux jours, lieux et heures ci- 
après, conformément au vœu de MM. les électeurs, savoir : -•— 
celle du district de Mende, audit Mende, le 6^ juin courant, 
h sept heures du matin. — Celle du district de Marvejols, audit 
Marvejols, le 7^ courant, à huit heures du matin. — Celle du 
district de Saint-Chély , pour le même jo«r, à la même heure. 
— Celle du district de Florac, pour le même jour, à la même 
heure. -> Celle du district de Langogne, pour le vendredi, 
ll^" courant, à huit heures du matin. — Celle du district de 
Yillefort, pour le mardi, S"" du courant, k huit heures du ma- 
tin. — Et celle du district de Meyrueis, le lundi, 14* du cou- 
rant aussi, à huit heures du matin. — L'ordre donné à cet effet 
à MM. les électeurs de chaque district contient encore celui 
de nous faire remettre un extrait conforme de la formation de 
leur district, ainsi que l'assemblée électorale devait le faire 
aussi de celui de la formation du département. 

» A l'exception du procès-verbal de l'assemblée électorale et 
de celui du district de Saint-Ghély qui ne nous ont point été 
remis, tous les autres nous ont été successivement adressés, 
et il en résulte qu'il a été nommé douze administrateurs et un 
procureur-syndic dans chacun desdits districts.— MM. les élec- 
teurs du canton de Lacanourgue nous ayant fait part des diffi- 
cultés qui leur sont faites par la àiunicipalité de Saint- Laurens 
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de Rive d'Olt qui rédame une partie de la paroisse d'Estâbles» 
et nous ayant représenté les raisons et pièces justificatives 
d'après lesquelles ik étaient fondés à supposer aux prétentions 
des officiers municipaux de Saint-Laurens, nous leur avons 
donné un avis conforme à leur vœu. — Plusieurs autres élec- 
teurs nous ayant remis des mémoires et des suppliques pour les 
séparer du canton ou leur municipalité avait été mise, nous 
n'avons pas trouvé à propos de prononcer sur ces différentes 
demandes 9 que nous avons renvoyées à l'administration du dé- 
partement pour y être statué sur pièces. 

» De tout quoi avons dressé le présent procès-verbal que 
nous avons clos et signé , à Mende, le vingt-un juin mil sept 
cent quatre-vingt-dix, en ayant fait un double original pour 
être envoyé à Sa Majesté, ainsi que ceux qui nous ont été 
adressés par les districts. — Balez, avocat. — Bonnel de la Bra- 
geresse, le fils (1). » ' 

Le 6 juillet l'assemblée administrative définitivement consti- 
tuée, en présence de M. Rivière, procureur-syndic, qui avait 
quRté Paris pour assista à cette solennité, nomma MM. Ai- 
mex de Noyant, président, Paulet, secrétaire, Malaval, tréso- 
rier, et Pillet, huissier audiencier; et pour directeurs, MM. de 
Noyant, de Beaur^ard, Bonnel de la Brageresse, Bonnet de 
Ladevèze, du Cayla, Ghazot, Ferrand, Monestier, Rozière de 
la Ghassagne (2). Quant aux districts, leur organisation admi- 
nistrative fut ainsi composée par suite des élections cantonnales. 

District de Mende : — MM. l'abbé Giral, curé, président, 
Malafosse, avocat, Levrault, bourgeois, Béraud, avocat, Pra- 
deilles, bourgeois, Peitavin, Jullien, notaire, Crueize, bour- 
geois, SalaviUe, bourgeois, Polverel, Evesque, de Prades, 

(i) Archives départementales, ^ section. — Liasse L. 107. 
(2) Archives départemratales, 2» section. ^Reg. L. 53. 

II. 12 
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MartiD Laprade, secrétaire, Vincens, procureiBr-syDdic (1). 

District de Marvejols : — MM. Tabbé Nogaret, coré de La- 
canonrgue, président, Dallo, Gaillard, Blanquet, Valette, 
Pouget, Agret, Badaronx, Groosset, Valette Desplos, Biron, 
Bessîère, Barrai, secrétaire, Mal^, procureur-syndic (2). 

District de Saiot-Chély : -—MM. Prolhiac, président, Polge 
deMontalbert, Attrazic de Lapeyrouse, Plagnes, Demestre, 
Viala, Duchambon, Filhon, Goumoul, Brun, Ramadier, Bès 
'de Berc,Bninel, secrétaire, GaiUardon, procureur-syndic (3). 

District de Florac: — MM. Gampredon atné, président, 
Bancilhon, Turc, Delapierre, Dumas, Servière de Mabreton , 
Ser?ière cadet, Gord, Larguier père, de la Bouvière, Jaffard, 
Valette, Velay, secrétaire, Dalsan, procureur-syndic <4). 

District de Langogne : — MM. Mathieu, président, Aula- 
nier, Goste, Benoit, Bonnet, Polge, LhabiUerie, Quinsart, 
Langlade de Montgros, Baldit, Bodéty , Boulet, Gigonzac; se- 
crétaire, Sapet^ procureur-syndic (5). 

District de Villefort: — MM. Larguier, président, de la 
Roquette, Laurans, Teissier du Glaux, Lavalette, Ferrand, 
Baldit, Escalier, Rabanit, Balme, GhabalierBls, Pin, Reboul, 
secrétaire, Borrelly, procureur-syndic (6). 

District de Meyrueis : — MM. de Montesquieu, président , 
Tardres, Labessouse, Salgues, Gausse, Vachin, Monestia* fils , 
l'abbé Arnal, Florit de Latour, prieur, Tremoulet, Valès, Ver- 
nhet, Roucouly, secrétaire, Gaband, procureur-syndic (7). 



(i) Archives départementales, 2« section. ^Reg. L. 111. 

(2) Archives départementales, 2« section. — Reg. L. 26. 

(3) Archives départementales, 2fi section. — Reg. L. 98. 

(4) Archives départementales, 2« section. -— Reg. L. 29. 

(5) Archives départementales, 2« section. — Reg. L. 36. 

(6) Archives départementales, 2« section. — Reg. L. 1. 

(7) Archives départementales , 2« section. — Reg. L. 17. 
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Cest ainsi qoe le Géyaudan avait vu finir le règne de ses 
comtes évèques, et disparaître pour toujours son ancienne or-^ 
ganisation devant les décrets de l'assemblée nationale !.. — Mais 
la révolution marchait.... le torrent des factions bouillonnant 
dans la lie populaire, rompit bientôt ses digues, et la France 
ébranlée par la chute sanglante d'une couronne, devait voir^ses 
peuples frappés de vertige I... 

De sombres jours obscurcirent aussi les nouveaux diestins du 
€évaudan!.. — Au nom de la liberté, la liberté cessa d'y exis^ 
ter, les prisons regorgèrent, l'échafaud dressa ses bras homici- 
des, et pour se soustraire aux coups de Torage déchaîné, il n'y 
eut plus qu'à fuir la patrie. 

Le 22 avril 1793 , le directoire, séant è Mende, dressait la 
liste suivante des émigrés du département de la Lozère : 

« District de Mende : — Retz Servières père, capitaine de 
la garde nationale ; Retz Servières fils, capitaine dans Ton- 
raine; trois fils de Florit, dit Gorsac, capitaines ou officiers 
d'infanterie; Rivière, procureur-général-syndic; Gharaix père, 
capitaine de la garde nationale; Gharaix fils, officier de cava- 
lerie ; Borrel atné, commandant de la garde nationale; le cheva- 
lier Borrel, son frère, officier dans Bassigny; Borrel, autre 
frère, dit le Marinier, maréchal des logis dans la gendarmerie; 
Jourdan-Combettes , ci-devant maire de Mende; Touzelier, 
garde de Monsieur; Savy , dit du Roure, qu'on dit être impri- 
meur-libraire à Londres; Malgoire, dit Salles; Gaylar, dit Bar- 
don, ci-devant capitaine de grenadiers dans Bassigny, lieute- 
nant-colonel de la gendarm^ie nationale; Brun fils, dit 
Montesquieu; Dumas, dit Cultures, fils cadet; Hyppolite Bar- 
randon , fils atné , dit Dufraisse ; Auguste Barrandon , fils cadet; 
Charles Retz Servies, fils atné, officier d'infanterie; Philippe 
Retx fils cadet, chevalier de Malte; Lescure fils atné, dit 
iSaint-Denis; Lescure, son frère cadet; Vidal père, commis de 
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réquivalent; Vidal flb, trafiquant; ÂmaMe Blanquet fils; 
deux fils de Lombard, dit la Golombesche; Yolonzac Males^ 
pina , officier de cavalerie. 

)) District de Marvejols : — Pierre Adam Fraoçois Retz, mar- 
quis de Malavielle; Retz cadet, officier au régiment royal 
Vaisseau; Antoine Pineton, marquis de Gbambrun, maréchal 
de camp ; les deux fils atnés dudit Pineton, dont un officier de 
cavalerie; Michel, marquis de Rrion; LairoUe, chevalier de 
Saint-Louis, capitaine au régiment de Barrois; Lairolle, grand 
vicaire À Tarbes; Séguin Regniès, fils aîné; Séguin Regniès, 
fils cadet, officier au régiment des chasseurs de Hénault; 
Séguin Regniès, autre fils, officier de marine; Charles Daudé, 
dît Labarthe; Framond, fils atné, ci-devant marquis , officier 
de marine; Julien Moriès, fib cadet; Blanquet, fils cadet, 
dit Rouville-Fabrège; Jurquet, fils aîné, dit LasaUe; Framond 
ali^é, capitaine de vaisseau; Aldin, fils atné; les deux fils 
d'Honoré Mailhan, présumés émigrés; Miremont fils; Mi- 
remont oncle, garde du corps; Durand cadet, abbé; Marc 
Antoine Charrier, décrété d'accusation. 

» District de Florac : — Cbailes Fabre fils , officier dans 
le régiment de Saintonge; Charles Pages, dit Porcarès, of- 
ficier dans le régiment de Conti; Pierre Chàteauneuf-Randon> 
ancien garde du roi; le fib aîné dePastourel, dit Chadenet; 
Ferdinand le Picard, officier de marine; Lolo le* Picard, son 
frère, officier au régiment de Flandres; le Picard, frère des 
susdits, officier au régiment de Beauce; autre le Picard, frère 
des susdits, grand vicaire à Saint-Claude; le fils aine de Sar- 
razin, dit la Devèze, officier d'infanterie; Saillan, officier 
d'infanterie. 

» District de Saint-Chély : — GroUée, dit Beauregard, garde 
du corps; Raimond Bout, dit Montame, ancien mousqoe^ 
taire; l'abbé Peyronnet, prieur de Saint-Sauveur; Prolhiac, 
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fils akié, homme de loi; dlmbert, flis cadet; les deux Ols^ 
de Peyret, dit du Villard; Rotquier fils, dit La Valette. 

» District de Langogne: — Jeau Bruno Quinsart, fils ca- 
det; Jean Louis Larochette, fils cadet; Pierre Marie Sigals; 
les deux fils aines de Fustier des Laubies de la Yigerie; Jean 
Fages fils, ancien receveur du grenier à sel; Colombet Bar- 
ret fils; Dagrain fils^; des Hubas; Colombet de Landos; 
Christophe Louis Malaval ; Capelli du Fort ; deux fils de Chi- 
rac ; Larochenegly fils; DantitLigonès, domicilié en Auvergne ; 
Langlade de Montgros , fils cadet de Salles ; Agulhac de Sou- 
lages; Charles, natif de Saint-Prejet d'Allier, prieur; Cha- 
bannes, fils aîné; Laboissière, fils cadet; Florit Clamouse; 
Colombet, fils atné; Jean Bodéty, notaire, décrété d'accusa- 
tion, arrêté et conduit au tribunal criminel de TArdèche; le 
ci-devant Bernardin d'Esparbès, aumônier de Mercoîre; An- 
toine et Alban Blanc frères, l'un grand vicaire; Jean Pierre 
Alexis Lahondès. 

» District de Villefort : — Deux fils tf Olivier du Masgros; 
Victor Bastide Lamolette; Pierre Jacques Chabert; Jean An- 
toine Martin Meffre; Antoine Augustin Chas; Simon Ursule 
Bonnet de Ladevèze; l'enfant Narbonne; Yictorin Antoine 
Balme, curé de Saint-André de Capcèse; le comte de Moran-^ 
gîès; Esponchès; Vabbé de Siran , prieur; Beissac, prêtre; les 
enfants de Laubies. 

» District de Meyrueis : — Le fils de Gayant d'Ormesson , 
capitaine au régiment Dauphin, infanterie; deux fils cadets de 
P. Bragouse, l'un capitaine dans Languedoc, l'autre lieutenant 
de vaisseau; deux fils de Jean-Baptiste Galtier d'Ayres, l'un 
lieutenant de dragons, et le cadet à la suite du régiment; le 
fils aîné de Blondel; le fils atné de Daudé de Monjeols, prêtre;, 
l'atné Bragouse, major du régiment de Navarre. » 
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Neg plus ultra!... Il ne m^appartient point de révéler les 
arcanes d'un passé trop récent... En exhumant les archives, j*ai 
compté bien des victimes;.... et si j'ai connu les noms glorieux 
dont a pu s'enorgueillir le pays, lorsque au délire de la terreur 
eurent succédé les enivrements de la gloire,.... j'ai lu aussi les 
irrécusables témoignages des versatiles ambitions hunyrinesL... 
Je veux oublier les bourreaux et les fêlons! 

INSTITUTIONS MUNICIPALES. 

MENDB (1). 

L'histoire générale, toujours flottante aux superficies, 
n'accorde ordinairement ses regards qu'à certaines cités, qu'à 
certaines provinces où se sont accomplis les événements de 
tel ou tel règne, et ne nous apprend rien de cette ville, de 
cette communauté, de ce château, perdu là bas sur les rochers, 
géant jadis formidable, ruine maintenant étouffée sous les em- 
brassements destructeurs des ronces et du lière. — Plus que 
tout autre, peut-être, oublié des historiens, et lui-même indiffé- 
rent à ressusciter les souvenirs de son histoire locale , le Gévau- 
dan ignore l'origine de ses institutions municipales. — Traversé 
par les Romains, qui jetèrent, sans doute en passant, leur code 
et leur régime administratif; conquis par les Francs et les 
Yisigoths, qui adoptèrent, en les modifiant, la législation ro- 
maine; envahi par les barbares, il est difficile de saisir ce qu'y 
devint l'organisation communale, pendant les invasions qui, 
jusqu'au xi^ siècle, semblèrent suscitées par la colère de Dieu, 
pour effacer de la terre toute trace de civilisation. — Dispersée 

(i) Archives départementales. — Parchemins; case XXIV. —inven- 
taires , N» 351 , 366 , 619 , 620. — Mémoires , procès , édits , divers 
documents. — Archives de l'IIÔtel-de- Yilie de Mende. —Délibérations 
consulaires. — 1617 à 1766. 
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par la guerre» la noblesse s'était cantonnée snr toutes les hau- 
lenrsy au bord de tous les guets» à tous les postes qui pou- 
vaient être focilement défendus» et avait appelé les populations 
des campagnes» à venir se grouper sous la protection des tou- 
rdles et des barbacanes de ses chàteaux-forts. — Lorsque le 
pays fut délivré d'un dur esclavage» le clergé sur lequel s'était 
sortout appesantie la persécution» se rallia pour reprendre le 
service des autels et imprimer le mouvement à une restaura- 
tion sociale. •— Chef unique de ce peuple» que sa voix seule 
avait consolé et guidé à travers les dangers du naufrage» Févè- 
que de Gévaudan» étant venu fixer son siège à Mende» il est 
pnd)able que la commune ne tarda point à se reconstituer à 
l'ombre du QiMivoir religieux» seul apte de sa nature à centra- 
lisa- alors entre ses mains le gouvernement spirituel et tem^ 
porel. 

Le plus ancien titre de no» archives qui accuse l'existence du 
consulat et de la commune est de 1262 (1). — Nous avons vu 
que la charte de 1161 (2) reconnaissait à lévèque les droits 
les plus anciens» tant sur le Gévaudan que sur la ville de 
Mende» chef-lieu du territoire» sur lequel l'acte de paréage 
de 1306 le maintint haut et puissant seigneur» avec le privi- 
lège d*y faire rendre exclusivement la justice par ses seuls 
ofBciers (3). — Vers le milieu du xiii* siècle» les habitants de 
Mende» cherchant à se soustraire à l'autorité temporelle de 
révèque» obtinrent du roi saint Louis» quelques temps avant 
l'échange de 1266 (4)» la liberté d'élire» sans la participation 
d'aucun pouvoir» des consuls et syndics» qui se saisirent aussi- 
tôt des portes de la ville» levèrent des impôts» et créèrent un 



(1) Texte, N° 1. 

(2j le' vol., page 355. 

(3) l«r vol., page 359. 

(4) I" vol., page 357. 
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sceau particulier dont ibscelièrent leurs ordonnances. Mais cette 
usurpation totale des droits de révèque fut de courte durée; la 
ville se soumit bientôt : par transaction du mois d*août 1262 , 
les habitants s'obligèrent à ne jamais élire, « consuls*, syndics, 
ou autres administrateurs quelconques » sans la volonté expresse 
du seigneur évêque, et vinrent déposer aux pieds de ce dernier, 
les cleOs, les chaînes et le sceau de la ville, ainsi que les lettres- 
patentes obtenues de Louis IX. 

La transaction de 1263, réglementée selon les cotttumes 
octroyées par Févêque Etienne en 1275 et 1276 (1) , eut fexé- 
cution la plus paisible pendant environ deux siècles; la com- 
munauté s'assemblait chaque année dans le palais épiscopal 
pour choisir et installer ses représentants, comme le justifie 
une élection consulaire de 1387. — Il y est dit : « que par la 
permission et Tordre de Bertrand Botmand, vicaire-général de 
révêque, et de Pierre Valdun, juge de sa temporalité, les habi- 
tants de Monde, au nombre de 176, s étant assemblés dans une 
salle du palais épiscopal, ils ont, ainsi qu'il leur était permis et 
mandé par lesdits sieurs vicaire-général et juge, établi pour 
leurs syndics, Raymond Alamand et Jean Ruphi ; — de licen- 
lia etprœcepto venerabilium viroi^m dominorum Bertrandi 
Botmandi%icarii in spirilualibus et temporaUbm supra dicti 
domini episcopi et comitis atque Pétri Valdunii licentiati in 
legibm, jvÂicis curiœ temporalis Mimatensis dicti domini epis- 
copi, universitate dictorum civium congregata in aula majori 

episcopali, super infra scripta peragenda de licentia et 

mandato dictorum dominorum vicarii etjudicis, unanimiter 
et concorditer, fecerunt , constituerunt , creaverunt et ordi- 
naverunt suos veros et indubitatos procuratores , actores , 
syndicos, videlicet: pntdentes viros Raymundum Àlamandi 

(1, Textes, N" Il et in. 
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presentem, et magistrum Joannem Ruphy, notarium, licet 
absentera. » 

Forts des immuoités et franchises à eux accordées par 
Charles YII , en récompense du courage et de la fidélité dont ils 
avaient donné des preuves durant les guerres qui avaient 
désolé le royaume (1), les habitants de Mende surent mettre 
à profit la politique du monarque^ ardent à abaisser les grands 
vassaux , pour obtenir de Louis XI la concession d*une charte , 
portant : a érection d'un consulat , librement élu par le suf- 
frage des citoyens y et investi des attributions les plus éten- 
dues (2). » — L'évèque, s étant plaint de cette usurpation fla- 
grante de ses droits paréagers, le roi, hésitant entre un vassal 
soumis, bon à ménager, et la bourgeoisie destinée par lui à 
absorber Faristocratie féodale , rendit au mois de janvier 
1474 (3), de nouvelles lettres, qui, en donnant d'évasives satis- 
factions aux justes réclamations du prélat, n'eurent pour résul- 
tat qu'un long procès, terminé seulement par arrêt du conseil, 
en date du 20 septembre 1494 (4) , mis en exécution le 10 
novembre suivant par le conseiller Destaing, chargé à cet effet 
de se transporter à Mende, où « les lettres du consulat furent 
déclarées nulles, et Vévèqpe rétabli dans Fexercice plein et 
entier de se^ droits antérieurs. » — Les choses reprirent en 
conséquence leur train accoutumé; et conformément aux usa- 
ges suivis de toute ancienneté, le corps de ville, composé: 
1*» des trois consuls en fonctions; 2® du conseil ordinaire, 
formé de six personnes choisies par les consuls en charge, et 
de trois personnes choisies par ceux de Tannée précédente ; 3*» du 
conseil extraordinaire, formé de vingt-cinq personnes, prises 

(1) Texte, No IV. 

(2) Texte, No V. 

(3) Texte, No V. 

(4; Sous répiscopat de Clément de la Rovèrc , voyez texte, N^' VL 
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parmi les différents ordres ^-dans les cUhi quartiers de la viBe ; 
recommença à s'assembler chaque année vers la fin de décem-^ 
bre ou les premiers jours de janvier ^ afin de désigna cifii| 
électeurs par quartier, et appartenant aux divers wdres, an[Hié& 
i concourir le lendemain aux élections consulaires. — A Tissue 
de cette première opération , on demandait à Tévéque les noms 
de ses candidats , et dès qu'il les avait fait connaître, le pro- 
cureur fiscal, accompagné d'un valet de ville, se rendait auprès 
de chaque électeur pour solliciter les votes en faveur des can- 
didats désignés. — Le lendemain, le corps de ville, renforcé 
des électeurs, se réunissait au palais épiscopal, sous la présidence 
des offiders de la temporalité. Les consuls, le conseil ordinaire 
et le conseil extraordinaire y étaient élus à hante voix , et im- 
médiatement après avoir prêté serment entre les mains du 
bailli, les nouveaux consuls allaient recevoir de l'évèque les 
cleGs de la ville et le chaperon; ainsi constitué, le corps de ville 
procédait à la domination ou à la confirmation dé ses procu- 
reur, syndic, greffier, valets de ville, etc., (1), et vaquait cha- 
que fois qu'il était nécessaire , sous la présidence d'un membre 
du baillage, à tous les détails d'administration municipale qui 
embrassait , entre autres, la répartition de la quotité d'impôts 
assignée à la communauté, l'examen des comptes, la fixation 
des dépenses, les mesures de police et de sûreté, les règlements 
de prix du pain et de la viande, etc. 

Rien n'avait troublé depuis ce temps l'harmonie qui régnait 
entre l'évèque et les chefs de la cité , lorsque vers 1640 , quel- 
ques habitants suscitèrent à monseigneur de Marcillac , de gra- 
ves difficultés, tant au sujet du consulat, que pour les différents 

(1) Le eostnme des consuls de Monde consistait en une robe noire, 
et chaperon rouge habituellement placé sur l'épaule gauche; il était 
alloué 30 livres, au premier consul, pour achat de sa robe, et 20 livres 
à chacun des deux autres. — Le premier valet de ville , vêtu de blanc,, 
portait répée , les autres étaient en bleu et armés de hallebardes. 
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droits seigneuriaux dont il jouissait dans la ville deMende (1). 
Ces difficultés amorties pendant ^quelques années, puis ravivées 
en 1657, par des arrêts du parlement de Toulouse, favorable 
aux opposants, engendrèrent un conflit qui bientôt dégénéra 
en la plus complète anarchie. La ville se partagea en deux 
camps, et. tandis que l'évèque faisait élire des consuls, suivant 
les anciennes formes, les syndiqués installaient les leurs, de 
par le parlement — En 1659 , les états généraux de la pro-^ 
vince, émm de cet état de choses, interposèrent leur médiation, 
et dans leur séance du 17 mars, nommèrent M. de Marca, 
archevêque de Toulouse, arbitre entre les parties; le 29 du 
même mois, il rendit une sentence arbitrale, par laquelle tous 
les arrêts du parlement de Toulouse furent déférés à Sa Majesté ; 
mais nonobstant cette sentence dûment confirmée par arrêt 
du conseil, en date du 18 novembre, les syndiqués en appe- 
lèrent encore au parlement, qui, par arrêt du 29 décem- 
bre , ordonna qu'il « serait fait des remonstrances au roy , et 



ii) Voici quel était le tarif des principaux droits seigoeariaui^ perçus 
par révêqoe, sous le nom de péage, leude , cartelage , etc. : « pour 
chaque béte menée en foire ou marché, chevaux, cavales, mulets, 
borafs^ etc. , vendus ou non , i sol ; chaque béte passant en ville pour 
être conduite à une autre foire , 6 deniers ; pour chaque pourceau , 
3 deniers ; chaque chèvre , 3 deniers; chaque mouton ou brebis , 2 de- 
niers ; chaque charge de prunes , passerilles , figues , amendes , fVuits 
secs , une livre de marchandise ; chaque charge de chandeUes, savon , 
une livre de marchandise ; chaque charger d'oignons, aulx , etc. , une 
cordée ; chaque verrier , un verre par an ; chaque charge d'ustensiles 
de bois , une pièce par an ; chaque marchand étranger , un droit de 
deux sols 6 deniers ; chaque charge d'huile , vin , sel , non vendue , 5 
deniers ; chaque charge de sabots , une paire par an ; chaque charge de 
sel vendue par des débitants étrangers, un boisseau (N. B. Les débi- 
tants de la ville, un boisseau par an.); chaque charge de blé , amenée 
par le$ forains, deux couffeaux ; chaque charge de châtaignes, un 
boisseau ; chaque setier de noix , un boisseau ; chaque sctier de pois , 
fèves, lentilles, deux boisseaux ; chaque charge d'oranges et de limons, 
un bf^sseau. n 
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fue par provisioDy ceux rendos audit parlement et cassés par 
le conseil 9 seraient exécutés , etc. » — Sur la requête de mon- 
seigneur de MarciUaCy le conseil par arrêt du 27 février 1660^ 
ayant admis les remontrances à deux mois, ordonna à son tour 
que les dispositions de son arrêt du 18 novembre recevraient 
provisoirement leur exécution; et comme par un nouvel arrêt 
du 22 mars , le parlement persista dans l'énergique volonté de 
maintenir sa décision du 29 décembre, le conseil se vit obligé 
de faire intervenir un arrêt définitif (1), ordonnant (( de plus . 
fort rexécution de celui du 18 novembre 1659 , aux juges-mages 
de Nîmes ou de Montpellier d*y procéder, et à M. le comte de 
Bieule, lieutenant-général dans la province, d'y tenir la main; 
— cassa les arrêts du parlement, avec défense de prendre au- 
cune connaissance des procès de M. de MarciUac, et au pro- 
cureur-général de faire à l'avenir de pareilles réquisitions, h 
peine de désobéissance, etc. » 

Ainsi fut régie la commune gévaudanaise jusqu'au moment 
où une nouvelle et dernière réforme (1770) vint clore la série 
des révolutions municipales, dont il est facile d'entreprendre 
l'esquisse sur les documents exhumés enfin de nos archives. 
Dans l'intervalle, il est vrai, bien des agitations portèrent encore 
atteinte à nos institutions; la fiscalité vendit ses offices de maire, 
de greffier, de procureur; les plus humbles fonctions se trou- 
vèrent élevées aux honneurs de la finance (2); mais tout cela 
ne fut qu'affaire d'argçnt et de vanité! — La révolution s'appro- 
chait, la magistrature communale devait bientôt, elle aussi, 
terminer ses destins! — Les décrets de l'assemblée nationale 



ri) 26avnl1660. 

(2) Edits de jaiUet 1090. — Do mois d'août 1692. — Septembre 1699. 
— Décembre 1706. — Mars 1709. — Jnîn 1717. — Août 1722. —Jan- 
vier 1724. — Novembre 1733. — Décembre 1766. (Archives. — Colïcc- 
tion générale des édits de la province de Languedoc.) 
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orgaDiflèrent toates les municipalités do royaume sur un plan 
uniforme. Tous les privilèges, toutes les distinctions attach/^ 
aux chaînes consulaires furent abolies. L'écharpe tricolore 
remplaça la robe et le chaperon. Le peuirie appelé aux élections, 

prit droit de cité et crut au bonheur qu'on lui promettait 

au nom d'une liberté, dont les écarts ont si amèrement cor- 
rompu les fruits ! 

TEXTES. 

L — Transaction de 1262. 

« Incamaiionis Dominicœ anno millesimo ducentesimo sexa^ 
•gesimo secundo, indictione quartA, Ludovico rege Francorum, 
0. Mimatensi episcopo. X"" kaL Augusti. — Noscant présentes 
et futuri , quod cum esset discordia seu rancura inter reveren- 
dum in CSiristo patrem Dominum O. Dei gratia episcopum 
Mimatensem supra dictum , nomine suo et ecclesiœ su® Mima- 
tensis, ex una parte; et inter cives Mimatenses, ex altéra; 
saper excessibus, delictis, injuriis, petitionibus, actionibuset 
rancuris, quos vel qsas fecerunt, seu feciase dicuntur praedicti 
dves , vél aliquis fecit nomine dictorum civium , dicto domino 
episcopo, vel ecclesi» su» Mimatensi; tandem, post multos 
varies processus praedicti cives , sive major pars aut sanior 
eorumdem fecerunt et instituerunt procuratores suos certes 
et spéciales, scilicet : Bemardum, Ghabertum, Stephanum At- 
gerii, GuiOermum viculi Yilatrem, et JohannemCharcosîni, 
^idelicet ad audiendam, faciendam et sequendam ipsius domini 
episcopi voluntatem super injuriis, excessibus, delictis, peti- 
tionibus, actionibus et rancuris quos vel quas fecerunt seu 
dicuntur fecisse, vel aliquis ipsorum fecit nomine dictorum 
civium dicto domino episcopo et ecclesiae suœ Mimatensi, vd 
idem dominus episcopus habet , vel habere potest intra eosdem, 
«t ad dandos fidejussores nomine ipsorum et obstagia tenenda 
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pro adimplendft domini vchintaie vel iUius sea illornin qaibus 
idem domiDus episcopus voluntatem suam duxerit comitea- 
dam ; et dictus episcopus dominus praesentibus pluribns bonis 
viris qui inferiùs continentur, voluntatem suam proferendam 
sopér prœmissis commisit domino Guillermo de Sabazac Decano 
Glaromontensiy et domino Bernardo Decereis militi, qui domi- 
nus Decanus, présente dicto domino Bernardo consenciente et 
mandante, habito consilio et tractatucum pluribus probis viris 
voluntatem ipsius domini episcopi sibi comissam pro se et 
domino Bernardo Decereis , super hiis quœ inferiùs continen- 
tur diiit et protulit» et ordinavit hoc modo, videlicet quod 
dixit et voluit nomine dicti episcopi pro se et dicto domino 
Bernardo , quam de voluntate ejusdem episcopi erat, ut ipsi 
procuratores» sigillum civium quod dicebantur babere redde* 
rent et ponerent in manus priedicti domini episcqiiy et quam 
extra civitatem apportent et tradant domino e[M8cq[K> davea 
portanmi civitatis Mimatensis ut dictas daves idem dominos 
episcopus custodiri faciat nomine suo à probis viris dvibus 
Mimatensibos qnibo9 eai disposuerit commendandas, et eaa 
ret«cet qnndocumque et quotiescumque sibi vidèbitor ex- 
peiyre, item qMd removerent iBas esdiifiis et alias munitio- 
nés quas fecerant de novo pet muros civitatis, et quod de 
cietero sine mandato episcof» qui nunc est vd qui pro tempore 
fuerit, facere non attentent; item quod cathenas omnes qu» 
sunt per vicos seu carrerias dvitatis removermt, apportaroat, 
seu traderent , seu redderent extra civitatem dicto domino 
episcopo pro voluntate sua de eis faciendi, et quod nec ill» 
Dec aliie reponantur ibidem vel in aliquo loco dvitatis de 
csstero sine voluntate ipsius qui pro tempore fuerit Quibos 
omnibus consenserunt dicti procuratores et voluerunt et con- 
cessenmt unà cum dicto dranino episcopo, et dictis Decano et 
Bcnuffdo de hiis et super hiis petierunt fleri puUicum instm- 
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mentum. Sciendum tamen est quod iidem Decanus et dominus 
Bernardus retinaerunt sibi poiestatem 'sibi è dkto episcopo 
comissam {Hroferendi et ordinandi saper residuo voluotatis soœ 
et aliis, et ad facienda prœdicta assignaet eb diem crastinam 
scilicet <liem sabbati post AssomptioDem beat» Mariie. Acta 
foerunt bœc in ecclesia Sancti Joannis in presentia et tesUmo^ 
nio infrascrtptorum testium ; et incrastininn Yenerunt in 
yiridario Sancti Johannis dominos episcopus dominus Decanus 
et dominus Bernardus et dicti sex prodtoratores et plures alîi 
cives Mimatenses; et dicti dominus Decanus et dominus Ber« 
Dtfdus iterùm recitaverunt atque dixerunt voluntatem suam 
sibi à domino episcopo concessam supa* prœdictis proàt snpe- 
riùs per omnia continetur. Item super residuo voluntatis ordi^ 
naverunt hoc modo yidelicet : quod voluerunt et dixerunt ex 
volnntate sibi k dicto domino episcopo super pnedictis concessa 
quod gaytas aut exeiibias seu custodes aliquos quocumque 
Domine censeantur in portis, muris vel supra , aut per yicos 
seucarreriasejusdem civitatisdicti ciyes non ponant nisi de Yolun* 
tate domini episcopi yd suorum. Item quod tallium commune 
seu GompensumnonleyeturàcSctiscivibusnisideyoluntateepis- 
cqii qui nunc ert , yel qui pro tempore fuerit, et tune ievatores 
seu coUectores jurabunt episcopo yel mandatario suo quod fide* 
liter leyabunt, et quod non parcant alicui odio, gratift yel timoré ; 
et si aliquis rebellis ftierit ad solyendum, per seryientes curise 
episcopi compelletur ad sohendum et non per dyes; et iidem 
leyatores seu coUtctores de omnibus leyatis et coUectis et solu- 
tiset expensis reddent ipsi episcopo yel mandatario suo fldeliter 
rationem. Item quod liceat ipsi episcopo qui pro tempore fue- 
rit, edifBcare yel facere edifficari et ameliorari muros civitatis, 
et munitiones et fortalicia ibidem facere pro sua& libito yolun- 
tatis. Item quod cives Mimatenses, consules, actores, seu sin- 
dicos» seu procoratores, seu quoscuAque alios administratorei 
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sen ca[rfta ministeriorum qaocumque nomine censeantur, non 
habeant de cœtero nec faciant nec ordinent seu constituant nisi 
de voluntate episcopi , et quod iUi cives, quod de facto fecerunt , 
ordinaveitint seu constituerunt, scilicet St^banum Atgerii 
Bernardum et alios de facto removeant in pcirpetuum et renun- 
cient praedictis officiis nomine suo et aliorum civium Mimaten- 
sium et ipsos cives quitent libèrent et absolvant ab omni jura- 
mento conventione et pacto factis eisdem super prœdictis et 
cons^vatione ipsorum de indemnitate et pena qualibet ab 
ipsis civibus sibi promissa et in signum hujusmodi renunciatio- 
nis instrumenta quscumque habent super praedictis reddant 
incontinenter domino episcopo Mimatensi; et«quilibet civium 
dictes Stephanum Âtgerii , etc., quitent super praedictis libèrent 
et absolvant quod et fecerunt illi qui praesentes erant ; et supra* 
dicti quinque renunciaverunt praedictis officiis coram domino 
episcopo et reddiderunt sibi sigillum et Utteras cuStodiae quas 
habebant à domino rege, et quandam aliam cartam, bullatam, et 
claves portarum civitatis et cathenas ut superius (sis injunctum 
fuit à domino Decano, et domino Bernardo supra dictis, et 
hoc voluerunt et dixerunt praedicti dominus Decanus et domi- 
nus Bemardus salvo ad hoc, et retento dicto suo dicendo, et 
ordinatione super quibusdam aliis et salvo eo quod super 
quibusdam de praedictis possint » si sibi visum fuerit , aliqna cor- 
rigere seu mutare et tamen sciendum quod dicti procuratives 
et alii cires consenserunt hiis, et non consenserunt inde fleri 
publicum instrumentum. Acta f uerunt haec et recitata in virida- 
rio Sancti Johannis juxta ecclesiam , in presentia et testimo- 
nio nobilium virorum domini Beraldi de Mercorio, domini 
Guidonis de Severiaco, domini Guidonis de Tornello, GuiUelmi 
de Brossadal, Raymundi Iterii militis et prioris de Floriaco, 
Bemardi Pétri, prioris Sanctae Enimiae , GuiUelmi Odonis , 
magistri Stepbani de manso Aurico, Armandus sacrista, 



Digitized by 



Google 



^-c 



SUR LA PROVINCC DE GÉYAUDAN. 105 

JobaBDkGauceliDi de Garda, domioi 0. de Mercorio, GuDlermi 
de Yalle Bajuli in Guaballitano pro domiDO r^e, B. ofBcialis, 
P. messoriSy Stephani de Alis, notariiqui supradictis omni- 
bus tam in ecclesia qnam in viridario interfuerunt. — Et ego 
Petrus Dionisii, bonœ mémorise Gervasio Yidilha in ofBcio 
notari» à supra dicto domino O. Dei gratia Mimatensi subro- 
gatns. Secnndam formam quam in noUs praedicti Gervasii 
Inveniy hanc cartam fldeliter scripsi et subscripsi^-et signmn 
atqne bnllam aj^sui. » 

IL — Chartes de l'évique Etienne. 

Du 5« des ides de juin 1275. 

« Noscant présentes et futuri, quod nos Stephanus, misera- 
tione divine Gaballitanomm episcopns requisiti à civibus mima-^ 
tensibos saper consaetudines civitatis Mimatensis> ipsas con-^ 
éuetodines eis reddidimus et concessimus prout in quAdam 
eartâ peralphabetnm divisa dictA gonsuetudines continentur» 
exceptis qni^jpne articulis, qui in dicta cartA continentur, quos 
retinemus ad manum nostram declarandos vel removendos vel 
concedendos prout nobis et ipsi civitati, deliberatione habita , 
'vidd)iturexpedire. jPrïmtiS verè articulus^quem ad manum nos- 
tram retinuimus est super pedatigo; secundtts super expensis 
«causarum ante litis contestationem ; tertius super pipere à ma^ 
cellariis non eiigendo ; gt/ar/t/s super clavibus civium; quintvfi 
de communiis. Alias vero consuetudines in dictft cartA conten- 
tas dictis civibus reddimus tenendas et observandas per nos et 
nostros» prout in ipsa cartA continentur, cujus cartae ténor talis 
est : — Noscant praesentes et futuri, quod discordia quae erat 
inter domfnumGuilhelmum, episcopum et populum ejusdem 
civitatis, amicabili compositione terminata est : in primis sta- 
tutum est, quod prœfatus episcopus civitatem Mimatensem 
11. 1d 
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'et populum pleno jure domiDii secundpm jura et consuetudi^ 
nem Guilbelmi, boaae memoriœ predecessoris sui teueat et regat ; 
injustes autem exactiones et pravas consuetudines, quœ ab isto 
Guilhelmo, episcopo, et ab epîscopo antecessore suo usurpât® 
fuerant, penitùs resecamus; velutî, quando morietur clericus, 
vellaicus, absque liberis, non infringat eorum teçtamentum; 
et si contigerit, quod décédant intestat!, veniat haereditas 
eorum , ad quos ventre débet jure successionîs ; posd atigdm a vi^ 
toribus non accipiat; quod statuent cum consilio populi^ sine 
ejus consilio non infringat ; de causis nihii accipiat , nisi de 
illis quarum lis in curià suâ contestata fuerit; iUos qui non 
sequuntut communias, non compellat ad redemptionem nisi 
per ecclesiasticam censuram , scilicet ut sequantur secun- 
dam communiam; Mimatensem populum non cogat rodimere 
occasione pacis aliter quam ad episcopatum; de mensuris 
falsis et aliis ultra septem soli^os non exigat; ducatum 
non accipiat, pro quo cives débita vel jura sua amittant; 
à macellariis piper non accipiat vel exigat; claves civitatis, 
quas ipsi cives ab ipso bonà fide tenere debent, ipse non teneat; 
commune ci vi tatis sibi non retineat; bajuli ipsius vef clientes popu- 
lum non cogant annonas dare ; in stupratis et enixis mulieribus 
nihil quœrat; olera vel alios fructus ortorum, vel arborum, vel 
vinearum, seu pratorum, vel agrorum, seu annonas, vel pan- 
nos cubiculares de domibus civitatis, jumenta et equitaturas, 
cœteraque aniinaliajnvitis dominisnon accipiat; paxerias aqua- 
Aim pro piscatione non semel in anno aperiat; ligni autem ad 
ignem in singulis colladariis civitatisunum fayssum, et in singulis 
saumariis, unam saumadam, prœterquam in clericis et militibus 
semel in anno accipere potest; vina autem à tabernertis per 
vim non exigat; arbores prœter quam ad comraunem utilitatem 
totius civitatis non incidat, fossores, messores, excussores, 
manobras postquam in operibus civium introducti fuerint, ab 
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eo DOD expellantur, effusiones sanguinis (qu» nec gladio, nec 
malo stadio, vel proposito fuerint fact», nec ad eum clamor 
pervenerit), non vindicet; in villis canonicorum velcivium, 
praeter orbem, occasione sangainis vindictam ullam non acci- 
piat; pro vaccas censuales sabaterioninii ipsis invitis, non prœ- 
tium sed vaccas accipiat; si arcœ vel orti civitatis à dominis 
sois ad œdifficandom distrahantur , partem accapiti non 
accipiat; de hiis autem quœ ad cibaria, pertinent malle 
nare potest ad quatuor menses, et tune creditoribus sati»- 
facere débet; albergos, toltos, talhadas (nisi quas evidens 
nécessitas vel utilitas ecclesiae vel civitatis poposcerit et sanior 
pars y populi approbaverit), in civitate non faciat; ïesdam in 
nundinis sancti Privatif omnium sanctorum et sancti Andréas 
et in ramis palnarum et in altero foro non imponat ; et si quid 
salis ultra domuism^, episcopali necessarium foerit» salva parte 
delz oailhonsy scilicet la tersa part, doces Jonchadas mais , de 
causis autem milituin civitaUs, qu» inter eos et episcopum ver- 
tuntur , nibil propter expensas judicum accipiat , etc. » 

III. 

Du 2 des kalendes de jain 1276. 

« Nos Stephancs, Mimatensis epîscopus, etc. — Concedi^ 
mus inprœsenti nostriscivibusmimatensibusqui nunc sunt, et 
protempore fuerint in civitate nostrâ Mimatensi, et vobis pe- 
tro Virgîlii , et Stepbano Atgerîi , ad hujusmodi nostras con- 
cessiones et constitutiones recipiendas nomine civitatis prae- 
dictae, et civium ejusdem, de licencia speciali et authoritate 
nostra, ab ipsis civibus mimatensibus constituas; concedimus 
inquam vobis quod in tempore guerrœ, et necessitate publicA 
soadentCy episcopus Mimatensis guacuam tenere débet , et 
servientes curiœ su» debent homines de civitate mandare ad 
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guaschandum proùt in dictfl civitate extitit usitatam; m verô 
aliqais de guachis mandatnsdeffeeerit , dicti servientes poteinftt 
«Hum, locoillius defQcientis conducere et adqus expensiâi; 
sed istud ad clericos minime estendatur ; — item Totamus qaod 
dum contingerit authoritate et licencia nostrà , ad requisitio- 
nem ctTinm Mimatensium, sen majorispartis, aKqui constituant 
tur ad pertractanda et ordinanda aliqua necessaria civitatis ; et 
aliqui fuerinty qui solvere nolueiint supradictis, qui authoritate 
nostrft fuerint constitutif ea quse per ipsos taxata, seu ordinata 
Itierint, curta Mimatensis ad instanciam illonim , qui fuerint 
constitutif per servientem curi» eis tradere teneatur sîne di^ 
pendio ad eos compellendos, qui solvere noluerint, etc., prout 
taxatum etordinatum fuerit à prsBdictis; — t/em concediims 
etiam quod quilibet civis Mimatensis possit facere in domibus 
suis estram et lauMam et scalerium et criptam, et tabulariam 
tenere coram domibus suis, nisi utilitati publieae yel privât», 
et communi civitatis Mimatensis officerent, et nisi tabolariœ 
quœ tenebuntur, modum , seu mensuram limitatam excédèrent; 
— item, et volumus quod homines foreuses infrà villam Mi- 
matensem et extra tenere possint tabularia, et ibidem dis- 
trahere merces suas, nisi priùs loca illa à civibus fuerint occu- 
pata ad proprtbs usus eorum, non ad locandum aliis personis, 
eadem loca; et eptscopus quicumque fuerit pro tempore, non 
debebit occa^ione illorum locorum, qoos ad proprium uaum 
tantum oceupavmnt, exigere aHquid ab eisdem; in quacoor 
cessionenon comprehenditur locusille, seu porticus vulgariter 
apellati», qui est subtus curiam officialis nostri Mimatensis, 
eum ibidem ex tempore antiquo ad solam utilitatem noatrom 
loca pro tabdis, seu tabukriis tenendis temporibus nundina- 
rum fuerint assignata , concessa, seu locata; ^ vohunus etiam 
quod quicumque civis Mimatensis ante ostium operatorii sui 
tenere possit tabulariam, et juxta parietem domus sam, «d 
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opds soi, et ad loeandum (si sibi placuerit) tempore nnodina- 
mm, et diebus qoibus mercatum est in dicta civitate^ dum* 
mode hoc sit sine laesione public» utilitatis, et quod ipsa tabu- 
hria modum» seu mensaram Itmitatam non excédant; — 
coneedimus etiam qood cum bajulos seu curia Mimatensis ad 
eenaenrandos fructos in vineis, horMs, et aliis prœdiis sua 
genendia banna imponet, reqnirat aliquos probos viros dictai 
eifitatis quorum eonsiliOi ad iliam banni impositionem, quan- 
titatem et modum procédât; — volumus etiam occasione ali- 
cujus debiti per -curiam Mimatensem in personft suft neminent 
decemi, postquam prsstiterit» vel de prœstando per ipsum 
n«n steterit competentem et fidejussoriam cautionem xle 
parendo juri et curiie cognitioni, et persone repr^sentaUoni» 
nisi tamen occasione e}us criminis non detineatur, adeo etiam 
grave, ut de jure persona committenda non esset fideyussori» 
cautioni ; — item quicumque civis Mimatensis seu etiam qui- 
eumque forensis potérit in civitate Mimatensi vendere corium 
afachat in aliA terré, et non tenebitur solvere vaccam, quam 
solvunt affarcatores coriorum nostrœ civitatis praedictâe; — 
volumus etiam quod habentes domos in civitate praedictà, 
non teneantur solvere pbdagium , caktallaoium seu lesdam 
licet extra civitatem morentur ; illi tamen qui authoritate 
nostrA, seu curiœ nostr® constituti erunt ad ordinationem 
necessariorum civitatis, et pro negotio et utilitate communi 
^sdem civitatis Mafare poterunt domos illorum, secunduin 
arbitrium bonum et «quum ; ~ concedimus etiam quod qui- 
cumque privatus sive forensis faciens transitum cum pecudibus 
suis, seu bestiario suo per mandamentum et tenementum civi- 
tatis Mimatensis, transitum illum securè facere possit ut ea 
scilicet occasione nibil exigatur, nec extorquatur ab eo, dum- 
modo damnura non inferatur alicui ab eo, seu à pecudibus 
suis vd bestiario suo, veldamnum committatur; in fluminc 
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siquidem (MU, devesis antiquis exceptis, possit quicumque pis- 
cari ; — item volumus et coocedimus impostenim observari, 
quod si forensis aliquis , aliquem de civibas nostris mimatensi- 
bus occident y perpetuo sit eiul à nostrft civitate Mimatensi 
et quamvis omnes mortui essent , curia Mimatensis non sosti- 
nebit qnod ipse civitatem intret, seu sit* in civitate sine con- 
sensu civium Mimatensium , seu majoris partis eonim; — 
volumus etiam quod quicumque civis Mimatensis bannum 
antiquum possit facere prœconisari per nostrum proconem 
in suo nemore, et in suis devesis, in quibus bannum habuit 
ab antiquoy et prout habuerit ab antiquo; et non dd>ebit 
aliquis pignorari pro banno nemoris, seu devesii, nisi visus, 
vel inventus fuerit ipse bannum committens in illo nemore 
seu deveso, seu egrediens de dicto nemore seu deveso, ab eo 
ad quem banni cobertio spectat, seu ab alio nuncio suo quem 
teneat pro banni cohertione; et illud idem in banno ani- 
malium volumus observari; — item volumus ut omnia cartalla 
civitatis Mimatensis, et mensur® bladi, ad quas vendendo et 
emendo recipitur bladum» formam suam habeant et quantita- 
tem secundum mensuraro , quœ dicitur : lo cariais mercha- 
dais. — Item quicumque forensis bladum , sive res alias ven- 
dens ad pondus sive mensuram civibus mimatensibus, in 
Mimatensi civitate defTerre teneatur ad domum civis Mi- 
matensis ementis illa quœ vende t, ut ibi ponderentur vel 
inensurentur res illœ supradictae quœ venditas fuerint ab 
eodem ; — volumus etiam et concedimus quod si merè 
realis actio inter aliquos habeat ventîlari , de re aliqnft 
amphiteoticâ seu feudali, seu quœ aliàssub directo dominio 
sit alicujus civis nostri ( quamvis ipsi litigantes cives fuerint 
nostri , et quamvis res illœ sitœ fuerint in civitate Mimatensi, 
seu pertincmento ipsius) nibilominùs de qusestione iilA reali, 
per illum ( a quo res illa tenetur ) de quaBstione hujusmodi 



Digitized by 



Google^; 



SUR LA PROVINCE DE GÉVàUDAN. lOïT 

cognoscatur; — voiumus etiam quod res sive bona illorum , 
qui ratione •ommissorum quoramcumque pœnam à curià nos- 
irà sustinuerint corporalem, seu perpetuo exilio dati fuerint, 
nobis sive curiae no^rœ minime applicentur , nisi tamen in 
eis casibus in quibus bona condemnatorum» seu punitonim 
sive eorum aliqua pars deberet confiscari seu curiaB applicari, 
nonobstante quod corporalis pœna seu alia eisdem infligatur; 
carnifices et piscatores civîtatis Mimatensis portabunt, seu 
portari facient carnes et pisces in civitate Mimatensi ad domos 
ementium ; — item concedimus quod quicumque civis Mima- 
tensis possit facere imposterùm quando et quotiès prœconisari 
voluerit res suas ad vendendum>per praecbnem tamen curiseepis- 
eopi Mimatensis; quià verôin aliA quAdam concessione seu ap- 
probatione nostrâ, quam fecimuscivibus Mimatensibus nostris, 
qnsdam per no» retinuimus decidenda, seu etiam declaranda 
aliqua de prsdictis per nos retentis, determinationi, deci- 
sioni, et declarationi tradimus infrascriptas, utscilicet> dum 
contiuget contra illos cives Mimatenses ( qui communias , qu® 
temporibus retroactis, quandocumque mandats fîierint, pro 
général! pace totius terrae tenendA sequi renuerint ) , procedi 
per episcopum Mimatensem; compulsio illa solummodo eccle- 
siasticA censurA procédât , quA et consuevit procedi generaliter 
contra omnes alios diocoesis Mimatensis, quamvis sub aliorum 
jurisdictione manerent, ut scilicet ex iUo districtu ecclesiasticœ 
censures; et si communiam illam secuti non fuerint, saltem 
aliam seu alias communias, quas emergere contigerit, publicA 
utilitate pacis tenendse suadente, sequantur; istud tamen 
minime intelligimus pertinere ad cavalcadas, seu exercitus 
quas seu quos pro deffencione, sive jure civîtatis nostrœ Mima- 
tensis, seu aliorum locorum nostrorum faceremus, seu man- 
daremus imô in eis casibus jus nostrum et ecclesiœ nostrae 
Mimatensis , nobis , successoribus nostris et ipsi eccleslœ nostrœ 
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Mimatensi , plenariè reservamus ; *- item et volumusquodanto 
litem contestatam sportulas non recipiatàlitigatcyibuscivibus 
roimatensibus nostra secularis curia Mimatensis. » 

\y.— Charte octroyée par Charles VII, auœ ha bilans de Mende. 

« Charles, par la grâce de Dieu, roy de France, à moi 
amez et féaolx Févesque de Laon, {Hrésident de noz comptes et 
général conseîUier, par nous ordonné sur le fiait et gouf^ne^ 
ment de noz finances en noz pais de Languedoc et duché de 
Guienne, les généraulx par nous ordonnez en nostre dit pais de 
Languedoc , sur le fait de la justice et des aides ordonnez pour 
la guerre, aux esleus au dit pais sur le fait diceulx aides, 
sénescbal de Beaucaire et à tous noz aultres justiciers, etc., 
salut et dilection. — Nostre amé et féal coaseiHier lévesque 
de Mande, nous a fut exposer : a ne combien que TégUse de 
Mande d'ancienneté et de longtemps ait esté franche, et les 
Sttbgiez dicelle , et que par plusieurs privilèges par noz pré^ 
décesseurs confirmez et par certain pariage fait entre nosdiz 
prédécesseurs et ceulx de nostre dit conseillier, les habitana 
et subgiez de la ville de Mande et de la terre propre de nostre 
dit conseillier et de ladite église de Mande, doivent estre, 
soient et éyent acoustmné estre francs, quictes et exemps, ^ 
deschargez de paier ni contribuer à quelzconques tailles, aides, 
subventions et autres charges quelzconques quelles qu'elles 
soient, de par nous mises et à mettre sus, et que desdiz pri^ 
viléges, fraochises et libertés, lesdiz habitans, hommes et sub-f 
giez de ladite terre dicelle église de Mande, ayent le temps 
passé du temps de nosdiz prédécesseurs que lesdiz aides ordon* 
nés pour la guerre sou Tonent , avoir et avoieot toujours joy et 
usé plainement et paisiblement sans aucun empeschement et 
contradiction , et que nous bien aplain informez desdiz pri<- 
viiégeji, franchises et Uborfez, et après ce que les avons fait 
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teofar et visiter par plusieurs de nostre grand conseil » et que 
par TadTîs et délibération de plusieurs de nostre sang et 
lignage, et autres dé notre dit grant conseil en grant nom- 
bre, de nostre certaine science et autorité les ayons confirmer , 
et sur ce donnez noz lettres de confirmation, et exécutoires, 
teHesque en tel cas appartient; par lesquelles ayons mandé à 
nos amez et féauh conseiHiers les gens de nostre parlement , 
et ceuix de nostre chambre des comptes , que lesdis habitans , 
hoDunes et subgiez desdites fille et tierre prtpre de l'égliae de 
Mande , ils souflirissent joir et user paisiblement de tioa 
dites grâce de confirmation, sans les souffrir, empescber ou ea 
ce troubla aucunement, et obéissent et obtempérassent à nosi 
dites lettres , et y donnassent leur assentiment, et que lesditea 
lettres de confirmation et privilèges leus et veuz en nostre dite 
court de pariement et chambre de nos compter, nos dis con- 
sdlliers de parlement et gens de nos dis comptes ayent icellea 
fait lire et publier, y donner leur consentement, et obtempéré 
à ifieUes , et par ce ne doyes vous ni aucuns de vous qui este» 
nos justiciers phis bas, et an desaoubs de noatre court de parle- 
ment, en ce donner ni mectre auxditz hoomies habitans et 
subgiez desdites ville et terre aucun destour, contradiction ou 
empeschement , mais y doyez semblaUement* obtempérer. — 
Néantmoins vous ou aucuns de vous avez différé et difCérez 
d'obéir et obtempérer à nosdites lettres de confirmation et 
exécutoires, à Tentérinement desquelles nostre procureur s'est 
opposé ; pour procéder sur laquelle opposition , jdBr a esté 
assigné pardevant vous nostre conseiHier Tévesque de Laon , 
sans ce qu'en ladite cause ait esté autreiisent procédé, et avec 
ce vous eslenz vouz efforcez de contraindre lesdiz et subgiez 
deaditesiille et terre à contribuer ausditetf tailles de par nous 
miaes sus, et à paier limposition de douze deniers pour livre 
de toutes denrées et roarcliandises vendues, revendues et 
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eschangéeSy et Timposition du vin vendu en détail; et pour 
les contraincfre et rigoureasement faire exécuter en venant 
directement contre la teneur desdiz privilèges , franchises et 
lîbertez, ^h teneur de nosdites lettres de confirmation , et 
au très grant grief, préjudice et dommage desdiz hommes r 
habitans et subgiez desdites ville et terre, et dé nostre dit con- 
seillier, lequel npus a fait humblement supplier et requérir 
queactendue la confirmation desdiz privilèges, franchises et 
libertez par nous^par grant et meure délibération faite, il nou9 
plaise selon la teneur de nosdites lettres, et de nos diz prédé- 
cesseurs, lesdiz hommes et subgiez de ladite terre propre de 
réglise de Mande, faire joir desdiz privilèges et suite leur 
pourveoir de nostre grâce. — Pourquoy, nous, attendu ce 
que dit est , voulons nosdites lettres de confirmation avoir et 
sortir leur plain effet, et lesdiz habitans et subgiez desdites 
terres, joir entièrement d'icelles et leur estre gardez sans- 
enfraindre; vous mandons, commandons et bien expressément 
enjoingnons et à chacun de vous, que s1l vous appert de noz 
dites lettres de confirmation et exécutoires, et consentement 
de nosdites court de parlement et chambre de noz comptes, 
vous, lesdiz habitans et subgiez desdites ville et terre de nostre 
ditconseillier, fftde son église âe Mande, faites, souffrez et 
laissez joir et user plainement et paisiblement desdiz privilèges ^ 
franchises et libertez, selon la forme et teneur desdiles lettres 
desdiz privilèges à eulx piéça octroyez et nos dites lettres de 
confirmation diceulx et exécutoire desdites lettres, sans le» 
molester, travailler, empescher, ni souffrir esti*e molestez ^ 
travaillez ou empeschez aucunement au contraire; ni contrain- 
dre à paier lesdites impositions de douze deniers pour livre , 
desdites terres et marchandises par eulx vendues, revendues 
et eschangées, ni ledit huitieisme du vin vendu à détail; 
ni contribuer ausdites tailles de par nous mises ou à mettre sus.. 
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en quelque manière que ce smt ; mais d'iceulx les tenez et faites 
tenir qaictes, exemps et paisibles ; et si aucun empeschement 
leur avoit esté ouestoit sur ce , fait » mis ou donné, en corps 
ou en biens , incontinent , Testez et faites ester et mectre sans 
délay au néant , au premier estât et deu et à plaine délivrance, 
en contraignant à ce vigoureusement tout ceulx qui pour ce 
seront à contraindre ; — car ainsi ce voulons et nous plaist 
estre fait , nonobstant ladicte opposition laquelle ne voulons 
ausdiz hommes et subgiez préjudicier , et laquelle nous avons 
mise et mettons au néant , et sur ce imposons sUence à nostre 
dit procureur , appellati<H)S faites ou à faire, et quelzcoiiques 
ordonnances, mandemens et défenses et lettres subreptices 
impétrées ou à impétrer ans contraires. — Mandons et com- 
mandons à tous autres noz justiciers « of Aciers et subgiez , que 
ce vous et à chacun de vous voz commis et députez en ce faisant 
obéissent et entendent diligemment — Donné à Lyon , le x*^ 
jour de juin Tan de grâce mil cccc trente-neuf, et de nostre 
régne le xvu"*, soubz nostre scel ordinaire en fabsence du 
grant — Par le roy : messires le duc de Bourbon, et Charles 
d*Anjou , le comte de la Marche, les sieurs de..... et de Goutiny 
et autres. — Budet » 

V. — Lettres-patentes de Louis XL 

« Lots, par la grâce de Dieu, roy de France , savoir faisons 
à tous présens et à venir. — Gomme par noz autres lettres- 
patentes en forme de chartre donnée aux Montils, près Tours, 
au moys de décembre , Tan de grâce mil cccc soixante-neuf, 
nous eussions concédé et octroie à noz amez les consulz, bour- 
geois , manans et babilans de la ville de Mende, création de con- 
sulat ; pour icelui de nouvel ériger en ladicte ville , avecques plu- 
sieurs privilèges et choses plus à plain contenues et déclarées^en 
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Bos dictes lettres de chartre, desqueles on dit la teneur es^e telté:' 
«^ LuDOTiGUS, tiel gratià Francorum rex, notum facimus uni- 
Tersis et singalis tam pra^sentibus quam futnris qnod cnm 
regom progenitomm nostrorum prosapia pristis temporibus , 
eos quos fide et probitate firmatos censnit prlTîIegiis, liberta- 
tibus, prebeminenciis et franchesiis decorare semper assueverit^ 
memores siquidem et mérite nobiles, burgenses, incolas , cives 
tt habitantes ciyitatisMimatensis, qu® immédiate episcopo ejns- 
dem et ecclesiae su» Mimatensi nobis verè médiate subjicitur; 
durantibus et existentibus guerris et divisionibus in regno 
nostro nobis regiaeque majestati nostne hùc usque infaDibiliter 
ftiisse et esse âdissimos, decusque utilitatem, honorem et feli- 
cltatem noirtras et r^i nostri servasse. — Et eandem civita- 
tem nostram snb yerà nostri obedientià , tanqnam veri fidèles 
ût YassalH nostri tutam ab omnibus inimicis nostri» et regnt 
nostri dépendisse et amparasse; certioratique ipsam ciyitatem 
quœ altéra de fortioribus et benè populatis ciyitatibus patriaB^ 
Bostr® hujus occitanœ existit, nultis seu paucis privilegiis esse^ 
et fbisse fulcitam seu decoratam, imè pluribus servitutibusesse 
oppressam. Nos progenitorum nostrorum prsedictorum yestigia 
insequendo volentes ipsi civitati et omnibus ejusdem subyenire 
ut tutiùs et honorabiliùs res publica ipsius civitatis regatur de 
benè in meliùs reformetur, ordoque politicus in eàdem serve- 
tur, promptioresque ad obediendnm nobis et successoribtts . 
nostris magis efDciantur; quod que perpetuo incovenienciis et 
periculis qus futuris temporibus nobis et civitati prœdictœ 
occurrere possent, faciliùs resistere possint et valeant ; ex faite 
et aliis pluribus rationifous certisque legitimis de causis , ani- 
mum nostrum rationabiliter moventibus, nosque ad infrà 
scripta moventibus dictée civitati et ejus incolis, nobilibus, 
burgensibus , civibus et habitatcH'ibus et snocessoribus suis 
qnibuscumquc in futurum, de nostrà ccrté scientiè, motu 
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proprio, gratiAque apeciali et ei plenitudipe supr^mae regidifl 
potestatis nostr»» consulatum perpetuum, merum et liberam 
nomioe et re cum privilegiis, libertatibus, prerogativis» fraii^ 
cbisuSy immunitatibus et prebemineDciis infrà scriptis et aliia 
juribus quiboscumque ad consulatum, de jure vel consuetudine 
pertioentibus et pertinere debentibus concessimus» et praeseu* 
tium teuore coucedimus in hune qui sequitur modum : — 
£t primo eisdem concessimus et concedimus potestatem 
licenciam et auctoritatem in domo per eos acquirendA seu 
construendA, quad domus consulatus vocabitur, absque dicti 
episcopi nec aliorum quorumcuiUK)ue ofQciariorum licencia, 
prsesentiA, quotiescumque pro negotiis dictœ civitatis pertrao 
tandis opus fuerit se congr^andi; et pro primA institutione et 
creatione hujusmodi consulatus per eos die et bprA quibus 
«mode ut antheà voluerint, quandocumque postdatamprsseoe 
tium facieoda très consules et sexdecim consiliarios probes et 
ydoneos éUgendi , arcandi et instituendi; et hoc à proximp 
sequenti festo beati Ludovici patroni et predecessoris nostri, 
usque ad aliud immédiate sequentem festum ejusdem beati Lur 
dovici ; et ipso tempore dictorum primcurum consulum et consi- 
liariorum lapso, dictoque festo beati Ludovici advento, dami]^ 
eisdem tribus primis consuUbus et sexdecim consiliariis, sic 
per dictos cives aut majorem et saniorem eorumdem purtem ins- 
titutis et instituendiis» et aUis perinde sequeatibus et annuatim 
creandis et instituendisanno quolibet in dicto festo beati Luda- 
vici alios très consules et sexdecim consiliarios probôs et ydoneo§ 
Domine universitatis praedict® amodè ut antheà, perpetuis 
temporibus creandi et instituendi. Qui primi très consules et 
sexdecim consiliarii in prttsentia dictorum civium, et inde alii 
très consoles et sexdecim consiliarii in manibus proprîonuii 
censulum ad sancta Deî evangdia jorabont, qood dictam civk- 
tatem <;iTesque et popnlares c^usdem bene, débite » et fideliter 



Digitized by 



Googk 



206 DOCUMENTS BISTORIOUBS 

r^etit» custodient, gubernabunt, consulent; addomum con-^ 
sulalus pro negotîîs diclae civitatis pertractandis quotîes man- 
dat! fueriot , et negotîa requirent , nisi legitîmo impedi- 
mento impediti fuerînt venient, sécréta eonsalatus tenebunt, 
servabnnt et nemini revelabunt, jura et commoditates ejusdem 
civitatis tuabunt, pé'cnrabunt et inotilia possethenus evita- 
bunt, et alias benè et legaliter in eorum ofBciis se habebunt. 
— QuiBUSQUiDEM tribus consulibus et sexdecim consiliariis 
sic imposterùm creandis et instituendis dedimus et concessi- 
mus damusque et concedimus per praesentes auctoritatem et 
potestatem quam quibus supra jam dedimus , dictamque civi- 
tatem eustodiendi amparandi et defendendi, claves portalium, 
murorum, et aliorum fortaliciorum ejusdem tenendi, regendi, 
gubemandi et ministrandi, et de eisdem fideliter pro securitate 
et custodiÀ ejusdem civitatis disponendi; arma pro decoratione 
hujusmodi consulatûs et in signum ejusdem mgendi et in illis 
duos liliorum flores asureos in scuto à parte superiori super 
campum aureum cum différencia barrœ rubicundae depingendi 
et in locis decentibus affigendi; talliam seu tallias, soquetttm 
super intratis vini, pro reparationibus dictorum murorum et 
fossatorum levari consuetum» mutua, et alia onera publica 
cum necesse fuerit pro subventionibus nostris et aliis necessa- 
riis et utilibus ejusdem civitatis indicendi, exigendi et levandi, 
seu exigi et levari faciendi, computa à quibuscumque person- 
nis qui tallias et alia onera, et subsidia communia dict» civi- 
tatis levarint et exigerint audiendi, reliqua recipiendi et de 
receptis nomine dictae universitatis quictandi et tradendi; excu- 
bias, diurnas et nocturnas pro custodifl et tuitione dictœ civitatis 
temporibus opportunis et necessariis mandandi, decennarios 
excubias faciendi, rebellesque per penarum reparationi muro- 
rum et fossatorum ejusdem civitatis applicandarum impositio- 
nem compellendi, et, juxtà casûs exigentiam puniendi, statuta 
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H ordinatioDes policiàm dictœ civitaiis tangentes , licitas tamen 
«t honeslas pro utilitate et commodo rei publicae ejusdem cWi- 
tatis facîendiy et eas débité servandi et servari faciendi; car- 
rerias et vias publicas mundari , luminariaque seu lampades 
in fenestris domorum civium ejusdem civitatis tempore nun^ 
diaarum t*eI/to opportuDO appoDÎ faciendi , et quos opporte^ 
bit compellandi; vina, blada» panes, et alia qudecumque vie- 
tualia in eàdem civitate occurrentia et existentia visitandi et 
appreciandi; pannos tam laneos quam lineos, coria, mercimo- 
nias et alias qaascumque mercantias extimandi, palpandi 
et falsas comburendi, seu aliàs justitiam super hoc juxtà casûs 
exigentiam faciendi; mensuras et pondéra signo, seu armis 
dictae civitatis signandi, seusignari faciendi , et illis utendi» 
^u uti faciendi; pondus farinas, lanarum, bladorum et aliarum 
■quarumcumque mercantiarum ad utilitatem conununem uni- 
versitatts antè dict® plus et ultime offerenti, vendendi et 
ufrendandi, nova edificia facta et facienda, visitandi et ventas 
fiiciendi, dato/ofue propter ea suscitanda decidendi, et sine 
debito terminandi; catbenas ferreasin carreriis et quadriviis 
ejusdem civitatis prolatiori tuitione et defensione ejusdem exi- 
gendi et afifigendi; piscinas et piscaria in fossatis dictae civit 
tatis faciendi et pisces ponendî , et ad utilitatem communem 
dictae civitatis vendendi et arrendandi; extimatores, visitatores 
et regardifltores dictarum mercantiarum et mercimoniarum ac 
victualium; sigiliatores pannorum laneorum, operiarios muro- 
rum , fossatorum , fontium, itinerum publicorum et carreriarum 
corraierios, alliatores seu indictores ponderum et mensurarum; 
animalium custodes, unum grafferium ad scribendum instru- 
menta et negotia dicti consulatûs; unum clavarium qui sécréta, 
pecunias, et alias res universitatis praedictae custodiet, exiget et 
vlevi4^t , nec non nuncios , famulos, seu servitores adsociandum 
.eosdem consules qui habebunt consiliarios et populares ad 
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coDsilium cbnvocare» et quoscumque debitores universitatis 
prsBdictiepigDorare, pignora capta subastare, plusque et altimo 
oflerenti absque emolomentOy pro bujusmodi inqitaniibus $ur 
baslationibits et venditionibus solvendo Yendere» baDoeriosque 
qnipariterposseadionespraMiictœ civitatis custodire, ampararê 
et defendere, mâlefactoresque pignorare, et pigDora in domo 
consulatûs dooec dampnum/de dampnis et dictis bannmis de 
eorum moderatis salariis satisfactum fuerit , asportare annis^D" 
galis prout eis videbitur faciendi , eligendi , deputandi » creandi, 
instituendi et ordinandi, mutandi et destituendi; et nec noD adre^ 
gimen seu magistriom scolannn ipsius civitatis loco et tempote 
dd)itiS9 personas ydoneas eligendi , et eos qnibus pertinuerit 
nominandi et presentandi, et in eonim denegationem dilatio- 
nem aut defectuni^ prout rei publics utiiitas vel nécessitas exe*- 
gerit instituendi et caetera alia univo^ tractandi ordinandi , 
disponendi agendique et faciendi que ad similes consules et 
consUiarios incumbunt fiicienda , et que consules et consi*' 
liarii aliarum nostrarum cÎYitatum et villarmn regni nostri 
fiiciunt et facere consueverunt, atque possunt. «*- Item cok* 
CBDiMUS dict«e civitati» et civibus ejusdem et eorum soccesso- 
ribus quod omnes mercatores et alii quicumque tam dicts 
civitatb quam alii possint et valeant» pisces, vina, et alias 
quascumque mercantias et denricUtas, bonas et légales, pure 
et libéré vendere» absque aliquali exhibitione seu pr^ntatione 
eorumdem cuipiam prêter quam dictis consulibus facienda. -^ 
Item post imposterùm per oCBciarios nostros vd alios quos- 
cumque aliquas ddationes, denunciationes aut accusationes 
contra consulatum vel universitatem praedicta, prô quÀcumque 
causa civili vel criminali fieri contingerit, de gratiÀ spedali 
eisdem concedimus quod proptereà nisi de mandato nostro spe- 
dali et precedentibus debitis informationibus causâque cognità 
faujusmod coDSulatûs eisdem consulibus et yniversitati aufrektî> 
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8Qq)eDdi9 arrestari, vd ad manum nostram poni Don possit. — 
Item quod si aliqoi offlciarii ordinarii, vd craimiâsarii nostri, 
aut alterins cujuscumque aliquem ex dictis ciyibus dicte dvi- 
tatis pro débite clvili , vel aliqno crimine , excepte crimine 
leze majestatis, à dicta civitate extrahere Tellent» concedimus 
eisdem consolibus potestatem, iicendam et auctoritatem illum 
sea illci irreprebensibiliter rrtineDd^ dum tamen pro civilibns 
^doneë careant seu caveri faciant, juxtà casûs exigentiam , in 
criminalibiis verô si casus persoDamra detentionem et incar- 
c^^ioDem exegerint » carceribus infrà dictam eivitatem 
ïnancipentnr. — Item qood nuUus tam eiris dict« ciyKatis 
quam foraneus ad nondinas, Yel mercatus dicbe ciyitatis 
veniens» pro debitis civilibus» nec aliis quam nostris propriis, 
capi seu arrestari minime possit — Item et cum nos consa- 
latmn bajosmodi pro bonà ntilitate et çonservatione rdpiAlic» 
dictas civitatisét patri» GabaDitanae concesserimus, quam qui^ 
dem rem publicam praefatus episcopus fovere tenetur, cumque 
ipse suique priedecessores et quilibet eomm in primo introitu 
dictie ciyitatis , jurare consueyerint, ciyes et habitatores ejusdem 
ciyitatis in suis Kb^tatibus et franchisiis tenere et consenrare» 
yolumus ac intendimus, quod idem episcopus et successores 
sui teneantur, jurare dyitatem et ciyes in gaudencià et usu 
hujnsmodi consulatûs» ac priyilegiorum dsdem per nosconces- 
sorum unà cum dictis aliis priyilegHs proùt et quemadmoddm 
Ipse et sui prsedicti praedecessore;, jffîores libertates et priyile- 
gia antè dicta jurare consueyerunt; neepriùs, aut aliter in 
dicta ciyitate per dictos ciyes recipiantur, nec etiam ofBciariis 
suis pareatur, quam hujnsmodi juramentum pfestiteilnt. — 
Item quod fortassis dicti consules plerumque egebunt litteris 
hujnsmodi consulatûs in diyersis locis et curiis, yolumus quod 
transcripte seu vidimus ejusdem sub sigiUo regio confecto 
tanta fides adhibeatur^ quanta adhiberetur et adhiberi posset 
II. U 
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presentibus litteris origÎDalibus per quas insuper praedictos 
consales, consHiarios, cives et incolas civitatis premissas in, et 
8ub speciali protectione et saïvâ .gardiâ nostrà ad sui juris et 
premissoram couseryationem posuimus^ atque ponimus; pro- 
curatori nostro scilentium perpetnum super hiis imponentes. 

— Quocircà senescailo nostro Bellicardri et Nemausi baillino 
et judici Gaballitano, bajuloque, et judici nostris Marologii 
cœterisque justitiariis etofOciariis vel eorum loca tenentibus, 
presentibus et futuris et eorum cuilibet super hoc requirendo, 
damus in mandatis quatenùs prsedictos consules, consiliarios, 
cives et incolas jam dictœ civitatis presentibus nostris consula- 
tâs et cœterorura premissorum concessione, indulto gratià este- 
risque prenarratis, uti, frui et gaudere faciant, nuilum impe- 
dimenturo, molestiam aut disturbiam iliis super hiis inferendo 
aut inferri patiendo; quae si jam illata forent, iila penitùs tol- 
lant et amoveant, difScultate quàcumque semotâ, quoniam 
sic nobis placet et fieri volumus; qu», ut perpétua fîrmitatis 
robur obtineant, présentes litteras nostri appensione sigilli 
communi fecimus; salvo in aliis jure nostro et in omnibus quo- 
libet alieno. — Datum Montiliis, prope Turonis, in mense de- 
cembri, anno Domini millesimo quadringentesimo sexagesimo 
Bono, regni nostri nono. — Per regem, domino duce Borbonii, 
comité sacro Cesaris , domis de Torcy de la Forest, magistro 
Petro Doriole generali , et aliis presentibus. — De Cerisay , visa. 

— Et soit ainsi que à l'octroy et concession desdiz consu- 
lat et privilèges, non advertiz des droiz seigneuriaulx que 
révesque de Mende, comte de Gevauldan, a en ladicte ville 
de Mende, de laquelle il est seigneur immédiat, et y a toute 
justice, haulte, moyenne et basse, mère, mixte et' impère, 
plusieurs droiz et prérogatives desdictes haulte, moyenne et 
basse justice dudict évesque, et autres ses droiz seigneuriaulx , 
forent prins et comprins es articles et déclarations des lectres 
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ficelui consulat ; au moyen de quoy aucunes oppositions et 
contradictions ont esté faictes et données à rencontre dudict 
consulat; et avec ce plusieurs impétrations de nous et de 
nostre chancellerie, obtenues tant par le feu évesque dudict 
Mende, que celui qui a présent est; dont procès, questions et 
débatz et difTérens s*eû sont ensuivis , tant pardevant les gens 
de nostre grant conseil, que en nostre court de parlement à 
Tholose, qui encore sont indéciz, et en voie de prendre long 
trait ; et telement que iceulx consul]^ bourgeois, manans et 
habitans de ladicte ville de Monde» n*ont peu, ne peuvent avoir 
paisible joissité de TefTect dudict consulat; pmrquoy iceulx 
voyans et sacbans qu'ilz estoient fort perturbez en la joyssance 
d'icelui consulat, nous ont fait dire et remonstrer que nostre 
plaisir feust les faire joir et user de l'efTect dudict consulat , et 
sur ce en déclarer nostre vouloir et plaisir, auquel du tout ilz 
se soubzmettoient; et pour mieulx et plus seurement y beson-^ 
gner, nous avons maqdé et escript à iceulx habitans , qu'ils 
envoyassent par devers nous gens souffisans pour appointer et 
modifier ledict consulat; ce qu'ilz ont fait jusques au nombre 
de cinq ou de six principaulz de ladicte ville ; et eulx venus nous 
ont fait dire et remonstrer que nostre plaisir feust y ordonner 
et appointa à nostre bon plaisir et voulenté, ausquelz, comme 
dit est, ilz se sont soubzmiz et soubzmettoient. — Pour ce est-^ 
il, que nous qui en leur concédant et octroiant ledict consu- 
lat, les privilèges, prérogatives et droiz qui y sont contenus^ 
n'entendions lors, ne encore entendons faire aucune chose qui 
soit préjudiciable, ne dérogant aux droiz seigneuriaulz dudict 
évesque de Hende ni de son église en aucune manière, ains 
iceulx garder , observer et entretenir à nostre povoir, selon 
le pariage fait entre noz prédécesseurs, et Févesque qui lors 
estoit dudict Hende ; et aussi pour crainte et amour de Dieu 
nostre créateur, et de sa glorieuse Vierge mère, dont ladicte 
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égUae de Mande est fondée; après ce que avons fait véoir et 
viâter par gens notables de nostre grant conseil, à ce par 
nous commis et doutez, les droiz, prérogatives et préhémi* 
nences de ladicte ^lise de Monde, et oy Ijs rapport à nous par 
eulx deuement et soufflsamment fait Nous par i^aode et 
meure délib^ation, de nostre oerllaine science, plaine puis- 
sance et auctOTité royal, les droiz, privilèges et prérogatives 
en dessus contenus et déclarez, pour les réduire en mieulx; 
avons modérez, caUfiez, remis et ordoraiez, modérons, calif- 
fions, riomettons el ordonnons par ces présentes, en la forme 
et manière qui s'en suit : c'est assavoir que les articles conte* 
nuz en nosdictes lettres de Chartres dudlct consulat dessus trans- 
criptes, eommençans : et primo eisdem concessinms, etc., 
jusques à l'artide commençant : Quibuscumque tribus con- 
mlibus , etc, , demeureront en leur vertu avec la modification 
qui s'ensuit; «— c'est assavoir que lesdiz consulz, manans et 
babitans, après ce qu'ilz auront fait et esleu leurs consulz , ils 
seront tenuz de venir en lostel épiscopal dudict évesque, lut 
dire l'élection desdiz consulz, et là es mains de son vicaire ou 
de son haile, faire le serement sur les saintes évaingiles, de . 
foi estre bons et féaulx durant le temps de leur administration , 
et de non faire ne procurer chose qui soii à son préjudice, 
ne de son église, ne pareillement de ses officiers; et que en 
leurs loyaultex et consciences ils garderont et procureront le 
bien et utilité de leur dict évesque de ladicte é^^ et de toute 
la chose publique d'icelle ville; et après ce, denumderont audit 
évesque ou à son dit vicaire congé et licence deulx assenpbler 
toutes et quante foiz que mestier en sera, pour toute ladicte 
année; et d'an en an, à chascune mutation de consulz le 
feront semblablement. — Item en ung autre article conunen- 
^nt: Quibmquidem tribus consulibus , etc., lesdiz consulz, 
«anans et habitans seront tenus & diascune premièae et neu- 
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▼eUe entrée, que ledict évesque fera en la vîlte et cHé de 
Meode, de lui apporter et présenter les clefe hors lacKde tHle; 
lequel après qu'il les aura reçues les baillera et rendra incon- 
tinent ausdiz consulz, qui jureront et promettront de les Men 
etloyaulment garder, en manière que, inconvénient, péHI, 
danger ne dommage n'en adviengne à nous, ausdict évoque, 
ni à la chose publique dicelle Yîlle ne dudict paiz. -^ Item 
en Farticle en suivant contenant : Armaprodecoratione, etc., 
iceuh consulz ethabitans pourront mettre en la maison dudict 
consulat les armes contenues ondit article; esquelles y aura 
dabondant en chef de Tescu , une L couronnée signifiant nos- 
tre nom , pour récordation et mémoire de nous et de nostre 
dict octroy (1); et aussy pourront lesdiz manans et haU- 
tans faire mettre leurs (Bctes armes es tours et édificeà des 
murailles quilz vouidroient faire de neuf en ladicte vilte, 
soubz les armes dudict évesque. — Item , et quant à l'article 
commençant : TaUiam seu tallias, etc,, demeurera en sa 
force et vertu , et seront tenuz ceulz qui seront commis et 
ordonnez à recevoir les deniers desdietes tailles et sauquet, 
d'en rendre bon et loyal compte en la présence du baileon, 
juge dudict évesque et desdiz consulz; et le reliqua qui reste- 
roit sera tousjors emploie es réparations et choses nécessaires 
de ladicte ville. — Item à l'article commençant : Statuia et 
ordinationes , etc., pour ce qu'il powroit tourner au grant 
préjudice et dommage de nous , dudict évesque et de son église , 
nous l'avons cassé et adnuUé , cassons et adnullons. — Item 
touchant l'article commençant : Carreriez et vias, etc., les 
contraintes, apréctations, visitations, mesures et poix de tou- 

(i) La ville de Mende doit porter dans ses armoiries : d'azur à l'M 
gothiqae d'or, sarnionté d'an soleil de même, aa chef d'or soutenu 
d'une trangle de gueules , et chargé d'un L couronné , accompagné de 
deux fleors-de-lys , d'azur. 
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tes marchandises, et nouveaulx édiffices faiz et à faire» se 
feront par ledict évesque et sa justice ordinaire , ainsi qu'il a 
accoustumé de toute ancienneté , et paravant Foctroy de nos- 
dites lettres de consulat; et seront scellez les draps du scel 
dudict évesque seulement — Item et conséquemment à rarticle: 
Cathenas et ferreas , etc., pour ce qu1l touche et concerne le 
bien et enforcissement de ladicte ville» il sera et demourera 
ainsi qu'il est» pour en user toutes et quante foiz que be- 
soing sera. — Item » et à l'article contenant : Eœcubias 
que diumias, etc, , lesdiz consulz» manans et habitans y pour- 
ront pourveoir; maiz les rebelles» défaillans et désobéissans 
seront contrains à ce faire» par la justice ordinaire dudict 
évesque. — Item» et quant à l'article commençant : Pisdnas 
et piscania, etc. » iceuli consulz» manans et habitans seront 
tenuz de profondir lesdiz fossez jusques à huict piedz de profont 
plusqu'ilz ne sont de présent» et iceulx réparer et entretenir 
en bon estât et réparation» et telement que l'eau y puisse dé- 
mourer en toutes saisons selon ladicte haulteur; et sera ladicte 
pescherie commune entre ledict évesque et lesdiz consulz» ma- 
nans et habitans. — Item » et quant à l'article commençant : 
Eœtifnatores, visitcUor^, etc., le contenu d'iceulx se fera 
par la justice» cohertion et contrainte dudict évesque» et iceulx 
justiciers» comme il a voit paravant accoustumé» et avec ce 
toutes préconisacions ne se feront que de par ledict évesque 
ainsi qu'il est acoustumé d'ancienneté; et auront si bon leur 
semble» ung procureur» ung receveur» deux sergens et ung 
scribe» et ung messager pour les afTaires de ladicte ville. — 
Item» et à l'article commençant : Nec non ad regimen seu 
magistrium scolarum » etc. , avons aussi dit et déclaré que 
dorénésavant quant il sera nécessité de pourveoir audict maistre 
de ladicte ville» lesdiz consulz» manans et habitans» nomme- 
ront et présenteront personne souffisant et ydonné audict 
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évesque qui le recevra et instituera , et joyra ledict maistre 
d*escoIe , des droiz , proufSz et prérogatives apparteuans aux- 
dictes escoieSy quant à ceuh qui démoureront aux escoles de 
ladicte ville et cité de Mende, et sans qu'ilz puissent rien 
demander es autres escoles du diocèse de Mende. — Item , 
et à l'article : et cœtera alia universa, etc. , iceulx consulz, 
manans et habitans ne pourront faire aucune chose au préju* 
dice dudict évesque, ni de son église , que ainsi qu'il est cy- 
devant touché et octroie es articles dessus diz. — ^ Item, et à 
l'article commençant : Item concedimus dictœ civitati , etc. , 
pour ce que avons esté informez que ce contenu on dit article, 
est des droiz seigneuriaulx dudict évesque, et que de toute 
ancienneté il en a joy et usé ; tous ceulx qui apporteront les 
dictes marchandises, seront tenus les présenter en l'ostel dudict 
évesque, selon l'ancienne coustume et observance, sans ce que 
iceulx consulz, manans et habitans se puissent aider dudict 
article en aucune manière. — Item, et quant es articles com- 
mençans: Quod si imposterum, etc., demeureront en leur 
effect , ainsi qu'ilz gisent. — Item, et à l'article : Quod nul- 
lus, etc. , nous entendons que en iceluî article seront comprin- 
ses les debtes dudict évesque comme les nostres. — Item , 
au final et dernier article , commençant : Item cum nos con- 
sulatum , etc. , les évesques dudict lieu à chascune entrée 
nouvelle et première qu'ilz feront en ladicte ville et cité de 
Mende, seront tenuz jurer de garder et observer les anciennes 
coustumes de ladicte ville, et avec ce, de entretenir et garder 
les articles dessus diz , modérez , contenuz et déclarez en ces 
présentes ; seulement et au regard du résidu des autres choses 
contenues et déclarées en nos dictes lettres de chartre , cy- 
dessus incorporées, et consulat, dont mencion n'est faitte en 
ces dictes présentes , seront et démoureront nulles et de nulle 
valeur, sans ce que, à l'occasion dudict consulat, ne des débatz 



Digitized by 



Googî( 



216 OOCCMBNTS HIST01UQUE5 

qui pourroient sourdre et à venir au moien d'icelui, la juridic-^ 
cion dudict évesque puisse estre aueunement troublée ne em- 
peschée en aucune manière ^ et que lesdiz consulz, manans et 
habitans ne ressortissent en première instance par-devant le 
juge ordinaire dudict Monde » comme de tout temps et ancien- 
neté ilz ont acoustumé : — St donnons en mandement à nos 
amez et féauli conseilliers , les gens de noz comptes , et tenant 
nostre court de parlement à Tholoze, sénescbal de Beaucaire, 
et à tous noz autres justiciers et officiers » ou à leurs lieux 
tenans, présens et à venir^ et à chascun d'eulx si comme à lui 
appartiendra ^ que de noz présente grâce, concession et octroy 
dudict consulat amodâ^ en la manière que dit est, et paisible- 
ment, sans souffrir que ores ne pour le temps à venir , aucun 
destourbiez ou empeschement leur soit foit, mis ou donié mu 
contraire ; et afin que ce soit chose ferme et estaUe à tous- 
joure, nous avons fait mettre et apposer nostre scd à ces pré- 
sentes, sauf en antres choses nostre droit et Fautrui en toutes. 

— Donné à Paris, au moys de janvier. Tan de grke mil quatre 
cent soixante et quatorze, et de nostre règne le xiv«. — Par 
le roy , Tévesque d*Evreux , fe sire de Genty, et autres présens. 

— Disome. 

VL — Bref par lequel le pape Innocent VIII releva fivéque 
Clément de la Rovère du serment qu'U avait priti Ion de 
son entrée à Menée, 

(( Venerabili in Christo patri, Dei gratiA episcopo Anidensi, 
vel ejus vicario in spiritualibus, Julianus, miseratione divm& 
episc(^us Ostiensis, salutem et sinceram in Domino caritatem. 
Ex parte venerabilîs in Christo patris domini Qementis, episcopi 
Mimatensis, nobis oblata pelitio continebat quod cum oUm 
de ecclesiie Mimatensis ttmc pastoris solatio destitut» prœfato 
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epbcopo per apostolicam sedem provisum foisset, et ipse 
q)iscopusdicti» ecclesiœ possessionem assequi non potuisset» oisi 
qcuedam privilégia consulibus Mimatensibus^ per bon® memori» 
LndoYicam Franconim regem concessa, medio suojuramento, 
observare promitteret» prsfatus episcopua, ut dicte ecciesi» 
possessionem assequeretur, medio ejus juramento» priinlegia 
ipsa observare proHiisit , et contra ea uUo unquàm tempore 
venire, protestatione tamen per enm fodè, quod si jn-ivilegia 
ipsa in sui, et dictœ snœ ecclesiâe detrimeatom cedereat, ea 
observare non intendebat. Gum autem, skut eadem subjunge* 
bat petitiOy promissîo bnjusmodi in magnum praefiiti q^iscopi,. 
et capituU dictée ecclesis cedat prejudicium , et proptereà 
cupiat ad ipgorum privilegionim observantiam non tençri» et 
, coDtràea acpromis^onem hujasmodi agere, justitià mediante, 
quod focere non potest, stante et sSbi obstante juramento prae- 
dicto. Quare suppUcari fecit humiliter dictus episcopus aibi 
super hiis per sedem prsdictam de q)ortttno remedio provideri. 
Nos igitur auctoritate domini pap» , cujns primarise curam 
gerimus^ et de ejus spirituali mandato super hoc vivœ vocis 
ofacuk) nobis facto > circumspettioni eomittimus» quod si est 
ita, injunctâ sibi pro temeritate jurandi bujusmodi absolutione» 
débita prœviA,pro modo cu^, pœmtentiA salutari^juramentum 
prœdictum> quoad effectum «gendi duntaxat, relaxetis eidem, 
et deindè nuncietis ipsum ad dicti juramenti observantiam, 
quoad dictum effectum tanlùm, minime teneri. — Datum 
Roms, apud Sanctum Petrum sub sigiUo offlcii primaris, 
mi id. novembriSy pontificatûs domini Innocentii, Paps YIII, 
anno quarto. » 

VII. — Extrait des registres des délibérations consulaires, 
déposés aux archives de l'Hâtel-de-Ville de Mende, 

a Du troisième aoust mil sept cens vingtz, dans la salle de 



Digitized by 



Googk 



218 DOCUMENTS HISTORIQUES 

THostel de Ville, par-devant M. de Bellesagne, baîllîf et prê-^ 
sident, assemblés messieurs les consulz et conseillers politiques 
mandés en la manière accoustumée. — Monsieur de la Lou- 
bière, premier consul, a dit que suivant Tusage, l'assemblée 
doit procéder au choix et nomination de vingt-cinq habitantz, 
cinq de chaque pan de la ville pour assister demain à Félection 
qui se doit faire de nouveaux consulz, et donner leur suffrage 
pour ladicte élection conjointement avec messieurs du conseil 
ordinaire et extraordinaire; et à requis rassemblée de vouloir 
procédera ladicte nomination. — Sur quoy, messieurs, d*un 
commun avis, ont nommé pour électeurs: — Du pan de 
Claustres : — MM. de Pelouse; de Bivière; Gibelin , notaire; 
Louis, marchand; Guérin, marchand; — Du pan SAuriac: 
— MM. de Saint-Denis; Buisson, advocat; Valez, médecin; 
Borrier, notaire; Marcé, apothicaire; — Du pan de Chap- 
nau : — MM. de Lagrange; Malzac, advocat ; Bonicel, bour- 
geois; Grilhat, bourgeois; Timbal, chirurgien; — Du pan 
de Chastel : — MM. de Ressouches, ancien conseiller en la 
cour des aides; Chevalier, bourgeois; Germain Portai, bour- 
geois; Mulot, marchand; Levraut, traiteur; — Du pan 
d'Ayguespasses : — MM. Oziol, juge du Toumel; Gleyze, 
bourgeois; Malaval, marchand; Cabot, chirurgien; Grousset, 
cordonnier. — Ainsin a esté délibéré le susdit jour et an : — 
Lenoir Bellesagne, bailli f présidant; LaUmbièrey premier con- 
sul; Àujolat, tiers consul; Bonicel; Daudé; Caïlar, etc. » 

Election consulaire. 

« L'an mil sept cens vingtz, et le dimanche quatriesme jour 
d'aoust, heure dix du matin, dans le palais épiscopal de la ville 
de Mende, et dans la salle du consulat où se tiennent aussy les 
estatz de ce diocèze; par DEVAifT monseignkur Pierrk ue. 
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Baolion db la Salle, éyèque, seigneur et gouverneur de la 
ville de Mende, comte du Gévaudan, conseiller du roy en 
tous ses conseilzy assemblés messieurs les consulz et le conseil 
politique, ordinaire et extraordinaire de ladicte ville, avec 
messieurs les électeurs nommés le jour d'hier à l'assemblée 
tenue dans la maison consulaire. — Après les arrangues qu'on 
a accoutumé de faire en cette cérémonie , lesdiz sieurs con- 
sulz ont déposé leurs chaperons et les clefz de ladicte ville sur 
la table, et à suitte a esté procédé à la nouvelle élection comme 
s'en suit : — M. de la Loubière, premier consul , a nommé : 
M. Montet , premier consul ; M. Durand , second consul; 
M. Benoit, tiers consul; — M. Mercier, second consul, les 
mêmes; — M. Aujolat, tiers consul , les mêmes; — Conseil 
ordinaire. — M. de Bellesagne , premier ancien consul , les 
mêmes; — M. Jourdan , ancien second consul , les mêmes ; — 
M. Malaval, tiers ancien consul, les mêmes; — MM. de 
Villeret de Rhetz , absent; — Moure du Villeret, les 
mêmes; — Harlet, advocat et procureur fiscal, les mêmes; 

— François Dangles, bourgeois, les mêmes; — Duvalhe, 
advocat, les mêmes; — Delhermet, les mêmes; — De la 
Kouquette , les mêmes; — Pitot, les mêmes; — Oziol, lieu- 
tenant au baillage, absent — Conseil extraordinaire. — 
Clatistres. — MM. de Geletz, trésorier de France, absent. 

— Savy , advocat , les mêmes; — Combes, absent ; — Durand, 
apothicaire, les mêmes; — Farrain, marchand, absent — 
Auriac : — Caïlar, juge du baillage, les mêmes; — Lequepeys, 
les mêmes; — Daudé, advocat, les mêmes; — Gavalery, absent* 
BafOe, notaire, les mêmes. — Chapnau. — MM. de Pastorel, 
absent; — De Malgoire, les mêmes ; — Yalentin, notaire, les 
mêmes; — Bacon, bourgeois, les mêmes; — Fontanel, vitrier, 
absent. — Chastel : — MM. de Corsac , absent; — Norri , les 
mêmes; — Chastanicr , advocat , absent ; — Vincens, notaire, les 
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mêmes; -* Antoine » marchand , les mêmes. — Aygue^^asies^^ 
MM. de Cultures I absent; — Marcé, lieutenant au baîUage» 
les mêmes; — De Saint-Germain, préyost, les mêmes; — 
Montety OTphèyre, les mêmes; — Rosan, marchand, les mêmes. 

— Electeurs faitz le jour d'hier à VHostél de Ville. » ( Nom- 
mèrent les mêmes. — Sur les vingt-cinq, dix seulement 
rendirent à Tappei nominal. ) — « Et tout d'une voix, 
M. Montet, Uetrtenant en la cour ordinaire, a esté nommé 
pour premier consul; M. Durand, aqpothicaire, pour second; 
M. Benoit, boulanger , pour tiers consul ; et la livrée leur ayant 
esté mise par monseigneur Févêcpie, ib ont preste le serment 
accoutumé. » 

(( Monsieur Montet, premier consul , après le remerciement 
quil a fait à l'assemblée pour luy et ses coIIègues^, de Vhon- 
neur qu'elle leur a fait, a dit : qu'il est nécessaire de procéder 
à une nomination et choix des personnes qui doivent remplir 
le conseil ordinaire et extraordinaire suivant l'usage observé 
en cette communauté, et a prié rassemblée d'y procéder, ce 
quya esté fait comme s'en suit : — Conseil ordinaire. — 
MM. Montet, lieutenant en la cour ordinaire de Mende, pre- 
mier consul; Durand, apothicaire, second consul; Benoit, 
boulanger, tiers consul; de la Loubière, premier ancien con- 
sul; Mercier, second ancien consul; Aujolat, tiers ancien 
consul; de Lagrange et Gaïlar, juge du baiUage, conseillers 
nommés par M. Montet; Pitot et Harlet, conseillers nommés 
par M. Durand; Oriol et Marcé, lieutenants au baiUage', 
nommés par M. Benoit ; du Vilta-et de Rhetz , retenu par 
M. de la Loubière ; Dangles, retenu par M. Mercier; Delher- 
met, advocat, retenu par M. Aujolat. — Conseil extraordi- 
naire. — Pan de Claustres : — MM. de Rieucros ; Brun, 
advocat; Savy, advocat; Louis, marchand; Marcé, orphèvre. 

— Pan d'Àvriac: — MM. Lequepeys, médecin; Daudé, 
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advocat; dé Cavalery ; BafBe» notaire; JourdaD, marchand. 
— Pan de Chapnau : — MM. de Pastorel ; de la Rouquette ; 
MalzaCy advocat; Yalentin» notaire; Bacon, bourgeois.— 
Pan du Chastel : — MM. de Gorsac; Norri; Borne; Yincens^ 
notmre; Bonnefîlhe» notaire. — Pan d'Ayguespa$8e$ : — 
MM. de Cultures; de Saint-Germain, préyost; Montet, or- 
phèvre ; Bosan , marchand ; Cabot , chirurgien. «— Signé : — 
Pierre , évéque de Mende; — Lenoir Bellesagne , baillif et 
présidant. » 

VIII. — Extrait des états des dépenses ordinaires des com- 
munautés du diocèse de Mende. 

« Mevdb. — Dépenses ordinaires de la ville de Mende > 
pour Tannée 1746. — 1*» A trois consuls , pour leurs gages et 
livrées consulaires, la somme de quatre-vingt-quinze livres, 
savoir : au premier consul , 40 liv. ; au second consul , 30 liv.; 
au troisième consul , 25 liv. ; — 2^ A trois valets deil consids» 
pour leurs gages , 300 livres , à raison de cent livres chacun » 
à la charge par eux de nétoyer les rues ; -^ 3"" Pour Thabille- 
ment de trois valets de ville , qui sera fait tous les deux ans , et 
pour les manteaux qu1l est d'usage de leur donner de six ans 
en six ans , la somme de 200 livres , laquelle sera remise au 
collecteur, Tannée qu'il ne sera point fait d'habillement;**^ 
4'' Au greffier consulaire , la somme de 200 liv. , tant pour ses 
gages que pour la façon du roUe de la taille , papier timbré 
dudict rolle, du registre des délibérations, du compoix caba- 
liste , et des extraits desdites délibérations et autres actes ser- 
vant k la communauté ; •— 5^ Au trompeté , poinr ses gages, 
6 liv. ; — 6* Au portier , pour ses gages , 50 liv. ; — 7« Pour 
l'entretien de l'horloge , 60 liv. ; — 8* Pour l'entretien des 
fontaines , 100 liv. ; -— 9® Aux pères de la doctrine chrétienne 
qui tiennent le collège , 210 liv. ; — 10*^ Aux pauvres de Thd- 
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pital 9 pour le drap qui leur est donné aux fêtes de la Noël , 
61ÎV.; — 11*' Pour les flambeaux des consuls les jours des 
grandes fêtes 9 401iv. ; — 12^ Pour le logement du curé de 
Saint-Gervais , 80 liv. ; — IS** Pour serrir de fonds aux dépen- 
ses Imprévues, 400 liv.; — 14** Pour les gages des frères et 
soeurs des écoles, 618 liv. ; — 15*^ Pour le loyer d'une écurie 
pour la brigade de la maréchaussée , 30 liv. — Total , 2,395 
livres. » 

IX. — Extrait du brevet royal qui permit aux consuls de 
Mende de faire abattre les murs de la ville. 

« Aujourd'hui seizième décembre mil sept cens soixante- 
huit , le roy étant à Versailles , les consuls et conunerçants de 
la ville de Mende ont fait représenter à Sa Majesté que les 
murs de la ville étant beaucoup plus élevés que les maisons^ 
empêchent la libre circulation de l'air dans les rues de ladicte 
ville , lesquelles sont très étroites , ce q^i occasionne tous les 
ans des maladies épidémiques ; que dailleurs une grande partie 
de ces murs est déjà tombée depuis longtemps , et que ce qui 
reste est tellement dégradé, que les maisons voisines et les 
passants courent risque d'être écrazés sous leur chute ; que 
pour prévenir ce malheur et procurer la salubrité à la ville , 
il serait nécessaire de démolir lesdicts murs ; et ils ont très 
humblement supplié Sa Majesté de leur en accorder la permis- 
sion, et de leur faire don des matériaux qui pourront provenir 
de ladicte démolition ; à quoy ayant égard : — Vu ladicte 
délibération prise par les habitants de ladicte ville , le seize 
septembre dernier, ensemble l'avis du sieur intendant de 
Languedoc , Sa Majesté a permis et permet auxdicts consuls 
de faire abattre et démolir les murs de ladicte ville de Mende, 
comme aussy a. Sa Majesté, fait don à la communauté de 
ladicte ville des matériaux qui pourront provenir de ladicte 
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démolition » pour être employez au plus grand bien et avan- 
tage de ladicte communauté. — Mande Sa Majesté audict sieur 
intendant de Languedoc de tenir la main à Texécution du 
présent brevet qui sera déposé au greffe consulaire de ladicte 
ville , rayant Sa Majesté pour témoignage de sa volonté » signé 
de sa main , et fait contresigner par moy , ministre et secré- 
taire d'état et finance. — I/mis. — Et plus bas, Fhelypeaux. » 

X. — Acte de nomination des consuls de la ville de Monde, 
par Monseigneur Jean Arnaud de Castellane. 

«L'an mil sept cens septante et un, et le quatrième jour 
du mois d'aoust avant roidy, par devant nous gradué notaire 
royal de la ville de Mende, et témoins bas nommés, a été 
présent : — Monseigneur l'illustrissime et révérendissime sei- 
gneur, Monseigneur Jean Arnaud de Gastellane, évéque, sei- 
gneur et gouverneur de la ville de Mende, comte de Gévaudan, 
conseiller du roy en ses conseils, qui nous a dit qu'en exécu- 
tion des lettres-patentes de Sa Majesté du treizième décembre 
mil sept cens soixante-six, enregistrées le dixième janvier sui- 
vant en la souveraine cour de parlement de Toulouse, et le 
quatrième janvier mil sept cens soixante-sept, au greffe de la 
justice ordinaire de la présente ville, il luy a été présenté le 
premier du courant par le conseil politique et renforcé de la 
présente ville et par MM. les officiers municipaux dudit Mende, 
la liste des neuf sujetz qu'ils élirent par scrutin , à l'effet par 
ledit seigneur évèque d'en choisir trois parmi ledit nombre , 
lesquels sont Messieurs de la Biachère , Randon et Dufau de 
Cultures, pour le premier consulat; les sieurs Grange fils, 
Sabatier et Bourillon atné, marchands, pour le second consu- 
lat; et les sieurs Portalier, maître serrurier, Théron, cordon- 
nier, etBrunel, tisserand, pour le troisième consulat dudit 
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Mende; et ee oofiséqoence mendit seigneor évAque, en exé- 
cution desdites lettres-patentes , voulant faire choix et nommer 
conformément à icelles les trois sojetz qui doivent être consuls 
dans ladite ville sur le nombre des neuf tjui luy ont été iH-é- 
sentes par ladite liste , à cette cause il a cfaoisy et nommé , 
comme il nomme et choisit par le présent acte sur ledit nom- 
bre de siqetz contenus en ladite liste à luy présentée, sçavoir : 
— pour premier consul , noble Jean Joseph Norry, sieur de 
la Blachère, ancien capitaine d'infanterie , chevalier de Tordre 
royal et militaire de Saint-Louis; pour second consul, M. 
Charles Grange flis; et pour troisième consul, le sieur Jean- 
Baptiste Portalier, serrurier, à l'effet par eux d'occuper et 
remplir lesdites places jusques au temps de la nouvelle nomi- 
nation, et à la charge par eux de prêter serment entre les 
mains de M. de Gourbière, baillif de mondit seigneur évAque, 
et en son absence entre les mains de l'un des officiers du siège 
H par dévolu, et de suite lesdits consuls, en présence du sieur 
procureur syndic, recevoir des mains dudit seigneur évè- 
que les chaperons avant de pouvoir exercer aucune fonction , 
nous ayant requis de nous transporter à l'Hôtel-de- Ville pour 
notifier de sa part la présente nomination et choix au conseil 
de ville politique et renforcé, et en sa personne à la commu- 
nauté dudit 'Mende, afin qu'elle ait à les installer de suite et 
les reconnoitre pour ses consuls. — Et de tout ce dessus, mon- 
dit seigneur évèque nous a requis acte , comme aussy de cou- 
cher à suite d'iceluy la réponse qui sera faite par ledit conseil, 
et de tout ce qui sera fait en conséquence d'icelle et du présent 
acte lequel nous luy avons concédé. — Fait et passé audit 
palais épiscopal dans l'appartement de mondit seigneur évèque; 
présents : Genrais, Brunel fils à Jean, Abraham Fontanel, 
peintre, et Louis Bondan , praticiens dudit Mende, soussignés 
avec ledit seigneur évèque, et nous François Ghauchat, gra- 
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due, notaire royal dudit Mende , recevant , soussigné. — 
f J. À., Evique de Mende , Brunel , Bondan, Fontanel, 
peintre, Chauchat, notaire royal, signés. — Etdesuite, sans 
nous diyertir à autres actes , nousdit notaire» sur la réquisition 
dudit seigneur évoque , nous sommes transportés avec lesdits 
témoins à THdtel-de- Ville dudit Mende» et à la chambre oà 
le conseil de ville politique et renforcé étoit assemblé» auquel 
parlant » nous luy avons fait lecture du susdit acte d*élection 
et nomination avec les sommations requises et y contenues ; 
et en conséquence , rassemblée a déclaré qu'elle alloit s'y con- 
former ; et de suitte a été délibéré» que noble de la Blachère » 
le sieur Grange fils» et le sieur Portalier » serrurier» consuls en 
la forme cy-dessus nommés» prêteront de suitte serment entre 
les mains de mondit sieur de Gourbière » baillif » et que les 
consuls iront ensuitte recevoir de mondit seigneur évèque » les 
chaperons; et en conséquence» après la prestation de serment 
entre les mains dudit M'' de Gourbière» baillif» lesdits sieurs 
consuls» accompagnés de MM. les consuls sortant de charge 
et dudit sieur procureur syndic» se sont transportés audit 
palais épiscopal » ont reçu dudit seigneur évèque» les chape- 
rons qui leur ont été mis sur l'épaule gauche » dans son salon 
de compagnie » et se sont retirés après l'avoir complimenté. 

— Et de tout ce dessus» ledit seigneur évèque» nous a requis 
acte que luy avons octroyé pour servir ainsy que de raison. 

— Fait et passé où que dessus » en présence des susdits 
témoins soussignés» avec ledit seigneur évèque» et nous gra- 
dué» notante royal» recevant » soussigné. — f J. A., Evèque 
de Mende , Fontanel » Brunel , Bondan , Chauchat » notaire 
royal » signés. » 
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MARVEJOLS. 

K Eœtrait de la déckpration faite par messire Àstorg de Peyre, 
le 23 octobre 1352, devant le sénéchal de Nitnes et un 
trésùrier-commissaire député par le roi, des droits qui se 
lèvent à Marvejols, pour vérifier lesdits droite; et des 
lettres-patentes du roi, qui confirment et approuvent le 
contenu en ladite déclaration (1). » 

« Et primé pedagium Marologii qui leYûDtur et leyari cod- 
sueYerant ibidem , nunc medietas pertinebat domino no$tro 
régi aotè pr^esentem assisiam et alia medietas pertinebat» 
et pertinet dicto domino de PetrA quod quidem pedagium leva- 
tur et leyari est consuetum juxtà mansuetudinem vilte Maro- 
logii àpersoniSy et in rebosuvalere et frequentantibus infirà 
contentis et designatis in consuetudinibus vilte Marologii 
inferius contentis et designatis et etiam descriptif — Et sont 
demembris dicti pedagii communibus domino nostro régi et 
domino de PetrA, et qu» pertinent ad dictum pedagium com- 
munal cum dicto pedagio conmiunii est levari consuetum duo 
sextaria frumenti qui sunt de censu seu seryire consuevit Joan- 
nes de Arnodi pro molendino quod habet in riperiA vocatA de 
colonbe prope Marologium. — Item sex sextaria bladi, vide- 
licet : medietatem frumenti et medietatem ordei quœ dominus 
noster rex et dominus de PetrA percipere consueverunt annis 
singulis in et super molendino olim templi nunc vero'hospi- 
talis sancti Joannis Hierosolimitani quae sextaria nunc serfion- 
tur pro dicto molendino hospitalis sancti Joannis Hierosolimi- 
tanL — Item sex sextaria dictorum bladorum medietas frumenti 
et medietas ordei qu» senriunt et servire consueverunt anno 

(1) Une grande partie de ce document est rédigée en langue vulgaire 
ou paMs. — ( Archives départementales. — Case IV. ) 
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quolibet domino MMtro régi et domino de PetrA, hœredes Pétri 
Bastide pro eormn molendino in dIctA riperlA situato. — Item 
sex sextariadietonmi Uadorum qu» servire consoevenint annis 
singalis dictis domino nostro régi et de Petrft, hœredes magis- 
tri Benedicti de Eolmis et Hngonis Pelegriny pro eorom mo- 
lendino in dicta ripmA situato. — Item quinque sextaria et 
emina dictorum bladorum et qu» percipiunt et percipere con- 
sueverunt dicti domini à Guirodo Bonoviro annis singulis in 
et suprà ejus molendino in dictA riperîA situato. — Item est 
demembris dicti pedagii quoddam pratum situm in territorio 
Marologii vocatum pratgomtal cujus prati medietas pertine- 
bat antè prsesentem assisiam domino nostro régi et alla 
medietas domino de PetrA. — Item est demembris dicti peda- 
gii communb duo sextaria et endna fruroenti qu® dicti 
domini nostri rex et de PetrA communiter percipere consue- 
verunt annis singulis super decem hortis dicto prato contiguis 
de censu à decem personis posridentibus dictos hortos. — 
Item est demembris dicti pedagii conmiunis unus obolus auri 
quem dicti domini consueyerunt percipere communiter à 
Guillelmo Ebrardy ratione molendini ipsius Guillelmy in dictA 
riperiA situati. — Item sunt demembris dicti pedagii commu- 
nis, quinqnaginta sex solidi turonenses quos communiter annis 
singulis dicti dominus noster rex et dominus de PetrA perci- 
pere consueverunt à diversis personis anfiteotis ratione mansi 
vocati MASCOMTAL MarologiL ^— Item est demembris dicti 
pedagii communis leuda oUarum qu» percipitur in dictA 
villA Marologii ab ilHs qui faciimt (rilas, ibidem accipiendo 
pro quAlibet fornadA oUarum unam oHam. — Item sunt de- 
membris dicti pedagii œmmunis dicto domino nostro régi et 
domino de PetrA, lingu» boum quae in macello Marologii , vide- 
licet, k quolibet macello tenente tabulam in dicto macello, unam 
linguam semel in anno. — Item est demembris dicti pedagii 
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aUodium quod dominus noster rex et domkms de PetrA perci* 
père consueverunt super quibusdam vineis in territorio Maro- 
logii situatis, et quod indè recipitur est consuetum nominari 
allô et super vocatum territorium praedictum alto recipitur 
Joyam. — Item est demembris dicti pedagii commune peda- 
gium quod levatur in loco de BastidA et in loco de Montero- 
datto cujus pedagii medieias pertinebat dicto domino nostro 
régi et aiia medietas dicto domino de PetrA. — Item est de- 
membris dicti pedagii communis leuda Marc^ii fomagium 
quod recipitur et recipere consueverunt in dicto loco , vi- 
deiiCet, pro quolibet sextario qui ibidem decoquitur duo 
denarios turonenses» et una oUa bras» in die quA fornerii 
decoquunt panem, quorum denariorum et bras» medietas 
pertinet dicto domino nostro régi et alia dicto domino de 
PetrA. — Item sunt demembris dicti pedagii quatuor cofTetti 
qui solvuntur pro quolibet sextario, à personis forensibus 
et extraneis non hat)entibus hospicium proprium in dicto loco 
Marologii , de biadis quos vendunt ipsi extranei in loco prœdicto, 
quorum cofTettorum medietas'pertinebat, antè prœsentem assi- 
siam, domino nostro régi et alia medietas dicto domino de 
PetrA. — Item est demembris, dicti pedagii commune, emo- 
lûmentum pedagii quod levatur in tenemento Marologii in 
loco vocato de la Bolena. — Item sunt demembris pedagii et 
cum dicto pedagio vendi consueverunt et levari per flrmarios 
seu pedagerios qui sunt domini nostri régis et quae dominus rex 
seu ejus firmarii- percipiebant in solidum antè praesentem 
assisiam dicto domino de PetrA factam, et nunc virtute dicte 
assisiœ pertinent in solidum dicto domino de PetrA , quatuor 
viginti et octo sextaria bladorum inM scriptorum quse dicti 
domini firmarii seu pedagerii consueverunt recipere ab homini- 
bus castri de GredonA tàm ratione gayte quAm aliis de causis 
infirà^scriptis , ad mensuram de GredonA qnit mensura est 
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aliquantulàm minor quam mensura Marologii nam octo sexta- 
ria Marologii valent novem sextaria mensureB de Gredonâ^ 
quorum quidem quatuor viginti octo sextaria bladi sunt qua- 
draginta tria sextaria framenti, et quadragiota quinque sex- 
taria avenae ad illam mensuram de Gredonâ. — Dicta quatuor 
yigiuti octo sextaria dictorum bladorum solvuntur» duodecim 
sextaria medietçtas frumenti et ordei ratione gachœ quam 
homiues dicti loci solebant facere in dicto loco. — Item pro 
censu mansi de Bodos trigenta sextaria; pro censu mansi de 
GhaliaCy quatuor decim sextaria dictorum bladorum ; pro censu 
mansi de Chausseran , duodecim sextaria ; pro censu manso- 
rum de prat, orsum et Pailleretis, decem et octo sextaria; et 
pro illis qui faciunt focum in Castro de Gredonâ in aliquibus 
locis seu domibusquse tenentur à domino nostro rege, duo 
sextaria. — Item sunt demembris dicti pedagii et ad dictum 
pedagium pertinent sexaginta solidi qui percipiuntur ab homi- 
nibus dicti castri de Gredonâ , ratione gachœ quam homines 
ipsius loci facere debebant et ultra predictam in pecuniam homi- 
nibus dictorum castri et mandamenti de Gredonâ ab sexaginta et 
unus solidos, danarium , obolum et duasgallinas de censu , unam 
videlicet à Joanne de manso seu ejus hœredibus, et aliaro à 
Ramundo Gbterii, seu ejus hœredibus dîcti loci. — Item forna- 
gium furni regii de Gredonâ , videlicet : vigesimam quartam 
partem panis qui ibidem decoquitur , super quâ vigesimâ 
quartâ parte dominus noster rex seu firmarii dicti pedagii 
Marologii debebant et deinceps habere debedit dictus (!oroinus 
de Petrâ fornerium et ligna ad decoquendum dictum panem. 
— Item sunt demembris dîcti pedagii et pertinent ad dictum 
pedagium una emina ordei et decem solidi censuales quos 
firmarii dicti pedagii percipere consueverunt ab hominibus 
mansi Descuris. — Item est demembris dicti pedagii medietas 
pedagii quod levatur in loco de Chiriaco, et alla est qobilium 
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seu pereregrinorum dicti loci. — liemalbergœ levdotur et ley^^i 
ooiisueTenint in dicte loco per dictes olim firmarios dicti 
pedagii Màrologii» quœ sunt et esse debent circa semitam, 
et recipiuDtur, pro quolibet albergà duo soUdi. — Item 
duo sextaria, copa et média copa aveos et quarta pars 
uniuscops, et médium mitadeptum siliginis et média copa 
qu» faciunt de ceusu in blado, et facere copsueverunt quidam 
homtnes dicti loci de Gfairiaco et novem denarios turonenses 
in pecunia, et duas gallianas. «— Item de manso de Seyrac 
septem mitadentos siliginis et novem mntadentos avens de 
censu et suprà dictas et albergœ recipiuntur, et recipi consue- 
verunt à personis infrà scriptis et juxtà infrà scriptas quanti- 
tates, yidelicet : ab hœredibus domini Lordeti de Ghanaco, 
quatuor lit»*as et viginti denarios; à domino de Ganiliaco, tri- 
genta denarios turonenses; à domino Olivario de Chiriaco, 
viginti quinque solides turonenses; à Guillelmo Devalle, 
viginti quinque solides turonenses; ab hœredibus Beringarii de 
MoreriiSy viginti quatuor solides turonenses, licet dicant se 
non consuevisse solvere» nisi quatuordecim solides; ab ho^i- 
tali de Ghiriaco , sex solides turonenses. — Item sunt demem^ 
bris dicti pedagii et ad dictum pedagium pertinent quarti man- 
florum de Fraycinete de Yillanevà et de Ladeveyzâ quos dare 
tenentur hemines dictorum mansorum de bladis existentibus 
et excrescentibus in possessionibus eerumdem. — Item decem 
selidi censuales quos focere tenentur et solvere tenebantur 
demim nestre régi annis singulis antè présentai assisiam de 
censu, hemines mansi de Villanevâ quinqu® solides turonenses. 
— Item sunt demembris dicti pedagii et ad dictum pedagium 
pertinent triginta selidi ques dominus noster rex seu ejus 
firmarii dicti pedagii Marelegii percipiebant et percipere con^ 
sueverunt antè presentem assisiam à Priori de ^Ganonicà pro 
albergis sive salvatoriâ. — Item et viginti selidi quos recipie- 
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bant ffo albergis à Priore de Banassaco. «— Item triginta solidi 
quoadominus noster rex percipit à oobilitis dkti looi de Cano- 
DicA. — Item viginti quinque solidi censciales quos fàcere con- 
sneverunt antè prffiaeDtem asBisiam domino iH)stro régi quidam 
bomines de GanonicA, ratione territorii de Tremolis. — Item 
quatuor libras et decem solidos turoneuses quos faciuut Pon- 
dus de Nogareto et hœredes Baymundi Hogonis des Ermals, 
bœredes Raymundi de SoUas» haredes Poncii de Monteferrando» 
baeredes Astorgii Maliani, hœredes Poncii de Grezes, et alii 
faomines de CaBooid — Item ab bominibus mansi de Masilleto 
super toto dicto manso, unum sextarium civads et unum 
sextarium frumentt et suprà quolibet foco dicti mansi, unam 
gallinam. -^ Item et tertiam partem mansi Yocati de Balmis et 
quindecim solidi turonepses ceosuales quos faciunt domino 
nostro régi et facere tenebantur antè presentem assisiam ho- 
mnespagesiœ dicti mansL — Item et unam gallinam de censu 
qus percipitur à Joanne Deodato de CanonicA. — Item octo 
denarii cenauales cum obolo turonensi quos faciunt Raymundi , 
et Plom ratione uttius h(Hrti siti in territorio de las Treillas con-> 
Irontati cum horto B^mardi Sicardi. — Item, ratione totùœ 
quam facit Joannes Puecbredon , ratione uoius horti siti in 
territorio de cairieras confrontati cum viA publicA quA itur ver- 
sus columbarium de Quofres. — Item très obolos turonenses 
ratione.... Quam facit Joannes Gillo aliàs Gofres, ratione unius 
palbierii et corumdam bortorum contiguorum sitorum in per- 
tinentiis de Montaleyrac confirontatorum cum terris bospitalis. 
-T-Item quinque denarios turonenses quos dat dominus Bemar- 
dus de Monistrol nomine Raymund» matris suœ, ratione unius 
borti sui confirontati cum horto hœredum Stephani Frumenty. 
— Item très obolos turonenses pro toUis quas dat Saura, 
uxor Freysinetii ratione oujusdam orti siti in dicto territorio, 
confrontât! cum horto domini Pétri Freysineti, presbyteri. 
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— Item duodecim solidos et octo denarids turonenses ceo- 
siiales quos faciimt RaymuDdus et Stqihaniis de Molis super 
certâ parte prati ipsorum siti in facto de Tremplis. — It^tn 
viginti denarios turonenses pro albergis quas faciant et pro 
quodam eomm palherio , qui palherius tenetur sub certo censa 
à domino de Ganiliaco. — Item très obolos turonenses quos 
dat Stephanus Yinheta, ratione cujusdam orti sui siti in terri- 
torio de Monteyres.— Item decem et octo denarios turonenses 
pro tottas quas dat Joannes Deodatus, ratione cujusdam mo- 
lendini sui \ocati Soleyran, ultra unam gallinam de quA suprà 
facta est mentio, quam facit, de censu anno quolibet, domino 
nostro régi ratione dicti molendini. — Item quatuor solidos 
turonenses quos dat Raymundus de Monteferrando, domicel- 
lus , pro albergâ et toUis quolibet anno , ratione hortorum 
sitorum in territorio de las Trelhas, qui borti tenoitur ab 
eodem Raymundo. — Item sunt demembris dicti pedagii 
certi census et alii redditus infirà scripti quos percipit dominus 
noster rex in Castro de Nogareto et ejus mandamento, videli- 
cet : medietatem primo , quatuor librarum et decem solidorum 
turonensium, quos percipere consneverunt dominus noster 
rex seu ejus finnari dicti pedagii cum domino de Ganiliaco , 
ab bominibus cartri de Nogareto pro taliâ sive toUâ, cujus 
toltœ pars regia asoendit sive ascendebat , antè presentem assi- 
siam, ad quadraginta quinque solidorum turonensium qu» nunc 
pertinent ad dictum dominum de PetrA. — Item in dicto 
loco de Nogareto, territorio et districtu CarraUœs, in manso 
Sancti Germani infrà mandmnentum de Nogareto situato 
et etiam in territorio de Ambinals et Ghabnet per quem itur de 
Sancto Germano versus montem de Abraco.... pro indiviso cum 
domino de Ganiliaco sine tamen lodinio et terce dictum Car- 
raldo, octo denarii pro qu&libet sextariatA terr». — Item est 
demembris dicti pedagii Marologii et de pertinentiis ejusdem 
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census et salva garda, viginti solidi decem denarii et obolum qui 
percipiDDtur et percipere consueverant firniarii Marologii in 
manso de Mootefolcozâ , de CombafalcozA , de Bocheto , in man- 
àSy del Besset, Soobeiro , in Castro de Nogareto , deMontagudeto, 
de ?iU&, de Nogareto, de Sancto Germano, de Pogeto, de 
NogardeUo , de Hiolla y de Loblazo et dicto salva garda ob qnam 
olim ponebantur duo denarii super certa possessione, et est 
pro indiviso cum dicto domino de Ganiliaco. — Item quartus 
de sextA parte fructuum excreseentium in manso de Besseto et 
mpagesià dels Gralz in eodem territorio iels Gralz pro indiviso 
cum domino de Ganiliaco y hoc excepto, quod Raymundus de 
Sancto Germano percipit medietatem dicti quurtiy et sic do- 
minus noster rex et dictus de Ganiliaco habent medietatem 
dicts sext» partis, et dictus Raymundus aliam. — Item per- 
cipit in dicto Castro de Nogareto , ejus tenemento et pertinentiis 
dominus noster rex et percipere consueverunt ejus firmarii peda- 
gii Marologii quartus nemoris superioris pro indiviso cum dicto 
domino de Ganiliaco, boc excepto quod ecclesia Sancti Pétri de 
Nogareto percipit medietatem dicti qimTti eo modo quod per- 
cipit dominus Raymundus de Sancto Germano. — Item per- 
cipit dominus noster rex et firmarii pedagii Marologii percipere 
consueverunt antèpresentem assisiam cum domino de Ganiliaco 
pro indiviso de la BesseiretA, videlicet, de decem octo gerbis, 
unam gerbmn. — Item in manso de Gayrolo et territorio ejus- 
dem, percipere consueverat dominus noster rex antè prœsen- 
tem assisiam, seu firmarii dicti pedagii Marologii medietatem 
qmrti pro indiviso cum domino de Ganiliaco in certa parte 
mansi de Gayrola. — Item in territorio vocato la Chain per 
quam itur de 'Sancto Germano versus montem in tertiam par- 
tem quarti pro indiviso cum ctomino de Ganiliaco. — Item , 
in territorio vocato la Costochaldo id est super territorio viri 
Picardi , tertiam partem quarti fructuum excreseentium in dicto 
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territorio. — Item in qaodam campe Guillelmy Raymundi: 
et in eodam alio campo Guillelmy Blacheyra, tertiam partem 
quarii pro indiviso cum dicte domiDe de Caniliaco. — Item 
habet pro indivise cum dicte domioe de Caniliace quamdam 
terrœ p^iam , prepe dictum castrum de Nogarete cujos . 
valer nen ascendit ultra viginti selidos, et si iu dictA terrs 
peciâ bladum semiuet, accipieat firmarii dicti pedagii quartam 
partem bladii quœ valere petest circà unam cartalam. — Item 
est demembris dicti pedagii una gallina qu» percipitur in 
manse de Layrele» etquatuer gallinsquœpercipiuntur inmanse 
de Mentefalcezo super hespite de Altebrace pre medietate 
indivise cum dicte démine de Caniliace. — Item sunt demem- 
bris dicti pedagii c^nsus infrà scripti qui percipiuntur in castre 
de Negarete, ejus territerie et districtu pre medietate indivisà 
cum dicte démine de Caniliace, tria sextaria stliginis men^ 
surs de Ceyrace quœ percipiuntur in manse de Mentefalgoni 
pre terris quas tenet hespitalis de Altebrace. •— Item tria 
sextaria avenœ quae percipiuntur à dicte hespitali in dicte 
manse sive territerie de Falgre. — Item decem cepœ siliginis 
et due ceps frumenti dict® mensurœ quœ percipiuntur in 
manse de Menteagudete, una cepa siliginis quœ percipitur 
de censu à Guillelme Blanc de Negarete. — Item unum'sex- 
tarium siliginis mensurs de Negarete qued percipitur ab Ar- 
nakle super melendine vecate de la Plancheto, — Item unam 
eminam siliginis quae percipitur in territerie vecate de Mon- 
teagute aliàs Boria dels Molis. — Item unam eminam siliginis 
mensurae prœdictœ in territerie dels Dozas qus percipitur in 
manse dePogeto abhominibus dicti mansi. — Itemunum quar- 
(allum siliginis mensurœ prœdictœ in territerie dels Dozas qus 
percipitur in qu&dam parte territerii. — Item unam cepam avo- 
ns mensursChiriaci qus percipitur in territorio vecate Cuiller- 
na de Sancto Petro in pagcziA des Andebras. — Item médium 
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cartatlœ aven» mensurœ Gbiriaci quod percîpitur in quAdam 
parte territorii dels Gralz. — Item mediom cartalte avenœ 
dictœ mensur» quod percipitur in quAdam parte terri- 
torii vocati de Layrolâ. — Item unam eminam aveoœ quae 
percipitur in quAdam parte territorii Sirvientis de MonteagxUo. 

— Item médium cartallae avensB mensur» prœdictae quod 
percipitur in territorio Agnetis Raymund». — Item unam 
copam aven» qu» percipitur ab toredibus Guyoneti in casiro 
de Nogareto. — Item una copa avenae ad mensuram de Noga- 
reto qude percipitur à Raymundo de Balmai in roanso de 
Sancto Petro. •^ Item unam cartaUam avens quae percipitur à 
Marchastello. — Item unam eminam rasam civadœ dictœ men- 
surse quae percipitur in manso de Lacosto ab hsredibus Acherii. 

— Item quinque copas avenœ dictœ mensur» quœ percipinntur 
in dicto Castro ab haeredibus Pétri Ricardis. — Item unam 
mediam copam aven«B dictœ mensurs quod percipitur à Petro 
Pelegal mansi del Cortial pro nemoribus superioribus. — 
Item un«m Mssellum avenœ dictœ mensurœ quœ percipitur 
à FlorentîA AchardA et Astorgio vidonis ratione mansorum dels 
Cortil — Item unum boiasellum avenœ dict® mensurœ quod 
percipitur ab AndreA Arderii. — Item una copa aven» dictae 
mensure quœ percipitur cum Poquets de Leyrola , RauquetA 
et RaymundA de LeyrolA. — Item sunt demembris dicti pe- 
dagii Marologii qui percipi consuevcrant per Grmarios dicti 
pedagii census duorum scxtariorum civadœ et duorum sexta- 
riorqm siliginis quœ faciunt et serviunt domus de Altobraco 
pro manso Chabrœ. — Item census qui percipitur in et super 
manso de AUeiraco. — Item sunt demembris dicti pedagii 
unum sextarium ordei et duo solidi turonenses quœ percipinn- 
tur A Jeanne VignbolA et quibus dam hominibus de Palheriis, 
pro pratis et terris quas habent in riperiA dictA de Jordane. — 
Item est demembris dicti pedagii pedagium quod levatur m 
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civitate Mimateosi et à forensibus transeuntibns per dictunr 
locum de Mimate à dictis et forensibus transeuntibus pro quoli* 
bet trossello auri ponderis, sex denariorum turonensium tenen- 
tium destracha nihil levatur. — Item de unà somadA bladi, 
très obolos. — Item pro quolibet bove transeunte, unum dena- 
rium. — Item de unA duodanA animalium , minutorum , très 
denarios. — Item pro qualibet somadA olei quatuor denarios; 
pm qualibet somadA curiorum ablatorum et salutorium, sex 
denarios turonenses. » 

« Ténor vero consuetudinum vilte Marologii juxta quas 
pedagium dicti loci est levare consuetum de quibus superius fit 
mentio talis verè est et membrana scripta de las coustume del 
peziags que sont lévadas daquelles dé Peira Dacluer. 

» Item dels coffets de las leudas de la ville de Maruejols. — 
Item en la ville de Maruejols , une mesure à mesura lo blat 
en le quai mesure son XYII coffets; empero chascuns omsde 
la ville pot aver mesure à mezurar en aquel vot mas que a 
porte dun chacun cartal un coffet et demy d'un cartal un demy 
coffety et aysso es entendut des hommes estranges de quel que 
soit que se mesure en cy devant dicha mesura del. *- Item 
monseigna le reis et monsein Astorg de Peyra als fort de la 
dicha villa montât del foumio sus tout dessus une plane olle de^ 
braso chascun jour que ly fait coiro. 

» Del soutraymant de péage, 

» Item si au cas pezatge ou leude sosteyra de manière accous- 
tumado del sostrezemen del péage et de bonne arbitre de 
coust sera puny pecunialemant empero la peina es de LX sous 
tournois , et plus noun monte chacun dam. — Item percept 
monseigne le reis et monseigne de Peyra en charja de riâ 
et de pommes grenados donat pezatge et aussi ez entendut sil 
charja de fromache; trépas par la ville souteyrana à bestia. 
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grossa^ deux deniers , et si abaze» trois mailles en tout fait — 
Item percept monseigne lou reis en la ville cy devant dicha 
par non et par raison de pezatge tout fait ou charie en trossd 
traversié quelque drap que sia, huit deniers viale debola. 

)) Devas de cordelha. 

» Item pour'quelque charia de qualque sia Gis à dobs de 
cerde et de toute cordalie donne péage. 

» De coyte, de ferre. 

» Item en tout coyre , ou ferre obrat , percept diech péage. 
De garans verdes et charge de lane oubrade. — Item en cha- 
cune charge de brésil ou qualque chose que sia desqpissaria per- 
cept diech de péage. — Item en quelque charge de lane cha- 
yaline obrade percept diech pesatge. — Item en toute cha- 
valine que passera par la ville devant dich vers francs ou las 
ostres fieyres per razon de vendre, dou péage. — Item de 
chascun chariodalhwi et dattes, de figues, de razinsetd'amellas, 

de ris et d*any, et de regaKssa Que doit apel etdepds 

devidet et dq[)els de motonade, pels dagneb et pels de chabrits 
et lane et anix, de chabrits, plom et estain devon droit de 
péage. — Item asé cargat de qualque chauze que sia dona drech 
de peatge. — Item si asé ont trépassa par le devant dicha villa 
et pour chauze de vendre donne sept deniers. — Item dou- 
zaine de moutons que passaron per laditte chauze donra dux 
deniers et pors un denier. — Item toute bestia chavaline que. sia 
crompade en las fieyras de M aruejols ou vendudo deou donna 
six deniers ; et quan es croumpade un die de marchât donara 
iiii deniers. — Item asé, croumpat en las fieyras de Marue- 
jolz ctonne iii deniers et quan es croumpade un dii de marchât 
ii deniers. — Item por vendut en las fieyras de Marvejols, 
très mollies et quan es vendut un die de marchât soes à sabes 
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quend aucun daquesto non de la ?iUe de MarnejolSy le Honas- 
tier.et de Chirac, et devers Saint-Flour, non dona maïs i 
denier et aquesto franchezia al chastel de Grèze et son mas 
ou chastel de Monroudat^ alios chastel de Baidassié et de 
Génebrié et toute la terra de Peyra et chastel de Quintinhac, 
et qualque tenie per chamin de Saint-Glémant et non dona 
mas miech péage. — Item que so en asabes que qualque 
chauze tenie del Monastier en outre ^ et qualque diauze qui 
venie del chastel de Greze en outre » et qualque chauze 
yenie del chastel de Monroudat, Baidassié et GénetNrié en 
outre y et de Quintinhac en outre par lestrade de Marchas- 
tely en outre doive péage non tant seulement pors donne 
péage y aussi toute chauze qui trépasse duquel lios montant 
en outre excepté pain cuitb et chair frèehe ou saHé que non 
diou donna péage empere solument on bacons portais de 
Haruejok pour vendre donne i denier pour leyda» et une maille 
pour le cira , et ce paasé per la ville de Maruejolz » une maâle. 
Et si cuer de bière est vendut à Maruejols en die de marchât 
une maille pour leyda ; et si fieyra un denier, et cy passe la 
Tille i bastide péage paye ou isside et quand et vendut mens de 
douze deniers non donne leyda. 

» Somade de sal 

» Item somade de sal de qualque Hos venia à Maruejolz 
por chauza de vendre donne un deni^, en las iBeyras, maille 
ios et asabes somades daqnelles sal crompade à Maraejolz paye 
pour isside un denier, et à las fieyras deux deniers. 

)) Àissine de fuste. 

« Item tout aissine de fnste que sia aportade à Mamejoh 
per cauze de vendre diou dona la nne vegade sa une daquellas 
aissine so en a sabes quel que portaront, et Ugeyron premiai* 
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rament une d'aqueiles ^ue mens vandron et après si plus 
en portent dans lan à bestail diou dona pour péage ou pour 
laysside ii deniers, et si ab aze iii mailles et las fieras payera 
mas maille par chascune bestia, et si empere aysset péage 
paye per bestia grossa un denier et per aze une maille » empere 
à las fieyras son doublas. — Item chascun homme étran- 
ges portant blat per cauze de vendre à Maruejolz diou paga 
lou coffllage et paye à. la Bastide une maille empere de- la 
terre en Auvergne non paye mens maille et pougeze, et 
per bestia grossa el cas non donne mas la mitât del péage qpe 
dona bestia grossa lesquel péage diou esse presant per'hommes 
que devrent dona péage. — Item quelque car aportera à las 
fio'as de MaruejVdz trosfil traversier de draps crus ou lavé ou 
de cuirs adoubats aportera outre la mitât dicelle trosfil ou 
daisseL «^ Charge de bestias chascune diou paya par aissel 
trosfil per aissel diarge xv deniers ou par balle xii deniers, 
et destinera comme de trosfil ou de charge de bestia à porter 
d'avec bestio grosses diou estre estima la quantité du péage. — * 
Item qualque cas cromparant en marchas ou à las fieyras 
devant discha d'une autre bestia grossa et que non sera parlât 
de la leyda chascun payera la mitât , et sils vendeurs et à 
quel que crompera ez estranger aissel de la val non donne 
péage et per bestie menude la vendayre paye la leyda si non 
autre cauze se porte entre las aissdles per amo aisso à gardât 
als hommes estrangès. — Item il qualque sias vendra à Marue^ 
jolz et apportera à bestia gros ou ab aze diou paga per aquel 
bestia. — Item qualque c«s bestia ou homme apportera à 
Maruejolz quelque fais retrairant ab el apportera ab sa bestia 
ou charge ou blat payera pour qualque sia de la somade deux 
deniers y empere aquel blat fau moudre au moulins de la ville. 
— Item qualque cas apporteront à Maruejolz aulcune choze 
à fleyre à vendre et res non vendra ret non devra paga et si 
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Yolempere si fol aissie si aucune chauze daler vendra estar 
daquo à yeudre non aportera ab ce pagar draper la bestia 
ainsi ques à Maruejolz accoustumat — Item qualque cas à 
bestia aportera à Maruejok aucun fais poderos et à qui à qudSe 
chauze delaissara non pagat per aquel fais autre que y este 
de la ville. — Item qualque cas crompara a Maruejok somade 
de vin et aisselle voudra portar en quelque viel petit barril 
nctfi paget péage aysso es entendut si al barrai en dos podont 
fa chargo paye péage. — Item si un bomme ou plus son 
compagnon tenent assens une tante en marchât ou fieyre à 
Maruejolz chacun paye la leyda à la coustumade. — Item 
80 es asabes que tante de chascun drap lem et per lan dieou 
paga à marchât y un denier , et las tantes des merciers , une 
maille empere les sabotiers de Chirac payent par chascune tante 
à marchât, un denier , et lautre du second une maille , les 
sabotiers de Monde estan à las tantes pauzades devant lou grif* 
foui, une obole, autres lieux chascun paye maille. — Item 
pour chascune tante de drap lavât devent paga à la fieyre de 
Saint-Michel xv deni^^ et pour les tables de drap cru v 
dénions et des merciers et sabotiers devont paga xiii deni^v 
et as fieyras de Saint-Martin pour las tantas de drap crus de- 
vont paga xii deniers en las fieyras de Saint-Andriou x deniers, 
et pour chacune dautre caouso payent la fieyre de Saint- 
Martin X deniers, et à la fieyre de Saint-Andriou vii deniers, 
et per autre cause et ainsi que les paliassarios et peyroularios 
ferrats obrats, copas, escudellas et altre cauze semblable à 
quelles payent par chascun al plus en las fieyras de Saint- 
Michel vii deniers, et à las fieyras de Saint-Martin vi deniers, 
et à las fieyras de Saint-Andriou iiii deniers. — Item li ma- 
gnere et accoustumat des marchands de Maruejolz en la per- 
ception del péage et de las leydas, et las autres cauzes en las 
fieyras de Pentacouste de Dieu, diou esse gardado tout ainsy. 
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Item es establit qae de la charieire de la maison, entran à 
la charieira de la grande maison dd temple donne cbascmie 
tante seulemant mie pongèze, et en chascune de las fieyras iii 
deniers 9 et en la manière la devant dische donne chascune 
tante laquelle es à man droite..... Devant sa maison so asabes 
entre la mmo/a et la charière del marchât et aisso es a enten- 
dre des hommes estranges. — Item qualque cas aporterafer al 
bestia vendre et passara per laditte villa deou paga si conune 
de VI deniers (iii deniers de sal. ) — Item qualque cas passero 
per la viUe de Maruejob ab bestia à bast diou paga per chas- 
cune bestia iii mailles , par bast.... de ts deniers ab las bestias 
retomera ab aquel lioc et las bestias dichas sia cargade d*anix 
de per monedio per chaque bestia schre dicha trois cens. 

» Sebas aylSé 

» Item quan aucuns hommes apporteront ayls ou sébas 
ou grénados diou dona des ayls un rez et sébas una séba per 
centéne en la meilleure villa baille mens la mejanne des sébas 
ou grénados. 

» Fromatge. 

» Item a somade de fromage sera crompado à Maruejoht 
ou passera per lestrado soubeyrano diou paga per bestia gros 
et per aze, maille. -^ Item si aucun d*aqueste choza portara an 
cou exceptât las sébàs pour cauze de vendre à quel diou dona 
une vinhade pour chascune del choza nommades dessobre. 

» Pourrai. 

» Item pour somado de porre donne une aissade de porres 

valant une maille. — Item somade de bestios grosses de pomes 

et de porres de qualque fruit que ce soit, si in personne ab 

asé> une maille, et par bestia. — item qualque cas apportara 

U. 16 
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à Maraejolz à bestias sia ferre , vin ou sal voltraire de la ville en 
icel viage somade de fuste blat, et non paye par aissel blat oq 
aisseHe fuste. — Item qualque cas apportara arche à Maruejok 
une oulinéto ou vaissel altre de vin en si grand quantitat ou 
de pauque quantitat diou de l'une et de Taltre lou drech de 
lissède. — Item chascune somade de cbatagnes donne la leyda 
ainsy que le blat. — Item si peatge ou leyda avia robat ou sous- 
trayrit de la ville de Maruejolz et courts voulra abeslestimo dossel 
asset cauze de laquai ou jour présent le laronié les dits peatge» 

à la court de entro à la valor de soixante sos et un denier 

malgouyres et à qui pena non pot plus monta si cbauza del 
demendat larcin serio de major quantitat ou de major valor 
lou soubre plus de la choza enlebado ou soustrach diou estre 
restituado al soubz le dio ador si mens voira ayssel choza del 
saradounat à la courte deux sos un denier malgouyres ab aquel 
laissa la chauza so ez asabes quel péage ou drech fora se ont 
trépassé lamalatière luy pria del gapian nel pom major quan 
on va à Monroudat aisso ez asabes quel dia del vendre son et 
del trepassan no péage ou leyda. ^ Item en chascuna foumade 
de las ollas des fours de Maruejolz percept monseigne lou reis 
et monseigne Astorg de Peyra una oUa cuminal. — Item so 
ez asabes que nul hom uze de la franchize de Maruejolz sinon 
les habitans de la dicha villa ou aura maison carradun uza 
de la francbeiza de la ville lequel uze lyomi de la ville excepta 
las mezons dez ordre. — Item percept monseigne lou reis en 
chascune aulne de drap j bra jp. mezura de Maruejok al mar- 
chât. — Item qualque cas hommes de la dicha villa lequal y 
mesure davan dich podon reconnoisse franchamen leur mesure 
real. — Item a questas chozas sobre dichas ainsy que sont escri- 
chesde sobre monseigne lou reis et monseigne Astorg de Peyra 
en la ville de Maruejolz et las pertinents en chascune chargia de 
pebre, de ginginbre , et de cire, et de pain, et de sucre ^ et de 
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caneOe, et de girofle, et de citral, et de lasaltras especias 
sembliants a d'aquels et dimses et de que qualque grane sia per- 
cept drech de peatge. -^ Item pro estato ly homs de la dicba 
TiUa ez non sapiens ares en présant monseigne lou reis et 
monseigne Àstoi^ de Peyra aver plus ou dever aver à la dicha 
yilla mas quant ez escrict de sobre et si plus avian ou avery 
quant elle ou sabes ou pervenir en leur saben sa il o donnaren 
monseigne lou reis ou monseigne Astorg de Peyra ou al- 
cuns. )> 

« Tenor vero illorum qui sunt mansi de cœlerio et alio- 
rum locorum. Gaballitani qui facere ienentur domino nostro 
régi anno quolibet certas libras cerœ et etiam quantitatem 
dictœ cerœ et ipsorum nomina à quibus est recipi consuetum 
et quœ assisiœ sunt domino de Petrâproùt sUprà fit mentio^ 
per ordinem sequitur. » 

(( Hoc est cera eommendie et pedagii domini nostri régis Ga- 
ballitani, reddita domino viro Guirauldo Grimandy > domiceUo, 
balUvo, anno Domini millesimo ducentesimo octuagesimo sep- 
timo et die sabaty post festum Sancti YincentiL -- De Fressi- 
netto, propè Bazalgetam, duas libras; de Galhaco, duas libras; 
de Groseto, très libras; de Joanne de Boussgtto, Ufiam libram; 
de RuberiA^ unam libram; de Rascasio Guillelmo, unam 
libram; de Castro buges, unam libram; de domino Stephano 
pro molendino quod est super Monterodato^ unam libram; de 
Honte Aurozo, quinque libras; de Josepho de Montanhac de 
Chaussas, unam libram; de Ghambono, quinque libras; de 
^Esclanedo Pelisâeyro, unam libram ; de Yerduno, quatuor 
libras; de domino Hug6ne de Saljo,unam libram; de Sancto 
Paulo, quinque libras; de Gbabestras, quinque libras; de Gui^ 
raudo Ruy , très libras; de Boschet de Petro de Sancto Abundo ^ 
duas libras; de Florensaco» quinque libras; de Albis Pétris, unam 
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libram ; de SdUis, quinque libras; de Joanne Folhozi de Anrozo, 
unam libram; de Tremoleto parochiae de Aurozo, très libras; 
de Sallellis, duas libras; de Ghanillio jaxta riperiam, alias 
quinque libras; de Jacobo Hobroardy Destron, unam libram; 
de hominibus Ludovici de Ghapaussio, libram et mediam; de 
Grangià, unam libram; de domino de Gayassico de Fontanis, 
très libras; de Galmo propè Sanctum Symphorianum, très 
libras; de Sancto Dionisio, quinque ; de Rupe ejusdem parochiœ, 
unam libram; de Fossano del Ruos, mediam libram; de Petro 
Bonaldo de Ghassanioriis, unam libram; de Gastro de Fornes, 
de Petro Guy de SanctA HclenA et ejus fratribus, unam libram; 
de RannacOy unam libram ; de Joanne Gonstarii, propè Mure- 
tum, unam libram; de Boscbeto et Arybaria, unam libram; 
de Martignac, unam libram; de Guillelmo Mathei, propè 
Gastrum-Novum, unam libram; de magistro Petro de Ranco 
pro se et suis haeredibus, très libras; de RrugeyriA, mediam 
Ubram; de Dion, duas libraç ; de FagiA Montishyemalis , 
duas libras; de Fabrèges, propè Aurozum, duas libras; de 
Ghazals, propè montem Aurozum, unam libram; de PetrA 
MarA » unam libram et mediam. *— Sequitur de avenA : 
bomines roansi del Selier, quinque sextaria; Petrus, dd 
suc et ejus fratres y unam eminam ; de quA retinet domi- 
nus roontis Aurozi y quinque quartalieras ; bomines mansi 
de BaulernOy unam quartam; de qua magister GniM- 
mus Garrel retinet unum mitadenum firumenti , avens 
quinque sextaria et unum cartallum et médium de quibus 
qoidem omnibus et singulis suprà descriptis et specificatis dic- 
tus nobilis dominus Astorgius de PetrA petit et dictus dominus 
seneschallusetthesaurarius concesserunt fieri ut eidem domino 
Astorgio de PetrA et suis seu procuratoribus eorumdem unum 
vel priora instrumenta per me Stephanum Gautherii cleritmn 
et notarium regium infirà scriptum acta foerunt prœdicta om- 



Digitized by 



Googk 



SUR LÀ PROVINCE DE GËVAUDÂN. 245 

nia et siogula in consilio cnriœ domini seneschalii recitata et 
calvitata Nemauzi infrà partem domâs aube régis dicti loci, 
presentibus ad prsdicta per dictos dominos seneschallum et 
thesaurarium commissarios regios suprà dictos , vocatis nobili 
viro Bertrando de Balsano domicello, domino Devistare, Petro 
de Haramone, domicello, domino Astorgio Golombet de Ma- 
rologio, Goillelmo de Sanctà GolombA , domicello, magistris 
Petro Barjan, Bertrando d*Achardi, Stepbano notariis régis ac 
etiam dominis consiliariis superîùs nominatis et pluribus aliis 
et magistro Stepbano Gantherio, auctoritate regiA publico 
notario qui prœdictis omnibus et singulis fuit presens et de 
mandato prœdictomm dQpninorum seneschalii et thesaurarii prae- 
dicta scripsit et nottavit, vice cnjus et mandato ego Raymun- 
dus de campo Albaldo notarius regius substitutus et juratus dicti 
magistri Stephani hoc instrumentum de dicta ejus nota non 
cancellatA sumpsi et superscripsi in septem pellibus pergameny 
simul cunglutinatis in quarum prima sunt Lxvii linœ quarum 
Uneamm ultima : et fineunt in eâdem. — Item in secundà pelle 
sunt octoginta lineae, quarum prima incipit les et finit et ultima 
linea incipit eunt et finit tamen. — Item in tertià pelle sunt 
sexaginta très linese, quarum prima incipit Remos et finit m 
et ultima linea Petrus. — Item in quartA pelle sunt sexaginta 
septem line® quarum prima incipit dicta Petrus et finit reœ. 
— * Item in quintA pelle sunt octoginta una line» quarum 
linearum prima incipit fays et finit de. — Item sexta pellis» 
incipit in primA lineA bestio et finit m eodem abre. — Ego 
vero Stephanus Gautherii notarius praedictus factA diligenti 
collationœ de dictA nottA cum présent! instrumento cum 
dicto substituto in fidem omnium et singulorum premis- 
sorum hic me suscripsi et signo meo consueto signavi ut 
nemo vertat in dubium quod magister Stephanus Gautherii 
clericus regius sit notarius publicus domini nostri régis Fran- 
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corum et ad ipsam tanqnam ad notariom publicam regium 

récurât pro instromenti publiciis recipiendis coDficiendis et 

signandis public», et instrumentis per ejus substitutum scriptis 

et in formam publicam redactis et per ipsum magistrum Ste- 

pbanum subscriptis et signatis fides adhibeatur plenaria tam in 

judicio quam extra et adhiberi consuevit temporibusretroactis. 

Nos Henricus Lamberty, miles, vicarius regius Nemauzoïsis 

sigiUum authenticum curi® regiœ ordinariœ Nemauzi huic 

presenti instmmento apponi fecimus impendens, die Yigesimft 

tertià octobris anno Domini roillesimo trecentesimo quinquage- 

simo secundo. — Gum igitur dictus Astorgius emptor de quo in 

dicto instrumento fit mentio nobis supplicaverit ut contente in 

ipso instrumento confirmare valeamus ofTerens finantiam sc^vere 

quam deberet pro dicta confirmatione pro quA quidem flnen- 

tiA idem Astorgius composuit cum dilectis et fidelibus gentibus 

cumptorum et tbesaurariorum nostris pariter ad summam 

duorum miUium florenorum ad statum de quibus ipse solvit 

quingentos florenos in thesauro nostro, patet per cedulam dicti 

thesaurarii cujus ténor sequitur in bœc irerba. — Thesaura- 

rius domini nostri régis Parisiis recepit reddictiredidit et eidem 

domino Astorgio de PetrA milite pro quAdam compositione 

per eumdem cum gentibus cumptorum et thesaurariis factA 

pro confirmatione per eumdem dominum regem factA eidan 

milili super exemptione per dictum militem factA à domino 

de IspaniA de quadragintis libris turonensibus redditûs annui 

super castrum et castellaniam de Grezes, pedagium et redditns 

de Marologio in senescalliA Bellicadri proùt boc totum in 

litteris domini nostri régis super confirmatione prsedictA dici- 

tur pleniùs contineri, cujusmodi compositio ascendit ad duo 

millia scutorum auri pro parte dicte compositionis et scu- 

torum auri quolibet pro duodecim solidis valentibua terceutum 

Prarum per cumptorem Guillelmum Amorocastro » in scuti» 
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prodictis scriptis îd dicto thesauro decimA die februarii anno 
millesiino trecentesimo quinquagesîmo tertio. Joannes de 
Acberiis alios vero quingiotos florenos residuos promisit sol- 
yere receptori nostro Bellicadri per ordinem thesauriaronim 
Dostrorum pro conveotb super bœc inter ipsos et de hàc solu- 
tione faciendA débite dédit obligatioDem. Nos authenticis pro- 
missis et singulis contentis in dicte instrumento rata habentes 
et gratta ea voliimus, laudamns, ratificamus, approbamus et 
extendentes Dostram autoritatem regiam tenore presentium 
confirmamus , dantes nihilomiDus iD mandatis senescallo Bel- 
licadri et Nemauzi et tbesaurario nostro Nemauzi vel eorum 
loca tenentibus modemis et qui pro tempore erunt quatenùs 
dictum militem ipsiusqne successores hœredes et causam 
habituros ab eodem, dictis contentis in dicto instrumento uti 
et gaudere pacificè et libéré deinceps perpetuô faciant et per- 
mittant; quod ut perpetuœ stabiiitatis robur obtineant in fbtu- 
rum presentibus nostrum fecimus apponi sigillum salvo in aliis 
jure nostro et cujuslibet in omnibus alieno. Datum Parisiis 
anno Domini millesimo trecentesimo quinquagesîmo tertio 
mensis fd>ruarii... per gentes comptorum et thesauriarorum 
capellœ, collatio facta est cum litteris originalibus. Primas 
capelte in quarum quidero litterarum regiarum supià dicta- 
rum et descriptarum in quinque pellibus pergameny adinvi- 
cem sutis similis yisionis et spectionis diligentius faciendae 
et testimonii nos prœfatus vicarius sigillum authenticum 
curiœ Nemauzi huic prsesenti transcripto apponi fecimus 
empendens , datum Nemauzi vigesimà aprilis aono Domini 
millesimo trecentesimo nonagesimo. — P. Mandelly. Collatio 
fuit fecta de prœsenti instrumento cum litteris originalibus 
in eodem insertis octavA die junii anno Domini millesimo 
trecentesimo* et nonagesimo. Est notandum quod inter linea& 
in hoc praesenti instrumento addicto per me Guillelmum 
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Holherac, clericam, notarium domini nostri régis qui de 
prœcepto dominonim thesauriariorom franci» coUatkmem feci 
de eodem cam originali HUeranim in prmenti instmmento 
insertamm quod inter lineam in tertiA pelle ejus instrumenti 
quadragesimam sextam et quadragesimam septimam lineas 
edidi et conscripsi secundùm quod in dicto originali contineri 
in dicto instrumento omitti reperii in fine dicti instnimenti 
factA mentione de dicto interlineari Kcet de ploribns aliarum 
interlineamm ibidem fiât mentio cnjns interiineariom ténor 
sequitor. — Item est demembris dicti pedagii commnnis unus 
obolus atureos quem dicti domini percip^e consneyerant com- 
mnniter à Guillelmo Hebrardi ratione molendini ipsins Guillel- 
mus in ipsA riperiA situatL Guillelmus Molberac Gollatio facta 
cnm litteris origtnalibus suprà insertis per me R. Colin. 
Ab alîA per me Petmm Hartinmn Segoala notarimn. Ab aliA 
copiA per me Bartholomeum Gorti notarium. Signatns P. Ro- 
cherossi. — (Extrait dudit règlement de péage exhibé et après 
retiré par M* Jacques Jourdan , docteur et advocat, et col- 
lationné sur iceluy par nous Aldebert Aldin et Augustin 
de Laurens, conseiller du roy, juge et lieutenant ez cours 
royalle de la présente yille de Maruejolz , Chirac , Grèzes et 
autres propriétés de Sa Majesté au pais de Gévaudan , pour 
servir à celluy ou ceux et pardeyant qu'il appartiendra. — En 
témoignage de quoy nous sommes soussignés ayec le greffier 
commis en notre cour. A Maruejolz , le vingt-huitième jour 
du mois de may mil six cens soixante-un. — Alain, juge; 
de Laurans, lieutenant; ainsy que dessus a été procédé audit 
extrait et collationnement par lesdits sieurs officiers , et pour 
plus grande validité, apposé le scel royal le susdit jour. -— 
Menut , greffier commis. ) n 
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APPENDICE (1). 

Extrait de la délibération des trois ordres du diocèse de 
Mende,pays de Gévaudan, prise dans la salle de ï Hôtel- 
de-Ville de Marvejols, le 29 janvier 1789. 

<( L'an mil sept cent quatre-vingt-neuf, et le vingt-neuvième 
jour du mois de janvier , avant et après midi , présents : MM. les 
commissaires (2) des trois ordres du diocèse de Mende, nom- 
més par les différentes villes et communautés pour assister à 
rassemblée générale qui en a été convoquée dans la ville de 
Marvejols, le jour d'hier à THdtel-de- Ville, etc.; rassemblée 
a nommé par acclamation pour son président M. le vicomte 
de Framond, ancien capitaine de cavalerie, chevalier de Tor- 
dre de Saint-Louis, lieutenant de nosseigneurs les maréchaux 
de France au département de Maruéjols , doyen des gentils- 
hommes de rassemblée, et M. de Ghataigner de Puigrenier, 
de la ville de Monde, pour son orateur. 

)) M. le président a dit : 

* 
» Messieurs, je ne sais point faire de beaux discours, disait 

Henri IV, mais f ai une âme pour le bien public, et moi aussi. 

Messieurs , pour sentir le prix des vertus de son petit-flls et 

de mon maître. La reconnaissance de votre choix remplit mon 

cœur. Je vais marcher sur vos pas, et non à votre tète, pour 

remplir le devoir d'un véritable Français. Sa Majesté a rappelé, 

avec M. Necker, toutes les vertus publiques : c'est à nous, mes 

(1) Voyez, page 156w 

(^ L'esprit et le bat politiqiie de ces assemblées auxquelles on était 
admis sans preuves, ehn de les rendre plus nombreuses, permirent 
à quelqaes-ans de] s'y faire qualifier de titres éphémères, dont on ne 
trouve nulle part la mention sous une forme authentique. 
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chers citoyens , à manifester les nôtres, en ne mettant aucune 
borne à notre patriotisme. Je prie tous les ordres de comptar 
sur les attentions de mon zèle pour leurs intérêts communs » 
je veui dire la gloire du prince et celle de la patrie. 

)} Ensuite M. Forateur a dit : 

» Messieurs, nous avons choisi votre ville, nous venons 
respirer un air libre, et nous occuper sans trouble du bien 
4>ublic. Mais quelle charge difflcile, trop au-dessus de mes con- 
naissances politiques, qui moblige inopinément à développer 
devant vous des plans de réforme, à exprimer, au nom de 
tous, la sagesse, les vertus, la générosité du clergé et de la 
noblesse, qui sacrifient avec joie, pour l'intérêt général, leurs 
privilèges pécuniaires. Pourrai-je assez apprécier et faire écla- 
ter les lumières et le patriotisme aussi pur, aussi noble du 
tiers état , base si ferme et si étendue de la nation ? -7 Qu'B 
est consolant pour le cœur d*un citoyen, dans ce temps d'orage 
public, de parler, de s'embraser de l'amour de la patrie au 
milieu des représentants et de l'élite des trois ordres de ce dio- 
cèse ! — Qu'il est satisfaisant pour vous. Messieurs , de n'être 
appelés aux délibérations publiques, qu'au moment où tous 
les abus expirent, avec des autorités inconstitutionnelles et 
destructives de toute prospérité ! Plas de dix siècles d'oppres- 
sion ou d'ignorance étaient le terme nécessaire à notre nation, 
pour reprendre toute sa gloire. Consacrons ce moment pré- 
cieux de courage civique, de justice et de protection royale, 
dont nous allons tous profiter , pour rentrer dans nos droits 
natureb et imprescriptibles. Quel temps épineux que le ndtre! 
f.^ aristocraties intermédiaires , éteintes ou maintenues ; la 
constitution rétablie ou annihilée ; la prospérité ou la ruine 
commune. Encore quelques jours de dégradation, et nous 
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étions effacés du rang politique. Songeons- y, citoyens, 
le temps presse : il faut périr ou renaître; l'alternative dépend 
de l'union des trois ordres, et du sage choix d'incorruptibles 
députés pour les états généraux. Il faudra y rétablir les droits 
de tous. Voyons au moins leur principe : observons le point 
d'où nous sommes partis pour y retourner. Les impositions 
étaient communes, et il n'y avait chez les Francs d'autres dis- 
tinctions que celles du courage, des vertus et des grades mili- 
taires; ce n'était enfln qu'au milieu de ses antiques comices, 
que le peuple conquérant réglait son administration politique. 
Depuis , les sources de vie qui soutiennent les grands peuples 
ont été taries pour nous; les libres suffrages des champs de 
Mars, les capitulaires des anciens Français étaient éteints, 
même dans le souvenir. Gharlemagne, Charles Y, Louis XII, 
Henri IV, d'Amboise, Sully, l'Hdpital et d'Aguesseau étaient 
passés, sans avoir pu établir les solides fondements de la 
liberté civile. — Une courte prospérité naquit, il est vrai, 
de leur cœur royal ou citoyen, et finit avec leurs règnes 
et leurs ministères. — Du régime barbare de la féo- 
dalité était sortie cependant une représentation imparfaite et 
illusoire de la nation, seulement par les deux premiers ordres; 
les communes y furent enfin admises en petit nombre, mais 
sans égalité de suffrages et sans puissance. Elles voyaient les 
projets utiles et le bien général contrariés par les difTérents 
intérêts ou privilèges des ordres, impolitiquement balancés, 
et toujours arrêtés dans le bien public, par l'opposition d'un 
seul. Enfin ces états généraux presque décriés, mais qui ser- 
vaient encore de frein , furent par malheur supprimés et non 
réclamés ; il n'y eut plus de terme aux abus. Les provinces dégé- 
nérèrent dans leurs constitutions, dans leurs franchises, comme 
la monarchie , et celles où l'on croyait voir encore un simulacre 
d'états, ne représentaient , m contraire , que des colosses funestes 
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de la féodalité, mutilés en vain , sous Loitis XIII, par an fier 
ministre, mais qui conservaient encore assez de force pour 
opérer lentement la ruine publique. Les grands principes de 
Fadministration étaient donc méconnus , les droits du peuple 
suspendus, oubliés, qui oserait dire, anéantis. La cupidité 
générale et particulière triomphaient impunies. Louis XYI et 
Necker ont paru, ont lutté deux fois contre le monstre du 
despotisme, et ils Font terrassé. C'étaient, Messieurs, les 
exemptions, les privilèges injustes qu'il fallait détruire, et des 
désirs attrayants de pleine puissance qu'il fallait déraciner. 
Eclairé des lumières de ce siècle, et secouru de sa propre 
vertu, notre roi est au moment de vaincre. Secondez-le, 
citoyens, si l'hydre conserve une seule tête, vous serez peut- 
être les seuls dévorés..... Aî-je trop dit ? — Ceux qui peuvent 
voir froidement la crise actuelle, l'espoir, et l'incertitude du 
salut du peuple, ne sont point parmi nous, et l'enthousiasme 
si décrié, mais si utile dans cette heureuse révolution , a repris 
ses droits et sa force sur les belles âmes. C'est cet enthou- 
siasme du bien, exalté dans le coeur d'un bon roi, qui vivifie 
et sauve l'état — Nous avons entendu. Messieurs, les cris 
d'espérance , les vœux de réforme des provinces. Saisis , entraî- 
nés à notre tour par la force de l'esprit public, poussés en 
avant, et plus que tous, vers les moyens de restauration par 
l'excès de nos infortunes particulières , nous avons vu nos dif-* 
férentes villes déterminer, dans l'assemblée générale des trots 
ordres , de respectueuses réclamations contre les abus du régime 
de nos états provinciaux et particuliers. Nous avons aussi formé 
des pétitions unanimes pour obtenir de la bonté du roi qu'ils soient 
reconstitués sur Texemple du Dauphiné, province admirée par 
la sagesse de sa réformation. — Le grand but de notre de- 
mande était de détruire, en Languedoc et en Gévaudan, les 
places soi-disant représentatives des ordres, dans les personnes 



Digitized by 



Googk 



SUR LA PROTINCË DS GÉYAUDAlf. 255 

des évèqueSy des barons et des chefs des manicipalités; usur- 
pation absolument contraire à la constitution nationale ^ qui 
assure à tous les propriétaires la liberté des suffrages» pour 
élire leurs représentants et leurs administrateurs. ~ Le motif 
de notre délibération était d'obtenir une vraie représentation 
des trois états sur le modèle du Dauphiné; et c'était le yœu 
connu de plusieurs diocèses du Languedoc. — L'intérêt géné- 
ral du pays, mieux senti , mieux développé par la clarté des 
principes et le charme d'une douce éloquence, a fait aperce- 
voir à de bons citoyens , à des hommes éclairés, que des diver- 
sités locales et morales entre ces deux provinces , surtout le 
droit précieux du Languedoc, de délibérer et d'octroyer l'im- 
pôt, et plusieurs autres privilèges, dont le Dauphiné ne jouit 
point dans son nouveau régime, ne nous permettait pas d'a- 
dopter indéfiniment cette nouvelle constitution. Us ont cru 
qu'il importait de supplier humblement Sa Majesté, d'autori- 
ser sa province du Languedoc à s'assembler en tel lieu que Sa 
Majesté voudra indiquer , par des députés élus librement, pour 
former un plan d'administration, qui sera mis sous les yeux 
du roi. C'est, Messieurs, le précis du procès-verbal de l'assem- 
blée des trois ordres du diocèse de Montpellier. Nous avons 
encore une raison particulière d'y adhérer : c'est la conserva- 
ti(m de nos états particuliers que nous espérons régénérer, et 
qui ne pourrait avoir lieu dans le nouveau régime du Dauphiné 
adopté indéfiniment. — Suivons une détermination aussi sage. 
Reculés, abandonnés dans nos montagnes, mais ne voulant 
plus noi» abandonner nous-mêmes, saisissons cet avantage 
d'une assemblée générale de la province, où nous puisions 
dans des profondes discusâons , plus de lumières pour la re- 
cberdie exacte et réfléchie des véritables intérêts de ce pays, 
qui jouit de tous les privilèges du Languedoc. — Il n'y a ici. 
Messieurs, ni changement dans vos résolutions, ni légèreté. 
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ni contradiction ; c*est toujours la réformation de nos étatâ 
provinciaux et particuliers que nous demandons sur Texemple 
du Dauphiné; mais en conservant les droits et privilèges du 
Languedoc et du Gévatidan , vous ne vous écartez point des 
pouvoirs qui vous sont donnés par vos commettants pour le 
bien du pays; au contraire, vous en suivez l'esprit» puisque le 
vœu de la ville de Monde » auquel la ville de Maruéjols a 
adhéré y est de rester unis à Forganisation et au régime gé- 
néral de la province r^énérée dans sa constitution» et que 
nos états particuliers soient pareillement r^énérés sur le 
même plan.* C'est d'ailleurs à toutes les villes et communautés 
du diocèse à manifester en conmiun le vœu général ; vous 
èteâ rassemblés pour le former. Dans cette occasion si rare^ 
si inattendue» où le peuple a les moyens et la liberté de 
renouveler» pour son plus grand avantagé » sa constitution ; 
dans cette éversion générale éss droits injustes» ne négli- 
geons pas de conserver ceux que nous tenons du droit 
naturel et des concessions conflrmatives de nos rois. Il ne 
serait plus temps de vouloir reprendre l'édifice par la base» 
lorsqu'il serait reconstruit et achevé. De si grands change^ 
ments n'arrivent qu\ine fois dans la durée de» empires ; il faut 
encore» pour les amener sans danger» l'ame des bons rois» 
l'intention pure des sages ministres» la confiance» l'instruction 
des peuples» et d'extrêmes désordres à réformer. On ne doit 
pas toucher aux lois constitutives» disent les publicistes» ou ne 
les réparer que rarement et comme des monuments sacrés^ 
Concourons donc» citoyens» selon nos pouvoirs» k redonner 
pour toujours à notre administration sa pureté primitive et son 
entière utilité. Tous animés d'un même esprit» n'ayant qu'un 
voBu» qu'un intérêt » le bonheur public» soyez-en sûrs» vous allez 
l'opérer dans votre patrie. Pour y réussir» il est essentiel^ 
qu'en adhâ^nt à la demande du (Uocèse de Montpellier» vous 
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nommiez une commission intermédiaire potir correspondre 
avec la sienne dans la personne de l'éloquent et sage H. Verni. 
Ne doutez pas que les autres diocèses ne nous devancent ou 
ne nouis imitent dans cette adhésion; le bien général la rend 
nécessaire. Ce vœu unanime déterminera Fadministration 
souvB'ainey accablée de soins » environnée d'écueils» en la 
débarrassant de la multitude des réclamations particulières* 
— ^ Citoyens 9 ne restons pas isolés » profitons de tous les aiq^uis : 
c*est le faisceau qui a de la force et non pas les branches sépa- 
rées; attachons-nous au corps de la province : c'est le moyen 
de nous défendre contre des puissances intermédiaires » subal- 
ternes et domestiques» qui, sujettes elles-mêmes» ont envahi» 
contre toute justice» le droit exclusif de répartir arbitraire- 
ment les impôts » non pas sur elles-mêmes qui n*en payent 
point » mais sur d'autres sujets leurs égaux. -^ C'est de vous 
que je parle» citoyens de tous les ordres; elles vous retiennent» 
sous le prétexte abusif et illégal d'une possession antique» le 
droit sacré incommunicable du peuple» de délibérer et consen- 
tir sur lui-même les tributs nécessaires à l'état; droit éternel» 
qui a dû toujours être revendiqué» qui appartient à nos der- 
niers neveux» comme à nos pères et à nous» parce qu'il est 
l'héritage inaliénable des nations libres. -^ Hais si par une 
sage défiance de nous-mêmes dans l'objet le plus important» 
nous voulons consulter l'assemblée générale de la province et 
des pays dépendants» pour le sage choix de notre administra- 
tion» nous ne sommes pas débarrassés des soins patriotiques 
qui nous ont tous attachés si puissamment dès le premier ins- 
tant où il nous a été permis de nous en occuper. — Chargés 
par nos commettants de tous leurs intérêts» responsables à eux 
et à notre cœur, qui nous commande impérieusement de ser- 
vir le pays» nous n'ignorons pas que la prospérité publique 
repose sur deux bases : l'administration politique et judiciaire. 
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Cette derniàre doit être surtout lobjet du cahi^ de nos do- 
léances. — La sagesse de nos rois a si fort éclaté dans leurs 
ordonnances , qu'elles ont ' toujours assuré l'inamovibilité 
des magistrats , leur indépendance dans l'exercice de leurs 
charges; dles ont veillé surtout à l'intégrité, à la sûreté du 
dépôt des greffes > garans de l'honneur et de la fortune des 
sujets. --^ Voyez, Messieurs, s'il ne faut pas le même ordre de 
choses dans votre pays? Si la misère affireuse du peuple , dans 
une contrée aride et si fort circonscrite dans un seul moyen de 
commerce, ne demande pas la réduction de cette multitude 
de procureurs, tolérés et desUtuaUes à volonté ? S'il n'est pas 
monstrueux dans la monarchie, qu'un tribunal de ressort dé^ 
pende d'un seigneur particulier; que tous ses officiers y soient 
amovibles ? — Gela a été l'objet des anciennes réclamations du 
pays lorsque les idaintes et les pleurs des citoyens ont obtenu 
deux fois de la justice du souverain, un sénéchal établi à 
Mende, que le pouvoir des évèques a tot^ours fait supprimer, 
ce qui nous a déterminé dqmis plus d'un siècle , à porter nos 
causes au sénéchal de Ntmes. — Le cœur se serre par le sou- 
venir des abus passés, et par la crainte de ceux qui peuvent 
renaître; mus il se console en voyant que votre zèle va s'occu- 
per sans relâche à les prévenir. Je n'ai pas besoin de vous 
rappeler qu'une bonne et Ubre justice, indépendante des consi- 
dérations particulières, fait la sûreté des familles, conserve la 
fortune, l'honneur et la vie de tous. — C'est par de si grands 
services rendus chaque jour à notre pays, que la souveraine cour 
du parlement de Toulouse mérite tous nos respects et le tribut 
de notre reconnaissance ; c'est à vous. Messieurs, à la faire 
éclater davantage en implorant ses secours. — Des abus con- 
traires au milieu de nous seraient des fléaux de tous les jours. 
Puissentrils ne jamais exister 1 — Citoyens, c'est le temps 
de régénérer les petits pays comme les provinces. Au milieu 



Digitized by 



Googk 



sua LA PROVINCE DE GÉYAUBAN. 257 

«tes béoédictions publiques » notre bon roi, ses dignes minis- 
tres, regretteraient qu'il existât une seule partie de la monar- 
chie privée du secours de ses bienfaits. Hàtons-nous, le 
moment est favorable , et les obstacles se multiplient toujours 
par les retards. — Dans cette contrée isolée par la nature > 
mais surtout d*un difficile accès à toute réforme, la restaura- 
tion devient i^ difficile par Fantiquité des abus. — Mais c'est 
une raison de plus pour les indigènes de cette terre abandon- 
née, de lutter à la fois avec plus d'union, de sensibilité et de 
courage, contre la stérilité du sol, la rigueur du climat et les 
fléaux plus funestes de l'oppression. — Messieurs, dans nos 
justes réclamations, séparons les administrateurs des vices de 
notre régime particulier; nous ne présumons, nous ne voyons 
dans leur cœur que l'amour du bien public ; et nous leur 
deviendrons chers en dévoilant les abus, comme ce sujet mu- 
suhnan qui mérita par son opposition à l'injustice > la faveur 
de son maître. Cette comparaison vous frappe» vous offense > 
Gtoyens ; elle n'est pas si étrange que vous le pensez. Quds 
sont donc vos moyens de liberté civile? — Par un abus mani-^ 
feste, contre les droits naturels et principes politiques, le âége 
épiscopal dispose ici de toute administration civile et judi- 
ciaire , et de celle de nos états particuliers, par la nomination 
usurpée des consuls , par celle des juges ordinaires et d'aiq[)ei 
au préjudice du droit royal, par cdle des commissaires et syn- 
dic du pays, au préjudice des trois ordres, et enfin par celle 
des procureurs, greffiers, huissiers, dans les deux cours, aux- 
quelles charges et offices nos évoques nomment arbitrairement 
ou par Finfluence de leur pouvoir de président — C'est donc 
ici, plus que dans toute la province, que l'on voit un dernier 
géant né de l'anarchie féodale , épai^é par Richelieu en 
faveixr de l'évèque Marcillac, sa créature. — Sa masse énorme 
pèse, surcharge, écrase ce misérable pays^ que le ministre 
11. 17 
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conquérant négligea de relirer des mains des pontifes despotes, 
et de redonner à la monarchie , à cause de l'extrême pauvreté 
qui le rend moins important aux yeux de la froide politique* 
Hais il n'en est point de pareil sous des ministres citoyens, 
qui se pénétreront de nos dangers en les apprenant. — Qui 
donc pourrait à présent nous empêcher de les réclamer ces 
droits justes? Serait-ce une division fomentée inutilement 
entre les trois ordres? Mais les deux premiers renoncent géné- 
reusement à leurs anciens privilèges ; et le troisième orcbre , 
pénétré d'une juste reconnaissance , n'éprouve avec eux que 
le même patriotisme. — Belle union de tous les Français, qui 
sera la source des plus grandes réformes et des plus héroïques 
véttns! — Livrons-nous ici à un sentiment — Quel regret, 
Citoyens, que le digne émule de M. Necker , le sage Turgot , 
n'existe plus que dans nos coeurs. Ce rival généreux l'embras- 
serait au milieu de nos larmes de joie. Il voulait aussi pour 
nous une constitution, un esprit public, une patrie. Nous 
les aurons tous ces biens. Déjà ces noms sacrés nous en- 
flamment, nous attendrissent Qui donc ne voudrait pas 
s exposer pour les défendre? — Craindrions -nous encore 
quelque obstacle au bien pubUc? En est-il qui puisse arrêter 
la volonté du monarque et de la nation , et décourager le t/^ 
é&& bons citoyens ? Douter même de celui des agens de l'admi- 
nistration , ce serait les offenser; s'arrêter par faiblesse ou par 
indifférence, serait un attentat contre la liberté publique, 
lorsqu'on peut la défendre par ses réclamations, ses talents 
et son pouvoir. — Je dois dire au faible : que craignez-vous ? 
Le roi , les citoyens, les magistrats, vous protègent; une voix 
intérieure vous excite ; l'opinion publique vous juge ; si vous 
hésitez, vous perdez l'estime des gens de bien. Ainsi, tout ce 
qui vous environne vous encourage ou vous menace; l'estime 
ou le mépris de votre roi, qui vous ouvre lui-même la carrière 
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du bien public qu'il va parcourir, les encouragements de ses 
ministres. La reconnaissance que vous lui devez» il faut k 
payer en concourant de toutes nos forces à la régénération. — 
Illustre entreprise» Citoyens; elle est conçue pour voire bon* 
heur, mais elle n'aura un succès entier que par vos secours. 
Ib sont prêts» devais-je en douter? Pardonnez» Messieurs'» 
j'oubliais le lieu de l'assemblée; c'est moi qui m'encourage par 
vos exemples. — Notre roi rétablit librement les droits de son 
peuple» souffirirait-il les usurpations des sujets? Vous ne serez» 
Gtoyens» dépendants que de la justice de votre roi ; de votre 
roi» qui se montre votre père; aussi la reconnaissance géné- 
rale est consignée dans toutes nos villes sur les registres pu- 
blics» monument inouï jusqu'à nos jours» pour consacrer 
l'amour du peuple» qui devait distinguer le plus juste des rois 
et le plus sage des ministres. » 

(( Un de MM. les commissaires ayant fiitt lecture de la déli- 
bération prise par MM. les commissaires et députés du diocèse 
de Montpellier» assemblés en cette ville le neuf de ce mois» et 
des différents arrêtés pris dans les délibérations par les trois 
ordres du diocèse de Mende; MM. les commissaires de la 
présente assemblée ayant arrêté dans celle qu'ils tinrent le jour 
d'hier» les articles proposés à délibérer dans celle d'aujounfhui ; 
l'assemblée ayant là dessus fait un examen réfléchi des propo- 
sitions et les ayant discutées» a unanimement délibà-é comme 
suit : — l"" De supplier Sa Majesté d'accorder à la province 
de Languedoc une constitution représentative des trois états 
de la province. — 2"^ Que sous la vigilance des commissaires 
qu'il plaira à Sa Majesté de nommer» elle veuille bien autori- 
ser la province de Languedoc» ain^ qu'elle l'a accordé à celle 
de Dauphiné» de s'assembler en tel lieu que Sa Majesté voudra 
bien indiquer» par des députés élus librement dans les trois 
ordres de chaque diocèse^ pour former xm plan de nouvelle 



Digitized by 



Googk 



^60 DOCUMENTS HISTORIQUES 

administration , qui sera mis sous les yeux du roi. — 3* Que 
dans cette première assemblée des trois ordres, le tiers état 
aura un nombre de voix égal à celui des deux autres ordres 
ensemble, et qu'on y votera par tête et non par ordre. — 
4® Que tout contribuable foncier pourra être électeur et éllgi- 
ble, sauf à Sa Majesté à régler la quotité de sa contribution, 
6t sauf les exclusions qui lui seront proposées par rassemblée 
générale des trois ordres. — 5** Que tous les sujets des trois 
ordres du diocèse, sans distinction de biens, ni de personnes, 
contribueront à toute nature d'imposition; la noblesse s*en re^ 
mettant à la sagesse du roi et des états généraux du royaume, 
quant à ce qui sera statué à ce sujet; MM. les commissaires du 
clergé, présents et soussignés, qui ne sont pas en nombre suf- 
fisant, espérant que leur ordre adhérera à cet article. — 6^ Qu'H 
est fait dans le procès- verbal de la présente assemblée des trois 
ordres du diocèse, une protestation générale cobtre tout ce que 
les états provinciaux, assemblés à Montpellier depuis le 15 de 
ce mois, pourraient faire ou délibérer de contraire aux vœux et 
aux droits de la présente assemblée; comme aussi contre tout 
plan ou projet de réforme que lesdits états pourraient faire ou 
proposa*; ensemble contre tout ce qui pourrait émaner de 
semblable de la part de rassemblée qui pourra être tenue des 
états particuliers du pays de Gévaudan. Quil sera protesté 
encore contre tous les droits que lesdits états, tant provinciaux 
que particuliers du diocèse, voudraient s'arroger ou qui pour- 
raient leur être accordés de députer aux états généraux. Qu'il 
est donné pouvoir et commission à M. le comte de Yolonzac, 
capitaine de cavalerie, gentilhomme du pays, actuellement 
À Montpellier, de faire notifier, en tant que de besoin serait, 
lesdites protestations auxdits états provinciaux séants à Mont- 
pellier, et que MM. les commissaires de Mende x>u ceux de 
Marvejols, sont chargés de faire notifier lesdites protestations 
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aux états particulia*s du diocèse, lorsque leur assemblée aura 
lieu, et de déchirer 9 tant aux états provinciaux qu'aux états 
particuliers, que les trois ordres du diocèse ne se croiraient pas 
représentés par des députés nommés par lesdits états provin- 
ciaux et particuliers , attendu que ces états ne représentent 
aucunement eux-mêmes les trois ordres ; et qu'il est en outre 
donné pouvoir à ceux qui sont nommés à cet effet , de faire 
toutes les autres protestations qu'ils jugeraient nécessaires, et 
de les étendre contre tout ce qu'ils trouveront en être suscepti- 
ble. — 7^ Que les villes et communautés du diocèse sont invi- 
tées à nommer, parmi leurs commissaires, des personnes pour 
correspondre au dedans du diocèse, et que chacun de ceux qui 
seront nommés, feront part de leur correspondance aux com- 
missaires nommés par les villes de Mende et de Marvejols , les- 
quels correspondront , tant au dehors qu'au dedans du diocèse, 
et pourront agir à cet effet, pour tout ce qui intéressera le 
bien public du diocèse, en se déterminant entre eux h la plu- 
ralité des voix, quoiqu'ils ne soient pas tous rassemblés, 
pourvu qu'ils soient au nombre de trois , les autres dûment 
appelés chacun dans sa ville ; et ces commissaires feront part 
de leurs correspondances aux correspondans des autres villes 
et communautés, ou à leurs commissaires, rassemblée invitant 
les différentes communautés du diocèse, à préparer les objets 
d'instructions et doléances à donner aux représentants aux états 
généraux , pour être rédigées dans les assemblées générales de 
leurs élections. 

» L'assemblée a encore unanimement délibéré, qu'elle adopte 
un placet au roi , présenté par M. de Lescure Saint-Denis , 
contenant des réclamations relatives à l'administration de la 
justice, lequel sera imprimé à la suite du procès- verbal de la dé- 
libération, auquel il en sera annexé une copie, en la remettant 
devers le^nème notaire. Ceux des membres de cette assemblée 
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qtil ont approQyé ce placet , le signeront. Que M. le marquis 
de Ghèteauneaf-Randon , qui a annoncé à l'assemblée qu'il est 
disposé à se rendre incessamment a Paris, est prié par elle, 
tant de présenter le placet au roi , et d'en solliciter l'effet , que 
d'agir auprès du gouvernement pour tout ce qui peut tendre 
aux fins de la présente délibération ; l'assemblée priant MM. les 
gentilshommes du Gévaudan, actuellement à Paris, de se join* 
dre à lui , et de réunir leurs efforts toutes les fois qu'il les en 
priera pour les circonstances relatives à l'intérêt public du 
pays. — M. Brun, lieutenant-général de la prévdté royale du 
Malzieu , tant en cette qualité qu'en celle 4e député , et les 
autres députés de cette ville, ses collègues, ainsi que ceux 
de celle de Saugues, demandent acte de ce qu'ils n'entendent 
point participer, tant seulement à ce qui regarde la justice du 
Gévaudan , attendu qu'ils n'ont aucun intérêt à cet article de 
réclamation , à raison de leur dépendance du parlement de 
Paris. — Que la lettre de remerciement au roi , présentée à 
l'assemblée par M. le marquis de Retz de Mallevieille , sera 
imprimée à la suite du procès-verbal de la présente délibéra- 
tion , auquel il en sera annexé une copie. — Que les commis- 
saires de la ville de Mende ayant dit : qu'ils étaient dans le cas 
de remplacer M"" Boutin, avocat, et M^ Maurin, ancien no- 
taire , deux de leurs collègues qui ne veulent pas accepter la 
charge , il a été nommé à leur place enxette qualité , M. Dom- 
mergue Bessière, et Pierre Saltel, dit Gausse, laboureur. En 
même temps les commissaires de la ville de Marvejob ayant 
dit qu'ib ne sont pas en nombre suffisant , il a été encore 
nommé en cette qualité, M. Eimar de Jabrun , de l'ordre de la 
noblesse, et pour le tiers état , M. Osty, bourgeois, et M. Bruel» 
avocat. — Que M. de Mirandol demeurera chargé des adhé- 
sions données tant par la ville de Langogne que par le grand 
nombre d'autres communautés du diocèse , soit à la délibéra^ 
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lion prise à Mende par les trois ordres le sept de ce mois, soit 
À la présente. — Qu'enfin MBL les commissaires de Mende et 
de Mar vejols sont chargés d'envoyer des expéditions de la 
présente délibération, dont le procès-verbal sera impfimé, à 
Nosseigneurs les ministres de Sa Majesté, en les suppliant de 
les mettre sous les yeux du roi , et de l'appuyer de leur crédit , 
ainsi qu'à M. l'intendant de la province, en le suppliant de 
l'agréer, et d'en favoriser le but 

» Lecture faite des articles ci-dessus, l'assemblée les a 
approuvés en leur entier, et ont les délibérants signé, sans 
distinction d'ordre ni de rang ; rassemblée ayant été tenue de 
même dans la salle des états de THÔtel-de-Ville de la ville 
royale de Marvejols. — M. le vicomte de Framond, président. 
— MM. les commissaires de Mende et du Gétaudan : Les- 
cure Saint-Denis; Montesquieu; Saltel, curé; le comte de 
€orsac; BcMonel, chanoine; Bandon de Mirandol; de Châtai- 
gnier de Puigrenier; Bonnel de la Brageresse, d^-m- ; Bour- 
rillon, négociant; Domergue Bessière; Blanc, maître eti 
chirurgie; Gaupert, laboureur; Saltel, dit Causse, labou- 
reur. — MM. les commissaires de Marvejols et du Gétaudan : 
Bonnet de Paillerets; Eimar ; de Retz de Malevieille ; Sevène ; 
Bruel , avocat ; David Crespin; Osty ; d'Imbert de Montruffet , 
député de la noblesse du Malzieu; l'abbé de Montruffet, 
chanoine, député du Malzieu; Brun, lieutenant-général, 
député du Malzieu et des vingt-trois villages de la paroisse ; 
Montel, avocat; Dalzan de la Pierre, député de Florac et des 
Cévennes; Prolhac , curé de Saugues ; Vemet, premier con- 
sul, maire et député de Saugues; Enjalvin, député de Saint- 
Alban; Bouniol, curé, député de Saint-Léger; Biron, député 
de Saint-Léger; Chàteauneuf-Randon-Tournel , député à la 
cour; Cuinat; Bonnet, bourgeois; le chevalier de Labarthe; 
la Barthe , chanoine ; Lafont père ; de Moriès , ci^^ant 
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lieutenant-coUmel ; Yàhhé Dogois; le chevalier deMarnhac» 
ancien mousquetaire , pensionné du roi ; Fonbonne de Labar* 
the, chanoine; Layrolle, chevalier de Saint-Louis; de la 
Barthe; le baron de Framond. brigadier des armées navales; 
Malet; du Yilard; de Rouville d*Altès; Avignon, second con- 
sul , négociant ; Guiot de la Tréballe ; Brassac aine , négociant; 
Boyer; le vicomte de Séguin , officier; Bmel ; de Guiot d'Ar- 
zenc» baron de Montaleyrac; Liger père; Relhan; Dugois, 
négociant; Fabre; Liger; Grégoire; Aigoui, laboureur; 
Jean Yerdier; J. Gâche; Boris; Ghaze, troisième consul; 
Petit; Astruc; Girard, A-m. ; Giscard, négociant; Bara- 
thieu; Aimeras; Muret atné; Limouse de la Barthe; Ghapel 
dEspinassoux; Aldebert Boyer; Jalaguier; Pouget, tailleur; 
CahxjiSSiC, substitut de M. le procureur général; Muret fils; 
Edouard Boyer; le chevalier de LayroUe; A. Meissonnier; 
Blanquet, avocat; Chauchadis; S. Yaissade; Deizerts; Gis- 
card fils; Boyer; V. Muret; Saltel; Arsalier, tisserand; Ro- 
cher, tondeur; Yaissade; P. Luce; J. Petit; Desfours; David 
Giscard; Lafond de la Thioulade, gradué ès-droits; Augustin 
Bruel, bourgeois; Gazes; Meissonnier; A. Caix , négociant ; 
YUlaret fils aîné; Duprat, premier juge; B. Deltour; Ger- 
vais; A. Alla; J. Gâche aîné; Grégoire, avocat; Biron; 
J. J. Fauger; Trq)hime Lafond, officier; Farger; de la 
Ghaidme, maître ès^rts; Ghazalède, négociant; YiUaret; 
Besson ; Hugonet ; Jean Biron ; Tuilier ; A. Yîllaret , négo- 
ciant; Roux ; Peyre fils; Arsas; Mourgues; Chauchadis , orfè- 
vre ; Bruel , prêtre ; Gai , orfèvre ; Pons , foulonnier ; Yelay ; 
J. Delon; Louis Montel; Rebaubier; Malige; Yalmale; Ni- 
vouliers ; Pégorier ; Baud ; Bonnefoy ; Marcel Yaissade , négo- 
ciant; Talansier; Latoud; Ghapus; Persegol, apothicaire?;: 
Louis Desfours; J. Gompains; Faudet; Mejan; Gompains*; 
A. Talansier; Raymond Sevène, et R\$ , négociant ; Sevène, 
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et fils ; Yaissade ; Gacanhe ; Léon Giscard ; Vidal ; J. J. Boyer; 
Gervais, coutelier ; Martin ; Durand; Daudé, médecin; Laget ; 
Vîgier ; Lafond ; Rodier ; Yalentin , chirurgien; h Malgoire ; 
Louis Boulet ; Ressouches ; P. Boniol ; B. Persegol ; Galabrun ; 
J. A. Bardon; E. Gâche; P. Roche?alier; Marcel Muret; 
Barrai; Hibert de Sainte-Glaire ; le chevalier de Brion ; Barbie 
ger ; Gonstans ; Denior ; Ghaze ; Ollier ; Ghauchadis père ; 
Latoud; Rouanet; Pouget; Vidal; Teissèdre; Flourou père; 
BUaïufùet 9 hâte ; Flourou ; Pons , teinturier; E. Domergue» 
négociant ; Gay ; A. Richard ; Malaval; Solier atné, tanneur; 
Monteil , avocat ; Bonnet ; Vital Delestang , chirurgien; Bal- 
din ; Gibaud ; Paulet ; Dumon ; Goste ; Deltour ; Lasalesses ; 
Mestre ; A. Petit » 

« Placet présenté a Sa Majesté par les trois ordres 

DU PATS DK GÉVAUDAN. » 

(( Sire, vos fidèles sujets des trois ordres du pays de Gévau- 
dan, placés loin de votre douce influence, sous le climat le 
plus rigoureux, et sur le sol le plus stérile de votre empire, 
osent élever et joindre leurs voix à celles de tous les cantons 
qui, conjointement avec eux, composent votre belle et vaste 
province de Languedoc, pour obtenir de Votre Majesté la 
régénération des états qui Tadministrent , sur leurs anciens 
principes et d'après le vœu général formé par la province. Tous 
vos peuples. Sire, s'estimeraient heureux de pouvoir se gou- 
verner eux-mêmes d'après les lois dictées dans votre sagesse, 
et surtout ceux de la province de Languedoc , d'avoir à joindre 
au tribut libre de leurs biens, ceux de tous leurs cœurs, acquis 
par votre justice et votre bienfaisance. Alors cesseraient toutes 
les réclamations qui obsèdent votre trône, et toute la France 
ne retentirait que de louanges et de bénédictions, d'autant plus 
flatteuses, que, se joignant des coins les plus éloignés de votro 
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royaume à celles que la beauté et Félévation de votre àme exci- 
tent autour de vous, elles vous convaincraieut les unes par les 
autres de leur sincérité. — S*il est vrai, Sire, que les plus 
malheureux sont toujours les plus reconnaissants quand Tauto- 
rite daigne jeter un regard sur eux , et que Thumanité les 
écoute, de quelle partie de votre empire pouvez- vous plus at- 
tendre ce sentiment, toujours si affectueux et si vrai, que du 
Gévaudan? Sa position physique lui fait prouver ou craindre 
dans tomes les saisons, les fléaux les plus affligeants, dont toute 
votre puissance et votre bienfaisance ne peuvent jamais le 
dédommager en raison dé ses pertes. Mais au moral il est 
infecté de maux, restes barbares de la féodalité, qui n atten- 
dent que votre main bienfaisante pour être guéris. Daignez Fy 
porter, Sire, et sa constitution vicieuse et languissante se for- 
tifiera sous votre autorité , qu'il veut seule reconnaître. II en 
existe une autre dans ce pays malheureux qui a la prétention 
de balancer la vôtre, celle de Louis XYl , successeur de 

Louis XII , et comme lui père du peuple L... Oui, Sire, die 

enchaîne nos voix dans la répartition et l'administration de nos 
impositions, en n'y admettant que celles qui lui sont dévouées, 
et par sa présidence inamovible! Mais ce qui est bien plus 
affligeant et bien plus malheureux , elle nous tient sous sa juri- 
diction. Elle prétend avoir le droit ( droit de ressort, droit qui 
ne peut qu'avoir été usurpé dans des règnes faibles ) de faire 
rendre à Falternative avec Votre Majesté , la justice en son 
nom; et sous le titre d'ofSciers du baillage royal, épiscopal et 
commun, de connaître des cas royaux, des cas prévdtaux, et 
de remplir à cet égard (quoiqu'ils n'ayent aucune attache 
royale, qu'ils soient à la nomination de cette autorité et amo- 
vibles à sa volonté ) toutes les fonctions attribuées uniquement 
aux officiers de Votre Majesté. Peut-il exister un abus plus 
criant? Non, Sire, et vous ne permettrez pas qu'il subsiste 



Digitized by 



Googk 



SUR LÀ PROVINCE DE GÉVAUDAN. 267 

plus longtemps. Notre seul législateur voudra être notre seul 
juge. Goudamnés en votre nom^ nous subirons vos jugements, 
tandis que nos cceurs s*élèveront toujours contre ceux rendus 
à celui d*un de vos sujets» notre égal par ce seul titre. — 
Daignez donc. Sire» ne plus permettre que votre autorité soit 
partagée. Trop heureux de vous avoir pour mattre, laisserez- 
vous à un autre le droit de nous juger? Et tandis que toute la 
France bénira à chaque instant votre équité» le Gévaudan» 
qui mérite par sa position tous les moments de votre bien- 
faisance» sera-t-il réduit à n'en jouir que tous les deux ans? 
Non » Sire» et nous espérons à vos pieds» qu'après avoir régé- 
néré la province de Languedoc» d'après ses anciens principes 
et son vœu général, vous ordonnerez que Tadministration qui 
devra nous régir particulièrement k l'avenir» y sera parfaite- 
ment analogue; que pour mettre le complément à votre pro- 
tection que nous implorons» vous ne permettrez pas» quelque 
titre qu'on oppose » que nous soyons plus longtemps les justi- 
ciables d'un autre que de Votre Majesté» pour qui nous ne ces- 
serons d'adresser au ciel les vœux les plus ardents et les plus 
sincères. — Ici ont signé à l'original les délibérants approuvant 
ce placet» au nombre de deux cent douze. » 

« Adresse de remerciement présentée a Sa Majesté , 

PAR les trois ordres DD PATS DE GÉVAUDAN. » 

« Sire» vos peuples du pays de Gévaudan sempressent de 
déposer au pied du trône l'hommage de leur respectueuse 
reconnaissance. — La marque de confiance que vous donnez à 
la nation en l'appelant auprès de vous» suffisait sans doute pour 
combler les vœux des habitants de votre vaste royaume; mais^ 
Sire» la dernière décision de Votre Majesté» qui admet dans 
cette assemblée un nombre de représentants du tiers état égal 
à celui des députés des deux autres ordres réunis, est un acte 



Digitized by 



Googk 



268 DOCUMENTS HISTORIQUES 

d*équité si sublime , et une marque si éclatante de la protection 
paternelle que ?ous accordez à tous vos sujets, qu'ils ne peuvent 
contenir les élans de leur joie , ni exprimer toute rétendue de 
leur gratitude et de leur respect pour le meilleur des rois. — 
Nous savions tous. Sire, que votre cœur accessible à tous les 
sentiments de justice et de bienfaisance, ne cherchait que les 
moyens de rendre vos peuples heureux. Nous n'ignorons pas 
que depuis longtemps Taflligeante idée des malheurs dont ib 
étaient menacés, avait plongé votre ame dans une amertume 
profonde. — » Mais Votre Majesté ne fit jamais naître dans nos 
cœurs une espérance plus solide de voir réaliser les désirs du 
sien , que depuis qu'elle a rendu sa confiance au ministre ver- 
tueux et éclairé qu'elle a chargé de l'administration des finan- 
ces. — Ce grand homme , né hors du sein de la France, que 
nous devons aux destins prospères de cet empire, était seul 
propre à ramener l'ordre qu'avaient banni les dissipations, les 
emportements et les violences de ceux qui l'ont précédé. Nous 
déplorions. Sire , vos malheurs et nos calamités; et notre dou- 
leur était accrue par la crainte de voir perpétuer un pouvoir 
odieux , dont ces ministres séducteurs et ambitieux avaient 
soin de dérober les excès à Votre Majesté, en détournant vos 
yeux des plaintes de vos peuples , et en interceptant les justes 
réclamations des cours souveraines. — Mais ib ne sont plus, 
et leurs successeurs, portés par leurs vertus à la place qu'ils 
occupent, se sont hAtés d'effacer la trace funeste de leurs dévas- 
tations. Ils ont concouru efficacement à l'exécution des projets 
utiles que vous méditez pour le soulagement de vos peuples; et 
nous bénirons à jamais le roi juste qui vient de publier le résul- 
tat de son conseil, du 27 décembre dernier, et le rapport qui lui 
a été fait par son ministre des finances. — Nos cœurs y voient 
avec émotion les vues bienfaisantes de Votre Majesté, et nos 
bouches se plaignent que l'expression reste au-dessous du senti- 
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tnent. — Nous retrouvons dans Cet écrit précieux les grands 
ressorts de la prospérité publique; la ratification de votre pro- 
messe solennelle, non-seulement de n'établir aucun impdt, mais 
même de n'en proroger aucun sans le consentement des états 
généraux. — Le retour périodique de ces assemblées nationales 
que vous voudrez bien consulter sur Tintervalle convenable 
de leurs convocations successives ; rétablissement d'un ordre 
inviolable dans les finances par la fixité des dépenses, dont vous 
ne voulez même pas, Sire , distinguer celles qui tiennent plus 
particulièrement à votre personne; l'examen remis aux états 
généraux, tant de la grande question élevée sur les lettres de 
cachet que de la mesure de la liberté qu'il convient d'accorder 
à la presse; la détermination d'appuyer de toute votre autorité 
tous les projets qui tendent à la plus juste répartition des im- 
pôts ; et le dessein vraiment grand de donner des états provin- 
ciaux au sein des états généraux , afin qu'émanés de la nation 
en même temps que du trdne, et devenant une partie inté- 
grante de la constitution de la monarchie , au lieu de rester la 
Constitution isolée de chaque province, ils acquièrent une 
consistance indestructible, et unissent à jamais l'administration 
particulière de chaque territoire à l'administration générale du 
royaume. — Voilà , Sire , une partie des objets sur lesquels 
Votre Majesté se propose de consulter la nation ; et l'empresse- 
ment avec lequel vous l'appelez pour concerter l'exécution de 
vos vues paternelles est bien propre à enflammer son zèle , et 
à bannir toutes les défiances. — Oui, Sire, la France, sensible 
aux efforts que vous faites pour son bonheur , se réunira à vos 
pieds. Le cœur de tous vos peuples , ennobli par l'énergie de 
votre exemple , évitera le piège avilissant de l'intérêt particu- 
lier , et tous les individus également jaloux de contribuer à la 
prospérité de l'état, s'empresseront de sacrifier leurs droits et 
leurs privilèges au bien d'une patrie , dont vous vous montrez 
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si dignement le père. — Tels sont les sentiments , Sire » qai 
animent les habitants du pays de Gévaudan ; tel est le principe, 
de leur amour et de leur vénération pour votre personne sacrée , 
et pour celle de la princesse auguste qui , partageant aujour- 
d'hui avec vous le pénible soin de la félicité publique, en est 
devenue de plus en plus Fobjet de TafTection du peuple français. 
— Nous sommes avec le plus profond respect , Sire , de Votre 
Majesté, les très humbles et très fidèles sujets et serviteurs , les 
trois ordres du pays de Gévaudan. » 

(( Déclaration de MM. les geittilshommes de Marvejols 

ET AUTRES DU PATS DE GÉVAUDAN. » 

(( Les gentilshommes de la ville de Marvejols, etc., s'empres- 
sent de donner à la nation une preuve de leur zèle pour la pros- 
périté de rétat , ef de leur désir de cimenter l'union entre les 
trois ordres, en suppliant Sa Majesté de recevoir les vœux 
solennels qu'ils portent au pied du trdne, de supporter tous 
les impdts et charges publiques dans la propwtion de leur 
fortune, sans exception pécuniaire quelconque; et ils ne dou- 
tent pas que ces sentiments ne soient unanimement exprimés 
par tous les gentilriiommes du diocèse de Mende, lorsqu'on 
leur donnera connaissance de la présente renonciation , se con- 
formant en cela au vœu qui a été exprimé par MM. les pairs 
du royaume, auxquds la présente sera adressée. — A Marve- 
job, le 30 janvier 1789. — Le vicomte de Framond, Chà- 
teauneuf'Randon-Tournel , Lescure Saint-Denis, le comte 
de Corsac, d'Imbert de Montruffet, Randon de Mirandol, 
Eimar, le baron de Framond, le chevalier de LayroUe, Li- 
mouse de Labarthe, de Rouville d'Altès, le vicomte Séguin, 
de Labarthe, du Yillard, de Ghataigner de Puigrenier, Lay^ 
rolle, chevalier de Saint-Louis , le chevalier de la Barthe, 
le chevalier de Marnhac, ancien mousquetaire, le marquis de 
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Retz de Maie vieille, le vicomte de Brion, le comte d*Aimex de 
Noyant, de la paroisse d'Arcomie. »' 

« Nous soussignés gentilshommes de la communauté d*Aa- 
monty adhérons à la délibération ci-derrière écrite. — A Au- 
mont, ce trois février 1789. — Mestre, de Marnbac, de 
Grollée Virville. » 

« Collationné sur les originaux déposés et enregistrés 
devers nous notaire soussigné. Martin, notaire royal » 

« Etat des villes et communautés qui ont adhéré a la 
présente délibération. » 

(( Mende, Marvejols, Langogne, Florac, le Malzieu, Sau- 
gués, la Canourgue, Saint-Chély. — Badaroux, Ghtstel-Nou* 
vel, Grandrieu,la Malenne, En trenas, Chirac, Saint-Pierre 
de Nogaret, Saint-Germain, Trélans, Aumont, Gabrias, Saint- 
Laurent de Trêves, Barre, Fraissinet de Fourques, Yébron, 
Saint-Julien d*Arpaon , LasaUe-Montvaillant , Saint- Denis, 
Saint-George, Laval du Tarn, la Gapdie, Saint-Romain de 
Dolan, Hures, la Parade, le Rozier, Saint-Pierre des Tré- 
piez, Sftinte-Enymie , Saint-Etienne du Yal^onez, Brenoux, 
Saint-Beauzille , les Hermeaux , Lanuéjols, Baijac, Cultures, 
le Yilard, les Salelles, Saint-Boonet , Palhers, Grèzes, le 
Monastier , le Pin, les Salses, Estables de rive d'Olt , Sahnon 
de Montjésieu , Saint-Germain , Banassac , Canilhac , Recous , 
Inos, Saint-Prejet du Tarn , Prades du Tarn , Saint-Chély du 
Tarn , Saint-George de Lévejac , Javols , la Chaze , le Buisson, 
le Marchastel, le Faude Peyre, Bessons, Prunières-Julian- 
ges, Saint-Alban, les Laubies, la Champ, la Fage, Arcomie, 
Granvals, la Bouvière, leBorn, Sainte-Hélène, Chadenet, 
Aliène , Bagnols , Cubières, Cubiérettes, Altier, Prévenchè- 
res, Planchamp, Chasseradés, Saint-Frézal d'Albuges, Chau- 
deirac, Rocles, Saint-Flour, Fontans, Luc, Saint-Bonnet, 
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Saint-Christophe, Saint-Vénérand , Véreiroles, Vabres.Vâ* 
zeilles, Groisance, Gubèles^ Yentuéjols, la Bessière Saint- 
Mary » Grèzes la Glause, Ghanaleilles, Tboras, Saint-Paal le 
Froid, Saint- Jean la Fouilloose, la Panouse, Saint-Sauvenr de 
Ginestoux, Ghftteauneuf-de-Randon , Pierreflche , Laval d'Al- 
lier, Saint-Préjet d'Allier, Prades d'Allier, Saint-Symphorien, 
Sainte^^olombe de Montauroux , Nasbinals, Marchastel, Mal- 
bouzon, Recoules d'Aubrac. — MM. les curés des paroisses ci-» 
dessus ont signé l'adhésion de leur communauté, excepté ceux de 
Recoules d'Aubrac, de la Ghamp, de Sainte-Enimie et du Bom^ 
— MM. Ghardon, supérieur du séminaire de Ghirac, Staniol^ 
prieur de Ribènes, Roche, curé de Ghanac, Méjan, prêtre, 
ont adhéré à la présente délibération. -^ MM. le comte de 
Rochefort, maréchal de camp, le marquis de Gendres, mestre 
de camp de cavalerie , le comte d'Apchier , le comte de Yolon-^ 
zac Malespina, capitaine de cavalme, le baron de Montjé- 
sieu de Salelles, ont adhéré à la délibération ci-dessus par 
leurs déclarations particulières. )> 

(( MM. les commissaires du Gévaudan , d'après les pouvoirs 
qui leur ont été donnés dans la présente délibération , ont 
nommé pour députés du diocèse et de la province, à la cour, 
MM. le comte Saint-Sauveur de Nozière, lieutenant-général 
des armées du roi , et le comte de Yolonzac Maleq)inai capi^ 
taine de cavalerie. » 

«Gabier des doléances de la noblesse de Gévaudan (1)^ » 

(( Messieurs les gentilshommes de la sénéchaussée de Gévau^ 
dan, pénétrés des malheurs dont leur pays est accablé, char- 
gent M. le marquis d'Apchier, leur député aux états générant 
du royaume, de préseûter à cette assemblée les objets ci-après, 

(I) Voyez pages 152 et séq. 
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et de solliciter une amélioration dans le sort de ses infortunés 
habitants. — l"" Ils le chargent de demander qu'il ne soit fait 
désormais aucune altération dans les monnaies sans le consen- 
tement des états généraux. — 2^ Que la contribution relative 
des diocèses de Languedoc soit réformée sur de nouvelles véri- 
fications. ( Il est facile de prouver que les fonds du Gévaudan 
ont perdu , par les pluies et la fonte des neiges , une partie de 
la yaleur qu'ils avaient lorsque le pays fut imposé sur le pied 
du dix-neuvième de la province ; les diocèses en plaine ou peu 
montagneux ont gagné par les plantations et les défrichements ; 
la première de ces améliorations est impossible en Gévaudan , 
et la seconde ne l'est pas moins , vu la difficulté d'en faire 
dans un pays aussi pauvre et la modicité des récoltes qu'on a 
lieu d'espérer de son sol ; d'ailleurs la loi, d'accord avec la- 
vantage du pays , proscrit les défrichements sur la crête et les 
pentes rapides des montagnes. ) — 3"" Que les receveurs géné^ 
raux des finances soient supprimés , de même que le trésorier 
de la bourse de Montpellier et les receveurs particuliers des 
diocèses de cette province , afin de diminuer les frais de per-^ 
ception, qui aggravent d'autant la charge du contribuable.—^ 
4"* Les gentilshommes de la partie des devenues comjMise dans 
le Gévaudan» demandent une distribution d'états particuliers 
érigée moins sur la division des diocèses que sur les convenan- 
ces géograf^ques , le climat , la qualité du sol et les produc-^ 
tiODs. — S"" La noblesse de toute la sénéchaussée demande que 
le payement des subsides sôit divisé en six termes, dont les 
quatre premiers dans le mois de mars, avril mai et juin, et les 
deux derniers dans les mois d'octobre et de novembre. — 
6*» Un règlement sur les séquestrages , source ftmeste de la 
ruine d'une infinité de citoyens , et la recherche des moyens 
d'éviter une foule des frais dont ces sortes d'exécution sont 
susceptibles. L'abolition de la contrainte par corps en fournis^ 
n. « 
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^santuoe caution agréée par le créancier, et des décrets <fe 
prise de corps pour d'autre cause que des crimes graves. — 
7^ La dimioution des droits de contrâley insinuation, centième 
denier, etc.; un tarif fixe, clair et invariable de tous les droits, 
rendu public par la voie de Timpression; et attribution au juge 
du lieu de toutes les contestations relatives à ces droits, et 
défense aux fermiers ou admiulstrateurs des domaines de pou- 
voir exiger un supplément des droits à eux payés, sous quel- 
xpm prétexte que ce soit. — 8® Que toutes les digues qui obs- 
truent la rivière d*Allier , soient construites de manière à ne 
pas^èner la navigation , et à ne pas ôter la liberté du passage 
eu poisson qui remonte dans les rivières supérieures , et sert à 
la .subsistance du haut Gévaudan. — d"" Que le nombre des 
représentants des villes du pays de Gévaudan, qui seront en- 
voyés dans la suite pour procéder à l'élection des députés aux 
états généraux, soit proportionnel k leur population, ainsi 
qu'il l'a été dans toutes les députations des autres pays du 
royaume. — 10^ D'observer que les rentes sur les fonds ne 
doivent point être soumises à l'impôt, parce que les fonds 
étant déjà sujets à l'impôt , il est évident que si la rente et le 
fonds y étaient sujets en même temps , l'impôt porterait deux 
fo|&sur le môme objet — 11® De prier le gouvernement d'en- 
voyer, des gens habiles pour vérifier s'il n'y a pas possibilité de 
trouver des mines de charbon de terre en Gévaudan ou à por- 
tée, vu la rareté des. bois qui augmente toujours, et pour 
encourager les spéculations dans les plantations. — 12® De 
demanda que la construction, entretien des églises, maisons 
presbytérales et des vicaires, fournitures des cloches, etc., 
soient à l'avenir à la charge des décimateurs. — 13® Que Ton 
s'occupe d'un arrangement par lequel les bulles, annates 
et dispenses ne soient plus payées à la cour de Rome. — 
14® Qu!en ramenant les biens d'église à leur première et plus 
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saiote destination, le régime des économats soit supprimé, et 
que tontes les dépenses de bienfaisance et de charité que fait 
le gouvernement, soient prises sur ces fonds. — IS"" Une 
augmentation dans le nombre des paroisses dont la vaste éten- 
due dans un pays aussi froid, souvent chargé de plusieurs pieds 
de neige , est une cause sensible de dépopulation, expose pres- 
que tous les hivers les habitants des villages et hameaux éloi- 
gnés du chef-lieu de la paroisse à une mort presque certaine, et 
INrive les infirmes des secours spirituds et temporels qu'ils se- 
raient en droit d'attendre de leur curé. — !&" Les maisons de 
Canilbac et de Peyre ayant fondé le prieuré du Monastier, 
auquel on en a adjoint plusieurs autres, et en ayant investi 
MM. les chanoines réguliers de Saint-Victor de Marseille, à 
condition qu'ib auraient une maison dans le pays , on demande 
que les revenus de ce prieuré dont l'emploi a été diverti pour 
la dotation du collège de Bodez, soient rendus au diocèse de 
Mende, pour y être employés à quelque établissement utile, 
d'après l'avis et le plan réglés par l'administration qui sera éta- 
blie dans ce diocèse. — l?"" Une réforme dans la manière de 
percevoir la dtme ; et qu'il soit distrait désormais de la quotité 
de cette redevance, la dixième partie des semences et celle des 
agneaux, puisque les mêmes bestiaux , par le régime actuel, la 
payent double, par la dtme de la laine et des agneaux. — 
18^ Demander l'amélioration des hôpitaux , d'après le plan 
porté dans le mémoire de M. de Fages qui sera remis au député. 
— Fait, clos et arrêté par nous commissaires, président et se- 
crétaire soussignés, à Mende, le 31 mars 1789. «— Château- 
neuf'Randon , le marquis iApchier, le comte de Eriges , le 
baron de Framond, le comte de CorsaCy Lescure Saint- 
Denis, le comte de Noyant , le baron de Pages Pourcairis , 
d^AgtUhac comte de Soulages, le marquis de Retz de Malle- 
tieille , de Chàteigner de Puygrenier, le vicomte de Cham- 
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hrun , le comte de CapelUs, le vicomte de Framond , préti* 
dent; Randon de Mirandol, secrétaire; signés à rorigioal. » 

« Cahier d^imstructions et mandats illimités, dohné au 

DÉPUTÉ DE l'ordre DE LA NOBLESSE DE LA SÉNÉCHAUSSÉE 
DE GÉTAUDAN. » 

« 1^ La uoblesse du pays de Gévaudan assemblée , déclare 
qu'elle regarde la délibération par ordre, et Tinfluence qu*elle 
assure à la noblesse et au clergé , comme constitutive de la 
monarchie; en conséquence, elle enjoint à son député de ne 
point délibérer par tète à rassemblée des états généraux sur 
tout ce qui a rapport h la législation et administration du 
royaume. — Considérant que sur le fait de Timpôt cette io-^ 
fluence des ordres privilégiés pourrait être suspecte au tiers 
état, et l'unanimité nécessaire pour qu'il soit légalement con- 
senti , difficilement obtenue, elle leur permet seulement sur 
cet objet de délibérer par tète. — 2* Considérant encore que 
nul impôt n'est plus contraire à la prospérité publique , et plus 
désastreux que celui de la gabelle, surtout dans un pays dont 
les troupeaux sont la principale ressource, elle charge son 
député d'en demander la suppression. — 3® Demander que les 
barrières destructives de tout commerce soient reculées aux 
frontières, et les péages détruits. — 4* De demander la discus- 
sion exacte de toutes les réformes dont les dépenses du gou- 
vernement sont susceptibles, telles que : I. La réforme des 
maisons des princes ; IL la révision des pensions obtenues sans 
titres et accumulées sur la même tète; la publicité du nombre 
des pensions qui seront accordées à l'avenir , et de leurs motifs, 
pour honorer ceux qui les recevront , et l'extinction de la rete- 
nue qui avait été mise sur celles qui étaient méritées; IIL la 
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ràhictioD des agents du flsc au nombre strictement nécessaire , 
et la diminution des pro6ts exborbitants quon leur attribue; 
I Y. la suppression des places militaires qui ne seront pas néces- 
saires au maintien de Tordre dans les provinces, et une réduc- 
tion dans les émoluments de celles dont la nécessité sera démon- 
trée. — S"" De demander la rédaction dune loi qui rétablisse 
la liberté légitime de la presse , sous les réserves qui seront 
jugées convenables par les états généraux. — G"" Qu'il soit 
assuré à chaque citoyen, le droit qu'il a d'être jugé par ses 
juges naturels, en proscrivant l'usage des commissions, des 
évocations au conseil, des droits de committimus des juges 
d'attribution et d'exception , des sursis et des arrêts de sur- 
séance accordés aux débiteurs et aux banqueroutiers. — ?<" La 
réformatioa de la justice civile et criminelle; la rédaction d'un 
code simple, dont l'interprétation ne livre plus l'honneur, la 
vie et la fortune des citoyens, à des décisions arbitraires. — 
S"" Le rapprochement des tribunaux de ressort ou cours supé- 
rieures, la fixation du tarif des juges au soulagement des plai- 
deurs, et notamment la réduction des tours de sabbatines 
usités dans le parlement de Toulouse, qui grossissent arbitrai- 
rement les frais de procès; tous articles qui doivent entrer dans 
te réforme du Gode, ainsi que la défense aux procureurs de 
faire des tournées, sous les peines portées par les règlements 
de quelques cours supérieures. — 9^ L'établissement d'une 
justice sommaire qui jugerait en dernier ressort et sans frais 
les causes personnelles qui n'excéderaient pas dix livres, 
et serait rendue dans les villes par les consuls , et dans les 
arrondissements qui seraient formés pour les campagnes , par 
un des consuls des communautés y enclavées, nommé à la 
pluralité des voix avec un ou deux juges de paix, dont l'attri- 
bution serait la même. — 10^ La suppression des juges parti- 
culiers de l'équivalent , et le renvoi des procès concernant cet 
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impôt particulier à la province de Languedoc (I) ^ aux juges 
des lieux , et par appel , à la coiu* souveraine de la province. 
— Il"" De s'opposer à l'abolition des justices seigneuriales, 
1^ parce que c'est une propriété» 2"* parce qu'elle so^it désa- 
vantageuse au tiers, à cause de la plus grande cherté des frais 
dans les justices royales. — 12<^ Considérant la susdite noblesse, 
que l'impôt indirect a l'inappréciable avantage d'une perception 
imperceptible et spontanée , que le contribuable ne le paye 
qu'au moment où il en a les moyens, que la mesure des con- 
sommations étant en général celle des richesses, il atteint par 
sa nature à une justesse de r^rtition dont limpôt n'est pas 
susceptible, que pouvant être dirigé sur les consommations de 
luxe, et particulièrement sur celles qui se font dans les villes, 
il a le double avantage de peser sur les citoyens les plus 
riches et les moins utiles, et de faire reiuer vers les campa- 
gnes la p<^ulation qu'engrouffrent et détruisent les grandes 
villes. — Considérant enfln que, pour que les finances dun 
grand état soient bien réglées, il ne suffit pas que les revenus 
égalent la dépense ordinaire , mais que sans avoir égard à des 
emprunts toujours ruineux, il faut pouvoir faire face aux 
dépenses d'une guerre, par la création d'un impôt qui y suffise, 
et finisse avec elle ; que l'impôt direct sur les propriétés est seul 
susceptible de cet accroissement subit et momentané, qui 
deviendrait impossible si les terres étaient imposées ce qu'elles 
peuvent rigoureusement payer; elle entend que son député 
sollicite pour que la majeure partie des impôts ordinaires soit 
établie sur les consommations. — 13^ Elle le charge de deman- 
der une loi ayant un effet rétroactif, qui réduise à 4 p. % 
l'intérêt de l'argent, et à 8 celui des rentes viagères; le bas 
prix de l'argent vivifie l'agriculture et le commerce; cette vérité, 

(i) Voyez, i^' volume, page 12. 
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deteime triviale , est démontrée par la théorie et par Texpé- 
rience du bien qui a résulté des lois rendues sur cet objet par 
Henri lY , Louis XIII et Louis XIY , dans l'espace de trente- 
trois ans. Depuis 1666 » époque de la dernière réduction de 
l'argent, 124 ans se sont écoulés, la masse du numéraire a 
triplé, et la nature des choses aurait réduit le taux de l'argent 
bien au-dessous du taux fixé par la loi, si les pressantes 
nécessités du gouvernement ne l'y avaient ibaintenu. — L'effet 
rétroactif de la loi est absolument nécessaire, parce que c'est 
le seul moyen de faire contribuer directement les capitalistes 
à l'acquit des dettes de l'état , et parce que si la loi demandée 
n'avait pas cet effet , les propriétaires seraient infiniment 
lésés dans la conversion de l'impdt des vingtièmes qu'ils étai^t 
autorisés h retenir sur leurs créanciers. Le crédit public ne peut 
souffrir de cette réduction, la sûreté qu'acquerront les créances 
sur le gouvernement par la sanction nationale, étant plus qu'é- 
quivalente à la diminution de leur produit. — 14^ Qu'il soit 
établi dans toutes les villes des administrations municqmles, 
composées de membres qui soient tous librement élus par les 
citoyens de ces villes, et que toutes les places municipales ttt 
titre d'office, et tous droits de représentation publique attachés 
à certaines personnes, à certaines commissions ou k certaine 
propriétés , soient irrévocablement supprimés dans toutes les 
provinces du royaume, en remboursant la finance. — 15*" Que 
toutes les impositions soient à l'avenir réparties dans les Hdtels- 
de-Yille, et par son conseil, et dans les campagnes, par les 
consuls et principaux contribuables. — 16^ Une loi qui, auto- 
risant les billets et contrats à jour portant intérêts, rassure les 
consciences timorées, et rende à ia circulation un numéraire 
que font enfouir des scrupules mal entendus. — 17^ De supplier 
le roi de diminuer la grande ocantité d'anoblissements 

QOl DEPUIS plusieurs ANNÉES MULTIPLIENT LA NOW.ESSE A 
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t'iNPINI, TANDIS qu'elle ME DEVRAIT ÉTIE QUE LE PRIX DBS 

SERVICES RENDUS A L'ÉTAT OU A L4 PERSONNE DU ROI. — 

IS"" De fbire une loi qui défende aux notaires et tabellions de 
donner la qualité de noble , dans les actes qu'ils reçoivent , à des 
personnes dont la noblesse ne leur est pas connue, et aui curés 
des paroisses d*insérer cette qualité dans les actes baptistaires , 
nuptiaux et mortuaires, sans une parfaite connaissance des 
personnes qui demandent cette qualification; désirant ladite 
noblesse , que son ordre ne soit pa$ vicié par l'introduction illi- 
cite des membres qui réclameraient sans fondement l'honneur 
de lui appartenir. — 19"* La suppression de la commission des 
vingtièmes que les abus d'autorité qu'elle se permet rendent 
infiniment dangereuse; on en voit un exemple frappant dans 
ton ordonnance de 1788. — 20^ L'amovibilité et l'élection au 
scrutin des syndics et autres officiers publics de la province de 
Languedoc; la soumission aux mêmes règles pour les ingé- 
nieurs et directeurs des travaux publics; rétablissement de 
trésoriers à gages dont les caisses ne soient établies que dans la 
province. — 21*^ De supplier Sa Majesté de faire suivre exacte- 
ment l'article de son ordonnance, qui ordonne que nul officier 
ne puisse être destitué de son emploi sanr avoir été jugé par un 
conseil de guerre, composé de membres non permanents. — 
22® L'assemblée de la noblesse de Gévaudan ayant entendu 
lecture de la lettre adressée à M. le marquis de Ghàteauneuf , 
le 11 mars 1789, par M. le garde des sceaux; pour se confor- 
mer aux intentions du roi qui y sont manifestées, a délibéré à 
la pluralité de 39 voix sur 25, que le siège royal serait demandé 
dans la ville de Mende, comme plus avantageux aux justicia- 
bles, sous la condition expresse qu'il ne pourra jamais y avoir 
plus de trois dégrés de juridiction , savoir : le juge du seigneur, 
le siège royal et le parlement ; que l'évéque ne pourra jamais 
dans aucun cas, pourvoir, nommer ni présenter aucun des 
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membres de ce tribonal , et que si jamais ledit évèque de 
Mende voulait faire revivre ses droits paréagers, Sa Majesté 
sera suppliée d*abolir ce tribunal , ou d*en changer la résidence 
dans la ville de Marvejols. — Fait, clos et arrêté par nous 
commissaires , président et secrétaire, soussignés à Mende , ce 
trente et-un mars mil sept cent quatre-vingt-neuf. — Le comte 
de Briges, Chàteauneuf-Randon , le baron de Framond, 
Eimar, le vicomte de Chambrun , le comte de Capellis , le 
baron de Pages de Pourcairès, le comte de Corsac, Lescufe 
Saint-Denis, le comte de Noyant , d'Àgulhac comte de Sou- 
lages, le marquis de Retz de Mallevieille , Châtaignier de 
Puigrenier, le marquis ^Àpchier, le vicomte de Framond, 
président; Randon de Mirandol , secrétaire , signés. » 



« L'an mil sept cent quatre-vingt-neuf, et le trentième jour 
du mois de mars avant midi , en vertu des lettres du roi , por- 
tant convocation des états généraux du royaume à Versailles, 
le vingt-septième jour du mois d'avril prochain , en date du 
94""® janvier passé, en présence de nous lieutenant-général du 
sénéchal du pays de Gévaudan , sont comparus : MM. les gen- 
tikhommes de ladite sénéchaussée de Gévaudan , lesquels ont 
éhis pour comparaître et assister en ladite assemblée des états 
généraux , haut et puissant seigneur messire Jean- Joseph de 
Ghàteauneuf de Randon, marquis d'Apchier, auquel dit élu, 
lesdits gentilshommes donnent les pouvoirs et instructions qui 
suivent : — Considérant que les ministres du roi, par le résul- 
tat de son conseil du vingt-sept décembre mil sept cent quatre- 
vingt-huit , ont avoué , au nom de Sa Majesté, les droits incon- 
testables de la nation, en déclarant: « l"" que sa volonté est 
non-seulement de ratifier la promesse qu'elle a faite de ne met- 
tre aucun impôt sans le consentement des états généraux de 
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son royaume , mais encore de n'en proroger aucim sans cette 
condition. •— 2"" D'assurer le retour successif des états génànux 
en les consultant sur l'intervalle qu'il faudrait mettre entre les^ 
époques de leur convocation , et en y écoutant favorablement 
les représentations qui leur seront faites pour donner à ces. 
dispositions une stabilité durable. — S"" Que Sa Majesté est 
impatiente de recevoir l'avis d!es états généraux sur la mesure 
de liberté qu'il convient d'accorder à la presse et à la publicité 
des ouvrages relatifis à l'administration , au gouvernement et à 
tout autre objet public. — 4"" Que Sa Majesté veut prévenir de 
la manière la plus efficace les désordres que l'incapacité ou 
l'inconduite de ses ministres pourront introduire dans les finan- 
ces , en concertant avec les états généraux , les moyens les 
plus propres d'atteindre à ce but. — 5"" Que Sa Majesté veut 
que dans le nombre des dépenses dont elle assure la fixité, 
on ne distingue pas même celles qui tiennent le plus parti- 
culièrement à sa personne. — &" Que Sa Majesté veut aller 
au-devant du vœu légitime de ses sujets , en invitant les états 
généraux à examiner eux-mêmes la grande question qui s'est 
élevée sur les lettres de cachet. — 7® Que Sa Majesté préfère, 
avec raison, aux conseils passagers des ministres, les d^ibéra- 
tions durables des états généraux de son royaume. — 8<» Que 
Sa Majesté a formé le projet de donner des états provinciaux 
dans le sein des états généraux, et de former un lien durable 
entre la législation particulière de chaque province, et la légis- 
lature générale du royaume. » — Et attendu qu'il est indis- 
pensable , pour la sûreté de tous les individus qui forment la 
nation , que leurs droits soient en ce moment établis sur des 
bases inébranlables , lesdits gentilshommes de la sénéchaussée 
de Gévaudan , chargent leur député de déclarer aux états géné- 
raux que la volonté de ses commettants est : que lesdits états 
généraux statuent dans la forme la plus authentique: — 1'' Que 
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le royaume soit reconstitué et soumis aux règles d'une vraie 
monarchie, où le prince a seul le pouvoir exécutif, et la na- 
tion avec lui l'autorité législative; — 2"* que les états généraux 
seront rassemblés à des périodes rapprochées, telles qu'elles se- 
ront fixées par les états généraux ; — 3"" que la \ïbiMé de chaque 
citoyen sera garantie par une loi qui, proscrivant à jamais 
l'odieux régime des lettres de cachet et les ordres arbitraires, 
déclarera infAmes ceux qui en seront porteurs quand cette loi 
sera prononcée, dans le cas où un ministre voudrait surprendre 
la religion de Sa Majesté pour en rétablir l'usage; — 4® que 
l'on fixera invariablement les dépenses de chaque département, 
que tous les ministres seront responsables de leur gestion rela- 
tivement aux finances, et que l'on remettra toute personne 
employée dans le service public de quelque qualité et condition 
qu'elle soit, au tribunal de la nation, sur sa réquisition; — 
5"* que l'impdt sera également réparti par les mêmes commis- 
saires, et sous les mêmes formes dans tous les ordres, sans 
aucune exemption ni privilège pécuniaire et personnel, dans 
toute l'étendue du royaume, et qu'on s'occupera des moyens 
de le simplifier et de diminuer les frais de perception ; — 
&" que nul emprunt ne sera désormais valable qu'il n'ait été 
consenti par les états généraux ; — 7^ qu'aucun impôt ne sera 
à l'avenir mis ou prorogé sans le consentement des états géné- 
raux du royaume , et en conséquence , que toutes les impositions 
mises ou prorogées par le gouvernement sans cette condition , 
ou accordées hors des états généraux par une ou plusieurs pro- 
vinces, une ou plusieurs villes, une ou plusieurs communau- 
tés , soient nulles, illégales, et qu'il sera défendu sous peine de 
concussion, de les répartir, asseoir et lever; — 8^ que les 
domaines du roi seront aliénés, ou leur administration sou- 
mise à des règles plus économiques; qu'ils seront cisaillés pour 
être mis à la portée d'un ph» grand nombre d'acquéreurs; 
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que tous les marchés antérieurs seront révisés, afin que Toir 
pqisse revenir sur ceux qui ont été onéreux à l'état , pour le 
produit des dettes» ventes, révision, etc., être employé à l'ac- 
quittement de la dette nationale; — 9"" que le régime abusif 
des états adaigls de Languedoc sera supprimé, et par voie, de 
suite celui des états particuliers de Gévaudan , et qu'il y sera 
substitué une nouvelle forme d'états, constitutionnelle et repré- 
sentative, dont les membres soient librement élus par leur 
pays, et soumise aux règles du plan général qui sera adopté par 
la nation assemblée en états généraux; — 10^ que tous les comp- 
tes du gouvernement et des états provinciaux et particuliers , 
seront rendus publics annuellement par la voie de l'impression , 
afin que l'entiè-e administration soit connue de toute la nation ;. 
— ll^'que les intérêts des dettes provinciales de Languedoc, et 
particulières Je ses diocèses, seront payées sur les impositions 
générales de ladite province , en déduction de ce qui en par- 
viendra dans les coffres du roi , en comprenant les fonds des 
emprunts pour lesquels la province a prêté son crédit au roi , 
et que ses intérêts continueront è^être payés dans la ville de 
Montpellier pour la commodité et sûreté des prêteurs; — 12** 
qu'il ne sera porté aucune atteinte aux droits et prérogatives 
des états généraux , tels qu'ils seront constitués à leur prochaine 
assemblée, et que dans le cas où cette loi sa*ait enfreinte, 
toutes les provinces rentreront dans leurs anciens droits,, 
privilèges, immunités et prérogatives auxquels il pourrait 
avoir été dérogé en faveur du bien public , et non autrement ; 
la présente règle étant expresse et de rigueur pour la province 
de Languedoc. 

» A ces conditions, les gentilshommes de la séhéchaussée de 
Gévaudan donnent pouvoir à leur député de sanctionner la 
dette contractée par le gouvernement , après en avoir constaté 
toutes les parties, et après avoir vérifié les titres sur lesquels. 
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telle est établie ; ils lui prescriventjde consentir tous les impôts 
qui seront jugés nécessaires pour mettre les revenus de l'état 
au point de ses besoins réels , sous la réserve expresse que tout 
impôt sera limité pour la durée , au terme fixé pour le retour 
des états généraux > lui enjoignant lesdits gentilshommes , si les 
douze article? ci-dessus ne sont pas sanctionnés , de protester 
contre tout ce qui pourra être délibéré dans rassemblée de 
contraire aux propriétés et avantages de ses commettants. — 
Fait, clos et arrêté par nous commissaires, président et secré- 
taire soussignés, à Mende , ce trente-et-un mars mil sept cent 
quatre-vingt-neuf; — le baron de Framond, le comte de Eri- 
ges , le comte de Corsac, le comte de Noyant, Lescure Saint- 
Denis, d*Agulhac comte de Soulages, le baron de Pages de 
Pourcairès, le marqnis de Retz de Mallevieille , le marquis 
SÀpchier, de Châtaigner de Puigrenier^ le comte de Capellis, 
Châteauneuf-Randon , Randon de Mirandol, secrétaire et 
membre de T assemblée. — Et ledit enregistrement fait, mondit 
?ieur de Mirandol a retiré lesdits verbaux, cahiers de doléances, 
et autres pièces, pour être déposées devers le greffe de M. le 
^néchal royal de Gévaudan. Le tout fait en présence de Joseph 
Boubaud et Jean-François Yialard Desfonds, praticiens dudit 
Mende, signés avec mondit sieur de Mirandol de ce requis, et 
nous Augustin Yachin , avocat et notaire royal de la ville de 
Mende requis, recevant, soussigné. Randon de Mirandol, 
secrétaire de V assemblée et membre de la noblesse ; Roubaud, 
Desfonds, Vachin , avocat et notaire royal , signés à ToriginaL 
— Contrôlé à Mende , le vingt avril 1789 , etc. — Collationné 
sur l'original , par nous notaire recevant , soussigné. — 
Vachin , notaire royal » 
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NOUS des gentilshommes, officiers d'épée et de justice et 
autres gens de main forte inscrits sur les râles de la capi- 
tation du diocèse de Mende pendant le XVIIP siècle; et 
notices généalogiques des familles nobles du Gévaudan, 
encore existantes, sur la filiation desquelles subsistent 
des titres authentiques (1). 

ARCHlPaftTBÊ DE BâUAC. 

MM. le comte de Saint- Point * (de Rochefort Daily); — 
DE Salelles, gentilhomme; — noble de Falquiéees; — 
noble de Mirehont; — noble de Guriéres du Bousquet ; — 
noble de Gibertés de Lavigne; * — noble de Retz de 
Malevielhe; — messire de Framond, seigneur de Grézes: 

La famille de Framond de la Framondle (Pharamond dans quelques 
titres do xiii<» siècle ), originaire du Roucrgue, se divisa en plu- 
sieurs branches ; celle qui habite le département de la Lozère vint 
se filer en Gévaudan vers le xv<^ siècle. — L Hugues de Framond, 
damoiseau, seigneur de la Framondie, épousa Angeline de Chapelu 
{contrat de mariage du 19 décembre 1471. — Testament du i9 février 
1523) ; de ce mariage : — IL Jean de Framond, seigneur de la Fra- 
mondie et du Bosc , marié à Hélène de Maleville ( testament du 5 
juin 1577) ; de ce mariage : 1^ François de Framond, reçu chevalier 
de Malte en 1549; 2o — IIL Jean de Framond, seigneur de la Fra- 
mondie, du Bosc et de Miramont, marié à Marguerite de Molhon 
(cùntrat de mariage du 6 mai 1543. — Testament du 21 mars 1581 ); 
de ce mariage : — IV. François de Framond de la Framondie, seigneur 
du Bosc, marié à Louise de la Panouse de Fabrègues (hommage du 
30 juin 1601. — Testament du 16 novembre 1604) ; de ce mariage : 
— y. George de Framond, seigneur de la Framondie et de'Grèzes, 
marié à Claude Daurelle; de ce mariage: lo Jacques, qui suit; 2» 
François, marié à Jeanne Soulages de Fredau (contrat de mariage du 
27 janvier 1664 ) ; — VI. Jacques de Framond de la Framondie et de 
Grèzes, marié à Jacqueline de Golombet (contrat de mariage du 17 
janvier 1692); de ce mariage : — VII. Louis François de Framond , 

(1) Archives départementales; — capitation, titres féodaux, juge- 
ments sur la noblesse , etc. — Le signe * indique les familles éteintes. 
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marié a Marie Elisabeth Césaride de Rochefort Daily de Saint-^Poiot 
(contrat de mariage du 19 mare 17*25) ; de ce mariage : 1» Jacques , 
qui suit ; ^ le baron de Framoud , qui a formé la branche B. — 
YIII. Jacques Louis Amédée , vicomte de Framond , seigneur de la 
Framondie et de Grèzes , capitaine de cavalerie , chevalier de Saint- 
Louis^ nommé président de l'assemblée de la noblesse tenue à Mende 
en 1789, marié à Antoinette Sauvage (contrat de 1765) ; de ce ma- 
riage : lo un fils, chevalier de Malte, mort lieutenant de vaisseau; 
2o — IX. Victor Amédée , vicomte de Framond , seigneur de la Fra- 
mondie et de Grèzes , chevalier de Malte , marié le 1«r juillet 1801 , 
à M'i^» de More; de ce mariage : 1^ Amédée, marié, en 1843 , à 
M"« Chabanot; ^ Ernest, décédé ; 3^ Virginie, mariée, en 1829, à 
M. le comte de Chambrun. 

Bbancbe B. 

VIIL Le baron de Framond d'Antrenas , capitaine de vaisseau de 
la marine royale, marié à M"*^ Crespin; de ce mariage : — IX. le 
baron Auguste de Framond d'Antrenas , membre du conseil gêné* 
rai de la Lozère, marié à M"« Valette; de ce mariage : !<> Alfred; 
29 Adrien; 3» Elisa. -^ ( La maison de Framond, porte, bandé d'ar- 
gent et de gueules de six pièces , parti de gueules au lion d'or , an 
chef cousu d'azur, chaîné de 3 étoiles d'or. ) 



MM. noble Brun, seigneur de Plagnols; * — de Grand- 
lac DE Lagaze; — de Moriers; — le marquis Ddroc de 
Brion : 

Famille d'ancienne noblesse de robe , représentée aujourd'hui dans 
le département de la Lozère par M. le marquis de Brion , domicilié 
au château de Fournels. — Cette famille , dont le nom se trouve ins- 
crit à toutes les pages des fastes consulaires de la ville de Marvejols, 
ne figure point dans \es jugements sur la noblesse de Languedoc, ren- 
dus par M. de Besons; mais par arrêt du 25 janvier 1699, v Nicolas 
de Lamoignon, chevalier, etc., intendant de justice, police et finances 
en la province de Languedoc, déclara : nobles Géraud de Michel, sei- 
gneur Duroc, et honoré Michel Duroc, capitaine au régiment de 
Lafère, etc., nobles et issus de noble race et lignée , etc, à V effet de 
quoi ils seront inscrits par nom , surnoms , armes et lieux de leurs 
demeures dans le catalogue des véritables nobles de la province de 
Languedoc , etc, » — f Archives départementales, — Jugements sur 
la noblesse J. 
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MM. d'Aldin du Born; — de GorsoNwÉs; — de PiirBTOif 
DE Ghambrun» seigneur de Lehperi : 

La famille Pineton de Ghambran est originaire de La Marche où 
elle possédait anténearetneot à 1400 , la terre et seigneurie de Gham* 
bran. Le chef de la branche existante encore aujourd'hai dans le dépar-» 
tementdela Lozère, se fixa en Gévaudan vers le commencement dd 
xv« siècle {*). — L Jacqaes Pineton fut père de : — II. Jean Pineton , 
seigneur de Ghambrun, marié à Marie Auroch (contrat de \nqriage 
du 9 octobre 1491 ) ; de ce mariage : 1» Jacques, qui suit ; ^ Antoine ; 
— III. Jacques Pineton de Ghambran, marié à N...., eut pour fils; 
|o Pierre, qui suit; 2» Jean; 3o Jacques (testament du 5 juin 1594); — 
IV. Pierre Pineton de Ghambran, seigneur de Lemperi, conseiller et 
médecin ordinaire du roi, bailli et gouverneur de Lacanourgue et man- 
dement de Nogaret, etc., marié à Marceline de Grangers, fille du 
seigneur de Larcix (contrat de mariage de 1599); de ce mariage: 
lo Pierre, qui suit; ^ Charles; 3» Aldébert ( testament du 17 février 
1626) ; — Y. Pierre Pineton de Ghambrun, seigneur de Larcix, Recou' 
lottes, etc., marié à Jeanne Séguin (contrat de mariage du 26 février 
1631 ) ; de ce mariage : ^ 1^ Gharles , marié à Suzanne de Gombet 
( contrat de mariage du 12 mars 1676); 2o— VJ. Aldebert de Pineton 
de Ghambrun , seigneur de Lemperi , Larcix , Tarbes , Recoulettes ^ 
Pommiers , etc. , héritier des biens du Gévaudan ( testament du 
22 juin 1642 ) , marié à Marie Guyot ( contrat de mariage du i9 jan- 
vier 1679) ; de ce mariage : — VII. Aldebert de Pineton de Ghambrun, 
seigneur de Lemperi , Recoulettes , etc., marié à Gatherine de Baud 
( contrat de mariage de 1725); de ce mariage : — Vlll. Antoine de P^ 
neton, vicomte de Ghambrun, seigneur de Lemperi, Recoulettes, Géna^ 
ret, Montrodat, etc., gentilhomme attaché à M. le duc d'Orléans, 
maréchal des camps et armées du roi en 1784 , etc., marié à M"« d*Am- 
freville, fille du marquis Eghinard d'Amfreville (contrat de mariage 
du 22 avril 1772 )« — Le vicomte de Ghambrun , mort général -miyor 
de Tarmée russe en 1798 , et inhumé â Kisselinna ( province de Volhi- 
nie) , laissa de son mariage : 1» Antoine de Pineton , marquis de Gham- 
brun, officier au régiment de cavalerie-Orléans , mort sans postérité ; 2^» 
Louis Gharles comte de Ghambrun , marié en 1829 à la fille unique de 
M. le vicomte de Framond de Grèzes (Lozère), dont il a en deux enfants; 
Z^ Louis Anne François, vicomte de Ghambrun, ancien colonel du 3« ré- 
giment de hussards , commandant la place de Besançon; 4» Alddi)ert ^ 
mort pendant la campagne de Russie ; 5» Gharles Emmanuel , baron 
de Ghambrun, ancien colonel du ifi régiment d'infanterie légère, demi-' 
dlié à Paris, et marié à M"«.de Glos, dont il a eu deux enfants, 

(*) Voyez , page M, 
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Aldchert et Emmanuel ; 60 Loois-Philippe-Augoste, élève de récole 
miliUire de Saint-Cyr , tué à la bataille de la Moskova ; 7» quatre filles 
non mariées , et dont deux sont décédées. — (La maison de Chambrun 
porte de gueules à trois pommes de pin d'or, feuillées de sable 2 et i , 
écartelé d'argent à Faîgle'de sable au vol abaissé, qui est de Oran- 
gers. ) 

MM. de Latrolle, juge de Séverac; — de Ganilhag; — 
la comtesse de Rote; — d'HAUXERivE; — Ddro€ du Viala; 
— de Latude; — de Roquelongue; — Grousset des 
Hermeadx; — Blanquet; — le chevalier de Rodville. 

ARCHIPRÊTRÉ DES GÉVENNES. 

M. noble de Rivière de Gorsac "^ (1): 

La descendance mâle de cette famille s'étant éteinte en la per- 
sonne de Charles de Rivière de Gorsac , mort, en i769 , roaréchal-de- 
camp , gouverneur de Givet et de Charlemont, le nom de Gorsac fut pris 
plus tard par la, famille de Florit, dont un membre avait épousé, en 
J756 , Marie-Louise-Suzanne de Rivière de Gorsac , sceur du précédent. 
( Voir la notice de la maison de Florit, ) 

(1) I. Jean de Rivière, flls de Richard de Rivière, seigneur de Poroe* 
ron et Taux , épousa Louise d'Héroet , dame de Magnac , sœur d'Antoine 
d'Héroet , évèque de [Digne , en 1560 ; de ce mariage : lo Pierre, qui suit ; 
a» Rachel !de Rivière , demoiselle et fille d'honneur de Marguerite de Va- 
lois , reine 'de Navarre , mariée h Gabriel de Réarn , baron des Gardes , 
vicomte de Pardallan ( cohtrat db mabiagb du 83 avbil 1556). — • IL Pierre 
de Rivière>, seigneur de Pomeron , établi en Gévaudan , y épousa, en 1570 
( coHTBAT DB mabiaqb ) , Louise Guérine de Gardaillac, dame de Gorsac et 
d'une partie de la baronnie du Tournel ; en vertu de ce contrat signé par 
Louis de Grammont et Antoine de Corsac, la maison de Rivière prit, à dater 
de cette époque , le nom et les armes des Corsac , éteints en la personne de 
Guillaume , ftrère de Guérine , chevalier de Malte. — Pierre de Rivière fut 
tué en défendant Ispagnac contre les religionnaires , après avoir disputé bra- 
vement son château de Montialoux, qu'il n'abandonna que lorsqu'une partie 
déjà était la proie des flammes ; de son mariage : — UL Claude de Rivière, 
seigneur de Corsac , député par la noblesse aux états généraux , convoqués 
par le roi en la ville de Saint-Esprit, marié à Antoinette de Serre ( cortbat 
DB MABiAQB DB lAifviBR i60i); dccc mariage : — IV. Charles de Rivière, sei- 
gneur de Corsac, député par la noblesse aux états généraux tenus è Rlols, en 
1649, marié à Hélène Chevalier des Rousses (contrat db mari agb do 11 janvibb 
1632 ) ; de ce mariage : — V. Charles de Rivière , seigneur de Corsac , bailli 

IL ^» 
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MM. noble de Roux, seigneur de la Loubuèrb ^; — noble 
Dumas de Cultures : 

I. François Dumas , marié à noble Jeanne Gaine ( contrat de 
mariage du 5 octobre 1544 ) , eut pour Gis : — II. Jean Dumas , lieute- 
nant au baiUage , premier consul de Mende , blessé et fait prisonnier 
en combattant pour la défense de cette ville , surprise par le capitaine 
Mathieu de Merle, pendant la nuit de Noël 1579, député vers le. roi 
par les états particuliers de 1598, etc. ; qui épousa noble Marguerite 



de Gévaudan , marié è Jeanne de Benoit ( coutbat de mariagb db 1678 ). 

— Charles de Rivière de Corsac servit avec distinction comme officier des 
mousquetaires ; se distingua particulièrement au siège de Valcnciennes , en 
1677 , par la prise d'un ouvrage avancé, sur la brèche duquel il reçut plu- 
sieurs blessures; fit les campagnes de Flandres, de Hollande , de Franche- 
Comté, de Catalogne, de Roussillon, et à la tête du régiment d'infanterie 
qui portait son nom , prit part à la guerre des Cévennes , sous les ordres des 
maréchaui de Montrevel et de Villars; de son mariage il eut : — YI. 
Charles de Rivière , seigneur de Corsac , orficier dans le régiment de Picar- 
die, marié k Françoise d'Aldin ( contrat db mariagb de 1711 ) ; de ce ma- 
riage : lo Charles , qui suit ; V* Marie- Louise-Suzanne ; — VII. Chartes de 
Rivière , comte de Corsac , page du roi , entra au service comme cornette , 
en 1783, capitaine de cavalerie au siège de Pizzigitone, À Tattaque de 
Cotomo , aux batailles de Parme et de Guastalla , fit les guerres de Rohême 
et de Bavière ; signalé au roi par le dnc d'Harcourt , pour sa belle con- 
duite à Taffaire du château de Ilskesperg (S8 mai t7ii), Charles de 
Rivière obtint la croix de Saint-Louis, hors rang et par distinction; — 
nommé aide maréchal-des-Iogîs de l'armée du duc d'Harcourt, en 17ii , il 
se trouva la même année k l'attaque des retranchements de Saverne , et à 
rafTaire de Sustelheine , sous les ordres du maréchal de Belle-Isle; — « 
détaché auprès du roi, pendant le siège de Fribourg , le comte de Corsac, 
h la tète de deux régiments et de 1500 pionniers , fût chargé de détourner les 
eaux qui s'opposaient à la prise de la ville; envoyé de là dans la Viteravie 
avec le maréchal de Maillebois , il fit la campagne suivante sous les ordres 
du prince de Conti ; assista aux sièges de Mons , de Saint-Guillain , de Char- 
leroy , et k la bataille de Rocoux, en 1746 ; fit partie de l'expédition de Pro- 
vence en 17i7 , était à la prise des Iles Marguerites et au siège de Vintimille ; 

— dangereusement blessé au Col de l'Assiette , près d'Exilles , le 19 Juillet 
1747 • le comte de Corsac rejoignit l'armée d'Allemagne en 1757; suivit le 
duc d'Orléans dans l'expédition de Hesse , et se trouva à la bataille d'Has- 
tembek , le S6 juillet 1757 , sous le maréchal d'Estrets; le 1 r janvier sui- 
vant, investi du commandement d'Emmericlt et de Rees , Charles de Rivière 
de Corsac exécuta , sans être entamé, la retraite de l'Oost-Frise, à la tète 
de i bataillons et de 13 escadrons; -«enfin, nommé maréchal-de-camp le 
ao février 1761 , après avoir encore fait les campagnes de 1758 et de 1759, 
il mourut , en 1769 , gouverneur de Gi\et et de Charlemont. 
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de Seto ( contrat de mariagt du ii févr. 1577. — Divers actes ) ; de ce 
mariage : — III. Urbain Dumas, seigneur du Bouchet et de Cultures, 
conseiller du roi , juge au baillage , etc., marié à : !<> Marie d'Anduse 
( acte du 17 mot 1629) ; 2o Marguerite de Coursier ( acte de mariage 
du 30 avril 1640); du premier mariage: ^ lY. François Dumas 
de la Yernède , marié à Jeanne Chevalier des Rousses ( contrat de 
mariage du 10 janvier 1638) ; de ce mariage i — lo Urbain Dumas, 
seigneur de Cultures, qui suit; 2» Jean-Jacques Dumas, chanoine; 
3» demoiselles Marianne, Françoise et Hyacinthe Dumas; — Y. 
Urbain Dumas, seigneur de Cultures, consul de Monde, capitaine 
d'une compagnie de milice bourgeoise , etc. ( divers actes ) , marié à : 
lo Claudine de Brun ( contrat de mariage du 31 janvier 1655, testai 
ment du 21 juin 1682, concession d'armoiries du l»' octobre 1697, 
jugement de maintenue de noblesse du 12 fév, 1701 ) ; 2» noble Marie 
de Merle de Lagorce {contrat de mariage du 17 septemhre 1688), insti- 
tuée son héritière par testament du 9 janvier 1705, à charge de ren* 
dre la succession à : — YI. Jean-François Dumas de Cultures , page 
du roi en la grande écurie ( certificat du due de Lorraine du 4 septem' 
hre 1710 ) , capitaine de la milice bourgeoise au régiment de Corsac 
( commission du 30 janvier 1707 ), marié à Suzanne Daudé ( contrat de 
mariage du 14 mai 1713); de ce mariage : Jean-Jacques Dumas de Cultu* 
res, député par les états , cornette au régiment de dragons de monsei« 
gneur le Dauphin, etc. {divers actes ), qui eut pour flls : 1® Charles Urbain, 
qui suit ; 2o Théodore Dumas {lettres-patentes du 24 mai 1788); — 
YIII. Charles Urbain Dumas de Cultures, gentilhomme, officier au 
régiment de Savoie Carignan, chevalier de Saint-Louis, etc., marié, 
en Allemagne, à Albertinede Moncheweschi ; de ce mariage : !<> Henri 
Dumas de Cultures, propriétaire à Monde, marié à Coraly de Tissan- 
dier ; 2» Albertine Dumas de Cultures , mariée à M. Yictor Mourgues, 
membre du conseil général du département de la Lozère, maire de 
Rimeize. (La maison Dumas de Cultures, porte d'azur au chevron 
d'argent, accompagné de deux étoiles, en chef, et d'un croissant, de 
même, en pointe.) 

M. noble de Rets: 

La famille de Rets tenait d'ancienneté un des premiers rangs parmi 
la noblesse du Gévaudan. — • Un tombeau aux inscriptions gothiques 
et armoiriées, qui se voyait encore, dit-on, en 1786, dans le cimetière 
de Fancienne paroisse de Monde , faisait remonter l'origine de cette 
famille à une époque des plus reculées. — Les preuves écrites ne 
datent que du xv« siècle. — I. David de Rets , écuyer, archer de la 
garde, marié à noble Isabelle de Cheminade, eut pour fils : — II. 
Antoine de Rets, marié en 14... , à noble Marguerite der BressoUes 
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( testament du 3 août 1529 ); de<Se mariage : — III. Gay de Rets ôe 
Bressolles, h^ do nom, seigneur de Gheminade, co-seignear de la 
ville de Serverette, marié à noble Chariotte Pélissier, fille de Jac- 
ques Pélissier, seigneur de Saint-Ferréol , en Dauphiné {contrat de 
mariage du 9 nov. 1544. — Testament du 29 jum 1572 ) ; de ce mariage 
naquirent dix enfants : André , qui a continué la branche aînée de 
Bressolles, plus tard Malavieille; Vierre, plus vieux, chefde la branche 
de Servies , qui suit; Louis « Pierre , plus jeune, Urbain , chef de la 
branche deServières*; Guy, chef de la branche du Grouzet *; Bertrand, 
Jean, Marguerite, Françoise; de ces enfants sortirent les quatre bran- 
ches de la famille de Rets : — IV. Pierre de Rets de BressoUes, sei- 
gneur de la Fage, Yillaret , Cbarpal, Bassi, etc., marié à M>^ Blanque, 
dame du Yillaret, et de la Vessière ( codieile du 20 déc. 1607 ), fut plu- 
sieurs fois investi de la charge de bailli de Monde, et de capitaine général 
des baronnies de Randon, de Randonnat et Luc, ainsi que le prouvent de 
nombreuses commissions, lettres , etc., dont nous extrayons les suivan* 
tes à titre do pièces historiques : — l® « Monsieur de la Fage, j'envoie le 
sieur de Fosseuse, mon cousin , pour commander sur les armées du pais 
de Gévaudan , s'opposer aux efforts et violences que les ennemis du roy 
y voudraient fère , conserver et défendre ledict pais , et les bons sub- 
jectz et serviteurs de Sa Majesté qui y sont , et vous ai bien voulu fère 
ce mot, selon l'assurance que je me donne de vostre fidélité et dévotion 
au service de Sa Majesté et de votre affection envers moi , pour vous 
prier de l'assister et recognoistre , et luy obéir en tout ce que il vous 
dira et ordonnera concernant sa charge; en quoi vous ferès vostre 
devoir, et chose que j'aurai très agréable , en cette confiance , après 
vous avoir assuré de ma bonne volonté, je supplierai le créateur. 
Monsieur de la Fage , de vous avoir et conserver en sa saincte et digne 
garde. A Tarascon , le 3 septembre 1591 , vostre plus asseuré et meil" 
leur amy , Montmobenct. » — 2» « Monsieur de la Fage , puisque je 
suis votre voysin si proche, je ne penserais vous incomoder de la 
présente que je vous fais de me venir trouver et assister , et venir 
aux périls; vous este si galant homme, que je m'asseure que vous 
ne me refuserez; et apportez vos armes, car peut-être verrons-nous 
les Espagnols, et ferons un bon service au roy. Monseigneur, et à 
M. de Montmorency. — Vous pourriez prendre vostre chemin droict à 
Montpellier , et vous y rendre dans samedy soir , que j'y serai Dieu 
aydant. — ie suis. Monsieur de la Fage, au Monasteirel, le 23 avril 
1591 , vostre bien affectionné amy , Charles B. d'Obléans. — Ce por- 
teur est un beau-frère mien ; asseuré de l'affection que vous me por- 
tez , je vous prie de me faire ce plaisir , et croyez que je serai tousjours 
vostre amy. » — De son mariage il eut : !<> André, qui suit ; 29 Pierre; 
30 Louis; 4« François; §<> Louise; 6» Jacqueline. — V. André de Rets 
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de Bressolles, seigneur de la Page, Servies, le YUlaret, Gharpal, le 
Feijas , etc., marié à noble Louise d'Amblard dn Blonteil , dame de 
Servies, Bouchard, Maguelonne, etc., petite-fille du seigneur de Ro- 
silles , et d'une demoiselle de la maison de Budos , qui s'est fondue 
dans celles d'Orléans , de Gondé et de Conti , par le mariage de Jeanne 
de Budos. avec le connétable Henri , duc de Blontmorency (contrat 
de mariage du 2 avril 1605. — Testament du 25 octobre 1632). — 
Comme ses ancêtres, André de Rets se distingua par ses services mili- 
taires. {Divers actes. — Commissions données par le marquis de Portes 
au sieur André de Rets , les 18 oct, 1627 et 17 mars 1629). — Lettres 
du maréchal de Schomberg , dont la teneur suit : — « Monsieur , 
aiant reçeu de la part du roy , par deux courriers exprès , et de pin- 
sieurs endroicts , que les Espagnols préparent une puissante armée 
dans le desseing de rantrer bientôt dans ceste province, pour tacher 
à réparer par ce second effort la perte et la honte qu'ilz recourent l'an- 
née dernière en leur défaite devant Leucaste, j'ai voulu vous en aver-' 
tir, et vous supplier par ma lettre de vous tenir prest à partir pour me 
venir trouver au premier mandement , avec le plus grand nombre do 
voz amys, qui se pourront mettre en estât de vous accompagner; le 
témoignage que vous avez donné au roy de vostre fidellité et valeur, et 
le secours que le pais a reçeu de vous^ au dernier rencontre, me pro- 
mettent que vous ferez effort en celui-ci pour la conservation et la 
gloire des armées de Sa Majesté, pour le bien de son service et la 
défance de la patrie, à quoy je ne peux ajouter que la supplication. 
Monsieur, de vostre très humble serviteur, Schomberg , à Montpellier, 
3 juin 1638. » — De son mariage il eut : 1<> Jean Godefroy , qui suit ; 
2® Louis; 3<> Margperite; d® Gabrielle; 5« Marie; 6» Louise. — VL 
Jean Godefroy de Rets de Bressolles , seigneur de Servies, le Villaret, 
la Page, etc. , épousa noble Gatin de Fumel de Praissinet ( contrat de 
mariage du 12 décembre 1650. — Testament du 2 oct, 1681 . — Extrait 
mortuaire du 23 mars 1683, contenant : que ledit André de Rets fut 
inhumé dans l'église des Garmes , de Monde. — Hommage du 26 juillet 
1679. — Jugement de maintenue de noblesse ^ rendu le 3 septembre 
1668 , par messire de Besons ); de ce mariage : 1® Hyacinthe, qui suit ; 
2» Gharles ; 3» autre Charles ; l® Anne; 6« Gatin ; 6» Jeanne. — VII. 
Hyacinthe de Rets, seigneur de Servies , Villaret , Praissinet, le 
Mazel , etc. , marié à Marguerite de Dourre de i'Altaret ( extrait de 
baptême du 31 mai 1668) ; « il eut pour parrain messire Hyacinthe de 
Serrony , évéque de Monde , et pour marraine , Marie de Rets , veuve 
du sieur de la Malène. » — ( Contrat de mariage du 16 nov, 1690. — 
Contrat de mariage de demoiselle de Rets, avec messire de Lescure , 
seigneur de Saint-Denis , en date du il févr, 1692. — Hommage au 
roi, pour la terre de Praissinet, du 30 décembre 1691. — Testament 
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du 6 mai 1721 ) ; de ce mariage : !<> Jean , mort les armes à la maib ; 2^ 
Charles, qui suit ; 3° Charles François, abbé conimandataire de Tabbaye 
royale d'Issoire , chanoine, archidiacre de Téglise cathédrale de Mende, 
vicaire général et ofGcial du môme diocèse. — YIII. Charles de Rets , 
baron de Servies, seigneur du Yillaret, Fraissinet, etc. , marié à Jeanne 
Rose de Guérin de Chavagnac , fille légitime de messire Pierre Gué- 
rin de Chavagnac , baron de Montialoux , etc. , et de dame Catherine 
d'Altier de Born , descendante de la maison de Budos , qui , comme 
nous l'avons vu , s'était fondue dans celles d'Orléans , de Condé et de 
Conti, et dont une fille avait épousé André de Retz , en 1605; c'est 
par ces deux alliances que les de Rets se rattachent à ces familles 
princières. {Extrait baptistaire du 17 oct 1709. — Contrat de mariage 
du 15 sept. 1740. — Acte d'émancipation, consenti le 16/utn 1770, en 
faveur de Charles de Rets); de ce mariage : !<> Pierre, qui suit: 
2» Marie Henriette , mariée à Gaude Antoine de Chapelain , seigneur 
» de Trouillas ; S» Marie-Rose , abbesse de Bellecombe. — IX. Pierre 
Jean-Baptiste, comte de Rets de Servies, seigneur de Servies, le 
Yillaret , Fraissinet , etc. , capitaine au régiment d'Orléans , chevalier 
de Saint-Louis , marié à Eléonore du Roux de Chevrier , chanoinesse 
au chapitre de Maubeuge {acte de naissance du 2^ juin 1741. — Con- 
trat de mariage du iO juillet 1770. — Hommage de la seigneurie de 
Fraissinet , du 7 juillet 1784 ). — Yictime de la parole donnée à ses 
gardiens , de ne point s'évader , le comte de Rets fut massacré à Yer- 
sailles, près de la grande orangerie, avec tous les prisonniers amenés 
d'Orléans ; il périt à côté de monseigneur de Castellane , dernier évè- 
que de Mende avant la révolution , qui, dans ce moment triste et solen- 
nel , eut à peine le temps d'étendre sa main pastorale sur la tète de ses 
malheureux compagnons , coupables , comme lui , d'être restés fidèles 
à leur roi, à leur pays et à leurs serments (1]! — Il avait eu de 



(1) « A Paris, le 14 avrU 1791 , l'an lY de la liberté. » 

« Monsieur le président , il serait inutile de vous entretenir du décret 
d'accusation qui a été rendu avant-hier contre le sieur Charrier de Nasbi- 
nais , et le sieur Plompal de Saint-Geniës , parce qu'avant la réception de 
ma lettre vous avez dû en avoir connaissance. Mais je me hAte de transmet- 
tre à l'administration que vous présidez, un âvbnbmbut qui fait suitb au 
DÉcan DU S8 mais, ibndu contib lb sibur castbllahb bt AUTiBs; celui-ci 
qui s'était rendu à Paris à son départ de Mende , et qui en était parti pour 
•e rendre vers la Lorraine , a été arrêté sur sa route par la municipalité de 
Dormans , au département de la Marne, et il y est détenu. Hier au soir, un 
député extraordinaire de cett9 municipalité avait rendu compte à l'assemblée 
nationale de cet événement,ainsi que des questions faites au sieur Castellane, 
sur les causes de son voyage, et des réponses assez insignifiantes de sa part, pour 
que Je ne vous en donne point le détail. Il a été alors décrété que ce pou- 



Digitized by 



Google 



J 



SUR LA PROYiNCB DE GÉVAUDAN. 29iî 

son mariage : !• Charles , qui suit ; 2^ Louis-Philippe , chevalier de 
justice de Tordre de Saint-Jean de Jérusalem ; 3» Louise Rose, mariée 

voir exécutif le fera traduire sur-le-champ , sous bonne el sûre garde , aux 
prisons d'Orléans. Comme il s'est trouvé accompagné du sieur la Treille, du 
sieur la Fare , de Florac , du sieur la Vernède , de Saint-Privat , et de quel- 
ques autres , il a été décidé qu'ils seront gardés provisoirement. Des relations 
venues de la Haute-Loire annonçant également l'arrestation do sibur db 
Rbtx. — Je ne cesse de vous prier , Monsieur le président , ainsi que ras- 
semblée > d'agréer l'hommage de mes sentiments. — • Monbstibi. » 

M A Paris, le 35 août t79i , l'an IV de la liberté. » 

(f Messieurs, le tribunal établi pour juger les conspirateurs et les cou- 
pables de la journée du 10 de ce mois , a commencé d'infliger des peines. 
Hier au soir , M. Laporte , intendant de la liste civile , a eu la tète tranchée , 
et quelques jours auparavant , le sieur Dangremont , convaincu d'embau- 
chage , avait eu le même sort. La fermentation publique n'a pas cessé , 
parce qu'on attend avec justice que tous les coupables soient punis , et hior, 
ainsi qu'avant-hier , une députation de la commune se présenta à l'assem- 
blée nationale, pour demander la translation dbs prisgnnibrs d6tbncs a 
OïLftANS , pour être Jugés ici par le même tribunal. On ne pense pas que les 
principes puissent permettre cette translation , mais on va organiser la haute 
cour nationale , de manière que sa justice soit plus prompte. Dans la séance 
d'hier au soir , le décret sur la déportation des ecclésiastiques réfractaires 
a été expliqué et adopté. Tous les ci-devant fonctionnaires publics doivent , 
dans la quinzaine de la publication, sortir du royaume , et à défaut , ils doi- 
vent être arrêtés à la diligence des corps administratifs pour être conduits au 
port maritime le plus prochain , d'où ils seront embarqués pour la Guyane- 
Française. Les autres ecclésiastiques non fonctionnaires publics , qui n'ont 
pas prêté le serment civique , seront sujets à la même loi , si leur déporta^ 
tion est prononcée par les corps administratifs sur la conviction de quel- 
ques troubles de leur part , où si leur éloigneroent est demandé par dix 
citoyens actifs. Les sexagénaires de l'une et l'autre classe sont exceptés de 
la loi , mais ceux qui étaient fonctionnaires publics , doivent être traduits au 
chef-lieu du département , pour y vivre dans une maison commune, sous la 
surveillance de l'administration , et les autres pourront également y être 
conduits , s'Hs sont convaincus de quelque trouble. — Quelques troupes 
prussiennes sont entrées sur le territoire français , et les nôtres ont même 
éprouvé quelque échec , vraisemblablement peu considérable , dont on ne 
sait pas affirmativement les détails. Le maréchal Luckncr est remplacé dans 
les deux armées qu'il commandait par M. Kellerman et M. Biron. On espère 
que nos expéditions iront mieux à l'avenir ; la perfidie de Lafayette avait 
égaré la faiblesse et la bonne Toi du maréchal ; l'on ajoute que le premier 
avait fait suivre après lui une somme de onze cent mille livres , prise dans 
la caisse militaire, et qu'elle a été arrêtée. — J'ai l'honneur de vous réitérer 
mes sentiments les plus respectueux. — Mohbstibr. » — ' ( Extrait db la 

CGIRBSPONDAHCB TOCTB PALPITANTS d'iKTÉRET , PAR LAQUELLE LBS DBPCTÉS A 
LA CONVBIITIOII FAISAIENT JOORMBLLBXENT CONNAITRE AUX ADMINISTRATEURS. 
DU DÂPARTBMENT DB LA LoZÈRB , LES BVRNBHIENTS DONT LBS DÉTAILS PARVE- 
NAIENT A l'assemblée. — Archives départementales , 8* partie, série 

L. CARTON } 
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k Marie-Antoine- Jules de Chapelain ; i^ Ghariotte Caroline^ mariée à 
Joseph de Gras, baron de Saint-Saovenr. — X. Gharies, comte de 
Rets de Servies, chevalier de Saint-Louis, marié à Marie-Emilie- 
Félicie Gabane de Gamont (acte de mariage du i9 janvier 1804 ), sui- 
vit les princes dans Fémigration, et combattit avec eux; rentré 
en France en 1798 , il s'établit à Alais en 1804 , où il mourut 
en 1844, laissant les souvenirs les plus honorables dans sa patrie 
adoptive , et de nobles exemples à ses enfants ; de ce mariage : 
lo Marie-Anne-Eléonore Aglaé, mariée à Pierre-Simon-Adolphe de 
Malzac de Sengla ; 2o Marie- Antoinette-Louise, décédée; 3^ Marie- 
Emilie Garoline, mariée à Louis-Henri Gbamans de Rafelès, comte 
de Brèves ; 4«> Marie-Eugénie , mariée à Pierre-Henri de Faget de 
Gasteljan ; 5® — XL Marie-Gharles-Emile , comte de Rets de Servies , 
marié à Elisabeth Alix Gésarine Reynaud de la Barèze (.11 mars 1839j; 
de ce mariage : 1» Marie- Amélie Blanche, décédée; 2» Emilie-Marie- 
Louise; 3o — XIL Marie-Charles- Jean Guy , comte de Rets de Ser- 
vies. — ( La famille de Rets, porte d'azur, au chevron d'or , accompa- 
gné de deux étoiles de même, en chef, et une épée d'argent en pointe, 
la pointe en bas , mise en pal. ) 

M. de Chapelain ; — M"* d'IssEWGEs: 

L Odilon Chapelain, damoiseau, eut pour fils: !<> Bernard, qui 
suit ; ^ Durand , ' prêtre. ( Acte de fondation de deux chapelles dan$ 
réglise paroissiale de Florac, daté du 10 août 1303. ) — IL Bernard 
Chapelain, marié à Isabeau de Guérin {contrat de vente du 7 des 
kalendes d'ocU 1274 , inséré au^ livre de bois , arch. départementales , 
manus.j n^ 203); de ce mariage: — HL Etienne Chapelain, damoi- 
seau , marié à Blanchette ( contrat de vente en faveur de Durand 
Chapelain, de Florac , du 6 janvier 1317); de ce mariage: — IV. 
Guillaume Chapelain , seigneur de Pucheiral, Issenges , etc. , qui eut 
pour fils : — y. Vital Chapelain, seigneur de Pucheiral, Issenges, etc. 
( reconnaissance de 1402 , passée en sa faveur par Jacques et Jean de 
Costes) , qui eut pour enfants : !<> Antoine, qui suit; 2® Pierre Cha- 
pelain, prieur de Gabriac et de Sainte-Colombe, vicaire général du 
diocèse de Monde; 3» Madeleine, mariée à noble Pierre de Bouvière 
[transaction du iO juillet 1485). — VI. Antoine Chapelain, seigneur de 
Pucheiral , Issenges, etc., marié à Gillette Mathieu (quittance de dot du 
3 juillet 1503); de ce mariage : lo Jean , qui suit; 2^ Gabrielle; — VII. 
Jean Chapelain, seigneur de Pucheiral et d'Issenges , marié à Gasparde 
Chapelain , sa cousine ( reconnaissance féodale , consentie en sa faveur 
par Guillaume Roqueptan ^ le 17 janvier 1550); de ce mariage i 
i^ Antoine, qui suit ; 2^ Jeanne ^ mariée a noble Pierre de Bourrel , de 
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la ville de^Saint-Ambroix. — VIII. Antoine Chapelain, seigneur de 
Pucheiral et d'Issenges, marié à Anne de Montgros ( testament du 
U^ décembre 1584) ; de ce mariage : 1» Robert, mort sans postérité; 
2» — IX. Claude Chapelain ou de Chapelain (1), seigneur d'issenges, 
Pucheiral, le Cros, etc., marié à Anne de Folaquier {contrat de 
mariage du 30 août 1578) ; de ce mariage : 1» Antoine, qui suit; 
2^ Claude, qui a fait la branche B ; 3<> Anne , mariée, en 1610, à Isaac 
de Narbonne , baron de Saïgas ; — X. Antoine de Chapelain , seigneur 
dlssenges, etc. , marié à : i^ Anne Guiraud de Sommerlet ; 2o Made- 
leine de Lauberge de Cassagnols ; du premier lit , il eut : Marceline , 
mariée avec Jean de Narbonne , seigneur de Trouillas ( acte de mariage 
du 8 juillet 1635 ) ; du second lit : — XI. Jean de Chapelain ( testament 
du U*^ déc, 1653), chevalier, seigneur d'Issenges , etc., qui épousa Lu- 
crèce Françoise de Merle de Lagorce ( contrat de mariage du 19 juin 
1687 ) ; de ce mariage : Lucrèce Françoise de Chapelain , flUe unique , 
mariée à Jean Grégoire, baron de Saint-Sauveur, etc. {contrat de 
mariage du 2i janvier 1701 ). 

Bbancbe B. 

I. Claude de Chapelain , seigneur du Cros , marié à Hélix du Des- 
trect ( contrat de mariage du 5 mars 1629 ) ; de ce mariage : 1^ Char- 
les, qui suit; 29 Marie, mariée à noble Paul d'Hérail de Brisis 
( contrat de mariage du 6 nov. 1651 ); 3» Jeanne , mariée à noble Jac- 
ques de la Garde, chevalier, seigneur de Malbosc. — II. Charles de 
Chapelain, chevalier, seigneur de Felgeirolles , leRieux,etc., marié 
à Marie de Narbonne, dame de Trouillas, sa cousine germaine {con- 
trat de mariage du 12 oct. 1648 ) ; de ce mariage: 1^ Jean-Antoine , 
qui suit ; 2o Henri , lieutenant au régiment d'Aunis , tué au passage 
du Rhin ; 3^ Felice , mariée à Jean de Polge , seigneur de Tarabias ; 
4o Marceline Henriette; 5» Anne ( testament du 17 janvier 1673). — 
III. Jean-Antoine de Chapelaifi , chevalier , seigneur de Trouillas , 
Felgeirolles , Montaigu, etc., marié à Jeanne de Bardon de Chabanne, 
GUe d'Antoine et de dame Delphine de Rivière de Corsac ( contrat 
de mariage du 28 janvier 1701 ) ; de ce mariage : !<> Antoine , qui suit ; 
2o Anne Luce , morte religieuse au couvent de la Visitation de Riom 
( testament du 27 avril 1710 ). — IV. Antoine de Chapelain, chevalier, 

(1) La maison de Chapelain est du nonbre des rares familles d'ancienne 
noblesse qui ont conservé leur dénomination patronimique; et ce n'est 
même que vers le xti« siècle , qu'on trouve la particule féodale db, jointe à 
son nom. —J'ai déjà eu lieu de faire remarquer ( icr vol.» pages 184, lift ) 
par quel usage s'introduisit cette particule devant les dénominations non 
féodales. 
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seigneur de Trooillas, etc., lieutenant d'infanterie, admis aux états 
généraux de Languedoc de 1746 , comme procureur fondé de monsei- 
gneur le prince de Conti , marié à Marie-Anne de Pontier, dame de 
Pontperdu ( contrat de mariage du 22 sept 1731 ) ; de ce mariage : 
lo Glaude-Antoîne-Marie , qui suit; 2® Jean-Antoine Hercule, doc- 
teur de Sorbonne, archidiacre et vicaire-général de Bazas; 3o Joseph 
Scipion, qui a fait la branche C; 4« Christophe Urbain, prêtre. — V. 
Claude-Antoine-Marie de Chapelain , seigneur de Trouillas , etc. , cor- 
nette au i*égiment de Clermont-Prince, cavalerie, marié à Marie- 
Henriette de Rets de Servies {contrat de mariage du iSoct. 1762)^ 
mort sans enfants. 

Branche C 

I. Joseph Scipion , dit le chevalier de Chapelain , marié à Marie- 
Suzanne Lafont d'Aiguebelle ( contrat de mariage du 27 sept 1775 ) ; 
de ce mariage : !<> Joseph , qui suit ; 2<> Scipion , chef de la branche D. 
— II. Joseph-Marie-Antoine-Jules de Chapelain, chevalier de la Légion- 
d'Honneur, sous préfet de 1813 k 1820, membre du conseil général 
du département de la Lozère , marié à Louise-Rose de Rets de Servies 
( contrat de mariage du 6 janvier 1796) ; de ce mariage : 2® Octave, qui 
suit : lo Henriette Ëléonore , décédée en 1831. — III. Octave de Cha- 
pelain , marié à Marie-Marguerite-Euphrosine Malafosse ( contrat de 
mariage du 18 avril 1826 ); de ce mariage : —IV. Joseph de Chapelain 
(acte de naissance du 22 juin 1827 ). 

Ehanchb D. 

I. Scipion-Marie-Antoine de Chapelain, marié à Henriette de Merle 
de Lagorce, eut : 1» Désiré, qui suit; 2» Octavie, mariée à Alphonse 
Veau de la Nouvelle. — IL Désiré , dit Clodomir de Chapelain , cheva- 
lier de la Légion-d'Honneur , sous-préfet de Farrondissement d'Alais , 
marié à : 1^ Amélie Theyssier de Meyrières , morte sans enfants ; 
2® Ludovie Savy ; de ce mariage: — Scipion , Antofne , Arthur, Em- 
manuel , Gaétan , Emma , Augnstine , Bathilde. — ( La maison de Cha- 
pelain , porte d'argent , au lévrier rampant , de sable au chef de même.) 

MM. messire de Ghavanuag ; — de Bouniol ; — de Saint- 
Andëé; — de Pocrquarez; — de Montfort ; — de Mal- 
Bosc; — Mejan de la JRouviére; — les demoiselles de 
BoNNAT DE LA Yernéde; — de Selletot; — le marquis de 
Puizificx, lieutenant-général en Languedoc; — Jourdan^ 
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lieutenaot de prévôté; — Ghastanier; — Mademoiselle de 
TiBERON ; — le baron du Roure: 

Beaovoîr ( aujoard'hui Grimoard Beauvoir da Roure), une des 
plus illustres et des plus anciennes maisons du Midi , originaire du 
Viennois, établie dans le Gévaudan et le Vivarais, où elle possède 
le nom , les armes et la terre du Roure depuis le xii« siècle; revê- 
tue en Dauphiné de la mistralie des comtes de Vienne, dès 1038, 
suivant Ghorier, Valbonnais, etc., et dont un des auteurs, Raoul 
du Roure , fut nommé par le roi Saint-Louis , en 1250 , haut bailli 
du Gévaudan , après Beraud de Mercœnr , au rapport de dom 
Vaissete. (Blasonne ainsi depuis ses alliances : écartelé au 1 et 4 d'or, 
au lion de gueules , qui est de Beauvoir , au 2 et 3 de gueules , 
émanché d'or de quatre pièces, au chef, qui est de Grimoard, sur 
le tout d'azur; au chêne d'or, englanté d'or, à trois racines et qua- 
tre branches passées en sautoir de même , qui est du Roure , avec 
la devise Â vetustate Rohur , armes parlantes.) — Ragaldis vivait 
vers l'an 1000. Son nom de famille n'est connu que parce qu'il 
nomme son frère et son Gis Bumon de Beauvoir dans la donation 
rapportée au degré suivant Burnon de Beauvoir , un des plus puis- 
sants seigneurs de son temps, fît, avec un autre Burnon ou Berilon, 
ou Berlion de Beauvoir, et Nantelrae de Chandieu, en 1074, une 
donation à l'abbaye de Saint-Pierre de Vienne, en présence de 
Vermond , archevêque de Vienne, et Guignes VII , dit le Gras , comte 
de Vienne. (Ghorier, histoire du Dauphiné.) Selon toute apparence, 
il fut père de Siboud h^ , qui suit : — Siboud î«' de Beauvoir , che- 
valier , avait la mistralie des comtes de Vienne , c'est-à-dire , le 
gouvernement de la comté , érigée en fief héréditaire , sous la suze- 
raineté des comtes. (Ghorier, histoires de Sassenage et du Dauphiné. ) 
— L Guillaume de Beauvoir, h^ du nom, chevalier, mistral des 
comtes de Vienne, passa, en 1194, avec son (ils Siboud II, une 
déclaration en désistement de fief, en faveur de l'abbé Martin* 
(Ghorier, Etat du Dauphiné.) Ge même Guillaume de Beauvoir, 
par acte de 1203, se reconnaît vassal d'Albert de la Tour, pour le 
château et mandement du Pinet, sous la caution du dauphin de 
Vienne et de la duchesse , sa femme , qui s'engagent à lui faire la 
guerre en cas d'infraction de l'acte. Il doit avoir eu 4 fils , savoir : 
1o Siboud II de Beauvoir, qui a formé la branche atnée de Beauvoir 
du Marc, dans laquelle est restée la mistralie des comtes de Vienne, 
et qui a fini en 1460 , dans la maison de Virieu , par le mariage 
d'Antoinette de Beauvoir avec Sibuet de Virieu; 2» Drodon, que 
Guillaume II de Beauvoir du Marc, fils de Siboud II, nomme dans 
«on testament de 1277, lequel est textuellement rapporté dans Val- 
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bonnais, tom. II, p. 15; 3» Guillaume de Beauvbir, qui sait, le^ 
quel a formé la branche de Beauvoir du Roure; i^ Guillaume de 
Beauvoir', prieur de la Mastre , des frères prêcheurs de Marvejols,. 
lequel, dans un acte notarié de 1214, inventorié dans les archives 
de la maison du Roure, en 1751, prend la qualité de tuteur de 
son neveu Guillaume II de Beauvoir du Roure, Gis de Guillaume 
l<:r de Beauvoir du Roure , dont nous allons parler au degré 
suivant. — II. Guillaume de Beauvoir, II® du nom, chevalier, 
seigneur du Roure. Il passa le Rhône , s'établit en Gévaudan , 
y épousa Gertrude , dame du Roure , devenue Théritière de son 
nom par la mort de son frère Guillaume du Roure, le même 
probablement que celui dont il est fait mention dans une charte de 
Louis VU, de 1169, rapportée dans la Gallia Christiana , tome L 
Ce Guillaume du Roure avait un parent, peut-être un frère, 
nommé Host du Roure, lequel, au rapport d'Albert d'Aix, fut tué 
à la bataille de Ramla, en Palestine, en 1116. Cest à ce Guillaume 
qui , le premier , prit le nom du Roure , du chef de sa femme , que 
remonte la filiation de cette maison , prouvée par une suite d'actes 
notariés non interrompue , et par la possession constante de la terre 
du Roure. Il eut deux fils : !• Guillaume, qui suit; 2<> Raoul du 
Roure , qui était haut-bailli du Gévaudan en 1250 , pour le roi 
Saint-Louis (dom Yaissete). — III. Guillaume de Beauvoir, III*' du 
nom, damoiseau, seigneur du Roure, reçut pendant sa pupillarité, 
les hommages des habitants du Mas d'Alzon, en 1214, assisté du 
prieur de la Mastre , son oncle et son tuteur. 11 épousa noble Agnès, 
dont il eut Pierre, qui suit. L'acte notarié de 1214 a été ceté et 
inventorié en 1751, par ordre du comte du Roure, ainsi que tou- 
tes les autres pièces de la filiation. — IV. Pierre de Beauvoir, che- 
valier, seigneur du Roure, testa en 1271. Il avait épousé noble Gui- 
gonedu Yesc de Bressis, dont il eut deux enfants : !<> Guillaume, 
qui suit ; 2^ Garlie , qui fut mariée à noble Philippe de Marlaze. — 
V. Guillaume de Beauvoir, lY® du nom, chevalier, seigneur du 
Roure , testa en 1287. U avait épousé noble Alazalie de Planchamp , 
dont il eut onze enfants : 1» Guy, qui suit; 2» Raymond, que son 
père dota pour entrer dans la milice du temple ; 3o Albert , moine 
de Saint-Benott ; 4» Pierre, templier, que Chorier fait faussement 
grand-mattre, parce qu'il occupait une des premières dignités de 
l'ordre; 5o Gervais, 6^ Armand, 7o Guillaume, 8» Baptiste, moines 
de Saint-Théophrède et de Sainte-Egide ; 9o Sibille, mariée à noble 
Raymond de la Garde-Guérin ; lOoAnne, 11» Isabelle, religieuses à 
Mercoire. — YI. Guy de Beauvoir , I«' du nom , chevalier , seigneur 
du Roure, testa en 1302. Le seigneur de Randon, Guillaume de 
Châteauneuf , do la maison dont depuis sont sortis les vicomtes et 
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les ducs de Joyeuse , fut , en qualité de parent » an de ses exécu- 
teurs testamentaires. Il avait épousé noble Aigline de Beauvoir da 
Marc , sa cousine , dont il eut : l» Guillaume, qui suit; 29 Guy , 
qui entra dans l'église ; 3» Marguerite , mariée au seigneur de Crotte; 
4<» Alazalie, 5° Jeanne, 6» Aigline, T® Agnès, religieuses. — VIL 
Guillaume de Beauvoir, V*^ du nom, chevalier, seigneur du Roure, 
épousa noble Aigline, dont il eut : !<> Guy, dont l'article suit; 2<» 
Guillaume , dont l'alliance n'est point connue. D se pourrait faire qu'il 
fût l'auteur de la branche du Roure , ou de la Rovère , qui s'établit 
en Italie , et dont plusieurs historiens , et notamment Moréri , ont 
trop légèrement avancé qu'étaient les papes Sixte lY et Jules IL 
Quels que soient les auteurs de cette branche, il est certain qu'elle 
a existé et qu'elle a jeté un grand éclat dans le Piémont ; 3® Lor- 
dette, i^ Alazalie, dont on ignore la destinée. — YIII. Guy de 
Beauvoir, 11« du nom, chevalier, seigneur du Roure, testa en 1383. 
Il avait épousé, !<> N...; 2» Doucette de Montaven, veuve de noble 
Bermond de Naves. Ses enfants furent , du premier lit : 1» Maurice, 
qui suit; 2o Armand, chanoine de Maguelonne ; 3<> Aigline, religieuse 
à Avignon ; 4o Beatrix ; 5° Delphine , toutes deux religieuses ; du 
second lit : €<> Guillaume de Beauvoir; 7^ Guérin de Beauvoir ; 
9» Raymond de Beauvoir ; 9» Béatrix de Beauvoir ; IQo Marguerite de 
Beauvoir. — IX. Maurice de Beauvoir , chevalier, seigneur du Roore, 
de Bannes, etc., épousa , en 1375, noble Aigline de Naves, qui testa 
en 1383, fille du premier lit de Doucette de Montaven et de Ber- 
mond de Naves , dont il eut : !<> Armand , dont l'article suit ; 2o Ran- 
donnette de Beauvoir , mariée à Pierre Raymond , seigneur de Saint- 
Etienne. — X. Armand de Beauvoir, chevalier, seigneur du Roure, 
de Bannes, etc., épousa Catherine de Yillates, dont il n'eut qu'un 
fils, Guillaume, qui suit. Il testa en 1400. Charles YI, voulant 
s'assurer, contre les Anglais, des sujets fidèles de la noblesse du 
Gévaudan , ordonna des enquêtes. Il en fut fait une sur le compte 
d'Armand , dans laquelle quatre gentilshommes de distinction attes- 
tèrent sur les évangiles, 1» que la noblesse dudit Armand était si 
ancienne, que les plus anciens instruments en faisaient mention; 
2o que lui et ses prédécesseurs avaient toujours servi le roi , dans 
les guerres contre les Anglais et autres ennemis de l'état , en me- 
nant leurs vassaux avec armes et chevaux ; 3» qu'il avait des terres 
et seigneuries considérables pour soutenir sa qualité et fournir gen- 
darmes an roi ; 4» que la vie et les mœurs de lui et de ses prédé- 
cesseurs avaient toujours été sans reproche. Dans cet acte du 17 
février 1396 , ledit Armand promet, pour lui et ses successeurs, de 
servir fidèlement le roi , et de mener à la guerre ses vassaux avec 
armes et chevaux. — XL Guillaume de Beauvoir , YI« du nom , che- 
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valier, seigneur du Roure, Bannes, etc., testa d'abord en 141$, 
puis en 1420. Il ayait épousé Maragde de Beaumont , GHe de noble 
et puissant homme Pons de Beaumont et de Marguerite Pelet, dont 
il eut : lo Guy, dont l'article suit; 2^ Foulques, qui, ayant été 
fait héritier du nom et des biens de Pons de Beaumont, a formé la 
branche de Beaumont, réunie, en 1782, à celle de Guy, ]1I« du 
nom, par le mariage de Denise de Grimoard Beauvoir du Roure 
avec Nicolas de Beauvoir du Roure de Beaumont ; 3o Armand , qui 
'mourut sans postérité ; 4» Marguerite , mariée à Raymond , seigneur 
de Brison , seigneurie venue à la branche de Beaumont , en 1583 ; 
5« Isabelle , mariée à Guérin de Mauves , seigneur de Ribes ; 6o 
Louise , mariée à Pons de Joannas. — XII. Guy de Beauvoir , III^ du 
nom , chevalier , seigneur du Roure , Bannes , etc., testa en 1449, 
C'est de lui que la Rocheflavin, dans son HùUrire des Parlements, 
dit qu'en 1443 , lors de la fixation du parlement de Languedoc à 
Toulouse, la première séance fut employée à examiner un procès 
entre le seigneur du Roure et le seigneur de Montlaur , pour lequel 
y ayant des faits à vérifier sur les lieux , le premier président 
nonuné Isnarel Blettereus f^t député, chose extraordinaire, ajoute 
cet auteur , et qui fut faite à cause de la qualité des parties. Il avait 
épousé Antoinette de Gardies, dont il eut : !<> Guillaume, dont l'ar- 
ticle suit; 2o Antoine, seigneur des Yans; 3^ Louis, prieur de 
Saint-Martin des Vaines ; i^ Dragonette de Beauvoir ; 5» Maragde , 
mariée à Odise de Malbosc , seigneur de Mirai. — XIlI. Guillaume 
de Beauvoir, lY^^ du nom, chevalier, seigneur du Roure, Bannes, 
etc. , épousa Urbaine de Grimoard , arrière-petite-fille de Guillaume 
de Grimoard , seigneur de Grisac , et d'Amphelise de Sabran , sœur 
de saint Elzéar, père et mère du pape Urbain Y; laquelle Urbaine, 
héritière de son nom, le transmit, ainsi que les biens de sa maison, 
à la postérité de son mari. Depuis cette époque, et non avant , les Beau- 
voir du Roure ont fait précéder leur nom de celui de Grimoard, Vont 
rappelé dans leurs armes, et les deux maisons se sont trouvées con- 
fondues, ce qui les a fait souvent confondre par les généalogistes, 
à l'égard des temps antérieurs à cette alliance. Urbaine apporta un 
beau droit k MM. du Roure; ce fut celui des franchises d'impôts 
pour les terres de Grisac, etc. Ce droit avait été accordé par le 
roi Jean, et confirmé par Charles Y, en 1366, en Thonnenr du 
pape Urbain, et des services rendus par la maison de Grimoard 
pendant la captivité du roi. Guillaume testa en 1499. Ses enfants 
furent: !<> Claude, dont l'article suit; 2» Alexandre, seigneur de 
Saint^Florent; 3o Jeanne, mariée au seigneur de la Marotte de 
Pierregourde; 4^ Anne, mariée à Jacques de Mauves, seigneur de 
Saint-Ange; ^ Antonio, mariée à Antoine de Martineschi; 6» Mar- 
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Iguerite , mariée au seigneur de Chaussy ; ?<> Madeleine de Beauvoir. 
— XIY. Claude de Grimoard Beauvoir, seigneur du Roure, Bannes, 
Grisac, etc., capitaine de cent hommes d'armes, testa en 1551. Il 
avait épousé Florette de Porcelet , issue de Guillaume de Porcelet , 
vice- roi de Sicile, qui fut épargné, pour sa vertu, aux Vêpres 
siciliennes, en 1282; Florette de Porcelet était grande tante de la 
princesse de Coudé , qui était fllle de la connétable de Montmorency, 
et petite-fille de Louise de Porcelet, marquise de Budos. Claude 
eut treize enfants , qui furent : lo Antoine , qui suit ; 2* Louis , 
seigneur de Saint-Florent ; 3^ Claude , baron des Vans , marié à 
Jeanne de Fussiec, dont on dit qu'il n'eut pas d'enfants ; 4^ Jean, 
seigneur de Saint-Remèze , etc., qui épousa noble Jeanne de David, 
dont il eut: Â. Antoine de Grimoard Beauvoir du Roure, seigneur 
de Saint-Remèze , etc. , baron de Saint-Brest , Aiguèse , qui testa 
le 20 mai 1616. Il avait épousé Anne d'Ornano, sœur du maréchal 
d'OrnaUo, gouverneur de Gaston, duc d'Orléans, frère de Louis XIII, 
dont il eut : a. Alphonse de Grimoard Beauvoir du Roure, baron 
de Saint-Remèze , Aiguèse, Saint-Brest, etc. On ignore son sort 
et celui de ses frères et soeurs. Moréri dit que cette lignée ne fit 
qu'une génération et s'éteignit dans l'obscurité ; mais en voyant tant 
de gentilshommes du nom du Roure daus le Midi , on peut penser 
que l'opinion de Moréri est trop tranchante ; b. Antoine de Grimoard 
Beauvoir; c. François de Grimoard Beauvoir; d. Jean-Baptiste de 
Grimoard Beauvoir; e. Catherine de Grimoard Beauvoir; f. Pollinaire 
de Grimoard Beauvoir; g. Marguerite de Grimoard Beauvoir; B. 
Claude de Grimoard Beauvoir du Roure , seigneur de Bonnevaux , 
marquis de Combalet. Il fut gouverneur d'Amiens et de Soissons, et 
épousa Marie d'Albert de Luynes, sœur du connétable, dont il eut: 
o. Antoine de Grimoard de Beauvoir du Roure , marquis de Combalet, 
seigneur de Bonnevaux, qui s'allia , en 1620, avec Marie de Vignerod de 
Pontcourlai , fille de la sœur du cardinal de Richelieu. Ce mariage qui 
s'annonçait sous les plus brillants auspices pour la maison du Roure, 
puisqu'il fut le gage de l'union du connétable de Luynes, ministre de 
Louis XIII, et de Richelieu , favori de la reine-mère, rt qu'il scella, pour 
ainsi dire, par Téclat dont il fut environné, la paix entre la mère et le 
fils , ce mariage , disons-nous , n'eut qu'un triste résultat , le marquis de 
Combalet ayant été victime de sa valeur au siège de Montpellier, 
en 1622, sans avoir eu d'enfants. Par ce défaut d'hoirs directs, le duché- 
pairie d'Aiguillon, qui fut créé pour madame du Roure de Combalet, 
pendant son veuvage, passa à sa mort à sa propre famille, et sortit 
de la maison du Roure presque aussitôt qu'il y fut entré. La duchesse 
d'Aiguillon ne se remaria jamais, et sut conserver au milieu des 
traits de la calomnie et des vicissitudes de l'intrigue, cette juste 
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célébrité qui s'attache aux rangs élevés , qaand ils sont accompagnée 
da mérite et de la vertu. Elle soutînt le grand Corneille auprès de 
son oncle, ce qui lui valut la dédicace du Ctd, et se rendit digne, 
par une vie toute pleine de bonnes œuvres , autant que par une mort 
toute religieuse, de Téloge funèbre dont Flécbier décora son tombeau. 
Elle avait été dame d'atours de Marie de Médicis, et gouverneur 
du Havre, b, Anne de Grimoard Beauvoir du Roure, mariée à 
Charles, duc de Créqui, comte de Canaples; C. Marthe, qui épousa 
le seigneur de Liman ; D. Hélène , mariée au seigneur de Ligonès ; 
50 Pierre, chevalier de Malte; &> Balthazar, seigneur deSaint-Privas, 
mort sans enfants; 7o, 80 et 9o Honorât, François, Guillaume, 
desquels l'un peut avoir donné le jour à ce Claude , qui , au rapport 
de la Chesnaye des Bois , serait fondateur des trois autres branches 
établies à Nîmes, à Arles et en Angleterre, et qui subsisteraient 
encore honorablement. Selon le même auteur, au mot Roure , c'est 
de la branche anglaise , que serait sorti Aleiandre du Roure , 
gouverneur de Plimouth, commandant en ch^ en Ecosse, mort à 
Toulouse, en 1765, et reporté en Angleterre, où il fut enterré à 
Westminster. La branche de Nîmes aurait produit ce Jacques du 
Roure, major-général de l'infanterie du maréchal de Maillebois, 
mort en 1748, regardé comme un grand capitaine; lO» Jacques de 
Grimoard Beauvoir du Roure, baron d'Elze, etc., qui fut marié 
à Isam de Crussol , dont il eut : Balthazar de Grimoard Beauvoir 
du Roure , baron d'Elze , etc., qui épousa noble Hélène de Samson , 
dont il eut : Louis de Grimoard Beauvoir do Roure, baron d'Elze, etc., 
lequel épousa noble Jeanne de Molette de Morangiers , dont il eut : 
Marie Louise, qui épousa Jean- Baptiste d'Agrain , seigneur des 
Hubas, et flnit probablement cette branche, qui, depuis lors, n'a 
laissé aucune trace de son existence; 11» Marguerite, mariée à Jean 
de Cezely , seigneur de Saint-Avinez ; iîf» Jeanne, mariée à Baptiste 
Hérail, vicomte de Brésis; 13® Françoise, mariée au seigneur de 
Barry , marquis de Saint-Aunays, gouverneur de Leucate, laquelle, 
après que son mari eut été pris par les Espagnols, dans une sortie, 
défendit si vaillamment la place, en l'an i^ do règne de Henri IV, 
que ce prince rendit le gouvernement de Leucate héréditaire à ses 
descendants. — XY. Antoine de Grimoard Beauvoir , I«r du nom , 
baron du Roure , Banne , Grisac , etc. , capitaine de cent hommes 
d'armes, lieutenant delà garde écossaise, testa en 1575, et avait été fait 
chevalier de l'ordre du roi en 1572 , comme il paraît par une lettre 
du roi Charles IX , où ce prince dit qu'il lui envoie le collier par 
le seigneur de Joyeuse , son cousin , l'ayant élu chevalier pour ses 
vaillances , vertus et mérite. Il épousa Claudine de la Fare-Montclar , 
dont il eut : 1® Jacques, dont l'article suit; 2o Louise, mariée à 
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Pierre Chalendas de la Mothe, seigneur d'Uzès; 3o Françoise, mariée 
à Gaillaome de Balazoc, seigneur de Montréal; 4o Jeanne de Gri- 
moard Beauvoir; 5o N.... de Grimoard Beauvoir. — XVI. Jacques de 
Grimoard Beauvoir, comte du Roure, baron de Bannes, Grisac, etc., 
capitaine de cent hommes , maréchal de camp , gentilhomme de la 
chambre , testa en 1637. Ce fut pour lui que Henri IV érigea la 
baronnie du Roure en comté , par lettres-patentes de 1608. Il épousa 
Jacqueline de Montlaur Maubec , qui finit la branqhe cadette des 
anciens vicomtes de Polignac, la branche aînée étant aujourd'hui 
représentée par les marquis de Chalençon , ducs de Polignac , dont 
il eut onze enfants : i^ Louis, qui mourut, sans postérité, auiLguerres 
d'Italie; 2<> Scipion, dont l'article suit ; S® Antoine de Grimoard Beauvoir; 
4o Pierre de Grimoard Beauvoir ; 5» N...; 6» Jeanne, mariée d'abord 
au seigneur Andibert de Lussan, puis au baron de Borne Balazuc; 
7o Phélise de Grimoard Beauvoir; 8o Marguerite, abbesse deTarascon; 
9o Françoise, mariée à Georges, baron de Vogué; lO» Marie. — 
XVII. Scipion de Grimoard Beauvoir, comte du Roure, marquis de 
Grisac , baron de Bannes et des Etats , chevalier du Saint-Esprit , 
lieutenant-général des armées du roi et province de Languedoc , 
gouverneur de la ville et citadelle de Montpellier et du Pont-Saint- 
Esprit, premier chambellan de Gaston de France, duc d'Orléans, 
testa en 1669. Elevé près de Gaston, frère de Louis XIII, par les 
soins du maréchal d'Ornano, son parent, H fut toujours honoré des 
faveurs et de l'amitié de ce prince, qui le fit son premier cham- 
bellan, à la mort d'Alphonse d'Ornano. Il eut l'honneur de recevoir, 
à Montpellier , Louis XIV , enfant , la reine-mère et le cardinal 
Mazarin, et fut fait bailli, puis sénéchal du haut et bas Vivarais 
et du Vêlai , en récompense des services qu'il rendit dans ces pro- 
vinces, pendant les guerres de religion. Il avait épousé : io Gresinde 
de Beaudan, dont il eut dix enfants; 2» Jacqueline de Bornes , 
veuve du marquis de la Pare. Ses enfants furent : !<> Jacques , tué , 
en 1664, en Hongrie, à la bataille de Raab {Moréri); ^ Pierre 
Scipion , qui suit ; df> François , abbé de Villeneuve-les-Avignons ; 
40 Charles, chevalier de Malte; 5» François, prieur-commendataire 
de Barjac, Freyssinet, etc.; 6» Pierre, abbé-commendataire du 
Roure; 7^ Marguerite; 80 Louis Gaston , chevalier de Malte; 9o Louis 
de Grisac, marié à N.... d'Apchier; lO» Jacqueline, mariée à Armand, 
vicomte de Polignac, gouverneur du Puy , père du cardinal. — XVflL 
Pierre Scipion de Grimoard Beauvoir , comte du Roure, marquis de 
Grisac, baron de Barjac, Bannes et des Etats, lieutenant-général 
des armées du roi et province de Languedoc , gouverneur de la ville 
et citadelle du Pont-Saint-Esprit, testa en 1730. En 1670, n'étant 
âgé que de 22 ans, il avait soumis les rebelles du Vivarais , à la tète 
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de la maison àa roi. Il épousa Marie da Gaast • d'Artigny , petite 
fille do marquis du Guast, capitaine des gardes, sous Charles IX 
et Henri III , à qui fut conûée la garde du cardinal de Lorraine , 
aux états de Blois, et d'Antoinette de Montmorency Fosseuse. Ses 
noces forent très brillantes : elles se flrent cbez le duc de Créqui ^ 
Hiari d'Anne du Roure, et Louis XIV daigna y paraître. II eut cinq 
enfants de ce mariage : U Louis Scipion , qui suit ; 2f* Ange-Uril)ain , 
qui a fermé la branche de Florac , établie à Avignon et depuis en 
Angleterre, et rapportée ci-après; 3o Elisabeth, mariée à Antoine, 
marquis de I^ngaunay ; 4» Fleurie Thérèse , mariée an marquis de 
la FareTornac, depuis fait maréchal de France; ^ Delphine, abbesse 
de la Ville-Dieu, d'Aubenas; — XIX. Loub Scipion de Grimoard 
V^aavoir, comte du Ronre, marquis de Grisac, baron de Barjac , 
Bannes, Florac et des Etats, capitaine des chevau-légers de la 
maison du roi, lieutenant-général des armées et province de Lan- 
guedoc, gouverneur de la ville et citadelle de Pont-Saint-Esprit, 
tué à la bataille de Fleurus , en 1690 , avait épousé Victoire de Cau- 
mont la Force, (ille d'honneur de la reine, dont il eut un fils, né 
posthome, et une fille, savoir : !<> Louis Claude Scipion , qui suit; 
h^ Adélaïde, mariée au comte de Laval Montmorency. — XX. Louis 
Claude Scipion de Grimoard Beauvoir, comte du Roure, marquis de 
Grisac, baron deBariac, Bannes, Florac et des Etats, lieutenant- 
général des armées et province de Languedoc , gouverneur de la 
ville et citadelle de Pont-Saint-Esprit, né en 1690, mourut en 1751. 
U avait épousé, en 1721 , Victoire de Gontaut Biron, sœur du marc- 
çhal, duc de Biron , et fille d'Armand, duc de Biron, dont il eut : 
jo Denis Auguste, qui suit; 2» N.... du Roure, mariée au marquis 
de la Garde Cbambonas ; 3» N.... , mariée au marquis de la Rivoire 
la Tourette; 4o N...., mariée à Bernard, sieur de Boulainvilliers. 
— XXI. Denis Auguste de Grimoard Beauvoir, comte du Roure, 
marquis de Grisac, baron de Barjac, Bannes, Florac et des Etats, 
menin de monseigneur le Dauphin , père de I^uis XVI , lieutenant- 
général des armées du roi , gouverneur de la ville et citadelle de 
Pont-Saint-Esprit, né en 1735, mort en 1814, avait fait, dans des 
grades élevés , la guerre de 1756 et celle de Corse , où il comman- 
dait le régiment Dauphin infanterie. Il avait épousé Scholastique de 
Daglion , issue des Baglioni , souverains de Pérouse , dont il eut : 
lo N.... de Grimoard Beauvoir , dit le marquis du Roure , qui épousa , 
en 1780, mademoiselle de Noailles, fille du duc d'Ayen, et mourut 
peu après, à vingt-deux ans, sans laisser d'enfants; 2p Louise de 
Grimoard , mariée à Claude, marquis de Saisseval; 3^ Denise, mariée, 
en 1782, à Nicolas de Beauvoir du Roure de Beaumont Brison, son 
cousin , qui , par là , réunit les deux branches , séparées depuis 1420 f 
4» N.... , morte sans être mariée. 
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Branche de Flobac, «tablib a Atignon, wjm en Ah4u.bteh>e. 

XIX. Ange Urbain de Grimoard Beauvoir dn Roure, comte de 
Florac, etc., etc., H« fils de Pierre Scipion, comte da Roare, et de 
Marie du Guast d'Artigny, se distingua comme brigadier des 
armées du roi, et mourut à Fontenoy, à la tête d'un régiment de 
son nom. Il est à remarquer qu'un autre du Roure, descendant 
selon la Chesnaye des Bois, d'un des fils de Claude, et de made^ 
moiselle de Porcelet, périt dans la même bataille , à la tête d'un 
régiment anglais également de son nom. U arait été doté de la terre 
de Florac, et ensuite déshérité par son père, en 1730, à cansede 
son mariage avec N.... de Sénonville. Cette eshérédation amena un 
procès entre le présent et Louis Claude Scipion, son neveu oui 
se termina par une transaction, d'après laquelle Florac fut 'cédé 
à Louis Claude, moyennant une somme d'argent et l'annulation 
du testament exhérédant. Il eut de son mariage : lo Scipion de 
Grimwird, qui suit; 2» Marguerite, mariée au baron de la Gorce 
-- XX. Scipion de Grimoard Beauvoir du Roure, I» du nom' 
comte de Florac, etc., etc., épousa miss Catherioogh, petJte-fiuè 
de lord Bolingbrwke, dont il eut : XXI. Scipion de GrimoTrd R«n 
voir du Roure, Ul« dn nom , comte de Florac , etc. , etc. , naturalisé 
anglais. Il vivait encore en 1816; U eut deux enfants naturels • une 
fille et un fils qui sont morte malheureux, et sans être mariés. 

Beangbb de Bbaomont. 

n ^/' fo^qne» de Beauvoir du Roure, seigneur de Beaumon». etc 
n* fils de Guillaume de Beauvoir, Vie du nom, seigneur du Roaii 
et de Maragde dé Beaumont, et petit-fils , par sa mère, de Pons de 
Beanmont et de Marguerite Pelet (de la maison des vicomtes de 
Narbonne) , fut institué héritier dudit Pons de Beaumont, à la charee 
d en porter le nom et les armes , par un testament de 1436 où Pons 
prend la qualité de nobilù et potens vir. Maragde, sa mère l'ins- 
totna également son héritier, par son testament de la même année 
1435. Depuis cette époque , Foulques et ses successeurs, à son exemple 
ont porté le nom de Beaumont exclusivement, jusqu'à François d^ 
Beaumont, père de Joseph, qui reprit le nom de la branche aînée 
de sa maison, et tous ont constamment coupés les armes de Beauvoir 
du Roure des armes de Beaumont jusqu'à ce jour. D testa en 1481 
et avait épousé noble GaUierine de Montbrun, dont il eut cinq enfants • 
1» Antoine , mort sans enfants ; 2« Jean , dont l'article suit ; 3» Pien4 
Raymond, pneur; 4« Jeanne, mariée au vicomte de Beaune; 6» Blanche 
manée an seigneur de Jonchières , du nom de Villates. - XIU Jean 
de Beaumont, I" du nom, co-seigneur de Vogué et de Maurillan etc 
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seigneur de Beaumont , enseigne de cent gentilshommes de Thôtel , 
selon les lettres du roi de 1514, testa en 1520. Il avait épousé : 
1» Anne Adhémar do Grignan; ^ Hélène de Châteauneuf de Roche- 
bonne, dont il eut : 1® Jean, qui suit; 2» Louis, protonotaire da 
Saint-Siège. — XXVII. Jean de fieaumont , II« du nom , seigneur de 
Bcaumont et de Maurillan, co-seigneur de Vogué, etc., testa en 1560. 
II avait épousé Anne de Comtes, dame de Sivergues, dont il eut: 
1«> Uostaing, qui suit; 2p Louis, prototiotaire du Saint-Siège; 3<> Ro- 
berle, mariée au seigneur de Sarjeas; i» Suzanne, mariée au sei- 
gneur d'Uzès; 5o Antoine, marié à Françoise d^Aujols; 6^ Lucrèce, 
mariée au seigneur de Chebeuil. — XV. Rostaing de Beaumont, 
1er da nom , seigneur, baron de Beaumont, de Sivergues, Vogué, etc., 
testa en 1622. Ce fut pour lui que la seigneurie de Beauniont fui 
érigée en baronuie par lettres- patentes de 1616. 11 épousa Jeanne 
de Caires de la Bastide d'Ëntraigues, dont il eut : 1» Joachim, qui 
suit; 2o Antoine , seigneur de Ghevrilles ; 3<> Anne , mariée à Jacques^ 
seigneur de Montjon ; 4^ I^uise , mariée à Jean d'Agrain , seigneur 
des Hubas. — XVI. Joachim de Beaumont, seigneur de Saint- 
Sernin, etc., baron de Beaumont, maréchal de camp, gentilhomme 
de la chambre du roi , a rendu son nom fameux dans Thistoire des 
guerres de religion. Les réformés de Nimes et du Vivarais, dont 
il fut le chef, et avec lesquels il lit tète pendant plusieurs années^ 
aux maréchaux de Montmorency et de Bassompierre , au prince 
de Condé, et au connétable de Lesdiguyèrcs , l'appelaient le brave 
BHson, Ce nom de Brison , que ses descendants ont toujours 
porté en mémoire de lui, vient d'une seigneurie voisine de la 
terre de Beaumont, qui lui fut donnée en 1583, par sa mère 
Jeanne d'£ntraigues. 11 fut assassiné à Privas , en 1628 , par . 
on huguenot. Sa valeur et ses talents furent tels, qu'ils lui ac- 
quirent de la gloire dans la rébellion, et qu'ils excitèrent contre 
lui les passions allières et ombrageuses du duc de Rohan. Il avait 
épousé, lo en 1614, Marie de la Tour Gouvernet ; 2^ en 1624, 
Isabeau deFortia d'Urban , dont il eut : — XVIL Bostaing de Beau- 
mont , II® du nom , capitaine de chevau-légers , baron de Beaumont 
Brison , seigneur de Donnac , Saint-Melany , Laval , etc. , qui testa 
en 1661. 11 avait épousé en 1654 Françoise d'Eure du Puy-Saint- 
Martin , dont il eut : 1» François, qui suit ; 2^ Joseph , abbé de Saint- 
Phélix ; 3<> Antoine, mort sans postérité; i^ Louis , lieutenant-colonel , 
mort au service sans être marié ; 5^ Anne , mariée à Julien , seigneur 
de Vinezac; G^ N..., mariée au seigneur (PAgrain des Hubas. — 
XVllL François de Beaumont (Grimoard Beauvoir du Roure) y 
capitaine de chevau-légers , baron de Beaumont-Brison , de l'A r- 
gentière et des Etats de Languedoc, seigneur de Donnac, Saint- 
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Melany, testa en 1727. Ayant repris, au mariage de son fils, le 
nom de sa maison , dont lai et ses prédécesseurs avaient toujours 
conservé les armes , il y ajouta le nom de Grimoard de la branche 
aînée, quoiqu'il ne fût arrivé dans la famille qu'après la séparation 
des branches de Guy et de Foulques. Il avait épousé, en 1689, 
Françoise des Bosc de Salignac , dont il eut : !<> Joseph , dont Tar- 
tiflesuit; 2o Joseph Tinrent, bailli, grand'croix de Malte; 3« Anne 
Joseph, commandeur de Malte; 4» trois filles, religieuses. — XIX. 
Joseph de Grimoard Beauvoir du Roure de Beaumont, baron de 
Beaumont et des Etats de Languedoc , comte de Brison , capitaine 
au régiment du roi , cavalerie , testa en 1738. II avait épousé , en 
1721 , Marie de la Fare Tornac , sœur du maréchal de la Fàre , et 
fille de Thérèse de Grimoard , femme du marquis de la Fare , dont 
il eut: 1o Denis François, qui suit; 2^ Marie, 3» Marianne, 4® 
Marie Louise, religieuses visitandines; 5» Anne, pensionnaire à 
Fabbaye d'Aubenas. — XX. Denis François de Grimoard Bea^u- 
voir du Roure de Beaumont , baron de Beaumont et des Etats de 
Languedoc, comte de Brison, capitaine de cavalerie, testa en 1810. 
11 avait épousé, en 1725, Françoise de Chaponay , dont il eut : 1» 
Nicolas, dont l'article suit; 2^ Louis Joseph, mort en bas âge; 2"* 
Scipion de Grimoard Beauvoir du Roure de Beaumont Brison , 
comte de Brison , chevalier de Malte , capitaine de vaisseau ^ qui a 
épousé, en 1811 , mademoiselle de Tombcbœur,^fî]le du marquis de 
Tumbebœuf, dont sont issus: a. Scipion, marié en 1837 à Urbain ^ 
du Roure , sa nièce à la mode de Bretagne. ( Voyez plus loin lo 
.sgne *): 6. une fille, vivant en 1817; 4o N.... , mariée au coralo 
d'Hauteroche d'Uulst ; 5» N.... , mariée au seigneur de Veyrac ; 
6^ Gabrielle, mariée, !<> au comte de Bellegarde; 2^ à^Humbert , 
comte du Bouchage. — XXI. Nicolas de Grimoard Beauvoir du 
Roure de Beaumont , vicomte du Roure Brison , baron des Etats , 
maréchal de camp ^ chevalier , commandeur de Saint-Lazare, épousa, 
en 1782, Denise de Grimoard Beauvoir du Roure, devenue héri- 
tière par la mort de son frère, le marquis du Roure, du nom et 
des armes de Grimoard; ce mariage réunit les deux branches sépa- 
rées depuis 1420. 11 en est venu : 1« Scipion , dont l'article suit ; 
2o Euphémie , morte en bas âge ; 3® Nathalie , mariée à Victor , 
comte le Clerc de Juîgné ; 4» Pauline , mariée à Scipion d'Haute- 
roche, comte d'IIuîst; 5® Victorine, mariée à Louis de Beaupoil , 
comte de Saint-Aulaire-Lanmary. — XXII. Scipion de Grimoard 
Beauvoir du Roure de Beaumont Brison, marquis du Roure, lieu- 
tenant-colonel , ofiicior supérieur des gardes du corps du roi , offi- 
cier de la Légion-d Honneur, commandeur de l'ordre de Charles III 
et do Saint-Fcnliiianil d'Ëspaune, marcchul de camp, député de 
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la Corse, marié à Clerc de Joigne, nièce de mon^eignear Tarcbe' 
yéqne de Paris, dame da palais de la reine Marie Amélie, dont : 
lo Scipion, né en 1810, mort à 16 ans, en 1826; 2» Denise, 
mariée en 1829 à Maurice le Sage d'Haateroche , comte d'Hulst, 
son parent, dont Jeanne, Marie, Raoul et Maurice; 3» Urbaine...,* 
mariée à Paris ^ en 1837, à son oncle è la mode de Bretagne, 
Marc Gabriel Scipion de Grimoard Beauvoir du Roure de Beau- 
mont Brison, comte dn Roure, attaché à l'ambassade de France à 
Vienne , dont Marguerite , née en 1838 ; Guy , mort jeune ; Alix , 
née en 1842 ; Pierre Scipion , né en 1815. 

{Archives de la maison du Roure; — archives départementales ; 
baronnie de Florac , collection des états généraux de Languedoc, etc.) 

MM. de Gabriag de Saint- Véran ; — noble de Mal- 
GoiEBy seigneur dTstables; — Barrandoic *; — M"* Le- 
blanc, veuve de M. de Saint-Martin; — le chevalier du 
Tournel; — de Sauvage *; — de Belluge de Montfort; 

— de Valcouze; — Fabrb, seigneur de Montvaillant; — 
de Roque VAL, capitaine au régiment de Picardie; — de 
MoLiOTiER, capitaine au régiment de Saint-Ghamont ; — 
de la Roquette; — le comte de Guateauneuf: 

La maisoà de Ghâteauneuf-Randon s'est divisée en plusieurs 
branches , toutes illustres : ^ 1» les comtes de Ghâteauneuf-Randon, 
baron du Tournel , marquis du Boy , seigneur de Saint-Etienne du 
Yaldonnea, etc. ; ^ 2» les comtes d'Apchier , baron de Thoras , de la^ 
Garde et de la Marjeride , seigneur de la Glause , Gharaix , etc. , co- 
seigneur de la ville de Saugues , etc. ; — 3^ les comtes de Barjac de 
Rochegude , en Languedoc ; — 4» les vicomtes et ducs de Joyeuse , en 
Yivarais , fondus dans la maison de Lorraine, et les comtes de Grand- 
pré, en Champagne, branche de Joyeuse, fondus dans la maison 
d'Equevilles, etc. — L GuiUaume de Ghâteauneuf-Randon, qualifié 
domicellus miles ^ seigneur de plus de quatre-vingts paroisses ou châ- 
teaux en Gévaudan, Yivarais ou Gévennes, connus sous le nom de 
Randonnat ou Randonnois , marié à Antoinette de Mercœur ( contrat 
de mariage du 17 janvier 1057 ; — obligation du H des kalendes de 
septembre 1078) ; de ce mariage : 1» Eugaris , qui suit ; 2^ Bertrand « 
chevalier de Malte ; 3» Germain; 4o Armand Guérin; 5o Guy. —11. 
Eugaris de Ghâteauneuf-Randon, comte du Randonnat, marié à 
Marie , fUle du comte d'Auvergne (contrat de mariage du 28 août 1098 ; 

— hommage à Vévéqne de Mende , de Van 1134 ). — N. B. Plusieurs 
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hommages rendus à l^évéque de Mende par les comtes de Randon , 
sont rédigés en langue volgaire ; ce fait , assez rare dans les archives 
du Gévaudan , m'engage à transcrire ici, comme monument de l'épo- 
que, l'acte qae je viens de citer. — « ËDGAais a te Goillelm evesqdb 

NON TOLRAI LO CASTEL DE BANDa NI TEN TOLRAI LAS FORCSAS QfJEI SO NI 
ADENANT ISSEBAU. Ni TI DESCEBRAI NI TEN DESCEBBAI TE NILZ EVESQUES 
QUAD ENANT ISSEBAU. Et SE BOM EBA NI FEMENA QUEL TI TOLCSUES AB AQUEL 
NI AB AQUELLA FI NI SOCIETATD NO AUBU. Sr PEL CASTEL AREOOBBAB NON 
OAVIA. £ QUANT BBCOBBAT LAUBIA EU I^OT BEDBIA. Et ADENANT E>E1S 
SACBAHENT TEN ISTABIA. E QUANT TU LOMDEMANDABAS FER TE O PEB TO 
MESSAT6E EU LOT BEDBAI ET A QUEL MESSATGES BEGABD NON AUBA DE MB 
NI DOME QUEU TOBNAB ENPOSCA. £ DESSOMONIMENT NOMEN GABDABAT. 
AlSI TO TENBAI ETO ATENDBAI ATE ET ALZ EVESQUES QUE SEGUENTRE TE 
VENRAU SAS LUGBE DAUEB E DONOB. ESSAS ENGBIN , PAQUEZ SANTIZ EVVAN- 
GEL1S ; GUIBENT RaIMOND ABGIDUQUE. BnEDEH PBIOB. RaIMOND BeB- 

NABD. Raimond Amblabd. Peibo Ricabd. Jebemias. Panent, Guil- 

LELM DE MONMEBLE. PeIBO VeBGILI. BeBTBAND GuIGO. EsTEVE COT^I:. 
EsTEVePoNZO GaLTEIB. BeBNABD LaUTALD. 4.QUEST SACBAMENZ FO FAHZ 

ELLA vegilia DE Pentjbcosta. Ab incabnatione Domini. Anno 
M. c. xxxnn. Luna. viiii. Régnante- Lottebio impebatobe bomano. » 

— De ce mariage: — III. Guilbume de Châteauneuf-Randon, comte 
du Randonnat, seigneur de Comeras, Cheyla-l'Evêque , Altier, Flo- 
rac , Villefort , etc. , marié à Elisabeth d'Ept:rnon ( contrat de fMriagn 
du 13 sept, 1230 ) , donna le mas de Grosfau aux frères du Temple do 
Jérusalem , et celui de Grosvilard , à ceux du Temple de Jalès ( actes 
deii^O etiiS6)j établit les dames de Mercoire dans sa terre de Chà- 
teauneuf, fonda plusieurs prieurés, etc.; — de ce mariage: i^ Guil- 
laume, qui suit ; ^ Guérin , auteur de la branche d'Apchier ; 3<» Ray- 
mond , auteur de la branche Baijac de Rochegude ; 4<> Guy, auteur de 
la branche de Joyeuse et de Grandpré.— lY. Guillaume de Ghâteaunenf- 
Randon, seigneur, comte de Châteauneuf de Randon , marié à Guille- 
mette de Saissac , en Vêlai ( contrat de mariage de 1148 ) ; de ce ma- 
riage : — y. Guigne Meschin de Ghftteauneuf-Randon , seigneur, 
comte dudit lieu , marié à Marie d'Assumens ( contrat de mariage du 
22 février 1175 ) ; de ce mariage : l» Randon , qui suit; 2o Guillaume , 
archidiacre de Mende et légat du Saint-Siège ; 3^ Odilon Guérin , 
auteur de la branche des seigneurs et barons du Tournel ; l» Guigon , 
chef de la branche des seigneurs de Saint-Remesy , barons d'Allenc. 

— VI. Randon, seigneur du Randonnat, etc., marié à Marguerite 
d'Anduze, dame des Portes, du Luc, etc. {contrat de mariage de 
1207 ) ; de ce mariage : 1® Guillaume , qui suit ; 2*> Bernard d'Anduse. 
^ VU. Guillaume de Châteauneuf -Randon , seigneur dudit, et du 
Randonnat ( hommage rendu à Vévéque de Monde , le 6 mai 1263 ) , 
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marié à Valparge de Rhodes ^ filles du comte de Rhodes et d'Elisa- 
beth de Roquefeuil { contrat de mariage du 25 janvier 1248 ) ; de ce 
mariage : 1» Randon , mort avant son père ; 2« — VIII. Marqnèze 
de Gbâteaaneuf-Randon , dame en partie de Châteauneuf-Randon , 
Randonnat , etc. , mariée au vicomte de Polignac ( contrat de mariage 
de 1277.— Testament de 1334). De cette alliance descendent les vicom- 
tes de Polignac. — ( La maison de Châteauneuf-Randon porto d'or , à 
trois pals d'azur, au chef de gueules, surmonté de la légende: Deo 
juvante ). 

Branche du Todrnel. — B. 

VI. Odilon Guérin de Châteauneuf-Randon, fils de Guigne Meschin, 
marié à Marguerite du Tournel , héritière de la baronnie de ce nom 
( contrat de mariage du 20 oct. 1210) ; de ce mariage : — VII. Guigue 
Meschinde Châteauneuf-Randon, marié à Viernc de Vallergues (contrat 
de mariage du 18 mars 1239 ) ; de ce mariage : 1» Odilon , qui suit ; 2*" 
Odilon Guérin , élu évéque de Monde ; — VIII. Odilon de Châteauneuf- 
Randon , seigneur et baron du Tournel, marié à Mirande de Montlaur 
( eantrat de mariage du 30 janvier 1278 ) ; de ce mariage t 1« Odilon , 
qui suit; 2o Ebrard Guérin; —IX. Odilon de Châteauneuf-Randon, 
seigneur et baron du Tournel , marié à Eléonore de Canilhac ( contrat 
demarigedu 3 juillet 13.05), se trouva à l'assemblée des seigneurs 
de la province , convoquée à Montpellier, pour concilier les différends 
du roi et du pape Boniface VllI ; de ce mariage : i^ Gnigon de Châ- 
teauneuf-Randon , marié à Valburges de Polignac , mort sans enfants ; 
2® — X. Odilon de Châteauneuf-Randon , seigneur et baron du Tour- 
nel , marié à Yolande de Sinuane ( testament du 9 mat 1363 } ; de ce 
mariage: 1» Goigon, qui suit; 2<^ Marguerite, mariée à Bernard d'An- 
duze. — XI. Guigou de Châteauneuf-Randon , seigneur et baron du 
Tournel , etc. , marié à Isabelle de Chalançon ( contrat de mariage du 
12 avril 1365 ) ; de ce mariage : !<> Armand , qui suit ; £<> Marguerite , 
femme de Guillaume de Châteauneuf-Randon, baron d' Aliène; — XU. 
Armand de Châteauneuf-Randon, seigneur et baron du Tournel, marié 
à Marquèze de Beaufort de Cam'lhac {contrat de mariage du 14 sept- 
1398); de ce mariage : 1» Pierre, qui suit; 2» Jeanne, mariée le 20 
sept. 1416, à Antoine de Cardaillac, vicomte de Brioude; 3» Margue- 
rite, mariée le 23 mai 1420 à Louis de Sabran, baron d'Ansoui^ ; 
4» Eléonore, mariée le 23 mai 1423, à Aldebert de Sabran, frère de 
Louis; — XIII. Pierre de Châteauneuf-Randon, seigneur et baron du 
Tournel , etc., marié à Louise de Crussol , fille de Géraud Bastel , 
sire de Crussol , et d'Elîx de Lastic , gouvernante du Dauphin , fils do 
Louis XI {contrat de mariage du 2*2 avril 1452); de ce mariage: 
1* Jean, qui suit; 2" Gabricll**, mariée à Sigismond de Chàteauneuf- 
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Randon, son cousin ; 3o Anne, mariée le 20 sept. 1472, à Derranger 
de Roqaefeuil , flis de Jean et d'Isabeaa dô Peyre ; — XI V. Jean do 
Ghâteauneuf-Randon , baron du Tourne!, etc., marié à Simonne 
d'Uzès, fille de Jean, vicomte d'Uzès, et d'Anne de Brancas {con- 
trat de mariage du 5 août 1485) , mort sans postérité. 

BiuifCHE d'Allenc. — C. 

VI. Guigon de Cbâteauneuf-Randon , capitaine de cent hommes 
d'armes, marié à Onemonde, comtesse de Saint-Remesy (contrat de 
mariage du 18 septembre 1224) ; de ce mariage : — VII. Guillaume do 
Cbâteauneuf-Randon, comte de Saint-Remesy , baron d'AUenc , capi- 
taine de cent bommes d'armes , marié à Guillette de Tournon {contrat 
de mariage du iO février 1320); de ce mariage : !<> GuiRon , mort sans 
postérité; 2« — Vlll. Lambert de Cbâteauneuf-Randon, comte de 
Saint -Remesy, baron d'AIIenc, marié à Guyotte de Peyre {contrat de 
mariage du 10 novembre 1315 ) ; de ce mariage : — IX. Guillaume de 
Cbâteauneuf-Randon , comte de Saint-Remesy , baron d'AIIenc , marié 
à Marguerite de Tournel , fille de Guigon et d'Isabelle de Chalançon 
{contrat de mariage du 20 janvier 1398); de ce mariage : — X. Ray- 
mond de Cbâteauneuf-Randon , comte de Saint-Remesy , baron d'AI- 
Ienc , marié à Jeanne de Céuaret (contrat de mariage du iO sept, 1452) ; 
de ce mariage : — XI. Sigismond de Cbâteauneuf-Randon , comte de 
Saint-Remesy, baron d'AIIenc, marié à sa cousine Gabrielle de Cbâ- 
teauneuf-Randon , fille de Pierre , baron du Tournel et de Louise de 
Crussol ( contrat de mariage du ii mars 1485) ; de ce mariage : 1« An- 
toine, qui suit; 2<» Jeanne, mariée, en 1512, à Antoine d'Antin, mar- 
quis du Férails ; 3<> Marguerite, mariée le 5 mars 1514 avec Jean de 
Lescure (1) ; 4» Françoise, mariée le 7 nov. 1516 , h François de Bruyè- 
res-le-Cbatel , baron de Cbalabre ; — XIL Antoine de Cbâteauneuf- 
Randon, baron du Tournel , marié à Isabeau Je Grimaldy de Monaco , 
fille de Lambert , prince de Monaco, et de Jeanne de Savoie {contrat de 
marta^ed«1519j;de ce mariage: —XllI. Jean Gaspard de Cbâteauneuf- 
Randon , comte de Saint-Remesy , baron du Tournel ( en vertu de la 
substitution faite par Gabrielle ) et d'AIIenc, etc., chevalier de l'ordre 
du roi, commandant de cinquante chevau-légers, marié à Madeleine 
de Combret du Broquier d'Arpajon ( contrat de mariage du 10 septem- 
bre 1560) ; de ce mariage: —XIV. Alexandre de Chàteauneuf-Ran- 
don , baron du Tournel et d'AIIenc, comte de Saint-Remesy, chevalier 
de Tordre du roi , capitaine de cinquante bommes d'armes , marié à : 

(1) De rancienne famille des barons de Lescure, en Languedoc ( diocèse 
d'AIbi ) , aujourd'hui représentée par la maison de Larochejacquelein , et 
qui n'a aucun rapport avec celles qui portent le même nom. 
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fo Jeanne de fiados des Portes, sœur de la connétable delfontmorency, 
dont il n'eut point d'enfants ( etmtrat de mariage du iS janvier 1593 ) ; 
2o Anne de NartNMine-Pelet {contrat de mariage du 30 août 1595) ; de- 
ce dernier mariage : !<> Anne Gnérin , qui suit ; 2» Charles , chevalier 
de Malte; 3<* Madeleine Jourdaine , mariée le 20 août 1620, à Charles 
de Carcassonne, seigneur de Soubes, Lngans, Pousols, etc.. Gis 
d*Etienne et d'Antoinette Hérail ; — XV. Anne Guérin de Cbâteauneuf- 
Randon, comte de Saint-Remesy, baron du Tournel et d' Aliène, che- 
valier de Tordre du roi, mestre de camp , marié à Anne de Cruzy de 
Marcillac ( contrat de mariage du 9 septembre 1635 } ; de ce mariage : 
lo Sylvestre , capitaine de cavalerie , mort sans postérité ; 2<> Alexan- 
dre, commandant Farrière-ban de la noblesse de Languedoc, en 
1694 et 1695, mort sans postérité ; 3» Jean , dît le chevalier du Tournel, 
capitaine au régiment de Conti , tué à la bataille de Senef , le 11 août 
1691 ; |o Adam , prieur commendataire de Sainte-Ëoymie; 5^ André, 
seigneur de Saint-Jean du Bleymard , mort en 1697; 6» Jacques Timo- 
léon , qui suit ; 7o Anne , qui se substitua au précédent ; 8» Anne , mariée 
à Marc Antoine Grégoire de Saint-Sauveur, seigneur d'Ispagnhac, etc.; 
9o Marianne, morte fille; —XVI. Jacques Timoléon Guérin de Chà- 
teanneuf-Randon , comte de Saint-Remesy, baron du Tourne] et d'Al- 
lenc , capitaine de cavalerie , marié à Jeanne Rose Rousseau de Lan- 
vaux, fille de Michel et de Jeanne Renée Hoby (contrat de mariage du 
1«' février 1699) ; de ce mariage: lo Alexandre, mort jeune; 2^ Louise 
Claude , héritière des biens de sa maison , mariée à Charles Pierre de 
Molette , marquis de Morangiès ( contrat de mariage du 31 décembre 
1726) ; 30 Jeanne Michelle, mariée en 1729, à Jean du Jourdain, sei- 
gneur de Conetdor, en Bretagne : — XVI. Anne de Châteauneuf-Ran- 
don (qui continua la descendance de Anne Guérin, XV), comte de 
Chftteauneuf-Randon , seigneur de Saint-Etienne du Valdonnez , etc., 
capitaine de cavalerie, marié à Marie de la Roque <fu Mazel {contrat 
de mariage de 1697 ) ; de èe mariage : 1» Alexandre , prévôt de Féglise 
deMende, prieur de Saint-Martin du Pin; 2® Pierre ; 3» Guillaume, 
qui suit; 4» Antoinette; 5» Marie Anne, religieuse bernadine de Fab- 
baye de Mercoire , en 1746 ; 6» Françoise ; — XVIL Guillaume de 
Châteaunenf-Randon , comte dudit lieu , marquis du Boy , baron du 
Tournel et d' Aliène, seigneur de Saint-Etienne du Valdonnez , Ganjac, 
Presfontaine , Nozières , Ispagnhac , Molines , Lanuéjols , Brenoux , 
Sainte-Hélène, Montmirat, etc., chevalier de Saint-Louis , capitaine 
de cavalerie au régiment de Clermont-Prince , marié à Paule de 
Launay {contrat de mariage du 19 avril 1755); de ce mariage: 
lo Alexandre Paul , marquis de Châteauneuf-Randon , né le 19 octobre 
1757, capitaine au régiment des dragons-d'Artois, etc., qui suit; 
2o Pierre, vicomte de Châteauneuf-Randon, né le 27 octobre, 1759 ; 
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— XYIII. Le marquis Alexandre Paul de Châteauneof-Randon , etc. , 
marié à Marguerite du Chaste! , fille de Jean , comte du Chastel , etc. , 
et de Marguerite Charlotte du Charoul , baronne d'Ayde , etc., unique 
héritière du vicomte d' A pchier, tué à la bataille de Fontenoy , dernier 
d'un rameau de la branche des comtes d'Apchier (contrat de mariage 
du 1«' août 1780 ). — Chargé par la noblesse du pays de Gévaudan , de 
remplacer le marquis d'Apchier en l'assemblée des états généraux , 

membre de la convention III représentant du peuple près Tannée des 

Alpes et dans les départements du Gard , de l'Hérault, de la Lozère, 
de l'Ardèche, de TAveyron, du Cantal, de la Haute-Loire, etc., 
Alexandre Paul de Chftteauneuf-Randon , le noble rejeton de ces preux 
chevaliers, toujours debout pour la défense du trône , embrassa avec 
ardeur la cause révolutionnaire ! — Il eut de son mariage : !<> Louis Jean 
Paul , dit comte Odilon , né le 25 avril 1782 , baptisé par monseigneur 
révéque du Puy , et mort en bas âge; 2» Annet Marie Aldebert, quf 
suit; 30 Catherine Eléonore, mariée le 11 août 1807, au vicomte Charles 
Amable de la Rochenegly ; — XIX. Annet Marie Aldebert de Châ- 
teauneuf-Randon, comte de Toumel , marié en 1815, à Elisabeth Olive 
de Lestang de Fins ; de ce mariage : lo Aldebert Eléonore Honoré , né 
le 4 juin 1818 ; 2» Adhémar, né le 30 novembre 1826 ; 3» Espérance ; 
40 Mathilde. — (Porte de gueules h la pointe d'argent, qui sont du Tour- 
nel, écartolées des armoiries de^Châteauneuf-Randon. ] 

Rrànche p'Apchieb. — D. 

IV. Guérin de Châteauneuf-Randon , marié à Elix d'Apchier, héri- 
tière du baron d'Apchier , eut en partage la moitié de la baronnie de 
Randon ; de son mariage : 1» Guérin , qui suit ; 2^ Guigne ( donation de 
1180); —V. Guérin de Châteauneuf-Randon , baron d'Apchier, co- 
seigneur de Châteauneuf-Randon, eut pour fils: !<> Guérin, qui suit; 
2o Rernard , doyen de l'église dvi Puy , élu évéque de Monde par une 
partie du chapitre, tandis que l'autre moitié portait ses suffrages sur 
Armand de Peyre , renonça, ainsi que son compétiteur, au bénéfice 
de rélection; 3» Vierre (vente du S octobre i2iL'-' Hommage de 1257); 

— VL Guérin de Châteauneuf-Randon , chevalier , seigneur, comte 
d'Apchier, etc., marié à Béatrix, fille de Bertrand de Châteauneuf 
de Doallon; de ce mariage : 1» Guérin, qui suit ; 2» Eléonore, mariée 
au seigneur de Canilhac ( contrat de mariage d^ 1264 ) ; — VIL Guérin 
de Châteauneuf-Randon, seigneur d'Apchier, de Saint-AIban, Monta- 
leyrac, Lobeyrac , etc., marié vers 1264, à Maralde de Canilhac , fille 
de Déodat de Canilhac, et sœur du mari d'Eléonore, qui précède; fonda 
les cordeliers de Saint-Chely et l'hôpital de la même ville, les prieurés 
de Ternac et de Prunières , fit de grandes libéralités à la domerie d'Au- 
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brac et à Fabbaye des Chambons , etc. ( hommage au comte de Rhodes 
du 15 août 1257 ; — hommage à Vévéque de Mende de 1263; ^ acte de 
donation du 13 septembre 1297 ; — divers ] ; de son mariage : — Vlîl. 
Guérin de Châteauneuf-RaDdon , seigneur, comte d'Apchier, de Saiot- 
Chély, Saint-Alban, Montaleyrac, Arsace , Recouce , les deux Cbieos , 
Vazeilles, le Che^lar, Vabres, Montauroux, Villaret, etc., marié a 
l» Yolande de Polignac , fille d'Armand et deMarquèze deCbâteauneuf- 
Randon ; 2® Gausserande de Narbonne ( contrat de mariage du 25 jan- 
vier 1303) ; de ce second mariage: \^ Guérin , qui suit ; ^ Eléooore, 
mariée en 1329, à Philippe de Leyîs, en Languedoc; 3<* Jeanne, 
mariée à Eugiies, baron de Baux, en Provence, comte d'Avelain, 
(royaume de Naples], amiral des Deux-Siciles; elle céda tou» ses droits 
à Guérin, par acte du 23 mai 1312;— IX. Guérin de Châteauneuf- 
Randon , seigneur, comte d'Apcbier, etc., marié à Philippine de Raux, 
fille de Raymond, baron de Baux, et de Stéphanie de Lestendard , sœur 
du mari de Jeanne , qui précède ( contrat de mariage du dernier jour 
de février 1327) ; de ce mariage : — X. Guérin de Cbâteauneuf-Randon, 
seigneur, comte d*Apchier, etc., capitaine général des pays de Vêlai 
et Gévaudan , marié a Marie de Beaufort , fille de Guillaume Roger , 
comte de Beaufort, frère du pape Clément VI et père de Grégoire XI 
(testament du ii juillet 1361 ) ; de ce mariage : 1» Guérin , qui suit; 
2o Jean d'Apchier; 3^ Raymond d*Apchier, marié à Bourguine de 
Narbonne ; — XI. Guérin de Châteauneuf-Randon , seigneur , comte 
d'Apchier, capitaine de cinquante lances , sénéchal de Rouergue, marié 
à Blanche d^A uvergne, fille de Béraud, comte de Clermont; de ce 
mariage : l» Béraud , qui suit ; 2® Guy , prieur de Tordre de Cluny ; 
3® Bertrand; 4^ Almaric, tige des barons de Monlbrun d'Auvergne 
( testament du 27 mai 1391 ) ; — XII. Béraud de Châteauneuf-Randon , 
seigneur, comte d'Apchier, chambellan des rois Charles VI et Char • 
les VII , marié à Anne de la Gorce, fille de Géraud , et de Mignotte 
Villate , dame de Valon (contrat de mariage du 8 mai 1408. — Testa- 
ment du ^20 février 1452) ; de ce mariage : 1» Claude, qui suit; 2» Jean , 
substitué au précédent ; 3» François , seigneur de la Garde , qui a fait 
la branche des seigneurs de Tibiron; 4o Anne, mariée le 30 juin 1425, 
à Eugues de Laudun , sénéchal d'Armagnac; 5<> Isabelle, abbesse do 
Chases; 6» Marguerite, mariée le 28 août 1428, a Yves, baron 
d'Alègre ; 7» Catherine , mariée à : !<> Louis de Montlaur , seigneur 
d'Aubenas ; 2» Jean de Chazeron ; 8» Béatrix , mariée en 1446 , à Jean 
Stuart, chambellan du roi, chevalier de son ordre, capitaine de cent 
Ecossais de la garde ; 9® Blanche, mariée à Guy de Pcstel; IC® Antoi- 
nette, mariée à Antoine, vicomte de Lautrec ; —XIII. Claude de 
Châteauneuf-Randon, comte d'Apchier, seigneur de la Gorce, 
Valon, Salavas et Mirabel, premier écuyer de Charles VU, marié 
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à Claudine de Toorzel {contrat du 19 août 1428) mort sans posté- 
rité ; —XII!. Jean de Chftteanneuf-Randon , comte et baron d'Ap- 
chier, etc., (qui continue la descendance,} capitaine de gendar- 
mes, et lieutenant du comte de Clerroont, sous les ordres duquel il 
prit part à la conquête de la Guyenne , marié à Anne de Yentadour 
(contrat de mariage du 1<" novembre 1451); — XIV. Jacques de 
Châteauneuf-Randon , comte et baron d'Apchier , seigneur de la 
Gorce , etc., héritier par substitution de tous les biens de sa mai- 
son , chambellan de Louis XI , etc., marié à : i^ Jeanne de Chabannes 
( contrat de mariage du 12 février 1485 ) ; 2^ Marie de Casiéin2Lu{ con- 
trat de mariage du 7 août 1497; ; de ce second mariage : !<> François 
Martin , qui suit ; ^ Jacques d'Apchier, qui a formé une branche sous 
Je titre des seigneurs de Labaume et de Vabres ; — XY. François Martin 
deCbâteauneuf-Randon, comte et baron d'Apchier, vicomte deVa- 
zeilles , seigneur de la Gorce et Sala vas , etc., chevalier de Tordre du 
roi, gentilhomme delà chambre, marié à Claudine de Chalançon, 
fille de Claude et de Suzanne do Montgascon ( contrat de mariage du 26 
juillet 1526]; de ce mariage: loJean, qui suit; 2» Plorie, dame de 
Pierrebesse, mariée le 9 janvier 1553, à François, baron de Mont- 
boissier, etc. ; — XVI. Jean do Châteanneuf-Randon , comte et baron 
d'Apchier et de la Gorce , vicomte de Vazeilles , seigneur de Salavas et 
de Thoras, capitaine de cinquante hommes d'armes , etc., vendit les 
terres de la Gorco et de Salavas , au capitaine Mathieu de Merle. — 
11 épousa : i^ Marguerite de Chazeron ( testament du 22 avril 1580) ; 
2» Anne de Lestrange de Saint- Privât ( contrat de mariage de 1584 } , 
dont il n'eut point de postérité ; — du premier mariage : 1» I hilibert , 
chevalier des ordres du roi, tué en 1605 dans l'église de Monde, par 
le vicomte de Polignac ( voyez pages 98 et 384 du I^^' vol) ; 2^ Jacques , 
qui suit; 3^ Christophe, marié à Marguerite de Flajac; 4» Antoine; 
5» François , seigneur du Cheylar et du Yillaret ; 6» Gabrielle ; 7o Fran- 
çoise; — XVII. Jacques de Châteauneuf-Randon , comte et baron 
d'Apchier, seigneur de Thoras et de la Garde , etc. , marié à Dauphine 
deXailhac , fille unique de Tristan , baron de la Marjeride et de Louise 
de Rochebaron ( contrat de mariage du 10 décembre 1598 ) ; de ce ma- 
riage: — 1® Christophe, qui ^uil; 2o Pierre François, auteur d'une 
branche , dont le dernier fut le vicomte d'Apchier, favori de Louis XY, 
chevalier de ses ordres , commandant des gendarmes de la garde , à la 
bataille de Fontenoy ; S^deux filles , dont l'une fut mariée à Louis de 
Grisac , de la maison du Roure ; l'autre , à un membre de la maison 
du Charoul ; — XYIII. Christophe de Châteauneuf-Randon , baron 
d'Apchier, etc., marié à Marie de Larochefoucaud , fille de Louis An- 
toine de la Rochefoucaud-Langheac et de Louise de la Guiche ( contrat 
de mariage du 15 novembre 1638) ; de ce mariage : 1<> Henri Louis, 
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mort sans postérité; 2» Jacques François, dit l'abbé d'Apchier^ 
30 Jean , mort sans postérité ; 4« Christophe , qui suit ; &> Marie , ma- 
riée à Jean de la Tour d'Auvergne; — XIX. Christophe deChâteauneuf- 
Randon, baron d'Apchier, dit le comte d'Apchier, seigneur de Verdun, 
capitaine de dragons, marié à Madeleine Filhot , fille de Vital, seigneur 
de fielviala , et de Marie de Chastel de Servières ( contrat de mariage 
du 15 avril 1693 ) ; de ce mariage : !<> Joseph , qui suit ; 2» Henri 
Louis; — XX. Joseph de Cbâteauneuf-Randon , comte d'Apchier, 
baron de Thoras et de la Gi^e , seigneur de la Clause, Saint-Exupéry, 
Besque, Charaix, marié à Antoinette de la Rochefoucaud , fille de 
Henri Gaston de la Rochefoucaud-Langheac, et de Anne de Beau- 
yerger ( contrat de mariage du 23 août 1743) ; de ce mariage : — XXI. 
Jean Joseph, ditRandon, capitaine au régiment de dragons-Damas, 
guidon de la gendarmerie, etc., député aux états généraux de 1789, 
marié à N.... de Rochefort Daily, nièce de M. le chevalier DaHy, 
comte de Saint-Point, etc. 

Bhânchb de Joteose. — E. 

IV. — * Goy de Chéteaunenf-Randon , comte du Randonnat , sei- 
gneur de Comeyras-le-Cheylar, Behrcoet, Altier, Florac, Ville- 
fort, etc. , eut en partage la moitié des baronnies de Chàteanneuf^ 
Randon; il épousa Assumons, dont naquit : — V. Randon de 
Châteauneuf-Randon , marié à Vieme d'Anduze, dame de Joyeuse, 
etc.; de ce mariage : !<> Dragonnet, qui suit; 2» Irlande, mariée à 
Guillaume, seigneur d'Estaîng ( testament de 1291 ). — VI. Dragonnet 
de Châteauneuf-Randon, seigneur de Joyeuse, marié à Béatrix de 
Roquefeuil ( testament du ^ des ides de nov. 12B3 ) ; de ce mariage : -» 
VII. Bernard de Châteauneuf-Randon, baron de Joyeuse, chevalier 
banneret, marié à Alexandrine, fille d'Astorg dePeyre {contrat de ma^ 
riage du 17 nov. 1312. — Testament du 17 sept 1344 ) ; de ce mariage : 
— VUl. Randon de Châteauneuf-Randon, baron de Joyeuse, marié 
à Flore de Caylus ( contrat de mariage de 1346. — Testament de 1363 }; 
de ce mariage : — IX. Louis de Châteauneuf-Randon, baron de 
Joyeuse, marié à Tiburge , dame de Saint-Didier , etc. , sous la condi- 
tion oue lui et ses successeurs écartèleraient leurs armoiries de celles 
de Samt-DIdier : — d'azur au lion d'argent, à la bordure de gueules, 
chargé d'une fleur de lis d'or; — les armoiries de la branche de 
Joyeuse étaient de Châteauneuf-Randon , chargées de trois hydres 
d'or, pour distinction (contrat de mariage dti26inat 1379); de ce 
mariage : 1» Randon, qui suit; 2o Claire, mariée le 8 fév. 1399, 
à Robert, vicomte d'Uzès ( testament du 16jtctn 1420). — X. Randon 
de Châteauneuf-Randon, baron de Joyeuse , seigneur de Saint-Didier, 
etc., chevalier banneret, conseiller et chambellan de Charles, dau- 
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phin de Yieniiois , goQvernear du DaQphiné , etc. , marié à Catherine 
Aubert, Glle d'Etienne de la Rochedaga; de ce mariage : !<> Louis, 
qui sait; 2» Jean, chevalier de Rhodes; 3* Jeanne, mariée à Gilbert 
Dumontier, seigneur de Lafayette, maréchal de France ( contrat de nut- 
riage du i^ janvier 1423;. — XL Louis de Cbâteauneuf-Randon, vicomte 
de Joyeuse ( leUree-patentes du mois dejuUlei 1431 ) , marié à Jeanne 
Louvet ; de ce mariage : l® Tanneguy , qui suit ; 2» Marguerite , mariée 
à Jean le Forestier, seigneur de Vauvert, en Vivarais; ^ Louise, 
mariée à Beraud de la Tour , seigneur de Saint- Vidal ( testament du 
25 mars 1441 ). — XIL Tanneguy de Châteauneuf-Randoi, vicomte 
de Joyeuse, chevalier de Tordre du Porc-Ëpic , marié à Blanche de 
Tournon (contrat de mariage du 20 juin 1448); de ce mariage: 
1« Guillaume , qui suit; 2» Charles, évéque de Saint-Flour , en 1483 ; 
3o Louis, seigneur de Bothéon , en Forez, etc. , comte de Chartres, 
<»nseiller et chambellan de Louis XI, Charles VU et Louis XII, gou- 
verneur de François de Bourbon , lieutenant-général au gouvernement 
de Paris , etc., marié à Jeanne de Bourbon , fille de Jean , comte de 
Vendôme et d'Isabelle de Beauveau (contrat de mariage du 3 fév. 1477); 
de cette union descendent les comtes de Grandpré,en Champagne, 
desquels la marquise d'Ëquevilly fut la dernière héritière de Château- 
neuf-Randon-Joyeuse. — XIII. Guilkume de Chàteauneuf-Randon , 
vicomte de Joyeuse , seigneur de Saint-Didier, marié à Anne de Bal- 
zac , fille de Roffec de Balzac , sénéchal de Ntmes , etc. , et de Jeanne 
d'Albon (contrat de mariage de 1472 ) ; de ce mariage : 1» Charles « 
marié en 1503 , à Françoise de MeniUon , fille d'Antoine et d'Isabeau 
de Peyre , sans postérité ; 2» Guillaume , évéque d'Alais ; 3o Jacques , 
doyen de l'église du Puy ; 4» Thibault, chevalier de Malte; 5o Jean, 
qui suit ; &> Louis , évéque de Saint-Flour ; 7» Anne , mariée au sei- 
gneur d'Orlac, en Auvergne; 8» Françoise, mariée au baron de la 
Tourette; — XIV. Jean de Châteauneuf-Randon, vicomte de Joyeuse, 
seigneur de Saint-Didier, chevalier de Tordre du roi, lieutenant- 
général pour Sa Majesté en Languedoc, gouverneur de Narbonne, 
marié à Françoise de Voisins ( contrat de mariage du 22 novembre 
1518) ; de ce mariage : i^ Jean- Paul, mort sans postérité ; 2^ — XV. 
Guillaume de Châteauneuf-Randon , vicomte de Joyeuse , seigneur 
de Saint-Didier , chevaKer de Tordre du roi, capitaine de cinquante 
hommes d'armes, lieutenant-général en Languedoc, maréchal de 
France, chevalier du Saint-Esprit lors de la création, posséda 
six années , sans se faire sacrer , Tévéché d'Alais , qu'il quitta pour 
se marier avec Marie de Batamay , fille de René , comte du Bouchage, 
et d'Isabelle de Savoie-Villars (contrat de mariage de 1560); de ce 
mariage : 1^ Anne de Châteauneuf-Randon , duc de Joyeuse ( lettres- 
patentes du mois d'août 1581 ) , amiral de France, chevalier des ordres 
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<1u roi , gentilhomme de la chambre, marié le 24 septembre 1581 , à 
Marguerite de Lorraine , sœar palnée de la reine de France, femme de 
Henri 111. — Chargé par le roi de paciûer le Langaedoc , ce fut lui qoî 
détruisit la ville de Marvejols , etc. , en 1586 , et fut tué à la bataille de 
Ck)utra8, en Saintonge , sans laisser de postérité; 2^ François de Cbâ- 
teauneuf-Uandon , duc de Joyeuse , archevêque de Narbonne , rardinal 
et archevêque de Toulouse, commandeur de Tordre du Saint-Esprit, 
assista à l'élection des papes Léon XI et Paul lY , fut nommé à l'ar^ 
chevêche de Rouen, en 1600, sacra Louis XIII à Reims en 1610, et 
mourut à Avignon, doyen du sacré-collége ; son corps, transporté 
à Pontoise, fut inhumé dans Téglise des Jésuites, qu'il y avait 
fondé; 3<> Henri de Ghàteauneuf-Randon de Joyeuse, comte du 
Bouchage, duc, pair et maréchal de France, chevalier des ordres 
du roi, maître de la garde-robe, lieutenant-général en Langue- 
doc, marié à Catherine de Nogaret de Lavalette, fille de Jean 
et de Jeanne de Saint-Lary de Bellegarde, dont il n'eut qu'une 
fille, nommée Henriette-Catherine , unique héritière du duché de 
Joyeuse, qu'elle apporta en dot i son second mari, Charles de Lor- 
raine, duc de Guise ( contrat de mariage de 1611 ) ; elle avait épousé 
en premières noces Henri de Bourbon , duc de Montpensier. -^ Vive- 
ment affecté de la mort de sa femme , Henri de Joyeuse avait pris 
l'habit de capucin ; mais sollicité par le parlement de Toulouse, d'ac- 
cepter le gouvernement de la province , en remplacement de son autre 
frère , Antoine Scipion , noyé au passage du Tarn , en 1592 , il ne crut 
pas pouvoir refuser cet acte de dévouement à la patrie ; fait maréchal 
de France en 1596, lors de l'édit de Folembray , en r^ompense de ses 
services signalés pour le rétablissement de la paix , il reprit l'habit 
de son ordre, le 8 mars 1599 , et mourut en octobre 1608 , sous le nom 
de père Ange, après s'être adonné à toutes les pratiques de l'ascé- 
tisme le plus austère. 

MM. de VoLONZAC *; — Dalignon; — le comte de 
Bissi ; — de Vios ; — Giberne de la Nougaréde ; — 
de Lavalette , lieutenant-colonel ; — de Fontenilhes ; — 
le chevalier de Montmart; — de la Yillestredx; — Ran- 
DON de MiRANDOL *; — de Sommer de Gibertin ; — Lau- 
bans de Gharpal ; — Grégoire de Saint-Sauveur : 

l. Raymond Grégoire, damoiseau, bailli d'ispagnhac , marié à Gilette 
de Garrejac {transaction de 1325) ; de ce mariage : — II. Raymond 
Grégoire, marié à Alazais de Bachalar {donation de 1380): de ce 
mariage : — III. Pierre Grégoire , marié à Marguerite des Peyrieres 
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( testament de 1406, reconnaissance féodale du 12 janvier 1402 ) ; de 
€6 mariage : — IV. Jean Grégoire, marié à Delphine de Montesqaien 
de, Charbonières ( testament de 1406 ) ; de ce mariage : — V. 
Antoine Grégoire, marié à dame Elisabeth de Montbel de la Re- 
cousse [contrat de vente de 1481. — donation du 15 sept. 1484) ; 
de ce mariage : — VI. Jean Grégoire , marié à Marguerite Riicard 
de Saint-Geniez ( contrat de mariage du 30 ocU 1498); de ce 
mariage : — VII. Antoine Grégoire , marié à Hélips do Gois ( contrat 
de mariage du 24 sept, 1544) ; de ce mariage : — VIII. Tristan Gré- 
goire, capitaine commandant pour le roi en la ville dlspagnhac , etc. , 
marié à Marguerite de Beauvoir du Roure ( contrat de mariage du 29 
mai 1580 ) ; de ce mariage : — IX. Jean Grégoire, marié à Bourgnine 
de Rôquefeuil de Pinet ( contrat de mariage du 12 août 1619. — Tes- 
tament du 8 janvier 1639) ; de ce mariage : — X. Marc-Antoine Gré- 
goire, marié à Anne de Châteauneuf-Randon du Toumel {jugement 
en maintenue de noblesse du 4 sept. 1669); de ce mariage : — XI. Jean 
de Grégoire , seigneur de Saint-Sauveur , Mazel , Nozières , etc., syn- 
dic du Gévaudan , marié à Lucrèce Françoise de Chapelain d'Issenges 
( contrat de mariage du 24 janvier 1701 . — Divers documents ) ; de ce 
mariage : — XII. Jean-Anne de Grégoire,. marquis de Saint-Sauveur 
( eoctrait haptistaire du 9 avril 1705 ) , page du roi en 1721 , écuyer 
cavalcadour en 1725, etc. , marié à Madeleine Goulet de Rugy ; de ce 
mariage : — XIII. Jean-Baptiste-Amédée, marquis de Saint-Sauveur, 
chambellan du roi de Bavière et du comte d'Artois , colonel du régi- 
ment de Foix , lieutenant-général , etc., marié à Françoise Augustine 
Joussineau de Tourdonnet [extrait haptistaire de 1747); de ce ma- 
riage: — XIV. lo Auguste-François-Philéroon-Amédée, marquis de 
Saint-Sauveur, dernier du nom, premier chambellan du comte 
d'Artois et gentilhomme de la chambre jusqu'en 1830 ; 2<> la comtesse 
Elise de Saint-Sauveur, chanoinesse. — (La maison de Grégoire, 
porte d'argent, au château de gueules, sommé de trois tours crénelées 
de même). 

M. noble de Girard : 

Les titres sur lesquels la maison de Girard appuyait sa filiation , 
depuis 1254 (1), ayant été anéantis dans les divers incendies des Céven- 

(1) lo Aimeri Girard , marié en 1251 . à Doulce de Firmin » fille du sei- 
gneur de Remis ; — 3o Rertrand Girard, damoiseau, marié à Rlanrhe 
d'Allègre en 1M5 , et Aimeri de Girard , évèque de Mmes , etc. ; — 3o Ai- 
meri Girard , seigneur de Lussan , Saint-Christol , Soucanton , Vezenobre et 
Saint-Geniès, marié h Réatrix d'Appaillargues ; — ko Aimeri Girard , sei- 
gneur de Lussan , SaintnChristol , etc., marié en 13S9, à Quiprette du Puy , 
fille de noble Séguier du Puy , et Pierre Girard , archidiacre de Rourges , 
chanoine d'Autun , évéque d'Uzès, Mende , Lodève, le Puy, cardinal 
11. 21 
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nés, en 1608 et 1703, ainsi que le justifie an certificat yisé an juge- 
ment rendu le 12 juin 1667, par M. du Gué , il n'est possible d'étaMir 
cette généalogie par des preuves authentiques qu'à dater de : — I. 
Antoine Girard, seigneur de Soucanton , Lussan, etc., co-seigneur de 
Vezenobre, marié à Aigline de Mendagoust {contrat de mariage àuU 
janvier 1474. — Hommage de 1505. — Testament du 10 septembre 
1625); de ce mariage: 1» Pierre; 2® — 11. Olivier Girard , marié à 
Bieude de Ganges {contrat de mariage de 1527. — Testament du 
10 octobre 1538) ; de ce mariage : 1<» Antoine; 2» Raymond , qui suit; 
30 Bernard, chef de la biTnche B; 4<^ Jeanne; — III. Raymond 
Girard (1) , marié à Antoinette de Sarrel (contrat de mariage du 30 
septembre 1563, reçu Compaing à Montpellier, — Testament du 13 
aotlt 1592, reçu Dalmas , idem); de ce mariage : — IV. Bertrand 
Girard , marié à Diane de Grasset ( contrat de mariage du 23 octobre 
1587 , reçu Devieux , notaire à Montpellier. — Testament du 5 décemr- 
bre 1615, reçu Isaac Durand, idem); de ce mariage : — V. Jean 
Girard , marié à Anne de Gabriac ( contrat de mariage du 4 août 1619, 
reçu SalHens, etc.-— Testament du 23 octobre 1623, reçu Leblanc, f tr.); 
de ce mariage : — VI. Hector Girard , seigneur de Lamothe , Ifielet, 
Gastél-Vieil , juge* mage général de Gabriac , etc., marié à Marguerite 
Pelet de Saïgas ( contrat de mariage du 5 décembre 1645 , reçu Proven-" 
çal, etc. — Testament du 31 juillet 1669, reçu Pelet, notaire. — 
Acte de notoriété du 21 mars 1765); de ce mariage : l^ Glande; 
2o Thomas ; 3* François ; i^ Annibal , qui suit ; B^ Jacques , chef de la 



le 97 octobre 1390; — 5o Aimeri Girard, seigneur de Lussan, Sainte 
Christol f etc. , marié à Isabeau de Cadoine, suivant un testament de UU ; 
—fto Aimeri Girard, seigneur de Lussao, etc., marié à Isabeau de Pontés, en 
1433, qui fut père de: — (I. Artoihb Girard, etc.)— Pierre Girard, seigneur 
de Lussan , etc. , Trère atné d'Antoine , marié en 1503 , à Françoise de Bri- 
gnon , eut pour enfants : lo Tannequin Girard , seigneur de Lussan , etc. , 
marié à Gilette de Pelet; So Robert Girard, évèque d'Uzès. — Cette branche 
s'éteignit en la personne de Georgette Girard , fille de Tannequin , mariée 
à Antoine Grégoire , seigneur des Gardies. — N. B. ( M. Jbar-Philippb di 

CosnORH , AIDB-DB-CAMP DI Sa MaJBSTB LB RoI DB HoLLAHDB , ▲ BIBH VOULU 
MBTTRB A MA DliPOilTIOM , l'aRBBT BBHDU PAR LA HAUTB COUR BÉRALDIQUB 

DBS Pats-Bas , pour soh ADiiission dans l'Obdrb-Ëqubstbb ; il bit rbsclts 

QUB , SUR LB VU DE PREUVES ÉCHAPPÉES AUX DÉSASTRES DES ÉVÉNEMBRTS ET' 
PRODUITES PAR LE RÉaPIENDAIRB , LADITE COUR A RBTABU LA FILIATION AU- 
THENTIQUE ET DIRECTE DB LA MAISON DB GIRARD , DEPUIS 1254 , TELLE QU'eLLV 
EST RAPPORTÉS DANS CETTE NOTE. ) 

(1) Ayant embrassé la religion réformée , Raymond se ferma la carrière 
des honneurs et de la fortune, que ses descendants se virent contraints d'ail- 
ler chercher à l'étranger. 
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branche G ; 60 Anne , mariée à Pierre do Puy (1) ; — VU. Annibal de 
Girard, ^igneur de Lamothe, Mielet, Castel-VieU, etc., marié à 
Marguerite de Gentil ; de ce mariage : — YIII. François de Girard , 
seigneur de Mielet , Bagniet , Gosteplane , etc., marié à sa eonsine Anne 
de Girard, fille de N...; de ce mariage : !<> Anne , mariée à Lozeran, sei- 
gneur de Vébron, Fressac, etc., qui fut père de M. LozerandeFressac, 
membre de rassemblée constituante, chevalier de Saint-Louis, député 
de la Lozère en 1815; ^ Louis, seigneur de Lamoihe, officier au régiment 
royal-croate, passé au service de Hollande, marié à Marie Franz, 
sans postérité ; S® François, seigneur de Lamothe, qui abandonna la re- 
ligion réformée , officier supérieur, porte-étendard des gardes-du-corps 
du roi ( compagnie écossaise ) , gouverneur de Tomac , Lezan , etc. , 
ehevalierde Saint-Louis, marié à Charlotte de Goislard, dont René 

(1) Anne de Girard , mariée à Pierre III du Pay , seigneur de la Figuière » 
fille de noble Pierre et de Louise Julien ( comtbat di m abiagb du S7 sbp- 
TBMBBB 1668 , Biçu Pritat ) ; de cc mariage : lo Pierre , qui suit ; 9o Fran- 
çois , auteur de la branche du Mazeldan ; 3o Louise , mariée A Jacques de 
Campredon , subdélégué de rintendance de Languedoc , maire de Barre ; 
4o Marguerite. — XV. ( db la 6iiiBAL0«iB db la m aisoh dc Pct ). Pierre du 
Puy , seigneur de Nozières etd'Aubignac » marié à Marguerite du Mazelet, 
( coirriAT DB MABIA6B DU 20 rBTBiBB 170S , BBçu Campbbdom ) ; de ce ma- 
riage : lo Pierre , qui suit ; 2o Jeanne , mariée à Pierre Cestin , seigneur de 
Fontenilles ; S» Marie , mariée à Jacques Guiraudet , seigneur de la Lègue , 
et secrétaire du roi à la grande chancellerie. — XYI. Pierre du Puy , cheva- 
lier , seigneur de Nozières et d'Aubignac , prit le nom de Montbrun , en 
vertu d'un arrêt sur titres , qu'il obtint de la cour des aides de Montpellier , 
le 31 janvier 1761 ; il épousa Madeleine de Trouillas ( pactbs db mabiagb dv 
37 MAI 17i8 ) ; de ce mariage : lo Pierre , qui suit; %> Maximilien, chevalier 
de Saint-Louis , chef de bataillon d'infanterie au régiment de Bourgogne ; 
do Alexandre» chevalier de ^int-Louis , et capitaine de grenadiers au même 
régiment ; io Jeanne , mariée à noble Laurent de Yiette , seigneur du Mei- 
rol , etc. ; 5o Marie , mariée à noble Pierre de Rouville ; 60 Marguerite , 
mariée à noble de Miolis ; 7o Suzanne ; — XVIL Pierre du Puy-Montbrun , 
capitaine au régiment de Bourgogne , infanterie , marié à Louise de Noris 
( coHTEAT db MABiAOB DO 8 ocTOBBB 1765, BBÇU BoDSQUBT ) ; dc cc mariage : 
six enfants , entre autres : — XVllI. Louis du Puy-Montbrun , sous-lieu- 
tenant au régiment de Bourgogne , marié k Clarisse Fressinet , dont 
Louise du Puy-Montbrun d'Aubignac , mariée le 3 avril 1839 , à son cousin 
Guillaume Adrien de Girard de Coêhorn , dont un fils , Guillaume-Louis- 
Jean de Girard de Coéhom , né le 43 janvier 1840. ( La maison du Puy- 
Montbrun, porte écartelé au W d'or, au lion de gueules, armé, patte et lam- 
passé d'azur , qui bst du Put; au 2" d'azur k la bande d'or, chargée de trois 
mouchetures d'hermine, qui bst db mohtbbun; au 3« de gueules au château 
d'or, donjonné d'une tour de même , maçonnée de sable , qui bst db Sah- 
DBAs; au ie d'argent au figuier de sinople fruité du champ , qui bst db la 

FlGUlKRB ). 
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Gabrielle Elisabeth Charlotte, mariée à noble Hd)ert Castor de 
Graverol, capitaine au régiment de Perche, dont: i^ François Fer- 
dinand de Graverol , taé à la bataille d'Ësslingen ; 2» Elisabeth Pau- 
line , mariée à M. Delapierre ; 3^ Caliite , ofGcier aux hussards de 
la garde royale , marié , en 1824 , à sa cousine Louise de Girard de 
Coëhorn ; A^ — IX. Victor de Girard de Mielet , lieutenant-colonel au 
service de Hollande, où il s'était réfugié pour cause de religion , marié à 
Aldegonde Petronella, baronne de Coëhorn, fille de Conrad Gédéon, 
baron de Coëhorn, gouverneur de Willemstadt ( extrait bapiistaire du 
29 janvier 1732. — Contrat de mariage du 20 septembre 1761) ; de ce 
mariage: — X. Louis François de Girard, chevalier du Mérite-Militaire 
( ordre institué par les réformés pour remplacer celui de Saint-Louis ), 
lieutenant-colonel au service de Hollande , en 1794 , colonel au service 
d'Angleterre, marié à : 1^ Anna Visser ( contrat de mariage du 25 juin 
1789 ); 2^ Jeannette Emilie de Paravicini, fille du général de Paravicini, 
colonel des gardes-suisses au service des Provinces-Unies, et de la ba- 
ronne d'Halwin , dernier rejeton de la grande maison des Halwin , 
grands baillis héréditaires de Flandres , deux fois élevés à la duché- 
pairie de France , alliés à la maison de Bourgogne et à presque toutes 
les familles princières d'Europe ( contrat de mariage de 1803. — N. B. 
Louis-François prit le nom et les armes de Coëhorn , écartelé au\ eti 
d'or, à rours de sable colleté d'argent, au ^ et 3 d'argent, au cor de sable 
lié et virotéde gueules ) ; du premier mariage : — XL Jean-PhiUppe de 
Girard de Coëhorn, chef actuel de la famille, colonel d'artillerie, premier 
aido-de-camp du roi de Hollande , chevalier du Lion-Néerlandais , et de 
Tordre de Guillaume, commandeur de l'ordre de Sainte-Anne, officier 
de la Légion-d'Honneur , chevalier de T Aigle-Rouge de Prusse, mem- 
bre de Tordre équestre du Nord-Brabanl, etc., marié à Elisabeth de 
Byp; du second mariage: !<> Louise de Coëhorn , mariée à Calixle de 
Graverol ; 2» François de Coëhorn, marié à Marie Broadhead ; 3» Emi- 
lie de Coëhorn ; 4» Milone de Coëhorn , mariée à M. le marquis de 
Saillan, en 1829; 5» Guillaume de Coëhorn, marié à Louise du Puy 
Montbrun d'Aubignac. — Emilie et Milone ont été tenues sur les font« 
baptismaux par LL. A A. RR. les princesses d'Orange, et Guillaume, 
par S. A. R. le duc de Glocester, frère du roi d'Angleterre. 

Bbanche B. 

III. Bernard Girard , écuyer, marié à Catherine Greffeuilhe {contrat 
de mariage du ii août 1561 ) ; de ce mariage ( testament du 21 jan- 
vier 1601 ) : 1« Daniel; 2« Antoine; 3« Claude^ 4'>— -IV. Pierre Girard, 
marié à Françoise de la Roque { contrat de mariage du 7 février 1622 ) ; 
de ce mariage : 1» Antoine , seigneur de la Garde , marié à Isabeau de 
la Roque (contrat de mariage du ii janvier 1649) ;2'> Claude, seigneur 
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de l'Olivier; 3o François, seig^nearde Lacroix; 4o Sébastien, seigneur 
daLac {testament du ii janvier i6ii ; — jugement en maintenue de 
noblesse , rendu par M, de Besons , le 6 décembre 1668). 

Branche G. 

VIL Jacques Girard de Châteauvieux , fixé en Bretagne vers 1690, 
y épousa Marguerite Lemoine; il en eut: — VIIL Charles -Richard 
Girard, chevalier de Châteauvieux , marié à Anne Marie du Verger 
( contrat de mariage dei7i3); abandonna la religion réformée ; de ce 
mariage : — IX. Charles de Girard de Châteauvieux , chevalier, marié 
à Thérèse Ursule du Verger de la Gravelle (contrat de mariage de 1742); 

— de ce mariage : lo René, qui suit; 2® Charles Mathurin, capitaine 
du génie, chevalier de Saint-Louis ; 3» Augustin Marie, seigneur de 
Fougeray, capitaine du génie, chevalier de Saint-Louis; 4<> Bazile 
Marie Olivier , chevalier de Saint-Louis , commandeur du Lion de 
Holstein , roaréchal-de-camp-généraK marié en 1803, à Emilie do 
Bouctiez, chanoinesse de Tordre de Malte, au chapitre de Viennois 
f arrêt de maintenue de noblesse rendu par la cour de Montpellier le i9 
novembre 1782 ) ; — X. René de Girard de Châteauvieux , marié à : 

loRlandine Mathilde Marie (contrat de iTI^); 2» Anne Louise 

Bemy {contrat de 178ô) ; de ce dernier lit : i^ Dieudonné de Girard 
de Châteauvieux , colonel des armées royales , chevalier de Saint-Louis 
et de la Légion-d'Honneur, de Saint-Ferdinand d'Espagne et du Lion 
de Holstein , marié en 1803 à Pélagie le Vayer, dont un fils , Emile 
Pelage; 3» Augustin Charles de Girard de Châteauvieux, membre du 
tribunal de Vitré , né en 1793 ; 4» Eugène de Girard de Châteauvieux , 
officier d'infanterie , né le 4 mai 1799 , marié à sa cousine germaine , 
Marie Doulce Thérèse Emilie, fille de Bazile Marie Olivier, et d'Emilie 
de Bouctiez. — ( La maison de Girard , porte d'azur à la tour d'argent , 
à trois donjons maçonnés de sable, au chef cousu de gueules, chargé 
d'une étoile d'or, accostée à croite d'un lion naissant d'or, à gauche d'un 
croissant renversé d'argen t ). 

M. de Saillan de Polastron : 

Cette maison, originaire d'Auvergne (Limagne), est établie en Gévau- 
dan depuis 1703. — 1. Jean de Salin , chevalier , fut père de : — IL 
Bernard de Salin , marié à Jeanne d'Ustol de Saint -James (contrat de 
mariage du i^ janvier 1i33 ) ; de c>c mariage : — IIL Jérôme de Salin , 
seigneur de Seignan et de Saint-Plancat ( terres portées en dot par sa 
mère } , ^)arié à Anne de Sellant ( contrat de mariage du 9 janvier 1471; 

— dénombrement du 8 octobre 1460 ) ; de ce mariage : — IV. Bernard 
de Salin , commandant de la ville de Saint -Lizier, marié à Françoise de 
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Sirgand (Ustament du 20 septembre 1655); de ce mariage: — V. 
Lîzier de Salin , homme d'armes soqs Charles IX , capitaine de gens 
de pied sons Henri III > marié à Gahrielle Daparc (commission du 6 
novembre 1574 ) ; de ce mariage: — VI. Pierre de Salin Saillan, homme 
d'armes sons Henri lU et Henri IV , marié à Panled'Orbesson (contrat 
de mariage du iO juin 1622); de ce mariage: —VII. Bertrand de 
Salin , seigneur de la Lanne , compris dans le ban de convocation de la 
noblesse de la province [certificat de présence délivré par Henri de 
Bourbon, le 7 novembre 1639) ; marié à mademoiselle de l^ilhau ; de ce 
mariage: — Vm. Pierre Paul de Salin, seignenr de Saillan, la 
Lanne , etc., compris dans le ban de convocation des nobles de la pro- 
vince (certificat du maréchal d'Àlbret , délivré le 6 juillet 1671); 
marié à : i^ Françoise de Bines da Jardin ( contrat de mariage du 28 
décembre 1651 ) ; 2® demoiselle d'Assier de Noë (contrat de mariage 
du 28 novembre 1662 ) ; de ce second lit : 1^ Joseph , qui suit ; 2» Phi- 
lippe Jacques, capitaine au régiment de Menou, etc., ingénieur 
ordinaire en Roussillon , aide-de-comp du maréchal de Coigny , mort 
brigadier à la bataille de Goustol , chef de la branche d'Antichan , 
éteinte en la personne de David Dominique de Salin de Saillan, seigneur 
d'Antichan, décédé au Mazelet , le 12 septembre 1806; 3o Antoine, 
ancien mousquetaire, tué au Canada en 1707, ainsi qu'il résulte des 
mémoires de Beauchêne , et d'un placet adressé au régent par sa venve 
Anne d'Antremont; — IX. Joseph de Salin, marquis de Saillan, 
seigneur de Polastron, etc., capitaine au régiment de Champagne, etc., 
député par la noblesse du Couseran auprès du régent, chargé décom- 
mander une partie des devenues en 1703 (commission de 1702; — lettre 
de service de 1708 ; — délibération de rassemblée de la noblesse du 
Couseran de 1715 ) ; marié à Esther de Pic ( contrat de mariage du 7 
octobre 1704 ) ; de ce mariage : 1» Philippe , qui suit ; 2» Louis , offi- 
cier au régiment de Bretagne , commandé par le comte de Polastron , 
réformé à la paix, obtint pour retraite une compagnie d'invalides 
(commission du 8 mai 1768 ) ; 3» Claude, officier au régiment de Ta- 
laru ; 4^ Pierre , officier au régiment de Forez ; 5o Charles , officier 
au régiment de la Reine , cavalerie , tué au siège de Pragues ; — X. 
Philippe de Salin de Saillan , élevé dans les cadets gentilshommes , of- 
ficier au régiment de Saint-ÎSimon ( successivement Talaru et Beauce) , 
puis en 1745 dans celui de Bretagne (diverses commissions et lettres, 
de 1744 à 1747 ) ; marié à Julie de Verdeilhan des Molles (contrat de 
mariage du ii février 1743) ; de ce mariage : 1^ Pierre Philippe, qui 
suit; 2® Lizier George , lieutenant de vaisseau; 3» Emilie, morte à 
Saint-Cyr (brevet du 23 août 1761 ; lettre de la supérieure de Satn(- 
Cyr du i9 septembre 1764 ) ; h Christine Adélaïde , mariée à M. Dé- 
sirot, conseiller du roi; — XL Pierre Philippe de Salin, marquis de 
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Saillan , page eo la grande écurie ( brevet du 8 mat 1761 ) , officier aa 
régiment d'Aquitaine , capitaine de la garde nationale de Mende « émi- 
gré , chevalier de Saint-Louis ( certificat de M. le duc de Blacas ) ; 
marié à Marianne Christine de Vareilles, dame du Cauvel ( contrat de 
mariage du 12 octobre 1773); dece mariage : 1« Camille Joseph Hilarion , 
qui suit; 2^ Auguste Xavier, officier d'ordonnance de Monsieur , frère 
du roi, chevalier de Saint-Louis, lieutenant-colonel, officier d'ordon- 
nance du ministre de la guerre, marié à Laure de Pioc du Trey, dont 
une fille, qui a épou<té le comte de Vancocour; 3<> Rose Virginie, mariée 
à Auguste Thomas de Borrel de Lagrange, lieutenant-colonel, chevalier 
de Saint-Louis ; — XJL Camille Joseph Hilarion de Salin , marquis de 
Saillan, capitaine d'infanterie, chevalier de Saint-Louis ( brevet du 17 
décembre 1825 ) ; marié à : 1» Marie Pauline Caroline de Cadolle 
( novembre 1789 ) ; 2» Julie Aglaë de Charrier Moissard , veove de 
Galtier, sans postérité; du premier mariage : 1« Charles Philippe Ca- 
mille, qui suit; 2» Anais, mariée à Germain Xavier de Yerddlhan 
des Molles, sans postérité ; 3^ Alphonse, élève de Técole royale mili- 
taire de Saint-Cyr , mort en 1819 ; 4^ Céleste, morte en bas âge ; — XUI. 
Charles Philippe Camille de Salin , marquis de Saillan , lieutenant 
d'infanterie , chevalier de la Légion-d'Honneur , marié à Louise Wilhel- 
mine de Girard de Coëhorn ( contrat de mariage du 29 juillet 1829, 
signe' par Sa Majesté Ghables X ) ; de ce mariage : — XIV. Henri 
Camille Emile de Salin de Saillan, né le 22 février 1831. — (La 
maison de Saillan porte parti de gueules au heaume d'or, et coupé d'or 
au lion de gueules et d'azur à l'annille d'argent ). 

M. de Narbonne : 

Louis de Narbonne, seigneur d'Esparjans, marié le 7 septembre 1624 
à Jacqueline Manouin , fut maintenu noble avec son fils Jacques, sei- 
gneur de Larque , par jugement de M. de Besons , du 12 juillet 1669. 
11 eut encore de son mariage : 1» Charles ; 2fi François ; 3^ Madeleine. — 
La maison de Narbonne, alors domiciliée dans le diocèse de Viviers, et 
inscrite depuis sur les rôles du Gévaudan , porte d'azur au lion d'argent 
armé et lampassé de gueules, au chef cousu de gueules, chargé de trois 
étoiles d'or , écartelé d'or à trois chevrons de sable. Ses descendants 
habitent les environs de Villefort ( Lozère ). — iV. B, La branche 
ainée , continuée par Jacques de Narbonne , seigneur de Larque , 
étant, peu après, tombée en quenouille, porta la seigneurie de Lar- 
que dans la maison Rivière ( au diocèse de Viviers ), dont Paul Antoine 
Rivière de Larquo, officier au 3^ bataillon des volontaires de l'Ar- 
tlèche, pendant les guerres d'Espagne , ancien maire de Mende, che- 
valier de Tordre impérial de la Réunion , etc. , père de M. Bruno 
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Rivière de Larque, chevalier de la Légion-d'Honneur, conseiller- 
référendaire à la coor des comptes, président du conseil-général du 
département, etc. , poar la cinquième fois , éla député par le départe- 
ment de la Lozère. 



M. de Saint-Dbnis : 

Cest ainsi qu'on désignait le plas habituellement le chef de la famille, 
dont Tauteur, Denis Ëscarette, avait acquis, vers 1620, partie de la 
terre de Saint-Denis. Son fils, Philibert Escurette, deveno possesseur, 
en 1649 , des deui derniers tiers de cette terre, au titre de seigneu- 
rie, et premier qualifié noble Philibert de Lescure, transmit à ses 
descendants le nom qu'ib portent encore aujourd'hui. — ( Archives 
départementales, enquête de 1648. — Beeonnaissanee féodale du 16 sep- 
tembre 1689. ^ Actes de procédure, etc. ) — I. Raymond de Lescure 
( fils de Philibert et de Marguerite du Buisson ) , seigneur de Bélamy, 
mousquetaire de la garde du roi, écuyer de main de S. A. R. ma- 
dame la duchesse d'Orléans ( commission du 24 mai 1697 ), marié 
à : lo dame Isabeau de Mootbrun d'Apchier ( contrat de mariage 
du iO mars 1677 ) ; 2f> Anne de Rets de Bressolles {contrat de mariage 
du 17 février 1692 ); de ce second mariage : 1^ Louis Philibert , qui 
suit ; 2» Catherine , mariée à noble de Cberoinades de Lormel , sei- 
gneur de la Chassaine ( testament du H mars 1721 ). — II. Louis Phi- 
libert de Lescure , seigneur de Saint-Denis, écuyer de S. A. R. madame 
la duchesse d'Orléans , après la démission de son père ( commission du 
4 février 1713 ), marié à Suzanne Angélique Richard de Vendargues 
( contrat de mariage du 7 mars 1737 ) ; de ce mariage : 1« Louis Ca- 
mille , qui suit ; 2o Henri , capitaine en second au régiment d^Orléans , 
infanterie ( testament du 23 août 1764. — Arrêt du parlement de 
Toulouse du 28 juillet 1739. en faveur dudit Louis Philibert). 
— lU. Louis Camille de Lescure, seigneur de Saint-Denis, admis à 
l'assemblée générale de la noblesse de Gévaudan, tenue à Monde en 
1789 , marié à Catherine Emilie du Roure ( contrat de mariage du 
30 mai 1764 ); de ce mariage : lo Jacques Sdpion Camille, aspirant 
garde de la marine en 1778; 2o Henri Célestin, qui suit; 3» Charles- 
Auguste , chef de la branche B ( testament du 15 nivôse an XIII ). — 
IV. Henri Célestin de Lescure Saint-Denis , émigré en 1792 , incor- 
poré de 1792 à 1795 dans l'infanterie noble sous les ordres du prince 
de Condé et du duc de Bourbon , et jusques en 1798 , au régiment de 
Hohenlohe , avec le grade de sous-lieutenant , garde du corps du roi 
à la compagnie de Luxembourg, qualifié comte par brevet de chevalier 
de Saint-Louis, du 26 novembre 1814, marié à Aglaé Thérèse Deheère , 
chanoinesse au chapitre de Saint-Antoine de Viennois , fille du marquis 
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Marc René Debeère, ancien olYkier sopérieur de cavalerie, et de 
Anne Geneviève de Lescalopier ( contrat de mariage du i®' mars 1807 ) ; 
de ce mariage : 1» Charles Marie Edmond, qni suit; S» Clémence An- 
gnstine Geneviève , mariée à M. Urbain de Corsac. — V. Charles- 
Marie Edmond de Lescure, marié le 30 janvier 1RI3, à Virginie 
Constance Camille de Thilorier , fille de M. Jnstin-Henri Philippe de 
Thilorier , ancien colonel de la garde royale , roaréchal-de-camp, grand 
officier de la Légion-d'Honneur , chevalier de Saint-Lonis et de Saint- 
Ferdinand d'Espagne, etc., et de dame Marie Cléroenlinè de Lairia- 
nhier Saint-Ange. 

Bbanchb B. 

IV. Charles Auguste de Lescure, chevalier de Saint-Louis {brevet 
du 24 août J8U}, chef d'état- major à Farmée royale de la l^zère, 
en 1815 , chef de bataillon dans la légion de la I^zère et celle du Jura ^ 
en 1816 et 1817, officier de la Légion-d'Honneur, le 5 juin 1819, etc., 
qualifié vicomte par ses différents brevets, marié à Charlotte de 
Larochenegly ( contrat de mariage du 4 fructidor an JT/) ; de ce ma- 
riage : lo — V. Marie Camille de Lescure, marié en 1839, à Antonie 
Clara de Roche de Jagonas ; 2» Jean Gabriel Ernest de Lescure, marié 
en 1842, à Anne Françoise Noémio de Jessé; 3<> Marie-Louise Hen- 
riette; 4o Louise Joséphine Constantine, religieuse du Sacré-Cœur, à 
Lyon. 

ARCHIPBÊTBÉ OB JAVOLS. 

MM. le comte de Petre;* — de Moktblanc de Fontans; 
— ' de QuiNTiNHAC DE Sainte-Colombe ; — de Molette de 
MoRANGiÉs DE Saint-Alban; "^ — le baron du Tocbnel; 

— de Bressolles, seigneur de Chemînades ; — le marquis de 
BoQUELAURB (1) ; — de la Bouvière, seigneur de Serverette; 

— noble. Bruno de Pépin; — noble de Lastjc ; — noble de 
Rets de Serviéres * ; — de Boziére ; — Chastang ; — 
Peyret de Saint -Arron du Villar ; — de Monteils ; — 
noble d'iMBERT du Mazel du Chenin; — d'EsTABLES, lieu- 
tenant du roi; — Boquier de La Valette; — dePANAPiEu; 

— de la Fage Montivernoux ; — Dumazel ; — de Séverac , 
capitaine de dragons ; — le marquis de la Bochefoucaut ; — 

(1) Voyez page 82, note 2. 
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de Longeviale; - Petronnet; - de Mestre ; - de Bla- 
viGNAc; — noble de Bernis : 

I Pierre de Pierre (Pétri) , vicomte de Fenouillides et de Pierrepcr- 
taM, barondeGangesde Brissac, etc. {d^ Vie Hdom Famete), 
l^Vtrois fils- 1° Walger, vicomte de FenouilUdes, dont la branche 
!'étetanit, vers 1200, en la personne d'Ave, qui porta sa vicomtédans 
la maison de Seissac; 2» Raymond, vicomte de Pierrepertnse ( acte 
d'Zln et de dotation de Vahhaye de Sainte-Marie de Cubthe» en 
ÎotsT 3» Pons, qui suit; - II. Pons de Pierre, baron de Ganges 
/ Amiiion de Vahhaye de Saint-Guilhetn du désert, en "00 ; - «te 
iSlIdu 9 <te*L. d^octohre 1116), qaieot ponr fils : - III. Ray- 
roL de Pierre, baron do Ganges, un des principaux barons et cha- 
Sns de l'église de Magoelonne à qui lo roi Louis-le -Jeune permit 
ïScer laSstice civile et criminelle ( Charte dH 161 ): marié à V.erne 
d'Anduze ( acte de vente du domaine de VUlenouvelle du moi, de mars 
1161); de ce mariage: lo Pons, qui suit; 2» Guillaume , seigneur de 
Gignac et de Poupian , évêque d-Albi en 1185 ; 3» Raymond testament 
dltm ) ■ - IV. Pons de Pierre , marié à Aigline de Samt-Maunce, 
eut de son mariage : 1» Raymond , baron de Ganges et de Beml», qui 
conUnua la branche alnéo, éteinte au commencement du wv« siècle; 
2» Pons, seigneur de Gignac et de Poupian ; S« Guillaume de Poupian, 
chevalier; 4» Bernard Raymond, chevalier de Saint-Jean de Jérusa- 
lem • 5» Guillaume, qui fit la branche B( acte <te donation du 6 d*»faiJ. 
d'avra i17S • - acte de reddition du cMteau de BemU, par Simon de 
Montfort à Pons de Pierre , du 5 des ides de /«iltet 1217 ; - tMtament 
du 14 des kaL d'octobre 1218 ). 

Bbancbe B. 

V Guillaume de Pierre, écuyer du roi Philippe-le-Bel, châtelain 
d'Aigues-Mortes ( lettres de sauf-conduit de 1294 ) , fM père de : —VI. 
Bertrand de Pierre, marié à Ermessinde Frannlphe ( reconnaiManc^ 
du 4 dc« nonc» 1295 ) ; de ce mariage : - VII. Bertrand 11 de Pierre 
( donation de 1315 ), marié à Elix de Roi (partafli* de 1329; - accord 
du 16 moi 1396 ) ; de ce mariage : — Vill. Pons de Pierre ( testament 
dan juin 1348 ) ; il eut pour fils : - IX. Bernard de PiernS , seigneur 
de Saint-Marcel, etc., marié à Catherine de Saint-Marcel (contrat de 
mariage du dernier septembre 1380); de ce mariage: -X. Jacques 
de Pierre, seigneur do Saint-Marcel, etc. ( codidlU du 24 novembre 
1440), marié à Aigline de Sarrazin (acte de constitution de dot du 
9 awit 1462); de ce mariage: -XL Jean de Pierre, seigneur de 
Saint-Marcel, etc. (te»tament du 10 mai 1462), marié à Jeanne do 
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Molette de Morangiès ( contrat de mariage du 17 février 1482 ) ; de ce 
mariage: !<> Louis, qaisuit; 2<» Jacques; 3o Bertrand, qui a formé 
la branche de Saint-Marcel , éteinte en 1794 dans celle de Loubatière, 
seule existante aujourd'hui; — XII. Louis de Pierre, seigneur de 
Saint-Marcel, etc. {testament de Jean, du 15 août 1517), marié à 
Elisabeth Durand ( contrat de mariage de 1536 ) ; de ce mariage : — 
XllL Sauveur de Pierre, seigneur de Saint-Marcel, Saint-Pierre des 
Ports, etc. {testament du 11 avril 1547), marié à Antoinette de 
Foucard {contrat de mariage du ii juin 1565) ; de ce mariage: — XIV. 
Jean de Pierre , seigneur des Ports et de Saint-Marcel ( testament de 
Sauveur y du 28 novembre 1585 ; — testament d^ Antoinette du 9 juin 
1593 ) , marié à Jeanne Des-Martins ( contrat de mariage du 21 juillet 
1610) ; de ce mariage : 1^ Antoine, qui suit; ^ François; 3<> Abel , 
chef de la branche d'Arènes et de Lantissargue, éteinte en 1724 dans 
la maison de Cambis ; 4» Jacques ; 5» Louis ; 6» Jean ; 7o Charles 
( testament du 9 avril 1636 ) ; — XV. Antoine de Pierre , seigneur des 
Ports , etc. , gouverneur de Lunel , déclaré noble avec ses frères et 
issu de noble race et lignée par jugement souverain de M. de Besons 
du 2 septembre 1668 , marié à Louise de Villars ( contrat de mariage 
du 2 mars 1657) ; de ce mariage : i^ Françoise , mariée à noble Guil* 
laume de Possac , capitaine an régiment de Locmaria ; 29 Jean-Pierre, 
qui a formé la branche des Ports, éteinte en 1811; 3» — XVI. Pons Si- 
mon de Pierre , seigneur de Loubatière , etc. ( testament du 6 décembre 
1678 ), capitaine de dragons dans le régiment de Languedoc {commission 
de 1690) , marié à Françoise de Pierre , sa cousine germaine ( contrat 
de mariage du 21 avril 1702 ) ; de ce mariage : — XVII. François de 
Pierre, seigneur de Loubatière , lesCrémats, la Marine, etc. {testor 
ment de Pons du 29 janvier 1757), marié à Anne René d'Arnaud de 
la Cassagne ( contrat de mariage du 28 mot 1742 ) ; de ce mariage : 
loPons Simon, qui suit; 2» François de Pierre de Remis, évéque 
d'Apollonie, archevêque de Damas, d'Alby, de Rouen, et pair de 
France; 3o Françoise René de Pierre, mariée à messire Hyacinthe, 
marquis de Grave ; 4o Louise , morte sans postérité ( testament de la 
dame ^Arnaud , du 24 août 1757 ) ; — XVIII. Pons Simon de Pierre , 
vicomte de Bernis , baron de Pierre-Rourg et des états généraux de 
Languedoc , marquis de Pierre-Rernis , vicomte de Marsac, seigneur 
de Loubatière , etc., page du roi en sa grande écurie, en juillet 1764, 
capitaine au régiment du roi-dragons ( commission du 9 juillet 1769 ), 
gentilhomme d'honneur de S. A. R. Monsieur, comte de Provence, frère 
du roi , mestre de camp de dragons ( commission de 1771 ) , colonel en 
second du régiment de Soissonnais {commission de 1776 ) , mestre de 
camp, commandant le régiment de Vermandois, infanterie ( commû- 
sion de 1780) , brigadier des armées du roi {commission de 1784), 
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maréchal de camp et armées du' roi {commission de 1788) , comman- 
deur de Tordre de Saint-^Lazare le 15 octobre i788 , donataire de Fran- 
çois Joachim de Pierre, cardinal de Bernis , de la baronnie et entrée 
aux états généraux de Languedoc , et aux états particuliers d'Albi- 
geois, etc. {donation du 21 juin 1774 ; — délibération des états géné- 
raux de Languedoc , du 7 décembre 1774 , archives départementales , 
reg, 370, dans lequel se trouvent relatées toutes les preuves ci-dessus ). 
— Ledit Pons Simon fut marié à haute bt puissante dame demoiselle 
Jeanne Françoise Hippoly te Sophie du Puy-Montbrun , fille de haut 
BT PUISSANT seigneur Jacqucs du Puy-Montbrun ( ancienne maison du 
Daupfainé ) , et de haute et puissante dame Catherine Thérèse de 
Narbonne Pelet {contrat de mariage du 12 avril 1776, contenant 
donation par le cardinal de Demis , en faveur dudit Pons Simon , 
du marquisat de Bernis, etc.); de ce mariage (1) : 1® Alexandre 
François Raymond Aimé, qui suit ; 2» Henri Benoit, qui a formé la 
branche établie à Nîmes ; 3^ Jacques René Philippe Hippolyte , qui a 
formé la branche établie à Saïgas ( Lozère ) ; 4^ François Joachim 
Hippolyte , chevalier de Tordre de Saint-Jean de Jérusalem , et mort 
sans postérité; — XIX. Alexandre François Raymond Aimé de 
Pierre de Bernis, marquis de Pierre Bernis, comte de Rochefort, 
chevalier de justice de Tordre de Saint-Jean de Jérusalem, et de Tordre 
royal de la Légion-d' Honneur, membre de la chambre des députés 
on i828, etc., épousa le 29 mars 1806, Armande Louise, princesse 
de Rohan-Rochefort , fille de Charles Louis Gaspard, et de Marie 
Louise Joséphine , princesse de Rohan-Guéménée ; de ce mariage : 
lo Armand Marie Aimé Léon, comte de Pierre Bernis, marié le 23 
avril 1833, à Camille Madeleine Lepelletier-Rosanbo , fille de Louis 
Lepelletier , marquis de Rosanbo , et de dame Geneviève Henriette 
d'Andelau , dont il a : 1» Louise Marie , née le 3 février 1834 ; 2» Marie 
Berthe, née le 2t octobre 1837; 3» Marie Hervé, née le 3 février 
1839; 4« Marie Pierre, née le 1" août 1841;— 2« Alberic Charles Henri, 
vicomte de Pierre Bernis. — XIX. Henri Benoit de Pierre de Bernis 
( branche établie à Nîmes ), vicomte de Bernis, etc., né le 9 février 1779, 
tenu sur les fonts baptismaux par très haut et très puissant prince 
Louis Stanislas Xavier de France, Monsieur, frè^e du roi, depuis 
Louis XVIÏI, roi de France, et par trIîs haute et très puissante 
princesse Victoire Louise Marie Thérèse de France, tante du roi 
( extrait baptistaire ) , chevalier de justice de Tordre de Saint-Jean do 

(1) Jeanne Françoise Hippolyte du Puy-Monthrun , noinmée dame de 
fompagnie de S. A. R. Madame Victoire Louise de France , en 1778, mou- 
rut en 1781; le vicomte de Bernis épousa en secondes noces. Victoire 
Julie Lucrèce du Puy-Montbrun , sa belle-sœur , dont il n'eut qu'un fils , 
mort en bas âge. 
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Jérusalem , le 15 janvier 1788 , chevalier de Tordre royal de la Légion- 
dllonneur le 27 janvier 1815, commandant le l^^* régiment des volon- 
taires royaux du Gard le !«' juillet 1815; lieutenant-colonel de la 
Légion du Gard le 25 février 1816 , et de celle d1lle et Vilaine le 20 
juin 1818; marié le 11 janvier 1810, à demoiselle Alexis Claudine 
Olympe de Barrai, autorisée par bref du pape, donné le 19 juillet 
1814 , à porter la croix de déyotion de Tordre de Saint-Jean de Jéru- 
salem; de ce mariage : !<> Joachim Albert , comte de Pierre de Bemis, 
marié le 4 août 1836, à demoiselle Mane Thérèse Claire de Bernon 
de Saint-Maurice , fille de noble Louis Alexandre Albin de Bernon 
de Saint-Maurice, et de dame Adèle du Boys, dont Gasparine 
Thérèse Marie de Pierre, née le 20 février 1838, et Henri François 
Jules de Pierre de Bernis , né le 8 janvier 1842 ; 2® Charles Joseph 
Jules , vicomte de Pierre de Bernis ; 3» François Justin Kaymond , 
vicomte de Pierre de Bernis ; 4*^ Octave Armand , baron de Pierre de 
Bernis. — XiX. Jacques René Philippe Hippoly te de Pierre de Benus, 
comte de Bernis , baron de Pierre de Bernis , baron de Saïgas , etc. 
( branche établie à Saïgas ( Lozère ) , chevalier de Tordre de Saint - 
Jean de Jérusalem , en 1788 , fit ses caravanes sur les bâtiments de 
Tordre, appelé par le roi comte de Bernis en 1814 (divers brevets 
et commissions ) , officier supérieur dans les gardes du corps de 
Monsieur, comte d'Artois, etc. — Au mois de mars 1815, le comte 
de Bernis accompagna S. A. R. Monsieur à Lyon, puis à Béthune; 
lors du licenciement de la maison du roi , se rendit en Espagne au- 
près de S. A. R. le duc d'Angouléme, qui le chargea d'une mission 
importante dans Tintérieur; ce fut au commencement de juin qu'en 
qualité de commissaire extraordinaire du roi dans les départements 
de la Lozère et du Gard, il y fit reconnaître Tautôrité royale. 11 cessa 
SOS fonctions le 6 septembre; le duc d'Angouléme approuva hautement 
sa conduite, et les habitants du Gard le nommèrent un de leurs 
députés à la chambre en 1815 ; chevalier de Saint-Louis et de la 
Légion-d'Honneur la même année , lieutenant-colonel , et inspecteur 
général des gardes nationales de la Lozère en 1816 , il fut élu député 
de ce dernier département en 1820. Gentilhomme honoraire de la 
chambre du roi en 1824 , le comte de Bernis nommé pair de France 
en 1827, au titre de baron, est mort à Saïgas en février l838. Il 
avait épousé le 28 juin 1807,demois(*lle Alix Jeanne Marie Geneviève 
de Calvière, fille de Charles Joseph , marquis de'Calvière et de 
Vézénobre , seigneur de Boucoiran , Ners , etc., et de dame Agathe 
Marianne de Valette; de ce mariage : !<> Charles Frédéric Uippolyte, 
qui suit ; 2^ Adolphe Pons Marie René , baron de Pierre de Bernis. 
— XX. Charles Frédéric Hippolyte, vicomte de Pierre de Bernis, etc., 
marié le 14 avril 1836 à demoiselle Anne Victumienne Louise Cié- 
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mence de Rochechoaart de Mortemart , fille de Louis Victarnin de 
Rochechonart, marqois de Mortemart, et de dame Anne Eléonore 
Polchérie de Montmorency ; de ce mariage: !<> Marie René Hippoly te 
Henri de Pierre de Bernis, né le 24 juin 1837; 2o Marie Elisabeth 
Yalentine de Pierre de Bernis , née le 17 mai 1839. — ( La maison de 
Pierre de Bernis, porte d'azur à la bande d'or , accompagnée en chef 
d'un lion passant de même , armé et lampassé de gueules ; pour cimier, 
un demi-lion au naturel armé d'une épée, issant du casque; pour 
supports , deux lions armés d'une épée ; et pour légende : armé pour 

LB SOI. } 

M. du Pont de Ligonnés : 

I. Pierre de Molin ou du Moulin, seigneur duPont-^e-Mars^près 
Saint-Agrève, en Vivarais, épousa Anne Yialate (contrat de mariage 
du 2 novembre 1507; — testament du 5 septembre 1547); de ce 
mariage : — II. Guilhot de Molin du Pont, seigneur du Pont-de-Mars, 
marié à Isabeau de Pouzols [contrat de mariage du 7 décembre 1580 ; 
— testament du 7 mai 1613) ; de ce mariage : — III. Antoine du Pont, 
seigneur du Pont-de-Mars, marié à Marie de la Beaume, fHle de Jean 
de la Beaume , comte de Valon , gentilhomme de la chambre du roi , 
capitaine au régiment des gardes, etc. , et de Françoise de Beaune- 
Montagut (contrat de mariage du 30 juHlet 1625; — testament dudit 
Antoine du 18 février 1649); de ce mariage: 1» François du Pont, 
comte de Valon, qui suit ; 2» Antoine Christophe, chef de la branche B ; 
3o Guillaume du Pont, seigneur de Rovière; 4» Raphaël du Pont, 
seigneur de la Suchère; 5<» Marie Antoine ; 6o Françoise, mariée à 
Amable de Miel de Chaptueil , seigneur de Bonneville ; 7o Isabeau , 
mariée le 9 juillet 1656 , à noble Just de Gombladour, seigneur et baron 
de Montréal ; 8» Jeanne , religieuse ( testament de Marie de la Beaume 
du 17 août 1660) ; — IV. François de Molin du Pont, seigneur et 
comte de Valon, Romières, Tories, les Brottes, Saint-Romain, la 
Suchère , Chambon , etc., marié à Catherine de Castrevielle-Montvalat 
( testament du 10 avril 1670; — jugement souverain en maintenue de 
noblesse rendu par M. de Besons le 4 janvier 1670) ; de ce mariage : 
— V. Ignace du Pont, seigneur et comte de Valon , marié à Isabeau 
du Bosc; de ce mariage : !<> Ignace du Pont, comte de Valon, 
capitaine aux gardes françaises , tué à l'affaire de Sahai ; 2» le che- 
valier de Valon, lieutenant au même corps, tué à la bataille de Dettin- 
gen, en 1743; S» Louise Françoise du Pont de Valon, marié à noble 
du Rourede Brisieux, en la famille duquel s'éteignit la branche aînée. 
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Bbanche B. 

IV. Antoine Christophe de Molin do Pont, seigneur de Saint-Romain, 
Ligonnès, Sablières, etc., sénéchal et goavemear do duché de Joyeuse, 
marié à Marie Marthe de Combladoor, fille de noble Jacques de Corn- 
bladour, baron do Montréal , et de damoûelle Antoinette de Morangiès 
{contrat de mariage du 23 juillet 1669; — jugement en maintenue 
de noblesse rendu par M. de lAimaignon , le 30 janvier 1698) ; de ce 
mariage: !<> Antoine, qui suit; 2<» Ignace du Pont, maréchal-des- 
logis des mousquetaires noirs , avec brevet de mestre de camp; 3» Ra- 
phaël Pancrace , mousquetaire gris , mort en Flandres ; io Marie 
Jsabeau ; 5^ Charlotte ( mademoiselle de Saint-Romain ) ; 6o Anne 
Jacqueline ( mademoiselle de Sablières ) ; 7^ Jeanne Françoise, mariée 
en premières noces à messire Christophe de Seignard, et en secondes, 
à Charles César de Fay, marquis de Guerlande, morte sans postérité; 
8<> Marie Catherine, religieuse à Mercoire {testament dudit Antoine 
Christophe, du 13 janvier 1706; — testament de la dame Marie 
Marthe de Combladour , du 18 avril 1697); — V. Antoine du 
Pont, seigneur de Ugonnès, Sablières, etc., marié à Marie de 
Roux de la Lonbière, fille de Jean, seigneur delà Loubière, et de 
dame Anne de Lestang de Bérail de Poroeyrols {contrat de ma- 
riage du 31 mat 1712); de ce mariage: !<> Jean-Baptiste , qui suit; 
2o François , lieutenant-colonel au régiment du roi , cavalerie , che- 
valier de Saint-Louis ; 3<> Melchior Pancrace, capitaine au même corps , 
et chevalier de Saint-Louis ; 4<» Antoine Ignace , chanoine et comte 
du chapitre noble de Saint-Julien de Brioude ; 5® Marie Césarine , 
mariée à messire Brun de Montesquieu ; 6» Marianne et Marie Ca- 
therine, toutes deux religieuses à Bollène; 7<> Marguerite, Marie- 
Angélique, Marie-Marthe, religieuses à Bourg Saint-Andéol (testa- 
ment d*Ânloine , du 16 août 1736 ; — testament de Marie de Roux du 7 
mai 1748) ; — VI. Jean-Baptiste du Pont, marquis de Ligonnès (1), sei- 
gneur dudit lieu et de Caylus , ia Loubière , Pomeyrols , etc., marié à 
Catherine du Serre de la Rochette, fille de Pierre , seigneur de la Ro- 



(1) Jean-Baptiste de Roui , seigneur et baron de Pomeyrols , hérita du 
titre de son oncle François de Lestang de Bérail , marquis de Paulliac , et le 
transmit A Jean-Baptiste du Pont, seigneur de Ligonnès, son neveu et son 
héritier ( tbstamiiit du 26 sbptbmbrb 1754 ). Après reitlnction de la bran- 
che atnée , et en vertu de la substitution graduelle et perpétuelle contenue 
dans le testament de Jean de la Baume , comte de Valon , du 20 novembre 
1608, Charles Gabriel du Pont prit le titre de comtb, que ses descendants 
peuvent même remplacer par celui de marquis , son frère atné étant mort 
sans postérité. 
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chette, et de dame Catherine de Vacher {contrat de mariage du 6 mars 
1745); de ce mariage: !<> Jean-Baptiste, marquis de Ligonnès, sei- 
gnear dudit lieu , ofâcier au régiment du roi , cavalerie ; 2® Charles 
Gabriel, qui suit; 3<> Marie Jeanne Catherine, mariée a messire Malgoire 
de Salles ; 4» Marie Anne Françoise , mariée à M. de Roche ; ^ Marie 
Jeanne Françoise ( mademoiselle de Sablières ) ; 6o Marie Louise 
Françoise Pauline (mademoiselle de Caylus). — ( Testament de Jean- 
Baptùte, du i^ juillet i77i) ; — VII. Charles Gabriel du Pont, 
comte de Ligonnès, ofûcier an régiment du roi, cavalerie, marié à 
Marie Anne Françoise Joséphine de Larochenégly , fille de messire 
Félix, marquis de Larochenégly , chevalier, vicomte du Cheyla, ba- 
ron du Chambon, seigneur du Villeret d'Apchier, etc., et de dame 
Anne Ursule de.laFaige {contrat de mariage du 21 novemdre 1792) ; 
de ce mariage : !<> Pierre Félix Charles Edouard, qui suit; 2^ Jean- 
Baptiste félix Amédée, marié le 3 septembre 1832, à Marie Bouy- 
gues , fille de M. de Bouygnes, directeur des domaines , et de Catherine 
de Beauchastel de Lamartinie; 3» Marie Eugénie , mariée en 1811 à 
M. Hippolyte de Thomassy. — Vlîf. Pierre Félix Charles Edouard du 
Pont, comte de Ligonnès, chevalier de la Légion-d'Honneur , ancien 
officier au 60^ régiment d'infanterie de ligne , marié le 2 juillet 1827 , à 
Marie Sophie de Lamartine, fille de M. Pierre de Lamartine et de 
dame Françoise des Roys ; de ce mariage : 1» Marie Mathilde ; 2» Marie 
Amélie; 3^ Marie Hélène; 4» Marie Marthe; 5» Marie Charles 
Edouard. — ( La maison de Ligonnès porte de gueules au heaume 
d'or, accompagné de trois étoiles d'argent , deux en chef et une en 
pointe ). 

M. More de Gharajx : 

l. (1) Othon More , damoiseau , fut père de : — II. Aymeri 
More, damoiseau {donation du 19 février 1352), père de: — ITL 
Guillaume More , damoiseau , marié à Anglesie de Cénaret ( quittance 
du 26 octobre 1413, reçue' Jean de Manse, notaire de Serverette) ; 
de ce mariage : — IV. Guy More, damoiseau, seigneur de Serverette, 
marié à Esclarmonde de Montferrand ( quittance de dot du 20 août 
1445; — acte d^investiture d^une pièce de terre ^ au profit de Vidal 
Sauda, reçu le 20 juin 1441^ par Bertrand Dumont, notaire de 
Serverette); de ce mariage : — V. Guillaume More , 1I« du nom, 

(1) Extrait des preuves produites le l**' mai 1790, « devant le conseiller 
du roi » archiviste généalogiste de Tancienne noblesse, commissaire généalo- 
giste adjoint des maisons , chambres et écuries de S. A. Monseigneur le 
comte d'Artois , par Charles Albert de More , comte de Pontgibaud , etc. , 
pour être admis aux bonAcurs de la cour, etc. » 
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damoiseau, marié à Hélène de Garseval {donation du ii juin 1462; 
quittance de dot du il juillet 1466 ) ; de ce mariage : — VI. Loais 
More, écuyer, co-seigneur de Serverette, marié à Jeanne deMalhian , 
fille do noble Jean de Malhian [contrat de mariage du 2 avril 1510; 
— hail du 20 février 1508, reçu Pierre Catnbollac , notaire de Ser- 
verette); de ce mariage : — VU. Antoine More, co-seigneur de 
Serverette, marié à Marguerite de la Tour {contrat de mariage du 
17 septembre 1548 j ; de ce mariage : — VIII. Etienne More, seigneur 
de Ferluguet, marié à Françoise d'Apchier, fllled'Antoined'Apchier, 
seigneur de Tiberon , et de Anne de Chamzedonde ( contrat de mariage 
du 12 février 1584). En considération des services rendus par Etienne 
More, durant les troubles religieux, Henri 111 lui accorda les lettres- 
patentes , dont la teneur suit : n De pab le soy à tous noz uedtenans 

GÉNÉRAULX, GOUVEBNEUBS DE PROVIXCES , BIASESCHAULX DE FRANCE, 

cappitaines , chefz et conducteurs de nos gens de guerre tant de cheval 
que de pied , mareschaux des logis et fourriers , baillifs , seneschaulx , 
juges , prevostz et nos ditz mareschaulx ou leurs lieutenans , maires , 
consulz , eschevins, commissaires, commis et à establir sur le faict des 
logis, estappes, vivres et munitions desditz gens de guerre, et à 
tous autres justiciers , officiers et sobjectz et à chascung d'eulx et 
€omme à luy appartiendra et auxquels ces présentes seront montrées , 
salut et dilection. — Sçavoir vous faisons, que nostre cher et bien amé 
Estienne More, seigneur de Freluguet, nous a très-humblement faict 
remonstrer que en Tan cinq cent soixante^uatorzeetleXlI^jour d'oo^ 
tobre, nous, pour certaines bonnes et raisonnables considérations, luy 
aurions octroyées noz lettres de sauvegarde et exemption cy attachées, 
et à vous mandé de l'en fère joyr ; et combien que suivant noz vouloir 
et intention amplement desclarez par noz dites lettres, ledit More deust 
joyr du contenu d'icelles , ce neaumoings encores qu'elles ayent esté 
exhibées, monstrées et signifiées à plusieurs d'entre vous on n'y a 
voulu avoir aucung esgard , frustrant par ce moyen le suppliant de 
nos dites , grâce et exemption , à cause de quoy il nous a très-hum- 
blement faictz supplier et requérir vouloir de nouveau icelles confirmer 
et l'en fère joyr. — A ces causes et pour les mesmes considération^ 
qui nous ont meu octroyer nos dites lettres d'exemption et sauvegarde, 
voulons qu'il en joysse pleinement sans aucune difficulté, contredict 
ni empeschement, vous avons de rechef inhibé et deffendu , inhibons, 
ordonnons et très expressément déffendons , que sa dite maison de 
Freluguet, biens et metteries, en quelque part qu'ils soyent scituez 
et assiz, vous n'ayez à loger, fère souffrir ou permettre loger aucuns 
de nos dits gens de guerre, ni leurs chevaulx train ou bagaige, ni en 
icelles prendre fourraiges ni emporter aucune chose , si ce n'est de 
son consentement et en payant de gré à gré , d'autant que nous les 
avons prinses et mises , prenons et mettons en nostre protection et 
11. 22 
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sauvegarde spécial , et les en avons ensemble de tontes contributions 
ordinaires et extraordinaires quelconques exceptées et exemptées , 
exceptons et exemptons de nostre puissance et auctorité royal , par 
ces présentes signées de nostre main. — Et aûn qu'aucung n^en puisse 
prétendre cause d'ignorance , nous avons permys et permettons au dit 
Aloré de mettre et apposer nos penonceaulx et armoyries aux entrées 
et advenues de ces dites maisons, terres et seigneuries ; vous faisant 
assavoir que de celluy qui contreviendra au contenu cy dessus , nous 
ferons fère telle et rigoreuse punition , correction et chastiment , qu'il 
servira en cest endroict à tous infracteurs de noz vouloir et comman- 
dement — Ce que nous mandons et très extrîctement enjoignons à 
vous dits baillifz , seneschaolx , prévostz des mareschaulx ou des 
bandes , on vos lieutenans , exécuter aussitost qu'il sera parvenu à 
Tostre cognoissance, sans y fère aucune fautte; donnant à cognoistre 
en quelle et singulière recommandation nous avons et voulons avoir 
ledit More et tout ce qui luy touche et appartient , car tel est nostre 
plaisir. — Et pour ce que de ces présentes l'on pourra avoir à fère en 
plusieurs et divers lieux , nous voulons qu'au vidimus d'icelles deu- 
ment collationné foy soy t adjoustée , comme au présent original. — 
Donné à Paris, soubz le scel de noz. armes, le deuxième jour de 
décembre, l'an mil cinq cent soixante dix-huit f^EESHY.^l^^T le 
roy : Brdlart, » — Il eut pour fils : — IX. Jean More, seigneur de 
Préviala, marié à Marguerite de Gachon, fille de noble Antoine de 
Gachon , seigneur du Buisson , etc. ( contrat de mariage du 16 octo- 
bre 1606, reçu par Mauzy, notaire du lieu de Faverolles, enAuvergne)'y 
de ce mariage: — X. Antoine More, écuyer, seigneur de Préviala, 
Serverette , la Rouvière , etc., marié à Françoise de Connorton , fille 
de Pierre de Connorton , bachelier en droit, juge des terres de Saint- 
Juéry, et de Françoise d'Altier {contrat de mariage du 10 féimer 
1658 , reçu Bonnal , notaire de SaintrChely ; — quittance de dot du 
9 septembre 1658; — lettre de convocation pour le service du ban H 
arrière-ban, de 1690); de ce mariage : 1» Jean-Baptiste, qui suit; 
2<> Jean Antoine l«f, écuyer; 3o Gabriel More, seigneur de Lasalle ; 
— XI. Jean-Baptiste More , chevalier , seigneur de Serverette , la 
Rouvière, etc., marié à Marie Rose d'Aldin de Belvezet, fille de 
Denis d'Aldin , écuyer, capitaine de chevau-Iégers , et de pcjissantb 
DAME Isabeau d'Apchier, dame de Montbrun et de Cbaliès {contrat 
de mariage du 8 août 1693 , reçu Etienne Bout ; — extrait des registres 
de la paroisse de Nasbinals, du 10 août 1693; ^jugement en main- 
tenue de noblesse, rendu par M. de Lamoignon, le l^r octobre 1717) ; 
de ce mariage : 1^ Jean Antoine , qui suit ; 2» César , qui a fait la 
branche B. — XII. Jean Antoine de More, seigneur de Serverette, etc., 
marié à Anne de Latour Saint- Vidal ; de ce mariage : !<> François 
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Ignace , qui soit ; ^ Antoine , qai forme la branche C ; — XIII. Fran- 
çois Ignace de More , chevalier , seigneur de Gharaix , marié à 
Anne Mélanie de Ville; de ce mariage : !<> Vincent Antoine , qui suit; 

29 Gabrielle Mélanie, religieuse au couvent de l'Adoration, à Mende; 

30 Julie Thérèse; 4« Joséphine (M"« de Chaliès); S^Aglaé, mariée 
à M. Louis Victor Redon de la Mannette; 60 Euphrosine ; — XIV. 
Vincent Antoine de More, seigneur de Charaix et de Chaliès (extrait 
haptùtaire du 10 octobre 1766 ) , officier de cavalerie , chevalier de 
Tordre royal et militaire de Saint-Louis , etc., marié à Louise Sophie 
Renée de Molette de Morangiès ( contrat de 1811 ) ; de ce mariage : 
i^ Charles Antoine, qui suit ; 2» Mélanie, morte en bas âge ; 3o Virginie 
Antoinette , religieuse au couvent des dames de l'Adoration , à Mende; 
à9 Eulalie Marie Louise , novice au couvent du Sacré-Cœur de la Fer- 
randière , à Lyon ; 5o Hortense Antoinette ; — XV. Charles Antoine 
Isidore de More de Charaix de Chaliès, vicaire-général du diocèse de 
Saint-Flour, missionnaire apostolique , chevalier de Tordre de Salnt- 
Grégoire-le-Grand. 

BBAIfCHB B. 

XII. César de More , comte de Pontgibaud , seigneur de Chaliès, etc., 
mousquetaire de la garde, marié: 1» à ElisaJbeth Henriette Dujardin, 
morte sans postérité; 2» à Marie Charlotte Julie de Salabéry , fille de 
messire Charles François de Salabéry, conseiller du roi, président 
en la chambre des comptes, etc., et de dame Marguerite Hermine 
Ogier ( contrat de mariage du 8 mars 1751 , reçu Guérin , notaire au 
Chàtelet; — Lettres^patentes portant a réunion des terres de Pontgi-- 
haud , Pradines et Buzaudon , et érection d'icelles en comté sous la 
dénomination de Pontgibaud ^ pour être tenu audit titre par ledit 
sieur de More de Chaliès, ses enfants, postérité et descendants 
mâles, etc. y » données à Versailles au mois de février 1762) ; de ce 
mariage : !<> Albert François, qui suit; 2» Charles Albert de Moré^ 
chevalier de Pontgibaud, capitaine an régiment du Roi , dragons , che- 
valier de Tordre de Cincinnatus. — XIII. Albert François de More, 
comte de Pontgibaud , mousquetaire de la garde , capitaine au régi- 
ment de Blésois , infanterie , etc., marié à Jeanne Jacqueline Victoire 
Pecquet, fille de messire Antoine François Pecquet et de dame 
Marie Victoire Nigot de Saint-Sauveur ( contrat de mariage du 30 sep^ 
tembre 1773 ; — commission de capitaine du 21 avril 1777 ; — Lettres- 
patentes , par lesquelles « sur 'la représentation faite par le sieur 
Albert François de More, comte de Pontgibaud, et le sieur Charles 
Albert de More y etc.^ son frère, que les variations de leur nom de 
famille dans pltisieurs actes souscrits par leurs ancêtres , telles que 
MouRE , MoRÉ, MoRRÉs OU de ^onnEZ pourraient être préjudiciables 
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à îeurs descendants , etc, Sa Majesté leur permet de prendre et de 
porter à Vavenir le nom de More , dans tous les actes , contrats , etc., 
approuvant néanmoins ceux précédemment passés et lignés par leurs 
auteurs sous différentes énonciations , etc, , » données à Versailles 
au mois de février 1783) ; de ce mariage : i*» Albert Victoire; '29 — 
XIV. Armand Victoire de More, comte de Pontgibaud, pair de France, 
chevalier de la Légion-d'Honneur, marié à mademoiselle Amanihine 
de Larochelambert ; de ce mariage : !<> César ; 2« Charles ; 3o Armand ; 
4® Césarine ; S» Octavie ; 6® Sidonie. 

Branche C. 

XIII. Antoine de More de Préviala, marié à Marie Antoinette M^- 
liges; de ce mariage: — XIV. Jean Antoine Henri de More de Pré- 
viala , membre du conseil d'arrondissement de Marvejols , pour le 
canton de Serverette ( Lozère ) , marié à Marie Camille do Fages 
de Chaulnes; de ce mariage : 1» Antoine ; 2<> Emile ; S» Marie 
Madeleine Eulalie , mariée à M. Du Fay. — ( La maison de More , porte 
de gueules à trois bandes , rayées noires dessous , au franc canton 
d'hermine). 

M. noble Boreel de Lagrange : 

I. Robert Borrel , originaire du Dauphiné, vînt se fixer en Gévaudàa 
vers les premières années du xv« siècle; il eut pour enfants : !<> Louis, 
qui suit; 2» François ( état des nobles du Dauphiné, du 20 avril 1523) ; 
•— II. Louis Borrel , marié à Claude de Colonan ( transaction du 20 
janvier 1507; — testament du i^^ septembre 1536) ; de ce mariage : 
îo Hubert; 2^ •— IIL André Borrel, marié à Isabeau de Fontaine 
(testament du 7 janvier 1573) ; de ce mariage : — IV. Robert Borrel 
de Chanoilbet , conseiller du roi , lieutenant-général au baillage (1) ; 
marié à Antoinette de Sertain {testament du 31 août 1613); de co 
mariage: — V.Gilbert Borrel de Chanoilhet , seigneur de Losières, 
marié à Françoise de Lambrandes (contrat de mariage du 12 juin 
1611 ; — testament du 26 décembre 1637 ) ; de ce mariage : lo Robert , 
qui suit; 2° Tristan, seigneur de Veyrines; — -VI. Robert Borrel , 
seigneur de Lagrange , Servière , etc., marié à Catherine d*Arpajon 
de Duranque ( contrat de mariage du 6 avril 1642 ) ; de ce mariage : 
fo Charles ; 2« Gilbert , qui suit ; 3o Tristan ( jugement de maintenue 
de noblesse , rendu par M. de Besons le 26 septembre 1669) ; — VIL 
Gilbert Borrel de Chanoilhet, marié à Françoise de Rets de Servière 

(!) Voyez P' vol., p. lli. 
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(contrat de mariage du 30 novembre 1669 ) ; de ce mariage : — Vllf. 
Urbain fiorrel de Ghanoilhet , marié à Marguerite de Rivié {contrat 
de mariage du 8 septembre 1718} ; de ce mariage : — IX. Thomas 
Urbain Borrel de Chanoilhet, seigneur de Lagrange , page da rd, etc., 
marié à Jeanne Desvoys ( contrat de mariage du 18 septembre 1754}; 
de ce mariage : 1^ Auguste Vital Urbain , page du roi , colonel de cava- 
lerie , chevalier de Saint-Louis, commandant do la garde nationale de 
Mende en 1791 ; 2p Marie Christine Sophie ; 3<> Marie Marguerite Antoi- 
nette ; 4» Marie Adélaïde , élève de Saint-Gyr, mariée le 14 septembre 
1798 , à Jean-Baptiste Florit de La Tour de Clamouse de Gorsac ; 
50 François Jean-Baptiste , capitaine d'infanterie , chevalier de Saint- 
Louis ; 6<> Auguste Pierre Thomas de Borrel de Lagrange ( dernier 
représentant de cette famille), lieutenant-colonel de cavalerie en re- 
traite , chevalier de Saint-Louis , marié à Ros^ Virginie de Sailhan ; 
80 François Urbain Hippolyte. — (La maison de Borrel , porte d'azur, 
au chevron d'or surmonté de trois étoiles de même, au chef burelé 
d'argent ). 

ABCHIPBÊTBÉ DE 8AIIGI1E8. 

MM. le baron de Mercc^ur ; — le vicomte du Ghetla * (1) ; 
le marquis de Roquelauhe de Lafagettb ; — de Louberie» 
juge de Saugues; — de Servieres; — de Salelles; — 
Manson; — Domezon; — de Saiht-Paul, seigneur de 
Vazeilles; — Gaïlar de Loubeirac; — Lahondés de Labo- 
RIE9 notaire; — de Beaumont, gentilhomme; — le baron 
DE GoicDREs; — de Langlade de Montgros; — noble Fran- 
çois DE Sauvage de Servilanges; — Duron de Fraissinet; 

— de Landos ; — le marquis d'ALTiER du Gqamp * ; — noble 
DE Belvezet, seigneur de Tremoulet *; — Boucharenc; 

— du BouGHET DE Florensac ; *— le vicomte d'Apchier ; — 
DU Bouchet; — d'Ombret; — de Gantoinnet; — de Ga- / 
LiMAR, capitaine d'infanterie; — Runc; — de Broa, notaire; 

— DE Maleval; — DE LiGEAC; — DE Quinsart; — DE 
Colin ; — de Montruffet ; — le marquis et le vicomte de 

MORANGIÉS : 

(1) Voyez ^f vol., page 305. 
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La maison de Molette, une des pins illustres de la province et 
d'ancienne chevalerie , est originaire de la partie du Velay qui conGne 
à l'Auvergne. Il est fait mention de ses auteurs dans les anciens mo- 
numents du Gévaudan; le premier de cette maison, dont les chroni- 
queurs ont conservé le souvenir , est Humbert de Molette, chevalier, 
qui assista en 1045, à la donation faite au monastère de Sauxillanges , 
diocèse de Germent, par messire Hugues de Montboissier {dom Claude 
EHiennot ; cartulaire du prieuré de Sauxillangei ) ; — I. Bertrand de 
Molette , co-seigneur de la Garde-Guérin en 1237, eut pour flis Arbert 
de Molette , abbé et seigneur de la Chaise-Dieu , lequel obtint pour 
son monastère divers privilèges concédés par une bulle d'Alei^andre IV, 
datée des ides de janvier 1260, et par une charte de Philippe-le-Hardi 
de 1275 ; assista au concile de Clermont en 1263 , et fut inhumé le 30 
septembre 1282 , au côté gauche de l'autel de Sainte-Marie dans le 
chœur de l'église de la Chaise-Dieu ( dom EsHennot ; Vabbé Expilly ; 
— GalHa Christiana , t II); — II. Guillaume de Molette , neveu 
d'Arbert, 6t transporter de Cologne au Puy, en 1334, le corps d'une 
vierge compagne de Sainte-Ursule ( Gallia Christiana , L IL — de 
Gissey)'^ — III. Jean de Molette reçut en 1410, de Guillaume de 
Barusse , seigneur de Morangiès , et de Dauphine de Montalet , sa 
femme , donation des châteaux , terres , forôts et dépendances de leur 
seigneurie , à condition de prendre désormais le nom et les armes de 
Morangiès ( d'azur au cor de chasse d'argent , lié et enguiché de 
gueules). — Quelques temps avant, le château de la Garde-Guérin 
appartenant en partie à Jean de Molette, avait été brûlé par les Anglais, 
sur lesquels il prit une éclatante revanche en les obligeant à lever 
honteusement le siège du château du Luc , devant une poignée de 
chevaliers ralliés à la hâte; il eut pour fils : — IV. Jean de Molette, 
seigneur de Morangiès, marié le 31 décembre 1444 à Hélix de Vol- 
pillère; de ce mariage : — V. Alzias de Molette, capitaine de lances 
du roi Charles VIII, avec lequel il entra à Rome, obtint du pape 
Innocent VIII , en considération de sa piété et de ses services , le droit 
de faire célébrer le service divin partout où il se trouverait {inventaire 
des archives de la maison de Morangiès ) ; épousa Marguerite Hérail 
de Brésis ; de ce mariage : — Vt. Louis Molette , seigneur de Moran- 
giès, chevalier des ordres du roi , gentilhomme de Sa Majesté, et am- 
bassadeur de Henri II près la Sublime-Porte , qualifié Monseigneur 
dans le sauf-conduit par lequel le doge de Venise lui Uvra passage 
sur les terres de la république , ainsi qu'an convoi de treize chameaux 
et d'autant de mulets , envoyés en présent par le grand-seigneur au 
roi très chrétien; écuyer du roi Charles IX (lettres^atentes du 16 
février 1565 ) ; chargée du collier de son ordre , etc., marié à Françoise 
do Grimoard de Beauvoir du Roure (contrat de mariage dn iO juin 
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1555) ; dont il eut entr'aatres enfants : !<> Balthazarde Molette, comr 
mandear de Tordre de Saint-Jean de Jérosalem ; 2» — VII. Antoine 
de Molette , seignear de Morangiès , chevalier de Tordre du roi , un 
de ses cent gentilshommes ordinaires , toé par les religionnaires à la 
défense de la Garde-Gnérin, en 1581 ; il avait époasé Marie deNaves, 
qui le rendit père de : — VIII. François de Molette^ chevalier, mar- 
quis de Morangiès, seigneur de la Garde-Guérin , Villefort, etc., 
nonuné commis des nobles aux états particuliers de Gévaudan en 
1613 (1) ; chargé du commandement du château de Grèzes , premier 
chambellan de Monsieur ( Gaston ), frère unique de Louis XIII {lettres- 
patentes du S janvier 1631). — Au milieu des troubles qui furent la 
suite de la haine violente conçue par Monsieur contre le cardinal de 
Richelieu, le marquis de Morangiès, fidèle à son devoir , déploya le 
plus noble caractère , soit par les avis qu'il transmit aux habitants du 
Languedoc , exaspérés du supplice de Henri de Montmorency , son 
parent et son ami , soit par la prudente fermeté avec laquelle il écarta 
les offres du cardinal. — Cette conduite lui concilia Testime générale; 
Louis XIII le maintint en possession de ses charges , et lui écrivit le 
23 juillet 1634 , pour qu'il présidât conjointement avec les princes de 
Condé et de Gonti , à Télection des tuteurs des enfants du marquis 
de Portes , vice-amiral de France , etc. , tué au siège de Privas. — 
Le marquis de Morangiès , marié à Marie de Louet de Galvisson, dame 
de Saint-Alban , mourut en 1637 , des suites des blessures qu'il avait 
reçues en défendant Leucate contre les Espagnols ; laissant entre 
autres enfants ; — IX. Charles de Molette , marquis de Morangiès , 
baron de la Garde-Guérin , Saint-Alban et des états de Languedoc , 
co-seigneur de Villefort, etc., chargé par commission du roi Louis XIV, 
en date du 26 mai 1651 , de lever une compagnie franche de cavalerie» 
à la tête dé laquelle il rejoignit Tarmée d'Italie ; pourvu de la charge 
de bailli de Gévaudan et de gouverneur de la ville de Marvejols (2) , 
par brevet du 4 juillet 1665 ; désigné pour connaître des querelles 
touchant le point d'honneur , entre les gentilshommes de cette der- 
nière province, etc.; marié à Marguerite Félice de Montmorency, 
fille DE HAUT ET PUISSANT SEIGNEUR Anuibal do Montmorency {contrat 
de mariage du 21 juin 1639 passé en présence de Marie Félice des 
Ursins , veuve de Henri de Montmorency) ; de ce mariage : 1® Xac- 
quês Louis, premier gentilhomme du prince de Conti, mort sans pos- 
térité ; 2o Annet , chevalier de Malte , commandeur de Saint-Félix , 
mort gouverneur d'Orange; 3» — X. Charles de Molette, Il« du nom, 

(1) Voyez I" vol., page 244 et seq. 

(2) Voyez V^ vol., page 115. — Archives départementales , collectioDS des 
états particuliers de Gévaudan , et des états généraux de Languedoc , dans 
lesquelles se trouvent relatées les preuves de la maison do Morangiès. 
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comte de Morangiès , roarqais de Saint-AIbaD , baron de la Garde- 
Gaérin , etc. ; entré au service sous les ordres du comte de Coligny, Gt 
la campagne de Hongrie contre les Turcs ; revint en France après la 
victoire de Saint-Gothard en 1664; bailli de Gévandanet gouverneur 
de Marvejols , Grèzes, etc. , en 1686 ; commis des nobles, en 1763 (1} ; 
juge touchant le point d'honneur ; marié à Catherine Gabrielle d^ La 
Fare; de ce mariage : — XI. Charles Auguste de Molette, comte de 
Morangiès, marquis de Saint-Alban, baron de la Garde-Guérin, etc., 
marié à Françoise de Castanière de Châteauneuf , Glle du baron de 
Châteauneuf, ambassadeur près la Porte-Ottomane. — Entré au service 
dans les mousquetaires , le comte de Morangiès se trouva à la bataille 
de Fleurus et au siège de Mons; obtint une compagnie de cavalerie, 
à la tête de laquelle il fit les campagnes d'Allemagne de 1692 , 1693 et 
1691 ; devenu colonel d'un régiment de son nom, il Gt partie de Tannée 
du Rhin jusqu'à la paix ; passé en Italie , il y mourut des suites de 
blessuresreçues au siège de Chiras; — de son mariage : — XII. Pierre 
Charles de Molette, comte de Morangiès, marquis de Saint-Alban, 
baron de la Garde-Guérin , du Tournel , Aliène , etc., co-seigneur de 
Serverette, etc.; marié à Louise Claudine de Châteauneuf-Randon 
(contrat de mariage du 31 décembre 1736 ) ; maréchal- de-camp après 
la bataille de Fontenoy , où il eut un cheval tué sous lui; appdé en 1757, 
à prendre part à la conquête de l'électorat du Hanovre , gouverneur de 
Meinden. — Bientôt assiégé dans cette place par le prince Ferdinand de 
Brunswich , ce ne fut qu'après une valeureuse résistance aux attaques 
de l'armée hanovrienne, et au bout de huit jours de tranchée ouverte, 
que Pierre Charles de Molette, ne recevant aucun secours, consentit 
à se rendre sur les instantes prières des habitants ; — de son mariage : 
1"^ Jean François Charles, qui suit; 2^ Jean Anne, chef de la bran- 
che B ; 3o Léon Adam , chevalier de Tordre de Saint-Jean de Jérusa- 
lem; 4° Alexandre, grand-vicaire de Févôque d'Auxerre : — XIIL 
Jean François Charles de Molette, comte de Morangiès, baron de 
Saint-Alban et des états de Languedoc, etc. , marié à Mario Thérèse 
de Beauvilliers Saint-Aignan , Glle de Paul Hippolyte de Beauvilliers , 
duc de Saint-Aign.in , pair de France ; — de ce mariage : — XIV. 
François Paul de Molette , marquis de Morangiès , capitaine au régi- 
ment d'infanterie , Languedoc , marié à Charlotte d' A grain des Ubas ; 
de ce mariage: — XV. François Hippolyte Charles de Molette, mar^ 
qnis de Morangiès , marié en 1806 , à Marie Marguerite de Langlade 
duCheyla deMontgros. 

Bbanche B. 

XllI. Jean Anne Molette, vicomte de Morangiès, baron de Saint- 

(I) Voyez l" vol,, pages 262 et 291. 
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Alban et des états de Languedoc , maréchal«de-camp , chevalier do 
Saint-Louis , commandant de la garde nationale de Langogne , etc., 
( s'était démis en 1784 do grade de lieatenant^colonel d'un régiment 
de Languedoc ] , marié à Marguerite Thérèse de la Vaissière de Gan- 
toinet , fille de noble Gabriel de la Yaissière , marquis de Gantoinet 
{contrat de mariage du 31 janvier 1781); de ce mariage: — XIV. 
Jean Adam Guillaume Gustave de Molette, comte de Morangiès, dé- 
puté du département de la Lozère, etc., marié le 18 juillet 1813 à 
Marie Albertine Zoé de Regnault de Parcieu, fille d'Antoine Bonne, 
marquis de Parcieu; de ce mariage : 1» Adam, qui suit; 2<> Adélaïde 
Marie Angèle, mariée le 8 avril 1838 , au prince Antoine Galitzin ; — 
XV. Adam François Ernest de Molette, comte de Morangiès, marié 
le 2 juillet 184Q, à Emilie Jeanne Renée de Ghateigner de la Ghastei- 
gncrai de la Roche Posai ; de ce mariage : Marie Jeanne Alexandrine , 
morte en bas âge. — (La maison de Morangiès porte; d'azur, au cor 
de chasse d'argent , lié et enguiché de gueules , accompagné de trois 
molettes d'éperon , d'or , 2 en chef et 1 en pointe. ) 

M. d'AGULHAC DE SOULAGES : 

L Guillaume Agulhac fut père de : — IL Mathieu Agulhac ( extrait 
d'un bail à cens du 9 septembre 1404 ) , qui fut père de : — IIL Pierre 
Agulhac de Malmont, marié à Louise de Griroald en 1430 ( /tomma- 
ges des 28 novembre 1393 etiS septembre 1470; — testament du 8 
février 1462); de son mariage: — IV. François Agulhac, seigneur 
de Malmont , marié à : i^ Leone Duroont de La Ghapelle {contrat du 26 
octobre 1464); 2o Gatherine de Soulages {contrat de mariage du 13 
février 1470); de ce dernier mariage: — V. Antoine Agulhac, sei- 
gneur de Soulages et de Malmont, marié en 1510 à Antoinette de la 
Tour de Bains ( dénombrement du 3 février 1539 ; — testament du 13 
avril 1543); de ce ma nage : — VL François Agulhac, seigneur de 
Soulages et de Malmont, marié à Isabeau de Gaplus {contrat de ma^ 
riage du dernier de mai 1559, reçu Chazal Martin; — testament de 
1575) ; — de ce mariage : 1^ Guyon, qui suit; 2" Antoinette ; — VIL 
Guyon Agulhac , seigneur de Soulages et de Malmont, homme d'armes 
aux compagnies de chovau-légers du comte de Soissons et du marquis 
de Portes {lettres du maréchal de Schomberg de 1628, et de monsei- 
gneur de Mardlhac , évéque de Mende de 1639 ) ; marié à Jeanne de 
Ghastel {contrat de mariage du 6 octobre 1602, reçu Lahondès); 
de ce mariage: 1» Louis, qui suit; 2o Pierre, seigneur du Villar 
{ testament du 'M novembre i633 ;— jugement en maintenue de «o- 
blesse , rendu par Jlf. de Besons , le 9 octobre 1668) ; — VllL Louis 
Agulhac, seigneur de Soulages et de Malmont, marié à Delphine de 
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Costavols (contrai de mariage du 9 novembre 1642^ reçu Blanc y ; 
de ce mariage : — IX. Gaspard Louis Agalhac , seignear de Soulages 
et de Malmont , marié à Jeanne de Rets de Bressolles ( contrat de 
mariage duiS novembre 1673 , reçu Boyer) ; de ce mariage : !<> André 
Joseph, qui suit ; ^ N.... d'AguIhac de Soulages , lieutenant au régi- 
ment du roi, artillerie; 3^ N.... d'AguIhac de Soulages, capitaine 
d'infanterie ; i^ Jacques Dominique , prêtre , prieur de Saint-Marcel 
d'Ardèche ( testament du 22 avril 1700 ) ; — X. André Joseph 
d'Agulhac, seigneur de Soulages et de Malmont, marié à Jeanne Marie 
de Buffière (contrat de mariage du 7 mai 1700); de ce mariage: 
lo Gaspard, qui suit ; 2<> Guillaume François, chevalier de Saint-Louis, 
capitaine d'une compagnie d'invalides ; 3<> Pierre , lieutenant dïnfan- 
terie, mort à Lodi des suites des blessures reçues en 1734 à la bataille 
de Guastalla ; 4o Jacques, capitaine d'infanterie; 5<> N.... de Soulages, 
mariée à noble Golombet de Landos; 6» N.... de Soulages, mariée à 
M. Fontaine de Légères; — XL Gaspard d'Agulhac, chevalier, sei- 
gneur de Soulages, Malmont, le Villaret, etc., marié à Jeanne Jourda 
de Veaux , sœur du maréchal de ce nom ( contrat de mariage du 13 
novembre 1743 ) ; de ce mariage : !<> Jean Louis Gaspard , qui suit; 
20 François Hubert, chevalier, capitaine au régiment de Brie; 3^ Jac- 
ques Antoine, capitaine au régiment d'Anjou; 4<> Jean Régis , grand-- 
vicaire du diocèse de Nantes , prieur commendataire de Saint-Pierre- 
le-Monastier, au diocèse du Puy ; 5» Marie Jacqueline, mariée à Jean 
François de Sauvage de SerVilanges; €<> Marie Marguerite, élève dé 
Saint-Gyr, par brevet du roi , du 12 mars 1764 ; 7^ Marie Claudine, 
mariée à Jean-Baptiste Quinsart des Pradels; 8o Jeanne Marie, reli- 
gieuse à l'abbaye de Sainte-Claire d'Annonay ; — XIL Jean Louis 
Gaspard d'Agulhac, chevalier, seigneur de Soulages, page du roi en 
la grande écurie , capitaine au régiment de chasseurs des Ardennes , 
sous les ordres du commandeur de Morangiès, etc., marié à Françoise 
de Jossouin de Bonnery ( contrat de mariage du 2$ août 1781 ) ; de 
ce mariage: !<> Armand Louis Noël, qui suit; 2» Adrien Gaspard 
Thomas, capitaine adjudant major au 16® régiment d'infanterie de 
ligne, tué au combat d'Otiel , en Aragon, le 25aoùt 1812; — XlII. 
Armand Louis Noël d'Agulhac de Soulages , marié le 19 janvier 1813 
à Julie Gilberle Ernestîne Romeuf , de la Valette. — ( La maison 
d'Agulhac, porte de gueules, à deux épées d'argent en sautoir, la 
pointe en haut, au chef cousu d'azur à trois étoiles d'or). 
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M. noble de Malbec de Briges : 

« Monseigneur Tévéque de Nimes a dit : que les états (1) ayant, par 
leur délibération du 5 décembre 1772, admis les titres servant à justi- 
fier l'acquisition faite par M. le marquis de Briges , des terres et sei- 
gneuries y dénommées, du mandement d'Auroux, du Cellier, du 
Gévaudan et de Feuillentin , pour être réunies et décorées du titre de 
baronnie des états , donnèrent leur consentement à ce que le droit d'en- 
trée annuelle aux états particuliers du Gévaudan , et par tour aux 
états généraux de la province, ci-devant attaché aux terres de Saugues 
ou du Maizieu, sous le nom do baronnie de Mercœur, fut transféré sur 
la terre et seigneurie de Briges, sous le nom de ladite terre, à la 
charge d'obtenir de Sa Majesté les lettres-patentes nécessaires à cet 
effet, et de les enregistrer au parlement de Toulouse, ainsi qu'à la 
chambre des comptes de Montpellier; qu'il fut en même temps déli- 
béré de faire enregistrer au greffe des états l'acquisition faite par 
M. le marquis de Briges , des terres y dénommées , qui doivent être 
réunies à celle de Briges , et qui établissent en sa faveur la propriété 
incommutable des mêmes terres ; qu'enfin il fut nommé, par la mémo 
délibération , commissaire avec M. le marquis de Calvisson et les sieurs 
de Cambacérès, maire de Montpellier, à la place duquel a été nommé 
le chevalier de Batte, et Farjon, pour examiner les actes servant à 
justifier les preuves de sa noblesse. — Que M. le marquis de Briges a 
obtenu, en conséquence, des lettres-patentes du mois de janvier de cette 
année (1776) , par lesquelles Sa Majesté , vu la délibération des états 
énoncée ci-dessus , érige en titre de baronnie , avec le droit d'entrer par 
tour aux états de cette province, et tous les ans aux états particuliers du 
Gévaudan , ci-devant assis sur la viguerie de Saugues et du Maizieu, 
la seigneurie de Briges avec les mandements d'Auroux, de Cellier, 
de Gévaudan et Feuillentin , lesquelles terres et seigneuries ne feront 
à cet effet qu'une seule et même baronnie , sous le nom de Briges , 
pour jouir, par M. le marquis de Briges, de tous les droits y atta- 
chés, ainsi et de la manière qu'en avait joui le dernier possesseur 
de ladite baronnie, et qu'en jouissent les autres barons qui ont 
entrée aux états de cette province; que ces lettres-patentes ont été 
enregistrées an parlement de Toulouse , et à la chambre des comptes 
de Montpellier, les 8 et 11 mars dernier, suivant les arrêts de 
registre qui sont rapportés, et qu'elles doivent l'être pareillement 
au greffe des états. — Que suivant le rapport qui a été fait par 

(1) Extrait des procès- verbaux des délibérations des états généraux de 
Languedoc, tenus à Montpellier , au mois de décembre 1776 ; — Archives 
départementales, registre, n"37î. 
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M. de Joubert, syndic général, à MM. les commissaires, des actes, 
produits par M. de Malbec, roarqois de Brigeâ, qai se présente, 
poar servir à la preuve de sa noblesse , il en résulte que : — I. Nico- 
las Augustin de Malbec, chevalier, seigneur de Briges et autres 
lieux, premier écuyer, commandant la grande écurie du roi, est 
fils de : — IL Messire Christophe de Malbec de Montjoc, chevalier, 
seigneur de Eriges , Maurines , baron d'Auroui^ , du Monteil et autres 
lieux, et de dame Madeleine Denis d'Almanne, ce qui est prouvé 
par : 1o extrait baptistaire du 30 juillet 1715, expédié M<» Roudille, 
prieur de Saint-Jean es fonts baptismaux du Puy ; 2® contrat de 
mariage dudit Nicolas Augustin avec dame Marie Geneviève Radix , 
des 14 et 15 décembre 1760, reçu et expédié Jnnot, notaire à Paris. 
Ledit Christophe était fils de : — HT. Messire Jean Nicolas de Mal- 
bec do Montjoc, et de damo Françoise de Chavagnac de Meyronnc, 
ce qui est justifié par l'extrait baptistaire dudit Christophe, du 11 
juillet 1676, expédié par M® Chevalier, curé d'Auroux; par son 
contrat de mariage du 12 mai 1711, reçu et expédié, Mathieu, no- 
taire; par le testament de Jean Nicolas, père dudit, en date du 14 
janvier 1694 , reçu et expédié Lahondès , notaire , et par le testament 
olographe de ladite dame de Chavagnac, en date du 1^^ novembre 1694, 
au dos duquel est l'acte de suscription, signé par Lahondès, notaire. 
Que ledit Nicolas Jean était fils de : — IV, Noble Louis de Malbec 
de Montjoc, seigneur de Eriges, et de dame Hélène de Chastel de 
Cendres, ce qui est prouvé par son extrait baptistaire du 14 février 
1646 , expédié par M® Tardieu , curé d'Auroux ; par son contrat de 
mariage du 22 février 1672, reçu et expédié par Reboul, notaire; 
et par le testament dudit Louis, son père , du 12 décembre 1653, reçu 
et expédié par Jean Lahondès, notaire. Que ledit Louis était fils 
de : — V. Noble Jean II de Malbec de Montjoc, et de demoiselle 
Peyronne de la Rodde , ce qui est justifié par son extrait baptistaire 
du 14 novembre 1618, expédié par M« Molinier, curé d'Auroux ; par 
son contrat de mariage avec demoiselle de Cendres , du 27 février 1645, 
reçu et expédié par Lahondès, notaire; par le testament de Jean II, 
son père, en date du 5 janvier 1645, reçu et expédié par Jacques 
Eoucharin , notaire ; et par le testament de ladite dame de la Rodde , 
sa mère, du l^f mars 1647, reçu et expédié par Lahondès, notaire. 
Que ledit Jean Il« était fils de : — VI. Claude de Malbec , sei- 
gneur de Colombier, et de demoiselle Sébastienne de Montjoc, ce qui 
est prouvé par le testament de Jean de Montjoc , seigneur de Mao- 
rîne, son aïeul maternel, du 9 novembre 1557, reçu Desaiffre, no- 
taire, et expédié par autre Desaiffre, aussi notaire, son fils, par 
lequel il institue son héritier ledit Jean II<^, fils de sa fille; par le 
testament de ladite Sébastienne de Montjoc, du 8 octobre 1586, expé- 
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d;é en parchemin, par Anchat, notaire de Langogne, subrogé aax 
écritures de feu Hébrard, notaire, qui avait reçu ledit testament, 
et par le contrat de mariage dudit Jean 11® , avec demoiselle Pey- 
ronne Amargis de la Rodde, en date du 10 février 1596. Que ledit 
Claude était fils de : — VIL Guillaume II de Malbec, seigneur de 
Briges , et de dame Catherine de Geys de Panpelonne , suivant ce 
qui résulte du contrat de mariage dudit Claude avec demoiselle de 
Montjoc , du 18 juin 1565 , reçu et expédié par Armand , notaire ; par 
le testament dudit Guillaume II, son père, du 18 février 1557, 
reçu et expédié par M« Mazard, notaire; par le testament d'Ar- 
thur de Malbec, chanoine, comte de Brioude, du 12 janvier 1568, 
expédié en original par Mazard , notaire ; par le testament de dame 
de Geys, sa mère, 011e de Josserand de Geys, seigneur de Panpe- 
lonne, et veuve dudit Guillaume 11«, en date du 9 juin 1564, reçu 
par Mazard , notaire, et expédié par Baude, détenteur de ses notes, 
par lequel elle substitue sa succession à Claude de Malbec, son 
fils , au défaut de noble Alexandre de Malbec , son fils aîné. Que 
ledit Guillaume II était fils de : — YIII. Gilbert de Malbec, écuyer, 
s^gneur de Briges , et do Delphine de Molette de Morangiès , ce qui 
est prouvé par le testament dudit Gilbert , son père, en date du 6 
novembre 1496, reçu et signé à la minute, qui a été rapportée, par 
Bemardy , notaire , avec une expédition signée par deux notaires , 
par lequel il fait héritier ledit Guillaume II ; par Tenquéte et procès- 
verbal du dernier février 1524, sur la noblesse d'Arthur de Malbec, 
pour être reçu dans le chapitre de Brioude , de laquelle il résulte que, 
ledit Arthur était frère dudit Guillaume II, fils de Gilbert, à la suite 
de laquelle enquête est la réception dudit Arthur de Malbec, du J6 
mars 1525 , collationné sur les originaux , par deux notaires au châ- 
telet de Paris, le 2 décembre 1534; par Facte d'accord passé entre 
noble Jean de Molette , seigneur de Morangiès , et ledit Gilbert, comme 
mari de Delphine de Morangiès, ledit acte, reçu par Bernard, notaire, 
le 28 janvier 1479, et expédié en original. Que ledit^Gilbert était fils 
de : — IX. Jean I«r de Malbec , et d'Antoinette d'Oyde ; lequel Jean 1«' 
était fils de": — X. Noble Bertrand de Malbec et de Delphine de Mon- 
tagnac , ce qui est prouvé par l'enquête énoncée ci-dessus pour la 
réception d'Arthur de Malbec au chapitre de Brioude, de laquelle 
il résulte que ledit Gilbert était fils de Jean , et petit-fils de Bertrand ; 
par rhommage rendu au seigneur de Polignac, le 14 septembre 1440, 
pour la terre de Briges , par ledit Gilbert , comme héritier de Ber- 
trand , lequel hommage est rapporté en original , avec une expédition 
signée par Lahondès, notaire, et par le contrat de mariage dudit 
Jean I^r , avec Antoinette d'Oyde , en date du 21 janvier 1441 , rap- 
porté en original. Qu'enfin , ledit Bertrand était fils de : — XI. 
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Guillaume I«' d'Albert , dit de Malbec de Briges , et de Catherine 
Garsin , ce qui est prouvé par le contrat de mariage dudit Bertrand 
avec Delphine de Montagnac , en date du 8 mai 1416 , rapporté en ori- 
ginal; par un acte de donation aussi en original du 25 mars 1405, 
fait audit Bertrand , fils de Guillaume l^^^ par noble Catherine Gar- 
sin, veuve dudit Guillaume; par un acte original du 1<^' février 1384 , 
contenant transaction entre Guillaume 1^^ de Malbec , au nom de Ca- 
therine Garsin, sa femme, avec noble Armand Dupin, mari deMar- 
quèze Garsin , tontes les deux filles de Bertrand Garsin. — Qu'indé- 
pendamment de tous les actes énoncés ci-dessus , qui font remonter 
la preuve de la noblesse de M. le marquis de Briges , au-dessus de 
l'époque de quatre cents ans, fixée par les règlements des états, il 
a surabondamment rapporté des actes qui prouvent qu'Amal de Mal- 
bec de Briges avait pris, en 1343, la qualité de damoiseau^ et que 
Pierre de Malbec avait pris dans un acte du 15 des kalendes d'octo- 
bre 1300, le titre de Miles, qui veut dire chevalier. — Que M. le 
marquis de Briges a aussi satisfait à la preuve de noblesse du côté 
maternel , suivant ce qui est prescrit par le règlement des états. — 
Que pour prouver que sa mère , dame Madeleine Denis d'Almanne , 
était fille de messire Denis d'Almanne , il rapporte : !<> le contrat 
de mariage de messire Christophe de Malbec, etc., qui a été produit 
sur le second degré des preuves du cété paternel , dans lequel ladite 
dame est dite fille légitime de feu messire Jean Denis d'Almanne , et 
de dame Jeanne d'Aurier, veuve de messire Nicolas François Domi- 
nique de Chastel , seigneur et baron de Cendres ; 2^ le contrat de 
mariage en original du 6 janvier 1692, de ladite dame, avec messire 
Nicolas du Chastel , chevalier , seigneur et baron de Cendres , reçu par 
Jean Phines, notaire du Puy , dans laquelle ladite dame est dite fille 
légitime de messire Jean Denis, écuyer , seigneur d'Almanne et au- 
tres lieux, conseiller au présidial du Puy, et de dame Jeanne d'Au- 
rier. Qu'après avoir ainsi satisfait à la preuve prescrite par la collec- 
tion du règlement des états , autorisée par arrêt du conseil du 22 
juillet 1769, M. le marquis de Briges a produit l'ordonnance en ori- 
ginal de feu M. de Besons du 3 janvier 1671 , qui déclare Nicolas 
et Louis de Malbec, enfants de noble Louis de Malbec, nobles et 
issus de noble race; comme aussi un certificat de messire d'Hozier 
de Serigny, chevalier, juge d'armes de la noblesse de France, du 
5 novembre 1772, portant qu'en conséquence de la délibération des 
états du 28 décembre 1768, autorisée par arrêt du conseil du 28 
juillet 1769, il certifie que messire Nicolas Augustin de Malbec, 
chevalier, dit le marquis de Briges, premier écuyer, comman- 
dant la grande écurie du roi , lui a représenté ses titres en origi- 
nal; qu'il en reconnaît la légitimité et l'authenticité, et qu'ils étaUis- 
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^ent incontestablement son ancienne noblesse militaire, depuis G ail* 
laume P^ , duquel il descend en ligne directe , lequel est qualifié 
ïioble dans un acte du 1«' février 1384, etc. — Qu'enfin, M. le mar- 
quis de Briges a aussi produit plusieurs commissions qui prouvent le 
service militaire de messiro Christophe de Malbec , son père , et de ses 
ancêtres, comme aussi le dénombrement des biens des nobles du 
Gévaudan , au sujet de la rançon du roi Jean , dans lequel le seigneur 
de Briges se trouve compris ; et un extrait tiré d'un monument eh 
lettres gothiques, déposé dans les archives de Tabbaye de Ghambon, 
qui prouve qu'en Tannée 1187, Pierre de Malbec donna, du conseùte- 
roent de Raymond de Malbec , à ladite abbaye , les propriétés qui y 
sont désignées (1). — Que le sieur de Joubert , syndic général , n'ayant 
pu aller en Gévaudan , en ladite année 1773 , pour y procéder à l'en- 
quête secrète de la noblesse de M. le marquis de Briges, par rapport 
aux affaires de la province, etc. , ni de se faire suppléer par le sieur 
Montferrier , ni par le sieur de la Fage, etc. , il s'adressa au sieur 
I^font, syndic du pays de Gévaudan, auquel il adressa une commis- 
sion qu'il avait demandé à cet effet à monseigneur l'archevêque de 
Narbonne, par les raisons exposées ci-dessus, et qu'en conséquence, 
ledit sieur Lafont a procédé le 30 octobre de la même année , à ladite 
enquête secrète, composée de quatre témoins, savoir : de messire 
Joseph Jacques de Volonzac , seigneur de Blauzac et autres places , an- 
cien capitaine ao régiment de Champagne , infanterie ; de mesure 
Urbain de Retz, baron de Servières, ancien capitaine au régiment 
de Chartres; de messire Jean Jacques Dumas , seigneur de Cultures, 
Lafont et autres lieux , ancien officier dans le régiment Dauphin , 
dragons; et de messire Jean Joseph Nory delà Blachère, ancien capi- 
taine au régiment de Vexin , infanterie ; lesquels ont tons déclaré 
qu'ils connaissent M. le marquis de Briges , qu'ils ont aussi connu 
son père , et que la noblesse de leur maison est très bonne , et réputée 
très ancienne dans le pays de Gévaudan ; qu'ils connaissent aussi la 
maison de M"« d'Almanne, samère, et que la noblesse de cette mai- 
son passe dans le Velay pour être très ancienne. — Sur quoi il a été 
délibéré , etc. , que M. le marquis de Briges jouira de l'entrée an- 
nuelle aux états particuliers du pays de Gévaudan, et de l'entrée 
par tour aux étaU généraux de la province, où il sera reçu en qualité 
de baron , après avoir prêté le serment en tel cas requis et accou- 
tumé, etc. » — XIIL Nicolas Augustin de Malbec, seigneur de Bri- 
ges, etc. , qui fit ses preuves, lors de son entrée aux états généraux 
de Languedoc ( ci-dessus L ) , eut de son mariage avec Marie Gene- 

(1) Le domaine de Réals , démembré de la terre de Briges , toujours pos- 
sédée depuis cette époque par la famille de Malbec. 
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viève Radix de Sainte-Foix : — XIV. Christophe Joseph de Malbec 
de Montjoc, marquis de Briges , premier écuyer commandant la grande 
écurie du roi, major en second aux chasseurs de Flandres, marié 
en 1780, à Rose Jacqueline d'Osmond. — Serviteur Gdèle , le marquis 
de Briges ne quitta Louis XVI que le jour où l'infortuné monarque 
fut transféré à la tour du Temple , et il fut du petit nombre de ceux 
auxquels le malheureux roi adressa ces touchantes paroles : a Char^ 
les 1^^ fut plus heureux que moi : on lui laissa ses amis jusqu*à la 
mort , et moi on me les ôte. — Mort à Quiberon en 1795 , il laissa 
(le son mariage : !<> Ernestine Augusline, mariée à M. le comte le 
Courtois de Sainte-Colombe; 2^ Barnabe Louis , qui suit^ 3<> Albert 
Mathieu , mort en 1816 , sans postérité. — XV. Barnabe Louis Gabriel 
Charles de Malbec de Montjoc , marquis de Briges , ancien député 
du département de la Lozère, etc. , marié en 1816, à Marie Barbe 
de Longaunay, dernière du nom, dont : l» Antoine Marie Albert; 
29 Charles Ernest. — ( La maison de Malbec, porte de sinople, au 
cerf passant d'or, à la bordure de même. ) 

M. de Glamouze, gentilhomme: 

L Guillaume Florit , seigneur de Bacon , marié à Michelette Sauret , 
fut père de : 1® Jacques , qui suit; 2o Jean, auteur de la branche B (1) 
{lettres-patentes â^anohlissemeht et de concession d'armoiries, du 
mois de février 1565 : a Aiant esgard et considération aux bons et 
agréables services que nostre cher et bien amé Guilhanme Florit du 
Bacon a faictz despuis vingt-cinq ans en ça, etc. , etc. » — Testa- 
ment du iO février 1591 ). — IL Jacques Florit, seigneur de Latour 
de Clamouze, le Cheylar e^ Saint-Laurent de Muret, marié à Louise 
de Latour ( contrat de mariage du 2 décembre 1584 ) ; de ce mariage : 
lo Guillaume , qui suit ; 2^ Aimar ; 3» Marguerite ( quittance du à no-' 
vemhre 1591 ). — IIL Guillaume Florit , deuxième du nom , seigneur 
de Latour de Clamouze et du Cheylar, marié à Brunette de Lou- 
beyrac ( contrat de mariage du 1«^ mars 1613. -^ Testament du 10 
mai 1627 ) ; de ce mariage : — IV. Jean Louis Florit, seigneur de 
Clamouze, le Cheylar, Saint-Laurent de Muret, marié à Louise de 
Malbosc ( contrat de mariage du 19 mai 1647. — Testament du 4 ocUh 
hre 1677; — jugement de maintenue de noblesse rendu par M, de 
Besons du 26 novembre 1669 ). — V. Pierre Antoine de Florit de 
Latour de Clamouze , seigneur de Clamouze , le Cheylar et Saint-Lau- 
rent de Muret, marié à Louise de Latour ( contrat de mariage du 

(1) Eteinte en 1835, en la personne de M. le comte de Clamouze, colonel, 
chevalier de Saint-Louis et de Tordre de Saint-Lazare. 
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13 mai 1678. — Testament du ii mars 1695; — hommage rendu à 
Vévéque de Menée le 26 septembre 1691 ) ; de ce mariage : 1» Claude, 
qui suit; 2» Louis Eustache ; 3o Christophe, établi à Oporto ( Por-^ 
tagal ) , et dont la descendance est tombée en quenouille , en la per- 
sonne de la mère du général Négrier ; 4o Marie Rose. — VL Claudo 
de Florit de Latour, seigneur deClamouze, le Cheylar, Saint-Lau- 
rent de Muret , marié à Tbècle d'Altier ( contrat de mariage du \7 jan- 
vier iT^ )-y de ce mariage : 1^ Qaude Jean-Baptiste , qui suit; 2» Louis 
Eustache , dit l'abbé de Clamouze , chanoine de Féglise de Mende ; 
3<> François Urbain , dit Tabbé de Latour , chanoine de Féglise de Mende, 
curé, seigneur de la Parade; 4» Louise Marie Rose, religieuse de 
FabbayedeMercoire. — Vil. Claude Jean-Baptiste de Florit de Latour, 
seigneur de Clamouze et de Lambrandes , marié à Marie Louise Suzanne 
de Rivière de Corsac, seule et unique héritière de Charles de Rivière, 
comte de Corsac , etc. (1) ( contrat de mariage du 23 janvier 1756 ); 
de ce mariage : 1<> Jean-Baptiste François Félix Prosper , qui fiiuit ; 
2o Jean-Bfiptiste Augustin , dit le chevalier de Clamouze , page de 
son altesse royale madame la comtesse de Provence, fenune de 
Louis XVIIl , chevalier de Saint-Louis , lieutenant-colonel ; 3<' Clément 
Simon de Latour do Clamouze, officier au régiment de Touraine, flt 
partie de Fexpédition d'Amérique sous les ordres de M. de Rocham- 
beau , nommé chevalier de Saint-Louis , hors rang et par distinction , 
émigré, commandant des grenadiers de la légion de Mirabeau, etc. , 
entra le premier dans les retranchements de Wissembourg , lors de 
la prise des lignes de cette place , et fut tué le 29 septembre 1796 
à Faffaire de Schussenried ; 4^ Thècle Charlotte , religieuse au cou- 
vent de la Visitation du Puy , massacrée en 1793. — VIII. Jean- 
Baptiste François Félix Prosper de Florit de Latour de Clamouze , 
comte de Corsac , membre de Fassemblée de la noblesse de Gévau- 
dan en 1789, marié: 1<> à M»<^ de Volonzac Malespina {contrat' de 
mariage de février 1785 ) ; 2o à Marie Adélaïde Borrel de LagrangQ 
( contrat de mariage du H septembre 1798). — Cadet gentilhomme 
au régiment de Bassigni en 1778 , émigré , chef de division des che- 
valiers de la couronne , avec rang de lieutenant-colonel ( brevet du 
16 novembre 1791 ] , commandant d'une compagnie de gentilshommes 
portant son nom à l'armée de Condé , chevalier de Saint-Louis 
( brevet du 22 février 1796 ) , blessé au combat de Rammelak ( 13 
août 1796] de deux coups de feu, promu colonel le 5 janvier 1797, 
employé en cette qualité dans le département de la Lozère ( d^ct- 
sion ministérielle du ii mars 1815), maire de Mende le 31 jan- 
vier 1815, inspecteur général des gardes nationales du même dépar« 
tement et chargé du commandement militaire ( commission délivrée 

(1) Voyez page 289. 
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par S. A. tt. le duc d'Angouléme le 21 mars 1816 ) , proscrit pendanX 
les cent jours, commandant da département de FArdèche à la rentrée 
des Bourbons , commissaire extraordinaire du roi pour les départe- 
ments du Gard et de la Lozère ( 3 juillet 1815.) , prévôt de la cour 
de la Lozère ( ordonnance royale du 17 janvier 1816 ) ; le comte de 
Corsac est mort le 29 janvier 1844 , laissant : 1» de son mariage avec 
M"® de Volonzac : — IX. Joseph Gaston de Florit de Latour de Cla- 
mouze de Corsac, ancien gendarme d'ordonnance, marié : i^ à Héloïse 
Bonne! de Labarthe , dont il a eu une fille religieuse au couvent de 
la Visitation d'Avignon ; 2» à Clémentine de Charpal ( contrai de 1818 )» 
dont : Achille , mort sans postérité , et Amicie, mariée à M. Charles de 
Rochemure. — 2° De son mariage avec M"« de Lagrange: — 1<» IX. 
Urbain Félix Charles de Florit de Latour de Clamouze de Corsac, 
ancien officier au 10® régiment d'infanterie de ligne , chevalier de 
l'ordre royal et militaire de Saint-Ferdinand d'Espagne, marié le 17 fé- 
vrier 1829, à M»« Clémence Augustine Geneviève de Lescure, dont: 
lo Marie Félicie Céleste ; 2® Henri Félix Alphonse Clément. — 2<» Jac- 
ques Marie Félix Hyppolile Alphonse de Latour de Clamouze de 
Corsac , ancien officier au 6«»« régiment d'infanterie de la garde royale. 
— ( La maison de Florit porte d'azur, à l'oie d'argent, au chef d'or, 
chargé d'un casque d'argent , écartelé des armoiries de la maison de 
Corsac , d'azur au cigne d'argent, à une épée de même passant en 
bande au-dessous du col, et en chef un croissant d'argent entre deux 
étoiles d'or). 



M. le comte de Laeocheneglt : 

Les archives de la maison de Larochenegly contiennent diverses 
reconnaissances féodales en faveur de noble Bernard, fils de noble 
Gilbert de Larochenaygly , datées de 1313, 1314, mardi après la fêle 
de Pâques 1316, jeudi après la fête Sainte-Catherine 1330 , janvier 1333. 

1. Gilbert II de Larochenegly, fils à autre GHbert, damoiseau, 

( hommage du 6 septembre 1395, rendu à noble Blanche de Mon- 
tagu , etc, > Cortade , notaire ) , fut père de : — IL Gilbert III, de 
Larochenegly, père de : — III. Pierre de Larochenegly ( testament de 
noble Eustache de Larochenegly , seigneur de Chamblas , en date 
dtt 21 octobre 1407, reçu Vigier, notaire, par lequel il institue son 
héritier , Pierre, fils à Gilbert ; — reconnaissance féodale du 4 novem- 
bre 1416 , consentie au chapitre du Puy , par Gilbert faisant au nom 
de son fils Pierre ), qui fut père de : — IV. Gonnet de Larochenegly, 
marié à Louise de Gazelles ( reconnaissance féodale de 1444 ) ; de ce 
mariage : — V. Eustache de Larocheneply , seigneur de Chamblas , 
marié à Gabrielle d'Espally ( hommage du 30 mars 1462; — lettres 
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de sauvegarde accordées par Charhs Vïlï , en date du 21 avril \i%i ; 
bulle du pape Innocent VIII , datée du 4 des ides de mai , laS*^ année 
de son pontificat (12 mai 1492 ), accordée à noble Eustache de Laro- 
chenegly et Gabrielle d'Espaly mariés , avec iAi mandement de messire 
Teulant , vicaire -g énérel du Puy ) ; de ce mariage : — VI. Tannequin 
de Larocheoegly , seigneur de Chamblas, marié à Louise fiéraud de 
Servîssac {contrat de mariage du 16 juillet 1518 ) ; de ce mariage : 
— VIL Antoine de Larochenegly {testament de Tannequin du à juillet 
1549 ) , écnyer, dit de Chamblas , marié à Marie de Chapteuil ( contrat 
de mariage du 15 juin 1556 ] ; de ce mariage: i° Gabriel, qui suit; 
2p François et Paul , chevaliers de Saint-Jean de Jérusalem , pour la 
réception desquels il fut procédé à deux enquêtes de la noblesse de 
leur maison, le 24 août 1579 et les 5 et 14 septembre 1584; 3» Mar- 
guerite , mariée à noble Hector de Fay de Latour-Maubourg ( contrat 
de mariage du 5 février 1588). — VIII. Gabriel de Larochenegly, 
écuyer , seigneur dudit lieu , marié à Madeleine de Roirand du Villar 
{contrat de mariage du 1<^' juin 1584. — Testament du i9 novem- 
bre 1618 , Dauron , notaire ) ; de ce mariage : 1° Antoine , qui con- 
tinua la descendance delà branche, dite de Chamblas, éteinte en 183. , 
en la personne de M. George Alexis de Larochenegly , ancien capi- 
taine au régiment de la couronne ; 2» Hector ; 3» — IX. Louis de 
Larochenegly , seigneur de Pontgibert , capitaine au régiment de 
Polfgnac , marié à Jeanne de Myet ( contrat de mariage du 13 avril 
1643. — Jugement de maintenue de noblesse rendu par M. de Besons, 
le 2 novembre 1668) ; de ce mariage: — X. Antoine de Larochenegly, 
seigneur de Pontgibert et de Larveilhe , capitaine au régiment de Po- 
lignac, marié à Ëléonore du Sauset {contrat de mariage du H jan- 
vier 1687 ) ; de ce mariage : — XL Amable de Larochenegly , écuyer- 
seigneur de Pontgibert, marié à Françoise de Brugeron ( testament 
d'Antoine du 12 mars 1721 ; — contrat de mariage du 5 novem- 
bre 1725 ) ; de ce mariage : — XII. Félix de Larochenegly , seigneur 
de Larveilhe , vicomte da Cheyla , baron de Cbambon , etc., capitaine 
au régiment Dauphin , chevalier de Saint-Louis , marié à Marie Anne 
Ursule Joséphine de la Faige de Ribes ( contrat de mariage du 2 
mai 1769 ) (1) ; de ce mariage : t^ Marie Michel Nicolas Félix , qui 
suit; 2o Charles Amable, chevalier de Saint-Jean de Jérusalem, reçu 
en bas âge comme chevalier de Justice ( bref du 27 février 1782, 
signé Emmanuel de Rohan)^ et marié le 11 août 1807, à Catherine 
Ëléonore de Châteauneuf-Randon ; 3» Marie Anne Françoise Joséphine, 
mariée le 21 novembre 1792, à Charles Gabriel Dupont, comte de 
Ligonnès ; 4» Catherine Charlotte Augustine, mari^ , en 1803 , à 

(I) Voyez , !««• volume , note de la page 307. 
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Charles Auguste de Lescure; 5o Henriette; 6<> Joséphine ; 7» Jeanne 
£gline; 8° Anne Françoise Victoire. — ( La maison de Larochenegly, 
porte d'argent à Taigle de sable posé sur un rocher de même. ) 

M. de Fayet : 

Par arrêt du 12 mars 1699 , le sieur Jacques de Fayet , faute d'avoir 
justifié de titres, fut déclaré usurpateur du 'titre de noblesse, c( 
condamné en deux mille livres d amende ; mais Jacques Phelix et 
Louis de Fayet, frères, habitant au château du Mazel, paroisse de 
Saint-Julien du Tourne!, ayant produijt leurs preuves par-devani 
M. de Lamoignoo, un arrêt du 29 juillet 1717, les reconnut « nobles 
et issus de nohle race et lignée , etc, » — ( N. B. La première pièce 
produite est le contrat de mariage de noble Jacques de Fayet , sei- 
gneur du Mazel , fils de noble Antoine de Fayet , seigneur de Lau- 
baret, avec Jeanne de Sabran, fille du seigneur des Alpies, et de 
dame Lucrèce d'AItier, reçu et expédié le 13 mai 1597 par Giraudon , 
notaire au Bleymard } (1). 

M. de GoLOMBËT DE Lacoste : 

Maison encore représentée, qui fut maintenue noble par jugement 
de M. de Besons, rendu le 5 novembre 1668, sur preuves dont la 
plus ancienne était une obligation du 21 décembre 1534. — ( Porte 
d'azur , à la colombe d'argent , onglée et béquée de gueules. ) 



Noms des gentilshommes domiciliés au diocèse de Mende, en 
Gévaudan , maintenus nobles par jugements souverains 
de M. de Besons, intendant de la province de Languedoc , 
rendus pendant les années 1668, 1669, 1670. 

MM. ÂGULH AC {aux notices); — Altieb, seigneur du Champ* 
(d'argent au chef d'azur ), jugement du 3 décembre 1668; 
— Amanzé * , seigneur de Chauffailles ( de gqeules à trois 
coquilles d'or ) , admis sur jugement rendu le 3 octobre 1697, 
par M. du Gué , intendant en Lyonnais et Forez ; — Apcbier 

(1) J'ignore à quelle famille , encore existante , se rattache ce document. 
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( aux notices ) ; — Arnal , seigneur de Ladevèze-Lacam ( d'or 
au noyer de sinople, au chef d'azur, chargé de trois étoiles 
d'or ) , jugement du 5 décembre 1668 ; — Auseran de Bénis* 
TAN, jugement du 13 décembre 1669; — Autun, seîgneijr 
de Sauveplane ( d*azur au cœur d'argent , percé de deux flè- 
ches de même, en sautoir ) , jugement du 25 septembre 1669 ; 

— Barjag , seigneur de Castelbouc ( au 1 et 4 d'argent , 
à 4 têtes de more de sable , tortillées d'argent , au 2 et 3 de 
gueules i quatre pals d'or, sur le tout d'azur au mouton 
passant d'or, surmonté d'un croissant d'argent), jugement 
du 19 septembre 1669; — Borrel, seigneur de Lagrange 
(aux notices ); — Bouchet, seigneur de Broussous et de 
Vébron ( de gueules à trois croix d'argent , 2 et 1 , au chef 
cousu d'azur, chargé de deux étoiles d'or ), jugement du 12 no- 
vembre 1668 ; — Brun , seigneur de Montesquieu * ( de 
gueules, au cœur d'argent accompagné de trois croissants de 
môme ), jugement du 30 novembre 1669 ; — Brunenc , sei- 
gneur de Montauran ( de gueules , au château d'argent sou- 
tenu par deux lions d'or, et un croissant de même en pointe , 
au chef cousu d'azur , chargé d'une rose d'or , accostée de 
deux étoiles de même ), jugement du 17 mars 1670; -- 
Chapelain (aux notices); — Chatbauneuf ( atix notices ) ; 
€hastel * (deux branches), (de gueules, à la tour d'argent 
donjonnée et maçonnée de sable, surmontée d'un croissant 
d'argent ), jugement des 7 novembre 1669 et 3 février 1671 ; 

— Ghayagnhac ( d'argent, à l'aigle éployé de sable, béqué 
et membre de gueules ), jugement du 13 janvier 1670; — 
Glavsel ( au 1 d'argent , au lion de sable , chargé de besans 
d'or; au 2 d'azur, à une louve passant, portant une clochette 
bataillée de gueules; au 3 d'azur, à trois filets d'argent posés 
en bande, accompagnée de deux étoiles d'or, à la bordure 
dentelée de gueules ; au 4 d'argent , à deux lions affrontés de^ 
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sable , soutenant une bague d'or , à la bordure d*azur , char* 
gée de neuf fleurs de lis d'or, et sur le tout, de gueules , 
au besan d'or , accompagné de trois larmes d'argent , 2 en 
chef et 1 en pointe ) , jugement du 31 octobre 1668 ; — 
GoLOMBET ( aux Tiolices ); — d'EwTiL , seigneur et baron de 
Ligonnès (de gueules, au lion d'or, accompagné de trois dents 
d'argent) , jugement du 15 janvier 1671 ; — Docros, seigneur 
de Saint-Germain de Galberte, admis par arrêt du conseil du 28 
septembre 1672; — Florit (aux notices); — Fontunie 
( d'azur, à la fontaine à cinq tuyaux d'argent ) , jugement du 15 
juillet 1669; — Framond ( aux notices ) ; — Gabriac ( de 
gueules à sept losanges d'or, 3 , 3 et 1 ), jugement du 3 décem- 
bre 1668; — autre branche, noble par jugement du 18 juil- 
let 1669; — Grégoire ( aux notices ) ; — Gueiffier , sei- 
gneur de Bessètes, jugement du 15 mars 1670; — Juges 
( d'azur à Tolivier d'argent , aux racines d'or , accosté d'un 
croissant et d'une étoile de même ), jugement du 12 décem- 
bre 1668; — JcRGUKT, seigneur de Montjezieu ( d'azur à la 
croix cantonnée, au 1 et 4, d'une bande d'or, engrelée 
d'argent , au 2 et 3 , d'azur à 3 , d'or 2 et 1 ) , jugement 
du 12 septembre 1669; — Lastic, seigneur de Fournel8( de 
gueules , à la fasce d'argent ) , admis sur lettres d'anoblissement 
de mai 1618; — Latour-Ghoisinet ( d'azur, au chien cou- 
rant d'argent , au chef cousu de gueules, chargé d'un croissant 
de même, écartelé d'or à trois forces de sable; sur le tout 
d'or , à la tour de gueules maçonnée de sable ) , jugement 
du 29 novembre 1668; — Loubeirat, seigneur de Muret 
( d'azur, à l'aubepin d'or soutenu d'un léopard de même, chargé 
de trois étoiles de gueules, parti d'or à trois rochers de gueu- 
les, 2 et 1 ) , jugement du 8 novembre 1669; — Maillan, 
seigneur de Lacaze ( d'or , a l'aigle éployé de sable , armé de 
gueules, écartelé d'azur à trois molettes d'éperon d'or, et un 
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maillet de même en cœur ) , jugement du 2 janvier 1669 ; — 
Malbec ( aux notices); — Malbosc * , seigneur de la Ver- 
nède ( d'azur , à trois couronnes d argent ) , jugement du 21 
août 1669; — Mazel, seigneur de Sainte-Colombe ( de sino- 
ple , à deux flambeaux d'argent , allumés et posés dans un chan- 
delier de même, parti de gueules » à la tour crénelée d'argent , 
maçonnée de sable , arec une colombe d'argent , tenant on 
pied sur la tour et l'autre sur une branche de sinople roiec 
en pal ) , jugement du 6 novembre 1669 ; — Mercier , sei- 
gneur de Maleval ( d'argent, au palmier de sinople, chargé 
d'une colombe d'argent, écartelé d'azur au lion d'or, à deux 
hures de sanglier sablonnées de sable ), jugement du 12 décem- 
bre 1668; — MiCBEL , seigneur de Colas , jugement du 15 jan- 
vier 1671; — Molette (aux notices)-, — Pelamocbgue , 
seigneur de Mallevieille ( de gueules , au lion d'or , armé et 
lampassé de même ), jugement du 27 septembre 1668; — 
Pf LET, seigneur d'Arbousses ( d'argent, à trois bandes d'or ) , 
jugement du 15 janvier 1671 ; — Pineton ( aux notices ); 

— Raimond , seigneur de Saint-Etienne Val-Francesque ( au 
1 d'azur, à deux lances d'or, posées en sautoir , cantonnées de 
quatre étoiles de même ; au 2 de gueules , à deux fasces d'ar- 
gent ; au 3 de gueules , au lion d'or , armé et lampassé de 
même ; au 4 d'azur , à la colombe d'argent ; sur le tout, d'azur, 
à six besans d'or , 3 , 2 et 1 ), jugement du 1 1 septembre 1669 ; 

— Beinard, seigneur de la Sale ( de gueules, au lion d'or, 
écartelé de gueules, au chef à trois tours d'argent, sur le tout 
de gueules, au cœur d'or ), jugement du 3 septembre 1669; 

— Rets ( aux notices ) ; — Riverain, jugement du 15 jan- 
vier 1671; — Rivière * {aux notices); — Rochexegu 
( aux notices ); — Sales, seigneur de Saint-Chely du Tarn 
( de sable , au vol d'argent , au chef de môme ), jugement du 
15 juin 1671; — Saunier, seigneur de Bains, jugement 
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da 17 septembre 1668; — Sauvage , seigneur de Malbosc et 
de Servilanges ( d'azur » aa saunage de carnation , ceint et cou- 
ronné de feuilles de sinople , tenant en sa main droite une 
hallebarde de même, mise en pal ), jugement du l"*^ juil- 
let 1669; — SB6UI5, seigneur de Prades, etc. ( de sinople» 
au chevron d'or ^ accompagné de trois croissants d'argent, 
écartelé d'or , au laurier de sinople , au chef d'azur chargé de 
trois hermines d'argent ) , jugement du 31 octobre 1668 ; — 
SmsELLES , seigneur du Mas , jugement du 4 janvier 1671 ; — 
Tardieu , seigneur de Pradels ( d'azur au chevron d'or, accom- 
pagné de deux épées de même en chef, et d'une pique de même 
en pointe ) , jugement du 15 janvier 1669. 



Noms des gentilshommes domiciliés au diocèse deMende, en 
Gévaudan, déclarés nobles par jugements souverains de 
M. de Baville de Lamoignon, intendant de la province de 
Languedoc , rendus de 1698 à 1717 (1). 

MM. d'Apghier de Lodiéres , seigneur de Farges et du 
Bacon , jugement du 16 juillet 1698 ; — d'ALDiiv , seîgnejjr du 
Born, jugement du 2 décembre 1715; — Dabiron, seigneur de 
Solpières, jugement du 10 septembre 1698; — de Caclet, 
seigneur de Beaumont , jugement du 20 février 1699 ; — 
Dumas , seigneur de Cultures ( aux notices ) ; — de Fayet 
( auco notices ); — de Falguiéres du Mazel , jugement du 
27 septembre 1698 ; — de Michel , seigneur du Roc ( aux 
notices ) ; — de Miramont , seigneur dudit lieu , jugement 
du 23 septembre 1699 ; — de Plantier , seigneur de Grave- 
roUes , jugement du 26 septembre 1699 ; — de Parlier , sei- 
gneur de Monsoubeiran , jugement du 16 octobre 1716; — de 

(1) Archives départemenUles. — Liasse B , f 65. 
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Parlier, seigneur du Mazel et Laroque, jugement du 28 sep- 
tembre 1716 ; — de Roux * , seigneur de la Loubière (1), juge- 
ment du 8 mars 1699; — de Santel , seigneur de Montellhet, 
jugement du 29 décembre 1716; — de Saint-Martin, seigneur 
de iBrissac, etc., jugement du 7 septembre 1 71 4 ; — de S abatikr, 
seigneur de Leirîs, etc., jugement du 15 août 1698; — de 
Serriéres, seigneur de Montredon , etc. , jugement du 2 octo- 
bre 1717; — de Vernijv, seigneur de Combette et de Riben- 
nes, jugement du 21 octobre 1698; — Veyrier, seigneur 
de Plagnols, jugement du 20 novembre 1715. 

ri) I. Melchior de Roux, seigneur de la Loubière, las Combes, 
les Tialas, Bouchet, etc., marié à Anne de Maillan, fille de noble 
David Sylvestre de Maillan de Grandiac de la Gaze, et de Margue- 
rite Garcebal de Recoules de Laroque ( contrat du 16 novembre 1648 ) ; 
de ce mariage : !<> Jean-Baptiste , qui suit ; 2^ Marie, mariée à messiro 
Pierre de Maillac, seigneur et baron de Vessac ( contrat du 7 novem- 
bre 1696 ). — IL Jean-Baptiste de Roux , seigneur de la Loubière, 
consul de la ville de Mende, marié à Anne de Lestang de Bérail, 
fille de Jean , seigneur et baron de Pomeyrols, et do Marthe de Brunet 
de Pujols et Gastelpers ( contrat du 5 octobre 1687 ) ; de ce mariage: 
1» Melchior, marié à Marie Jeanne d'AItier du Champ (contrat 
du 21 février 1713); 2» Jean-Baptiste de Roux, écuyer, seigneur 
et baron de Pomeyrols, Caylus, la Loubière , etc. , héritier de Fran- 
çois de Bérail de Lestang , marquis de Paulhac, etc. , son oncle mater- 
nel, marié à Catherine Barthélémy de Las-Cases ( contrat du 20 
novembre 1713. — Testament du 26 septembre 1754 , par lequel il 
institue son héritier , Jean-Baptiste du Pont, seigneur de Ligonnès , 
son neveu ) ; 3® Marie, mariée à messire Antoine du Pont, seigneur 
de Ligonnès ( contrat du 31 mai 1712 ). — ( La famille de Roux por- 
tait de gueules , au lion rampant d'or , au chef d^argent chargé de deux 
macles -de gueules. ) 
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FOUILLÉS DU DIOCÈSE DE MENDE, 

(Établie sur des documents de i700 à 1750} (1). 
MEIfDE. 

Mende. — Justice de Tévêque , /seigneur de la ville et du 
chapitre ( quatre officiers de justice et quatre officiers au 
baillage , pourvus par Tévéque ) ; 2,480 habitants , dont 698 
capitables. — « Cette communauté a peu de commerce , et 
même point du tout ; les principaux négociants , au nombre de 
cinq à six, sont des détaillants qui vendent jusques à d.es rubans 
et des lacets, et dont les biens ne valent pas ensemble 80,000 
livres ; néanmoins rindustrie fait vivre Vartisan auquel il suffit 
de posséder une somme de quinze livres ; ce pécule est employé 
à l'achat de laine qui est ouvrée par la fenmie et les enfants ; 
de sorte que le maître travaille toujours à facturer des serges 
etcadis, ce qui procure aux hommes huit sols par jour, et 
aux femmes trois ; ce modique salaire suffit à la nourriture des 
habitants du Gévaudan , qui ne boivent pas de vin et mangent 
un pain fort grossier. — Le terrain produit des grains et des 
foins, sujets à beaucoup de cas fortuits par suite des ravines 
occasionées par les montagnes. » 

EvÊcHé. — Monseigneur de Ghoiseul , titulaire ; temporel 
composé des mandements de Mende ( Badaroux , Born , Balsié- 
ges, Saint-Bauzille , Barjac); Chanac (Yillard, Ësclanèdes, 
Salelles, Inos); Serverette et Saint- Alban ( Laubies , Fontans , 
Sainte-Eulalie , Bibennes, Establcs, Bieutord); Grandrieu 
(Croizance) ; Fournels (Chauchailles, Saint-Laurent de Veyrès); 
Becoux, Chaylar-l'Evêque, Saint-Martin de Lansuscle ( Pom- 

(1) Archives départementale» , liasses 492 , 620 , 650 , 749. A. n« i 1 
à ICO , etc. 
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pidou, Cassagnas) ; Auxillac ( Paben) ; du Buisson. — Revenu , 
50,000 livres; charges, 12,100 livres; décimes , 6,250 livres. 

Chapitre de l'église cathédrale de Mënde. — Un 
prévôt , un archidiacre , un personnat ou chantre , quinze 
prébendes canonicales. — Les deux premières dignités confé- 
rées par révoque , le personnat à l'élection du chapitre , les 
prébendes alternativement offertes par le seigneur et le cha- 
pitre. — Revenu , 24,761 livres , perçu dans les paroisses de 
Mende , Brenoux, Aliène, Arzenc, Rieutord , Ribennes, 
Saint-Amans, Saint-Gai, leBorn, Saint-Martin, la Bouvière, 
Ghadenet, Lanuejols, Badaroux, Javols, les Laubies, Saint- 
Denis , Ghaldeirac , Lapanouse , Saint-Alban , Saint-Léger de 
Peyre , Rimeize ; les prieurés de Mende ( pour un tiers ) , 
Rieutord, Lachamp» Aliène, Arzenc, Châteauneuf, Brenoux, 
le Born , la Bouvière , Auroux , Altier, GoUet de Dèze , Saint- 
Pierre de Nogaret , Saint-Martin de Lansuscle , Saint-Julien 
d'Arpaon, la Malène. — Gharges, 12,356 livres ; décimes, 
3,095 livres. — N. B. jtes droits de justice ne produisaient 
aucun revenu au chapitre, qui était en usage de donner 
gratis toutes les charges de judicature, 

La prévôté de l'église cathédrale. — Première di- 
gnité du chapitre, M. Vital Dangles, titulaire (1730) ; l'évêque, 
collateur de plein droit. Bevenu , 1,010 livres ; charges , 300 
lîvreg ; décimes , 183 livres. 

L'archidiaconé de l'église cathédrale. — Seconde di- 
gnité du chapitre, M. Glaude Antoine de Ghoiseul Beaupré, 
titulaire (1728); l'évêque, collateur de plein droit. Revenu, 
1,200 livres ; charges, 297 livres ; décimes, 150 livres. 

La cuamtrerie de l'église cathédrale. — Le chapitre, 
collateur de plein droit. Revenu, 1,450 livres ; charges , 664 
livres ; décimes , 181 livres. 

Le collège de Saint-Grhgoire et de Sainte-Catuerijxe. 
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r- Les quatre hebdomadiers de l'église cathédrale , titulaires ;: 
MM. du chapitre, coUateurs de plein droit. Bevenu, 80 livres ; 
charges , 20 livres; décimes , 8 li\Tes. 

La chapelle Saint-Nicolas , dans lIéglise cathédrale. 

— M. Pierre Abonnenc, titulaire (1728) ; MM. du chapitre , 
collateurs de plein droit. Revenu , 65 livres ; charges , 23 li- 
vres ; décimes , 8 livres. 

La rectorerie de Saint-Gervais et de Saint-Protais, 
ou CcRE DE Mende. — Unie au bénéfice de l'église : M. Nico- 
las Caylar , titulaire (1729) ; MM. du chapitre , collateurs de 
plein droit. Revenu, 836 livres ; charges , 500 livres; décimes, 
104 livres. 

La chapelle Saint-Ilpide. — Aumdnerie simple, fondée 
en 1509, par M. de Lapanouze de Loupiac, précenteur de Véglise 
cathédrale ; M. Joseph Lamothe , titulaire (1728) ; M. de 
Roquelaure, baron d'Apchîer, patron et collateur. Revenu, 120 
livres ; charges , 81 livres ; décimes, 15 livres. 

La chapelle Saint-Jean la Rivière , prés Mende. 

— M. Henri Charles François de Rets de Fraissinet, titulaire; 
révèque, collateur de plein droit. Revenu , 30 livres ; charges , 
5 livres ; décimes , 3 livres. 

La chapelle Saint-Jean des Notaires de la ville db 
Mende. — M. Hugues Béraud , titulaire (1729) ; les deux 
syndics des notaires de la ville de Mende présentent , et Vévè- 
que donne la collation et institution. Revenu, 100 livres; char- 
ges , 22 livres ; décimes , 12 livres. 

La chapelle de Montbel. — M. Etienne André, titulaire 
(17:^8) ; M. de Saint-Sauveur , patron laïque et collateur. 
Revenu , 63 livres ; charges , 5 livres ; décimes , 8 livres. 

La chapelle Raymond Dumas. — Fondée en 1434 , par 
Raymond Dumas , en l'honneur de N.-S. J.-C. et de la bien- 
heureuse V. M., pour être desservie en l'église de Meade ; 
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H. Albao Alexandre Yalantin , titulaire (1728) ; MM. du 
clergé» Dominateurs; lévèque, coUateur et instituteur. Revenu, 
48 livres ; charges , 40 livres ; décimes , 6 livres. 

La ghapbllb de Gondom, dans l'église cathédrale. — 
MM. Hugues Béraud et Jean-Baptiste Comte, titulaires (1728); 
M. de Lacaze de Grandiac , patron laïque et présentateur ; 
MM. du chapitre, collateurs et instituteurs. Revenu, 240 livres; 
charges , 54 livres; décimes , 30 livres. 

La chapelle Saint-Privat la Grotte-Vieille. — Fondée 
le 6 des kalendes de décembre 1312, par Guillaume !¥% évè- 
que de Mende, et son chapitre. — M. Joseph Louis, titulaire; 
MM. les hebdomadiers de la cathédrale, patrons et nomina^ 
teurs; MM. du chapitre, collateurs et instituteurs. Revenu, 
24 livres; charges, 15 livres; décimes, 3 livres, 

La chapelle N.-D.des Neiges, a Mende. — MM. Pierre 
Jourdan et Nicolas Lemaitre, titulaires (1728); MM. les 
hebdomadiers de la cathédrale , patrons et collateurs. Revenu , 
32 livres ; charges , 16 livres ; décimes , 4 livres. 

La chapelle Sainte-Anne de l'église cathédrale. — 
MM. François Blanquet et Antoine Glavel , titulaires (1728); 
une des places conférée de plein droit par le chapitre ; l'autre à 
la présentation du clergé et collation du chapitre. Revenu , 88 
livres ; charges, 56 livres ; décimes , 11 livres. 

La chafei^s Saint-Michel, a Mende. — MM. Jean Iter- 
thélemy et Jean Dominique Doladille, titulaires (1728) ; M. le 
baron de Montialoux , patron et nominateur; MM. du chapitre, 
collateurs et instituteurs. Revenu , 50 livres; charges , 25 li- 
vres ; décimes , 6 livres. 

La chapelle Sainte-Agathe. — M. Pierre Jourdan, titu- 
laire (1728) ; révèque, collateur de plein droit. Revenu, 186 li- 
vres ; charges, 27 livres ; décimes, 23 livres. 

La CHAPELLE Saint-André de l'église cathédrale. — 
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Fondée par M® Pierre Barroty, chanoine et chantre , unie en 
1320 à un bénéfice de chœur qui oblige à résidence: M. Antoine 
Durand, titulaire (1728); MM. du chapitre, collateurs de 
plein droit Revenu , 67 livres ; charges , 48 livres ; décimes, 
8 livres. 

La chapelle Saint-Jacques db l'église cathédrale. — 
Unie au bénéfice de Téglise: M. Pierre Couderc, titulaire (1728); 
le prévôt de Téglise, coUateur de plein droit. Revenu, 82 livres; 
charges , 18 livres ; décimes , 10 livres. 

La chapelle Saint-Martin de l'église cathédrale. — 
M. Nicolas Lemaitre , titulaire; le prévôt de l'église , collateur 
de plein droit. Revenu , 100 livres ; charges , 40 livres ; déci- 
Hïes , 12 livres. 

La chapelle de l'Annongiadb de l'église cathédrale. 
— Oblige à résidence : MM. Louis Brun et Pierre Bourrillon , 
titulaires (1728); M. de Gransanhe, seigneur de Loupiac, 
patron. Revenu , 185 livres ; charges , 79 livres ; décimes , 
23 livres. 

La chapelle des Martins de l'église cathédrale. — 
Unie à une chorerie : M. Antoine Laccas , titulaire (1729) ; 
M. de Grandlacde Lacaze, patron; MM. du chapitre, collateurs 
et instituteurs. Revenu, 22 livres; charges, 11 livres; décimes, 
2 livres. 

La chapelle Saint- Vincens , a Mende. — Oblige à rési- 
dence : M. Jean Dominique Doladille , titulaire (1728) ; Marie 
Madeleine et Jeanne Borrel, sœurs, patronnes. Revenu , 45 li- 
vres; charges, 33 livres; décimes, 5 livres. 

La chapelle Saint-Bonnet de l'église cathédrale. — 
Oblige à résidence: M. Pierre Méjean, titulaire (1728); Marie 
Madeleine et Jeanne Borrel , patronnes. Revenu , 42 livres ; 
charges, 15 livres; décimes, 5 livres. 

La chapelle Saint-Léonard , a Mende. — M. Pierre 
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Velay, titulaire (1729); le prévôt de réglise. Dominateur; 
MM. du chapitre^ collateurs et instituteurs. Revenu, 17 livres; 
charges , 5 livres ; décimes , 2 livres. 

La chap£Ixe Saimt-Sauveur de l*é6lise cathédrale. — 
Unie à une chorerîe : M, François Brunel, titulaire (1728) ; le 
prévôt de l'église , collateur de plein droit. Revenu, 16 livres ; 
charges , 11 livres ; décimes , 2 livres. 

La chapelle Saint -Julien et Sainte -Bazilisse la 
Grotte de l'église cathédrale. — Unie à une chorerie: 
M. Jacques Veyrien, titulaire (1728); MM. du chapitre, colla- 
teurs du plein droit. Revenu , 17 livres ; charges , 5 livres ; 
décimes , 2 livres. 

La chapelle de Saint-Joseph dans l'église de l'Hôpital 
DE Mende. — Fondée par M. Joseph Michel , prêtre ( acte 
de fondation du 22 décembre 1678); M. Nicolas Caylar, 
titulaire (1729); dame Marguerite de Bardon, patronne. 
Revenu, 100 livres; charges, 34 livres; décimes, 12 livres. 

La chapelle du très Saint-Sacrement dans la biêmb 
ÉGLISE. — Fondée en 1712 , par M. Jacques, prêtre, titulaire 
(1729) ; Vévêque, patron. Revenu , 60 livres ; charges , 26 li- 
vres ; décimes , 7 livres. 

ABGHIPRÊTRÉ DES CÈTENNE8. 
Bénéfices à charge. 

IsPAGNAC. — Justice seigneuriale : M. l'abbé Lefebvre , 
prieur dudit lieu ; 1,160 habitants, dont 299 capi tables. — (( Il 
n'y a d'autre industrie que celle de quelques tisserands qui 
fabriquent des cadis, dite besounades. La production du sol 
consiste en quelque peu de grains , la plus grande partie du 
terroir étant en vignes. » — Rénéfice : 

1. La cure de Saint-Pierre dIspagnag. — M. Gré- 
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goire , titulaire (1729) ; le dom prieur dudit lieu^ nomÎDateur ; 
lévftque, collateur et instituteur. Revenu, 420 livres ; charges, 
45 livres; décimes , 52 livres. 

Florac. — Justice seigneuriale : (un juge, un lieutenant , 
un procureur, un greffier) ; M. le comte du Roure, seigneur; 
1,720 habitants , dont 344 capitables. — (c Très peu de com- 
merce, le sol produit du vin et des châtaignes, et quelques 
grains dans le vallon et sur le causse, mais qui ne représentent 
pas six mois de subsistance pour ses habitants. » — Bénéfice : 

2. La cure de Saint-Martin de Florac. — • M. Hilaire 
Comte , titulaire (1728) ; le prieur dudit lieu , nominateur ; 
révèque, collateur et instituteur. Revenu , 385 livres ; charges , 
25 livres ; décimes , 43 livres. 

Bédoués. — Justice seigneuriale : M. le comte du Roure 
et MM. du chapitre N.-D. de Bédoués, seigneurs; 380 habitants, 
dont 104 capitables. — « Il n'y a ni commerce , ni industrie ; 
le sol produit blé , froment , orge , avoine , des châtaignes et 
quelques vignes très casuelles , le terroir de la communauté 
étant situé sur le penchant de la Louzère. )) — Bénéfice : 

3. La cure , sous le titre de Notre-Dame. — .Unie à la 
sacristie: M. Antoine Solier, titulaire (1727). Revenu, 20 
livres ; charges , 5 livres ; décimes , 2 livres. 

Prunet Lassalle MoNTVAiLLANT. — Justico Seigneuriale : 
M. de Montvaillant , seigneur ; 225 habitants , dont 80 capita- 
bles. — «Aucun commerce,, ni industrie; le sol produit un 
peu de froment , seigle, orge, avoine, millet noir, vignes et 
châtaignes. » — Bénéfice: 

4. La CURE de Saint-Privat. — M. Mercier, titulaire 
(1728) ; MM. du chapitre de Bédoués , nominateurs; l'évèque , 
collateur et instituteur. Revenu , 346 livres ; charges , 25 li- 
vres ; décimes , 43 livres. 

GoGURÉs. — Justice seigneuriale : MM. du chapitre de 
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Bédonés, seigneurs; 180 habitants, dont 45 capitables. — 
(( Ni commerce , ni industrie , très peu de seigle , orge, millet 
noir et quelques chàtaigners; toutes productions qui ne repré- 
sentent pas six mois de subsistance des habitants. » — Bénéfice: 

5. La cure Saint -Jean-Baptiste. — M. Pierre Viguier, 
titidaire; Févêque, collateur de plein droit. Revenu, 334 livres; 
charges, 15 livres; décimes, 43 livres. 

Yebron. — Justice de Ntmes : M. de Saïgas et les pères 
bénédictins d'Aniane , seigneurs du lieu; 1,320 habitants, dont 
270 capitables. — « Ni commerce , ni industrie; le sol pro- 
duit froment , seigle, millet noir, chàtaigners et quelques four^ 
rages. » — Bénéfice : 

6. La gure Saint-Pierre. — M. Jean Hierle, titulaire 
( 1728 ); révèque, collateur de plein droit Revenu, 390 livres; 
charges, 32, livres; décimes , 48 livres. 

Saint-Juuen d'Arpaon. — Justice de Nimes : M. le mar- 
quis de Saint-Véran , en son château de €ordiac ( diocèse de 
Nimes ) , seigneur du lieu ; 450 habitants, dont 90 capitables. 
• — « Ni commerce, ni industrie; la récolte consiste principale* 
ment en seigle, millet noir et châtaignes. )) — Bénéfice : 

7. La cure Saint-Julien. — M. André Gombemale , titu- 
laire ( 1729 ) ; MM. du chapitre de Mende , nominateurs ; 
révèque, collateur et instituteur. Revenu, 335 livres ; charges^ 
20 livres; décimes, 43 livres. 

Saint-Laurent de Trêves. — Justice de Ntmes : M. de 
Selletot, baron de Barre, seigneur du lieu ; 460 habitants, 
dont 106 capitables. — « Il n'y a que le produit du sol, qui con- 
siste en blé et chfttaignes. » — Bénéfice : 

8. La cure Saint-Laurent. — M. Victor Siem , titulaire 
( 1729 ) ; MM. du chapitre Saint-Pierre de Montpellier, nomi- 
nateurs ; révèque de Mende, collateur et instituteur. Revenu , 
444 livres ; charges , 30 livres ; décimes , 55 livres. 

II. 24 
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Fraissinet de Fourques ( mandements des Balmes et des 
Rousses ). — Justice de Nîmes : M. le comte du Roure , habi- 
tant à Barjac , seigneur du lieu ; 500 habitants, dont 150 capi- 
tables. — ' « Ni commerce, ni industrie; la production du sol 
consiste en froment, seigle , orge , avoine, millet noir et quel- 
ques châtaignes fort casueltes. )) — Bénéfice : 

9. La cure Saiîït — M. Jean Turc, titulaire ( 1728 ) ; 

MM. du clergé de Mende, nominateurs ; l'évéque, coUateur et 
instituteur. Revenu, 345 liv.; charges, 20 liv.; décimes, 40 liv. 

Barre. — Justice de Nîmes : M. de Selletot , ancien major 
de dragons , seigneur du lieu; 480 habitants, dont 104 capita- 
les. — « Il n*y a d'autre commerce que celui des artisans qui 
voiturent des denrées d*un marché à l'autre ; la production du 
sol consiste en foins, dont la récolte est fort casuelle faute d'ir- 
rigation. Il y a quelque peu de grains en froment, seigle , orge 
et millet noir. Le terroir est fort maigre , sec et aride. » — 
Bénéfice : 

10. La cure Notre-Dame. — M. Privât Joseph Gely, titu- 
laire (1728); révèque, collateur de plein droit Revenu, 375 liv.; 
charges, 30 livres; décimes, 45 li\Tes. 

Saint-Martin de Gamicelade. — ; Justice de Nîmes: 
M. Parlier, seigneur du lieu; 268 habitants, dont 87 capitables. 
.*— « Il n'y a que la production du sol , qui consiste en seigle 
et châtaignes. » — Bénéfice : 

11. La cure Saint-Martin. — M. Antoine Bugaret, titu- 
laire ( 1729 ) ; MM. du chapitre de Mende , nominateurs ; 
révèque, collateur et instituteur. Revenu , 483 livres ; charges, 
31 livres ; décimes, 59 livres. 

Saint-Flour de Pompidou. — Justice de Nimes : l'évéque 
de Mende , seigneur du lieu ; 624 habitants, dont 186 capita- 
bles. — « Ni commerce, ni industrie ; le sol produit châtai- 
gnes, seigle et millet noir, » — Bénéfice : 
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12. La cure Saiwt-Flour. — M. André Gombemale, titu- 
laire ( 1729 ) ; le chapitre collégial de Quézac , nomioateur ; 
révêque de Mende, coUateur et instituteur. Revenu , 357 liv. ; 
charges , 22 livres ; décimes , 45 livres. 

MoLEzoN. — Justice de Nimes : M. de la Rouvière , habi- 
tant k Saint-Jean de Gardonnenc ; M. Dumazel , habitant au 
château du Mazel, et M*"® de Brîssac, seigneurs du lieu; 400 ha- 
bitants , dont 136 capi tables. — a Ni commerce, ni industrie ; 
la production du sol consiste en châtaignes , seigle et millet 
noir. )) — BénéOce : 

13. La cure Notre-Dame. — M. Daudé, titulaire ( 1728 ); 
le prieur de Molezon, présentateur; Tévèque, collateur et ins- 
tituteur. Revenu, 330 livres; charges, 30 livres ; décimes , 
41 livres. 

Garriac. — Justice de Nimes : M. le marquis de Saint- 
Yéran , seigneur du lieu; 462 habitants, dont 83 capitables. 
— (( Il n'y a tfautre industrie que celle des vers à soie ; le sol 
produit châtaigners, mûriers, quelques vignes, peu de grains 
et de foin. Le terroir de cette communauté est rempli de 
rochers. » — Bénéfice : 

14. Le prieuré-cure Saint-Jean-Baptiste. — M. Char- 
les Fabre , titulaire ( 1728 ) ; l'évèque, collateur de plein droit. 
Revenu , 404 livres ; charges , 40 livres; décimes, 50 livres. 

Les Bauies. — Justice de Ntmes: M. Fabre, conseiller hono- 
raire au yésidial de Nimes, seigneur du lieu; 102 habitants, 
dont 21 capitables. — (c Ni commerce , ni industrie ; les pro- 
ductions du sol sont du seigle et du millet noir. )> — Bénéfice : 

15. Le prieuré-cure Notre-Dame. — M. Pierre Ghastang, 
titulaire ( 1728 ) ; l'évèque, collateur de plein droit Revenu, 
500 livres ; charges , 45 livres; décimes , 62 livres. 

Le rousquet Labarthe. — Justice de Nimes : MM. les 
marquis du Fournès et de la Loubière, seigneurs dudit lieu; 56 
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habitants, dont 14 capitables. — <( Aucune sorte de commerce, 
ni industrie; la production du sol , qui est fort casuelle , con- 
siste en châtaignes , quelque peu de seigle et millet noir. » — 
Bénéûce : 

16. Le phieuré-cure Saint-Privat. — M. Jean Branet, 
titulaire ( 1728 ) ; Tévêque, coUateur de plein droit Revenu, 
223 livres ; charges, 20 livres ; décimes , 27 livres. 

MoiSSAC ( dite Notre-Dame de Val-Francesque). — Justice 
de Nîmes : M. le marquis de Fournès, maréchal des camps et 
armées du roi , résidant à Saint-Privat ( diocèse rfUzès ) , sei- 
gneur du lieu; 490 habitants, dont 144 capitables. — « 11 y a 
quelques tisserands qui fabriquent des étoffes pour les gens du 
pays, et quelques vers à soie ; la production du sol consiste en 
châtaignes, vin , et peu de grains et foins. » — Bénéûce : 

17. La cure Notre-Dame. — M. Alexandre Saint^Pierre , 
titulah-e ( 1728 ) ; l'évêque de Hende , collateur de plein droit. 
Revenu, 339 livres; charges, 30 livres; décimes, 42 li- 
vres. 

Saint-Germain de Galrerte. — Justice de Nîmes : mon- 
seigneur le prince de Conti, MM. les prieurs de la congréga- 
tion de la doctrine chrétienne, et M. de Lagarde, seigneurs du 
lieu; 600 habitants, dont 160 capitables. — (( Il n'y a point de 
commerce; la production du sol consiste en châtaignes , feuilles 
de mûriers et quelque peu de vin. Les habitants ont représenté 
au commissaire subdélégué par l'intendance générale de Langue- 
doc pour rétablissement de la capitation, que partie des biens de 
la communauté appartient à des personnes qui résident dans 
d'autres paroisses, et que la leur est une des plus pauvres du dio- 
cèse, attendu que son principal revenu, les châtaignes et )es 
feuilles de mûriers, est fort casuel. » — Bénéfice : 

18. La cure Saint-Germain. — Desservie par un prêtre 
de la congrégation de la doctrine chrétienne , étant unie au 



Digitized by 



Googk 



SUR LA PROVINCE DE GÉ VAL DAN. 375 

séminaire de la ville de Mende. Revenu, 330 livres; charges , 
30 livres ; décimes , 41 livres. 

Gassagnas. — Justice de Nîmes : M. Parlier , seigneur du 
lieu; 630 habitants, dont 112 capitables. — « Ni commerce , ni 
industrie; seigle et millet noir; il y a peu de châtaignes et fruits 
fort casuels. » — Bénéfice : 

19. La cure Saint-Pierre. — M. Quatrebras , titulaire 
( 1728 ) ; le prieur, nominateur ; Févêque, collateur et institu- 
teur. Revenu, 305 livres; charges, 15 livres; décimes, 
38 livres. 

Saint-Etienne Val-Francesque. — Justice de Nîmes : 
M. de Gabiron , baron de Saint-Etienne , seigneur du lieu , 
(un lieutenant de juge, qui est en même temps notaire royal , 
un procureur, un greffier, pourvus par le seigneur); 1,000 ha- 
bitants, dont 280 capitables. — « Ni commerce , ni industrie ; 
la production du sol consiste en châtaignes, vin et feuilles de 
mûriers. » — Bénéfice : 

20. La cure Saint-Etienne. — M. Jean Mingaud , titu- 
laire (1728); le prieur du lieu, nominateur; l'évêque, collateur 
et instituteur. Revenu , 541 livres; charges, 100 livres; déci- 
mes, 60 livres. 

Saint-Privat de Vallongue. — Justice de Nîmes : mon- 
seigneur le prince de Gonti et M. le comte du Roure, seigneurs 
du lieu ( un bailli et un juge pourvus par le prince , un procu- 
reur et un sergent, pourvus par M. le comte ); 416 liabitants, 
dont 112 capitables. — « Ni commerce, ni industrie; la pro- 
duction du sol consiste en châtaignes, quelque peu de ble, 
seigle et foins. » — Bénéfice : 

21. La cure Saint-Privat. — M. Claude Pages, titulaire; 
le prieur, nominateur; l'évêque, collateur et instituteur. Revenu , 
334 livres; charges , 30 livres ; décimes, 41 livres. 

Saint-Hilaire de Lavit. — Justice de Nîmes : monsei- 
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goeur le prince de Gonti^ seigneur du lieu; 160 habitants, dont 
50 capitables. — (( Ni commerce , ni industrie ; la principale 
récolte consiste en châtaignes ; il y a peu de grains et de 
mûriers , le tout fort casuel. » — Bénéfice : 

22. Le prieuré-€dre Saint-Hilaire. — M. Jacques Pages, 
titulaire ( 1730 ) ; Févèque, coUateur de plein droit. Revenu, 
450 livres; charges, 105 livres; décimes, 59 livres. 

Saint-André de Lancize. — Justice de Nimes : monsei- 
gneur le prince de Gonti, M. le comte du Roure, M. le 
baron de Gadouane, seigneurs du lieu; 204 habitants, dont 
52 capitables. — « Ni commerce , ni industrie; quelques châ- 
taignes fort casuelles , fort peu de blé et de seigle , qui ne 
suffisent pas pour la moitié de la nourriture des habitants. » 
— Bénéfice: 

23. La cube Saint-André. — M. Etienne Annat , titulaire 
( 1728); le dom prieur, Dominateur; lévèque, coUateur et 
instituteur. Revenu , 385 livres ; charges, 90 livres ; décimes , 
48 livres. 

Saint-Frezal de Ventalon. — Justice de Nîmes : monsei- 
gneur le prince de Gonti, seigneur du lieu; 385 habitants, 
dont 100 capitables. — « Ni commerce, ni industrie ; la pro- 
duction du sol est fort casueDe , les fonds étant sujets 
aux ravines ; la principale récolte consiste en châtaignes; il y a 
quelque peu de seigle. » — Bénéfice : 

24. Li prieuré-cure Saint-Frëzal. — M. Jean Roux, 
titulaire ( 1728 ) ; lévèque , coUateur de plein droit. Revenu , 
450 livres ; charges , 130 livres; décimes , 55 livres. 

Saint-Michel de Déze. — Justice de Nimes : monseigneur 
le prince de Gonti, seigneur du Ueu; 268 habitants, dont 
87 capitables. — « Ni commerce , ni industrie ; la principale 
récolte consiste en châtaignes ; il y a très peu de seigle et mUlet 
noir. » — Bénéfice : 
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25. Le prieuré-€orb Saint-Michel. — M. Roux , titu- 
taîre ( 1728 ) ; l'évêque, pollateur de plein droit. Revenu, 
470 livres ; charges , 150 livres ; décimes , 58 livres. 

Saint-Martin de Roubbaux. — Justice de Ntmes : M. Jean 
Louis de Juge, seigneur du lieu ; 600 habitants, dont 150 capi- 
tables. — « Ni commerce, ni industrie; la principale récolte 
consiste en ch&taignes; il y a peu de vin et de grains. » — 
Bénéfice : 

26. Le prieuré-cure Saint-Martin. — M. Bernard Mes- 
tre, titulaire (1728); l'évêque, collateurde plein droit. Revenu, 
510 livres; charges, 185 livres; décimes , 63 livres. 

Fraissinet de Lozère. — Juridiction de Nîmes : M. le 
comte du Roure , seigneur du lieu; 280 habitants, dont 73 capi- 
tables. — « Il n'y a aucun commerce; la production du sol 
consiste en foins, dont la récolte est très casuelle, les prés étant 
situés sur les hauteurs de la Lozère où les neiges , gelées et 
orages, enlèvent presque toujours les récoltes. » — Bénéfice : 

27. La cure Notbe-Damb. — M. Jean Louis Richard, 
titulaire ( 1728 ); le prieur, nominateur ; l'évêque, collateuret 
instituteur. Revenu, 363 livres ; charges, 35 livres ; décimes , 
41 livres. 

La Melovze. — Justice de Nîmes : M. de la Melouze , 
seigneur du lieu, habitant à Branoux ( diocèse d'Usez ); 1 12 habi- 
tants, dont 28 capi tables. — « Il n'y a aucun commerce, ni 
industrie ; mais seulement la production du sol qui consiste en 
châtaignes et quelques mûriers. » — Bénéfice : 

28. Le prieuré-cure Sainte-Cécile. — M. Barthélémy 
Beis , titulaire ( 1728 ) ; l'évêque , collateur de plein droit. 
Revenu, 401 livres; charges, 90 livres; décimes , 50 livres. 

Le collet de Déze. — Justice de Ntmes : monseigneur 
le prince de Gonti, seigneur du lieu; 552 habitants, dont 
149 capitables. — « Il n'y a aucun commerce et point d'autre 
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indastrie qae celle des vers à soie. La productioa du sol con- 
siste en ch&taignes fort casuelles^ des feuilles de mûrier et quel- 
que peu de vin. » — Bénéfice : 

29. La cure Saint-Jean de Chambon. — M. Pierre Pelle- 
tier , titulaire ( 1728 ) ; MM. du chapitre , nominateurs; l'évê- 
que, collateur et instituteur. Revenu, 350 libres; charges »^ 
60 livres; décimes, 43 livres. 

Saint-Julien des Points. — Justice de Nîmes : monsei' 
gneur le prince de Gonti, seigneur du lieu; 192 habitants, 
dont 48 capitables. — « Il n*y a aucun commerce , ni indus- 
trie. Les habitants ont représenté au commissaire subdélégué 
par l'intendance de Languedoc, qu'ils étaient à la veille d'aban- 
donner leurs biens, étant trop chargés de tailles et de capita- 
tion , alors surtout qu'ils sont privés de toute sorte de commerce 
et d'industrie depuis la construction du grand chemin de Portes, 
qui passait anciennement dans cette paroisse , en sorte qu'il 
ne leur reste que les ch&taignes, qui sont très casuelles, et ne 
suffisent pas k payer les charges. » — Bénéfice : 

30. Le prieuré-cure Sajnt-Julien. — M. Marc Antoine 
Magne , titulaire ( 1728 ) ; MM. du cbapitre Sabit-Pierre 
de Montpellier, nominateurs; l'évêque de Monde, collateur 
et instituteur. Revenu, 370 livres; charges, 70 livres; déci- 
me^, 46 livres. 

Saint-Andéol de Glairguemort. — Justice de Nimes : 
M. le comte du Roure, seigneur du lieu ; 200 habitants , dont 
44 capitables. — « Ni commerce , ni industrie ; la production 
du sol consiste en châtaignes et foins ; il y a très peu de blé et 
(le vin. » — Bénéfice : 

31. Le frieur£-cure Saint-Andéol. — M. Jacques Hya- 
cinthe Chalbas, titulaire ( 1728 ); l'évêque, coUateur de plein 
droit. Revenu, 390 livres; charges, 85 livres; décimes^ 
48 livres. 
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Les Bqndons. — Justîœ seigneuriale : M. le comte du 
Roure, seigneur du lieu; 400 habitants, dont 109 capitables. 
— « n n*y a d'autre industrie que quelques tisserands qui 
font des cadis pendant l'hiver ; le sol produit quelque peu de 
blé de toute espèce et quelque peu de foins, dont la dime est 
abonnée à 25 livres. » — Bénéfice : 

32. La curb Saint-Saturnin. — M. Antoine Joseph Lau- 
rens, titulaire ( 1728); le chantre de l'église cathédrale de 
Mende, nominateur; l'évèque, collateur et instituteur. Revenu , 
355 livres ; charges, 30 livres; décimes, 44 livres. 

SAiNT-BAUZiLLE et MoNTiouLoux. — Justice seigneuriale : 
M. de Montiouloux, seigneur du lieu; 212 habitants, dont 
74 capitables. «-^(c II n'y a ni commerce, ni industrie; les 
habitant» s'occupent uniquement de la culture des terres, dont 
le produit consiste en grains et foins. » — Bénéfice : 

33. La cure Saint-Bauzille. — M. Jean Giscard , titu- 
laire ( 1728); révoque, coUateur de plein droit. Revenu, 
307 livres ; charges , 15 livres ; décimes , 38 livres. 

Grizac. — Justice seigneuriale : M. le comte du Roure , 
seigneur du lieu ; 105 habitants. ( cette Communauté était 
exempte décapitation.) — « Ni commerce, ni industrie ' 
le sol produit du seigle , peu d'orge et quelques foins. » — Bé- 
néfice : 

34. La gure Notre-Dame et la chapelle Saint- Thomas 
( unie à la cure ). — M. Pierre Pannafieu, titulaire ( 1728 ) ; 
révèque, coUateur de plein droit. Revenu, 363 livres; charges, 
63 livres; décimes, 42 livres. 

Balsiéges. — Justice seigneuriale : Tévêquede Mende, 
seigneur du lieu; 270 habitants, dont 52 capitables. — c( Il n'y 
a d'autre industrie que celle de quelques tisserands qui fabri- 
quent des serges; le sol produit quelque peu de grains et des 
p&turages où l'on engraisse le bétail à laine, v) — Bénéfice : 
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35. La cure Saint-Martin. — M. Pierre Bonnicel» titu- 
laire ( 1728 ) ; lévêque, coUateur de plein droit. Revenu ^ 
336 livres; charges» 26 livres; décimes, 42 livres. 

Brenodx. — Justice seigneuriale : M. le marquis de Moran- 
giès, exempt des gardes du roi, seigneur du lieu; 240 habitants, 
dont 99 capitables. — « Ni commerce, ni industrie; les habi- 
tants cultivent des grains de toute espèce, excepté le seigle et 
les foins. » — Bénéflce : 

36. La cure Saint-Martin. — M. Jean Joseph Runel , 
titulaire ( 1728 ) ; MM. du chapitre de Mende, nominateurs; 
révêque , collateur et instituteur. Revenu , 334 livres ; charges, 
15 livres; décimes, 41 livres. 

Saint-Martin de Lansuscle. — Justice de Nîmes : lévê- 
que de Mende , seigneur du lieu ( un procureur, un greffier , 
pourvus par le seigneur ); 312 habitants, dont 94 capitables. — 
(( Ni commerce, ni industrie; la principale récolte consiste en 
châtaignes ; il y a peu de blé et de seigle, » — Bénéfice : 

37. La cure Saint-Martin. — M. Jean Thérond, titulaire 
( 1728 ) ; révêque, collateur de plein droit. Revenu, 330 livres; 
charges, 30 livres ; décimes , 41 livres. 

Lanuéjols ( et mandement de Ghapieu ). — Jastîce seigneu- 
riale : M. de Morangiès, seigneur du lieu; 348 habitants, dont 
122 capitables. — « Ni commerce, ni industrie ; la production 
du sol consiste en grains et en foins qui ne suffisent pas pour 
la nourriture des habitants et de leurs bestiaux. )) — Bénéfice : 

38. La cure Saint-Pierre. — M. Jean Gayroche, titulaire 
(1728); le prieur, nominateur; l'évêque, collateur et instituteur. 
Revenu, 355 livres; charges, 50 livres; décimes, 44 livres. 
( Il y avait de plus attaché à cette cure un religieux cloîtré, 
auquel on faisait un revenu de 200 livres, ) 

Saint-Etienne du Valdonnez. — Justice seigneuriale : 
M. l'abbé du Tournel, seigneur du lieu; 900 habitants, dont 
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289 capîlables. — « Ni commerce , ni industrie; la productioir 
du sol , qui consiste en grains et foins , ne suffit pas à la nourri- 
ture des habitants et à celle de leurs bestiaux. — Bénéfice : 

39. La cure Saint-Etienne. — M. Vital Favier, titulaire 
( 1728 ) ; MM. du chapitre collégial de Quézac, nominal eurs ; 
révèque de Mende, collateur et instituteur. Revenu, 320 livres; 
charges, 20 livres; décimes, 40 livres. 

Sainte-Croix de Val-Francesque. — Justice de Nîmes : 
le baron de Saint-Etienne, seigneur du lieu; 678 habitants, dont 
137 capitables. — « Il n'y a d'autre commerce et industrie que 
les vers à soie; le sol produit châtaignes, mûriers, vin , grains 
et foins; une grande partie des terres a été emportée par les 
ravines et les inondations. » — Bénéfice : 

40. La cure — M. Jean Illaire, titulaire ( 1728 ) ; l'évo- 
que de Mende, collateur, ( MM. du chapitre de Bédoués pré- 
tendent y nommer ). Revenu, 350 livres; charges, 45 livres; 
décimes, 43 livres. 

Conmiunaulét. 

1. L'Université des Béneficiers de Téglise cathédrale de 
Mende , composée de 99 membres, dont la plus grande par- 
tie à la collation de Tévèque, et les autres à la nomination 
de plusieurs patrons ecclésiastiques ou laïques, jouissait des 
prieurés de Fraissinet de Fourques, Chaudeyrac, Chasseradès , 
Cubières , Saint-Léger de Peyre , Saint-George de Lévejac. 
Revenu, 13,088 livres; charges, 4,484 liv. ; décimes, 1,636 lîv. 

2. Lb collège de Toussaints. — Composé de neuf places, 
dont huit à la nomination de MM. du chapitre de Saint-Pons, 
et la neuvième à celle des collégiats ou de celui qui se trouve en 
semaine; la collation de toutes les places se donnait par révoque 
de Mende, conjointement avec son chapitre. Revenu, l,8751iv.; 
charges, 331 livres ; décimes , 234 livres. • 
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3. Le collège de Bon-Conseil , fondé dans l'église cathé^ 
drale , composé de quatre collégiats prêtres , qui devaient 
être natifs de la paroisse ; lors d'une vacance ^ Us présentaient 
un candidat à l'évêque» qui donnait la collation et institution. 
Revenu, 190 livres; charges, 10 livres; décimes, 23 livres. 

A. Le collège de Saint-Lazare, fondé à Mende en 1334, par 
messire Aldebert Lordet, évêque; composé de quatre collégiats 
et uni à autant de choreries ou bénéflces sacerdotaux de Téglise 
cathédrale. M. d'Entraigues , patron laïque et nominateur; 
lévêque et son chapitre donnaient la collation et institution. 
Revenu, 790 livres; charges, 369 livres; décimes, 98 livres. 

5. Le collège de Saint-Privat la Roche , composé de 
quatre collégiats, dont les places étaient annexées à autant de 
choreries. Trois de ces places furent fondées en 1312 : la pre- 
mière par Guillaume IV , évêque de Mende ; la deuxième par 
le chapitre; la troisième par Raymond Bairoti, chanoine pré- 
centeur , avec dotation à chacune, de six setiers seigle ( mesure 
rase de Mende ) ; la quatrième fut fondée, en 1314, par Pierre 
Frontuti, prêtre bénéficier, qui la dota de 300 livres tournois , 
moyennant laquelle somme, le chapitre s*obligea k servir de 
même six setiers de seigle. Revenu, 288 livres; charges, 401iv.; 
décimes, 36 livres. 

6. Le collège de la très sainte Trinité, fondé à 
Mende en Tannée 1226 par Molety de Peyre; composé de six 
collégiats : M. de Corsac, patron laïque. Revenu, 1,587 livres; 
charges, 541 livres; décimes, 198 litres. 

7. Le collège des cinq plaies , à Mende , composé de 
cinq collégiats : ( fondé en .1514 par Pons Atger , chanoine ) 
M. Rorel de Lagrange, patron laïque. Revenu, 334 livres; 
charges, 111 livres; décimes, 48 livres. 

8. La COMMUNAUTÉ DES PRÊTRES DE LA DOCTRINE CHRÉ- 
TIENNE , du séminaire et du collège de Mende , fondée 
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le 17 octobre 1667 par M^ deSerrony, évêque de Mende, 
et confirmée par lettres-patentes ; elle était composée d'un rec- 
teur et de quatre directeurs pour le séminaire , d'un préfet , de 
six régents 9 deux frères lais et trois domestiques pour le collège. 
( Monseigneur de Piancourt fonda une rente de douze cents 
livres , affectée à l'entretien d'un professeur de théologie et 
de quatre pauvres ecclésiastiques). Revenu, 4,735 livres; 
charges, 4,760 livres ( la communauté jouissait des prieurés 
de Chadenet , de Saint-Germain de Calberte et de la chor 
pelle Saint-Pierre unie à ce dernier ). 

9. Les frères mineurs conventuels de Saint-François, 

à Mende. — Composée de quatorze religieux , réduits à onze , - 
faute de revenus. Revenu, 1,794 livres; charges, 2,446 livres. 

10. Les religieux carmes de la ville de Mende. — La 
communauté était ordinairement composée de 6 religieux. 
Revenu, 1,327 livres; charges, 1,800 livres. 

11. Les religieuses du monastère de Sainte-Ursule, 
à Mende. — Communauté composée de 28 religieuses. Revenu, 
2,216 livres; charges, 3,388 livres. 

12. La communauté des filles de l'union chrétienne , 
à Mende. < — Instituée par les soins de messires de Piancourt et 
Raglion de la Salle , évéques de Mende, pour se livrer à l'éduca- 
tion des filles pauvres de la campagne et surtout des jeunes 
protestantes converties; l'établissement de cette communauté, 
fut régularisé sous l'épiscopat de monseigneur de Choiseul de 
Reaupré, par l'acte d'union passé le 20 mars 1720, entre 
mesdemoiselles de Saint-Denis , d'Aubin , Catilhon , Rrajon , 
avec l'approbation de l'évèque et du conseil général des habi- 
tants de Mende, et confirmé par lettres-patentes datées de 
Fontainebleau au mois de novembre 1724. Le sieur Chastang 
lieutenant au baillage et syndic du diocèse , lui avait fait don 
d'une vaste maison toute meublée, avec ses dépendances, et 
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dune somme de 5,900 livres ; M. l'abbé do Gheyla , d'ane mai^ 
son de campagne estimée 15,000 livres. 

13. Le CHAPrrRE de Quézag. — Erigé par le pape Urbain Y» 
la troisième année de son pontificat ( 1370 ) ; composé don 
doyen, d'un sacristain-curé, six chanoines presbytériaux, un 
diacre et un sous-diacre chanoines. Le doyenné conféré par 
élection, confirmée par le prieur dlspagnac; la nomination et 
collation des autres canonic^ts, par le chapitre en corps. Revenu, 
5,161 livres; charges, 2,570 livres; décimes, 642 livres. 

14. Le prieuré» régulier et conventuel, de Saint-Pierre 
dlspagnac. — - De l'ordre de Saint-Benoît (ancienne obser- 
vance). Dom Gabriel Lefébure, titulaire (1729); (l'abbé 
et les religieux de Saint-Victor de Marseille conféraient 
alternativement ce prieuré, suivant les mois où il devenait 
vacant; Vabbé le conférait pendant les mois de janvier, 
février, mars , juillet y août, septembre, et les religieux pen- 
dant ceux d'avril, mai, juin, octobre, novembre, décem- 
bre ). Revenu, 4,555 livres; charges, 2,270 livres; décimes, 
569 livres. 

15. La manse conventuelle de Saint-Pierre d'Ispa- 
GNAC , composée de cinq religieux. Revenu, 792 livres; 
charges 1,000 livres. 

16. Le chapitre, séculier, de Bédoués, fondé par le 
pape Urbain Y, en 1364, composé de huit chanoines, savoir : 
un doyen, un sacristain-curé, quatre presbytériaux, un diacre 
et un sous-diacre. Uélection du doyen, au chapitre, et son 
institution, à l'évèque de Mende; la collation et institution des 
autres canonicats conférées par le chapitre en corps. Revenu , 
2,236 livres; charges, 1,275 livres; décimes, 278 livres. 

Bénéfioet simplet. 

1. Le prieuré ou chapelle de Saint-Pierrr de Mont- 
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BRUN. — M. Pierre Boissonnade, titulaire ( 1728 ); le prieur 
de Sainte-Enymie , collateur. Revenu, 83 livres; charges, 
31 livres; décimes, 10 livres. 

2. La chapelle Saint-Chables Bobbomée de Quézac — 
M. Jean Bugarel, titulaire (1728); M. Jacques Bugarel, 
patron; MM. du chapitre de Quézac, instituteurs. Revenu» 
36 livres; charges, 15 livres; décimes, 4 livres. 

3. Le PBiEUBÉ, simple et régulier, de Saint-Mabtin de 
Flobac. '—De Tordre de Saint-Benoit et en commande. M. Jean 
François de Nison, titulaire ( 1728 ); l'abbé de la Chaise-Dieu, 
collateur de plein droit. Revenu, 1,822 livres; charges, 430 liv.; 
décimes, 226 livres. 

4. La chapelle Saint-Jean-Baptiste de Flobac. — 
M. Antoine Lenoir de Bellesagne, titulaire (1728); M. et 
M"*» de Saint-Sauveur, patrons et nominateurs; MM. les curés 
de Florac et de Saint-Julien d'Arpaon donnaient institution. 
Revenu, 30 livres; charges, 15 livres; décimes, 3 livres. 

5. La chapelle Notbe-Dame de Flobac. — MM. Chris- 
tophe Yeyron et Etienne Saltet, titulaires ( 1728); M. le comte 
d'Entraignes de Launay, patron et nominateur; l'évèque, colla- 
teur et instituteur. 

6. Le PBiEUBÉ,simple et régulier, de Saint-Piebbe de 
Vébbon. — Dom Pierre Gillet, religieux de la congrégation 
de Saint-Maur , titulaire ( 1728 ). — {Ce prieuré dépendait 
de V abbaye du monastère Saint-Chaffre , diocèse du Puy , et 
le prieur de Sainte-Enymie prétendait en être patron. ) — 
Revenu, 1,100 livres; charges, 100 livres; décimes, 130 livres. 

7. Le PBiEUBÉ simple de Sajnt-Laubent de Tbéves. — 
MM. du chapitre Saint-Pierre de Montpellier, titulaires. Re- 
venu, 388 livres ; charges , 159 livres; décimes, 48 livres. 

8. Le PBIEUBÉ simple de Notbe-Dame de Babbe. — 
M. Louis Gampredon, titulaire (1729 ); l'évoque, collateur de 



Digitized by 



Googk 



584- DOCUMENTS HISTORIQUES 

plein droit. Bevenu, 454 livres; charges, 315 livres; décimes, 
56 livres. 

9. Le prieuré simple de Notre-Dame de Molezon. — 
M. Jean Dominique de Guillebert , titulaire ( 1728 ); Tévèque, 
collateur de plein droit. Revenu, 796 livres; charges, 360 liv. ; 
décimes, 99 livres. 

10. Le prieuré, simple et régulier, de Saint-Pierre de 
Cassagnas. — M. Pastourel , titulaire; M. Tabbé de Gendras^ 
diocèse d'Alais, nominateur; Tévêque de Mende, collateur et 
instituteur. Revenu, 800 livres; charges, 380 livres; décimes, 
100 livres. 

il. Le prieuré, simple et régulier, de Saint-Etiennb Yal- 
Frangesque. — Dom Barthélémy Mazet, religieux de la con-^ 
grégation de Saint-Maur , titulaire ( 1728 ). Revenu , 1,533 liv. ; 
charges, 735 livres; décimes, 181 livres. 

12. Le prieuré, simple et régulier, de Saint-Privat de 
Vallongue. — M. Pastourel , titulaire ; M. labbé de Cendras , 
diocèse d'Alais, nominateur; révoque de Mende, collateur et 
instituteur. Revenu, 600 livres; charges, 390 livres; décimes, 
76 livres. 

13. La chapelle Saint-Lazare , Sainte-Marthe et 
Sainte-Madeleine, aSaint-HilairedeLavit. — M. Guil- 
laume Combes, titulaire ( 1728 ); Févèque, collateur de plein 
droit. Revenu, 48 livres ; charges, 33 livres; décimes, 6 livres. 

14. La chapelle de Notre-Dame du Soulier et de 
Saint-Blaisb , A Saint-Hilairb de La vit. — M. HQaire 
Comte , titulaire ( 1728 ) ; M. le baron de Cadouane , patron et 
nominateur; Tévêque, collateur et instituteur. Revenu, 56 liv.; 
charges, 25 livres; décimes, 7 livres. 

15. Le PRIEURÉ, simple et régulier, de Saint'^André de 
Lancize. — Dom François Long, religieux de Saint-Benott 
de la congrégation de Saint- Victor de Marseille, titulaire 
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( 1728 ); Fabbé de Sauve , coUaleur. Revenu , 990 livres; char- 
ges, 380 livres; décimes, 123 livres. 

16. La chapelle Saint- Antoine , a Saint-André de 
Lancize. — M. Hilaire Comte , titulaire ( 1728 ); le baron de 
Gadouane, patron et Dominateur ; Tévèque, coUateur et insti* 
tuteur. Revenu , 50 livres ; charges , 40 li\Tes ; décimes , 
6 livres. 

17. La chapelle Saint-Sauveur de Meirières ( pa- 
roisse de Collet de Dèze ). — M. Jean-Baptiste Dangles , 
titulaire ( 1729 ) ; l'évêque , collateur de plein droit. Re- 
venu, 70 livres; charges, 26 livres; décimes, 8 livres. 

18. Le prieuré simple de Notre-Dame de Fraissinet 
DE Lozère et Grizag. — M. Henri Davin , titulaire ( 1728 ) ; 
l'abbé de Saint-Gilles, diocèse de Nimes , collateur. Revenu , 
1,600 livres; charges, 1,078 livres; décimes, 200 livres. 

19. La chapelle de Saint-Alban de Balduc ( paroisse 
de Saint-Bauzille ). — M. Pierre Vêlai , titulaire ( 1728 ) ; 
MM. du chapitre de Mende, collateurs. Revenu, 30 livres; 
charges, 4 livres; décimes, 3 livres. 

20. Le prieuré , simple et régulier , de Saint-Pierrb 
DE Lanuéjols. — M. Louis Duvivier de Bréal , titulaire et 
commendataire ( 1728); Tabbé du Monastier Saint-Chaffre , 
diocèse du Puy, collateur. Revenu, 1,560 livres; charges, 
342 livres; décimes, 195 livres. 

21. La chapelle de la Sainte-Triniîé, a Lanuéjols. 
— M. Michel Destrictîs, titulaire (1728); M. de Volonzac, 
patron et nominateur ; l'évêque, collateur et instituteur. Re- 
venu, 44 livres; charges, 31 livres; décimes, 5 livres. 

22. Le prieuré simple de Notre-Dame de Val-Fran- 
CESQUE. — M. Jean François de Nison , titulaire ( 1728 ) ; 
révèque,collateurde plein droit. Revenu, 1,044 livres; char- 
ges, 550 livres; décimes, 130 livres. 

II. 25 
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ARCHIPBÊTBÈ DE B4BJAC 

Bénéfices à charge. 

Bârjag et Cénaret. — Justice seigneuriale : M. de Cha* 
pelu de la Vigne , seigneur du lieu ; 600 habitants , dont 102 
capîtables. — «Ni commerce, ni industrie; la moitié des 
habitants mendient leur pain. » — Bénéfice : 

1. La cure Saint-Pmvat. — M. Jean Joseph Galonnier, 
titulaire (1728); l'évêque, collateur de plein droit. Revenu, 
365 livres ; charges , 35 livres ; décimes , 43 livres. 

' Cultures. — Justice seigneuriale : M. de Cultures , seigneur 
du lieu; 88 habitants, dont 24 capitables. — « PTa que la pro- 
duction du sol, qui consiste en grains, dont la quantité ne suffit 
pas à la subsistance des habitants. » Bénéfice : 

2. La cure Saint-Pierre. — M. Jean Atger, titulaire 
(1728); MM. du chapitre collégial de Marvejols, nominateurs; 
révèque, collateur et instituteur. Revenu, 335 livres ; charges, 
15 livres; décimes, 41 livres. 

EsGLANÉDES. — Justicc Seigneuriale : l'évêque, seigneur du 
lieu ; 352 habitants, dont 92 capitables. — (( Il n'y a d'autre 
industrie que celle de quelques tisserands qui fabriquent des 
cadis; le sol produit quelque peu de froment, orge et avoine. » 
— Bénéfice : 

3. La CURE Saint-Hippoltte. — M. Antoine Ribes , titu- 
laire (1728); révèque, collateur de plein droit. Revenu, 390 
livres ; charges, 35 livres; décimes , 48 livres. 

Grézes. — Justice de Ntmes : M. de Grèzes ; seigneur du 
lieu; 300 habitants, dont 76 capitables. — a Quelques tisserands 
fabriquent des cadis pendant l'hiver ; le sol produit : froment , 
seigle , orge , avoine et foins. » — Bénéfice : 

4. La cure Saint-Frézal. — M. Louis Tonson, titulaire 
(1728) ; MM. du chapitre collégial de Marvejols, nominateurs; 
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révèqtie, collateur et instituteur. Revenu , 337 livres ; charges, 
25 livres; décimes , 42 livres. 

MoNTRODAT. — Justice seigneuriale : le comte de Peyre , 
seigneur du lieu ; 360 habitants , dont 120 capitables. — a Un 
petit nombre de tisserands fabriquent des cadis ; le sol produit 
quelque peu de froment , une très petite quantité de seigle , 
le reste est de Forge et de l'avoine ; il n'y a point de foins. » 
— Bénéfice : 

5. La cure Saint-Jean-Baptiste. — M. Etienne Bou- 
quet , titulaire (1728) ; MM. du chapitre collégial de Marvejols, 
nominateurs; révoque, collateur et instituteur. Revenu , 405 
livres ; charges , 80 livres ; décimes , 50 livres. 

Maryejols. — Siège de la justice royale qui s'exerçait en 
paréage avec l'évêque de Gévaudan ; le roi et M. le comte de 
Peyre, engagiste du domaine, seigneurs du lieu (un juge, un 
lieutenant , un procureur et un greffier pourvus par le roi ) ; 
1,568 habitants, dont 450 capitables. — « Le commerce et l'in- 
dustrie de cette ville, la plus aisée du diocèse, consistent en la 
fabrique des étoffes de laine croisées, dites cadis, et de quelques 
impériales; il y a environ 17 métiers ; les tisserands gagnent 7 
sols et les fileuses 2 sols 6 deniers; la production du sol consiste 
en froment, orge, avoine et fort peu de seigle, qui ne suffit 
pas à la subsistance du quart des habitants dans les années les 
plus abondantes ; il y a quelques vignes qui produisent du vin 
pour la boisson des journaliers , et quelque peu de foin. Il est 
du reste à noter que les brouillards et les gelées emportent une 
grande partie de la récolte , et que les ravines et inondations 
causent annuellement de grands dommages aux terres et aux 
prés. ■— Bénéfice : 

6. La cure N.-D. de la Garce. — Unie à un canonicat de 
la même église : M. Maurin , titulaire (1729); l'évoque , colla- 
teur de plein droit. Revenu, 104 livres; charges, livre; 
décimes, 13 livres. 
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Saint-Bonnet, près Chirac. — Justice seigneuriale : l'évêque 
de Mende et les Jésuites de Salelles, seigneurs du lieu; 90 ha- 
bitants, dont 30 capitables. — « Ni commerce, ni industrie, 
mais seulement la production du sol , qui consiste en froment , 
seigle , orge et foins. » — Bénéflce : 

7. La cure Saint-Bonnet. — M. Baleste des Annab, titu- 
laire; MM. de Saint-Yictor de Marseille, nominateurs; ré?èque 
de Mende, coUateur et instituteur. Revenu, 310 livres; 
charges , 25 livres ; décimes , 38 livres. 

Le MoNASTiER. — Justice seigneuriale : le collège des 
Jésuites de Bodez , seigneur du lieu; 726 habilants, dont 127 
capitables. — « Il n'y a d'autre commerce et industrie que 
ceux de quelques tisserands qui fabriquent des cadis avec la 
laine qu'ils achètent dans le voisinage et qu'ils vont vendre aux 
marchés. Le sol produit : froment, seigle, orge, avoine et 
quelque peu de foin. » — Bénéfice : 

8. La CURE Saint-Pierre. — M. Jean Filhon , titulaire 
(1728); MM. de Saint-Victor de Marseille, nominateurs; 
révftque de Mende , coUateur et instituteur. Revenu , 331 li- 
vres ; charges , 20 livres ; décimes , 41 livres. 

Chirac. — Justice royale ( aérienne plus tard seigneuriale 
par V échange fait entre le roi et S. A, R. le comte d'Eu): 
le roi , seigneur du lieu ; 1,250 habitants , dont 260 capitables. 
— (( Quelques tisserands et peigneurs de laine qui fabriquent 
des cadis pour les marchands étrangers. » — Bénéfice : 

9. La cure Saint-Romain. — M. Romain Dieulofès, 
titulaire (1728); MM. de Saint- Victor de Marseille , nomina- 
teurs; l'évêque de Mende , coUateur et instituteur. Revenu, 
350 livres; charges, 20 livres; décimes , 43 livres. 

Salmon-Montjézieu. — Justice seigneuriale : M. de Salel- 
les, seigneur du lieu ; 392 habitants, dont 98 capitables. — « Il 
n'y a d'autre industrie que celle de quelques tisserands qui 
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febriquent des cadis; le sol produit : seigle, orge, avoine, 
en quantité insuffisante pour le besoin des habitants. » — 
Bénéfice : 

10. La curb Saint-Martin. — M. Sylvestre Boissonnade, 
titulaire (1728); le prieur, nominateur ; lévèque, coilateur et 
instituteur. Revenu, 356 livres; charges, 20 livres; décimes, 
44 livres. 

LePin-Moriés. — Justice seigneuriale appartenant à S. A. R. 
le comte d*Eu : M. de Salelles, seigneur du lieu; 252 habitants, 
dont 80 capitables. — <( Quelques tisserands qui fabriquent des 
cadis pour les marchands étrangers ; la production du sol con- 
siste en toute sorte de grains et foins, et quelque peu de fruits. » 
— Bénéfice : 

11. La cure Saint-Martin. — M. Joachim Panissier, titu- 
laire (1729); MM. de Saint- Victor de Marseille, nominateurs ; 
révèque de Mende , coilateur et instituteur. Revenu , 330 li- 
vres; charges , 30 livres ; décimes , 41 livres. 

Saint-Gerhain do TfiiL. — Justice seigneuriale : le roi , 
seigneur du lieu ; 832 habitants, dont 218 capitables. — a II 
n'y a d'autre industrie que celle de quelques tisserands et fileu- 
ses qui travaillent les laines et fabriquent des cadis pour les 
marchands des villes voisines. La production du sol consiste en 
seigle , avoine , quelque peu de froment et du foin en quantité 
insuffisante pour les bestiaux ; le surplus des fourrages est tiré 
des montagnes dAubrac. » — Bénéfice : 

12. La cure Saint-Germain. — m. Jean-Baptiste Gibelin, 
titulaire (1728); le prieur, nominateur; lévèque, coilateur et 
instituteur. Revenu, 350 livres; charges, 20 livres; décimes, 
43 livres. 

Salces et Herhats. — Justice seigneuriale: M. de Rachas, 
seigneur du lieu ; 690 habitants, dont 152 capitables. — « Ni 
commerce , ni industrie; le sol produit seigle, avoine et foins. » 
— Bénéfices : 
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13. La cure Saint-Privat. •— M. Etienne de Valette^, 
titulaire (1728) ; lévèque, collateur de plein droit. Revenu, 330 
livres ; charges , 30 livres ; décimes , 41 livres. 

14. La ccre Sainte-Marib-Madeleine. — M. Jean Del- 
tour, titulaire (1728); le prieur, nominateur; lévèque, collateur 
et instituteur. Revenu, 330 livres; charges , 20 livres ; déci- 
mes , 41 livres. 

Trélans. — Justi<^ seigneuriale: le roi, seigneur du lieu; 
284 habitants, dont 71 capitables. — « Ni commerce, ni indus- 
trie, mais seulement la production du sol qui consiste en seigle, 
millet noir et fort peu de foin , dont le surplus est tiré des 
montagnes d'Aubrac. » — Bénéfice : 

15. La cure Saint-Jacques. — M. Guillaume Frugi, titu- 
laire (1728) ; le prieur , nominateur ; l'évèque, collateur et 
instituteur. Revenu , 315 livres ; charges, 25 livres; décimes, 
38 Uvres. 

Estables de Rive d'Olt. — Justice seigneuriale: MM. No- 
garet, Vidal, Galonier et Agret , seigneurs du lieu ; 112 habi- 
tants , dont 28 capitables. — « Il n*y a que la production du 
sol, qui consiste en seigle , millet noir et très peu de foin. » — 
Rénéfice : 

16. Le PRIEURÉ-CURE N.-D. d'Estables. — M. Jean Jo- 
seph Vialet , titulaire (1728) ; l'évèque, collateur de plein droit 
(Le prieuré de Sainte-Enymie prétendait être patron.) 
Revenu , 4(X) livres ; charges , 50 livres; décimes , 50 livres. 

Saint-Pierre de Nogaret. — Justice seigneuriale : le roi, 
seigneur du lieu; 364 habitants, dont 91 capitables. — « II n'y 
a que la production du sol , qui consiste en seigle , millet noir 
et quelque peu de foin , dont le surplus est tiré des montagnes 
d'Aubrac. » — Rénéfice : 

17. La cure SAiNT-PiERRE. — M. Claude Montialoux, ti- 
tulaire (1728); MM. du chapitre de Mende , nominateurs ; 
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Vêvfique, collateur et instituteur. Revenu, 381 livres ; charges ^ 
20 livres; décimes, 47 livres. 

Saint-Saturnin. — Justice seigneuriale: M. de Valady, 
seigneur du lieu; 165 habitants, dont 33 capitables. — « Il sy 
fabrique quelques cadis. Le sol , très montagneui et rempli de 
rochers, produit seigle, orge et avoine. » — Bénéflce : 

18. La cure Saint-Saturnin. — M. Antoine Augustin 
Portalier, titulaire (1728); le prieur, nominateur ; Tévèque, 
collateur et instituteur. Revenu, 334 livres; chargés, 31 livres; 
décimes, 41 livres. 

Ganilhac. — Justice seigneuriale : MM. Nogaret , Vidal , 
Galonier et Agret , seigneurs du lieu ; 140 habitants, dont 35 
capitables. — a La production seule du soi consiste en seigle, 
avoine et très peu de foin. » — Rénéfice : 

19. La cure Saint Vincent. — M. Jean Aile,, titulaire 
(1728); révoque, collateur de plein droit. Revenu, 337 livres; 
charges , 31 livres ; décimes , 42 livres. 

Le Recoui:. — Justice seigneuriale: la comtesse de Royc , 
seigneur du lieu; 188 habitants, dont 55 capitables. — a Quel- 
ques artisans qui travaillent pendant l'été à cultiver les terres , 
fabriquent, durant Thiver, quelques cadis pour les marchands 
des villes voisines. Le sol produit toutes sortes de grains , mais 
point de légumes et très peu de foin. )) — Rénéflce : 

20. La cureN.-D. — M. Soleliac, titulaire (1728); Févêque, 
collateur de plein droit. Revenu, 317 livres; charges , 15 li- 
vres ; décimes , 39 livres. 

Inos. — Justice seigneuriale: la comtesse de Roye, seigneur 
du lieu; 116 habitants , dont 29 capitables. — « Il n'y a que la 
production du sol , qui consiste en divers grains et peu de 
foin. » — Bénéûce : 

21. La cure Saint-Martin. — M. Jean Antoine Rouch, 
titulaire (1728) ; l'évèque de Mende , collateur de plein droit. 
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Bevenu, 340 livres; charges, 35 livres; décimes , 41 li- 
vres. 

Saint -Preject du Tarn. — Justice royale en paréage 
entre le roi et le maréchal de Biron : le roi et la comtesse de 
Boye y seigneurs du lieu; 365 habitants, dont 73 capitables. — 
(( Ni commerce, ni industrie ; le sol produit froment, seigle, 
orge et avoine, quelques vignes et point de foins, w — 
Béné&ce : 

22. La cure Saint-Prkject. — M. François d*Albignac , 
titulaire (1728); le prieur, nominateur; l'éveque de Mende, 
coUateur et instituteur. Bevenu , 356 livres ; charges , 40 li- 
vres ; décimes, 49 livres. 

Saint-Bomain de Dolan. — Justice seigneuriale : la com- 
tesse de Boye, seigneur du lieu; 100 habitants, dont 32 capi- 
tables. — (( Bien que la production du sol, qui consiste en fro- 
ment , seigle , orge et avoine. » — Bénéfice : 

23. La cure Saint-Bohaix. — M. Pierre Bodier, titulaire 
(1728); le prieur du Bozier, nominateur ; Févèque , collateur 
et instituteur. Bevenu, 333 livres; charges, 27 livres; déci- 
mes, 41 livres. 

Le Bozier. — Justice seigneuriale : le marquis de Triadou , 
en Bouergue , seigneur dii lieu ; 84 habitants, dont 23 capita- 
bles. — « Bien que le produit des vignes ; il ne s'y recueille 
presque pas de grains. » — Bénéfice : 

24. La cure Saint-Sauveur. — M. Louis Guérin , titu- 
laire (1728); le prieur, nominateur; Févèque, collateur et 
instituteur. Bevenu, 380 livres; charges, 85 livres; décimes, 
47 livres. 

Saint-Pierre de Tripiez. — Justice de Nîmes: le marquis 
de Triadou, seigneur du lieu ; 328 habitants, dont 91 capitables. 
— (( Il n'y a que la production du sol, qui consiste en froment^ 
seigle , orge , avoine et très peu de foins. » — Bénéfice : 
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25. La CURE Saint-Pierre. — M. Joseph Roquete , titu^ 
laire (1728) ; le prieur du Rozier, nomiDateur; Tévéque, coUa- 
teur et iostituteur. Revenu, 400 livres; charges, 90 livres; 
décimes , 50 livres. 

Hures. — ^Justice seigneuriale: M. d'Hauterive, en Auvergne» 
seigneur du lieu ; 558 habitants, dont 108 capitables. — « Ni 
commerce , ni industrie ; le sol produit seigle , orge , avoine 
et un peu de froment. » — Bénéfice : 

26. La cure Saint-Privat. — M. François Raynal , titu- 
laire; le prieur de Sainte-Enymie, nominateur; l'évëque, colla- 
teur et instituteur. Revenu, 340 livres; charges, 35 livres; 
décimes , 42 livres. 

La halénb. — Justice seigneuriale : MM. du chapitre de 
Mende et M. de Plagniol , seigneurs du lien; 876 habitants, 
dont 161 capitables. — « Il n'y a que la production du sol, qui 
consiste en seigle, orge, avoine, très peu de froment et de 
foîn3. » — Bénéfice: 

27. La cure Saint- Je an-Baptiste. — M. Jean François 
Galonier, titulaire (1728) ; MM. du chapitre de Mende , nomi- 
nateurs; l'évêque, collateur et instituteur. Revenu, 357 livres; 
charges, 20 livres; décimes, 42 livres. 

Saint-George de Lévejag. — Justice seigneuriale : la 
comtesse de Roye, seigneur du lieu; 260 habitants, dont 65 ca- 
pitables. — (( Rien que la production du sol , qui consiste en 
froment , seigle , orge , avoine et fort peu . de foins. » — 
Bénéfices : 

28. La cure Saint-George. — M. Grandsanhe, titulaire 
( 1728) ; MM. du clergé de Mende, nominateurs; Vévèque, 
collateur et instituteur. Revenu, 357 livres; charges, 52 livres; 
décimes, 49 livres. 

29. La ViCAiBiE DE Saint-George. — M. François Comte, 
titulaire (1728); MM. du clergé de Mende, nominateurs; 
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révoque, coUateur et instituteur. Revenu, 152 livres; char- 
ges, livre; décimes, 19 livres. 

La Ganourgub. — Justice seigneuriale en partage avec le 
roi : M. de Salelles , seigneur du lieu ( devenue propriété de 
S. Â. R. 3/8' le comte dEu ) ; 1,395 habitants , dont 302 capi- 
tables. — « La fabrique des cadis fait subsister les trois quarts 
de la communauté; le sol produit froment, seigle, orge, avoine 
et quelque peu de vin. » — Bénéfices : 

30. La sacristie Saint-Martin. — Dom François Char- 
bonnier, titulaire ( 1728); le dom prieur de la Ganourgue, 
coUateur de plein droit. Revenu, 167 livres; charges, 120 li- 
vres; décimes, 20 livres. 

31. La pitancerie de Saint-Martin. — Dom François 
Aygouin , titulaire ( 1728 ) ; le dom prieur de la Ganourgue , 
coUateur. Revenu, 342 livres; charges, 33 livres; décimes, 
42 livres. 

32. L'infirmerie de Saint-Martin. — Dom Jacinthe 
Sénéchal, titulaire (1728); le dom prieur delà Ganourgue, 
coUateur. Revenu, 205 livres; charges, livre; décimes, 
23 livres. 

33. La précentorie de Saint-Martin. — Dom Sylvestre 
Paradan, titulaire ( 1728 ); le dom prieur de la Ganourgue, 
coUateur. Revenu, 33 Uvres; charges, Uvre ; décimes, 
3 livres. 

34. La cure Saint-Martin. — M. Jean Boyer , titulaire 
( 1728 ) ; le dom prieur de la Ganourgue, nominateur ; Tévè- 
que de Mende, coUateur et instituteur. Revenu, 340 livres; 
charges, 40 livres; décimes, 42 Uvres. 

35. La cure Saint-Frézal , près la Ganourgue. — M. Jo- 
seph Boudon , titulaire ( 1728 ) ; le dom prieur de la Ganour- 
gue , nominateur ; l'évèque de Mende , coUateur et instituteur. 
Revenu, 305 livres ; charges, 5 Uvres; décimes, 38 Uvres. 
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La parade. — Justice de Nîmes : le prieur du lieu, sei- 
gneur ; 384 habitants , dont 71 capitables. — « Les habitants 
sont uniquement agriculteurs ; la récolte consiste en froment > 
seigle y orge et avoine ; il y a très peu de foin. )) — Bénéflce : 

36. La cure Saint-Hilaire. — M. Pierre Vachin, titu- 
laire ( 1728 ) ; révèque , collateur de plein droit. Revenu , 
381 livres; charges, 45 livres; décimes, 47 livres. 

Banassag. — M. de Salelles, seigneur du lieu, en paréage 
avec le roi {justice originairement royale, et devenue sei- 
gneuriale par réchange fait par Louis XV avec le comte 
d'Eu, en paréage avec le baron de Montjésieu ) ; 544 habi- 
tants, dont 143 capitables. — « Pendant l'hiver, quelques 
habitants fabriquent des cadis. La principale récolte consiste en 
froment, seigle, orge et avoine. » — BénéGce : 

37. La cure Saint-Médard. — M. Jean Fontibus, titu- 
laire ( 1728); Farchidiacre de Mende, nominateur; l'évêque, 
collateur et instituteur. Revenu, 395 livres; charges, 50 livres; 
décimes , 48 livres. 

Laval de Tarn. — Justice seigneuriale : le comte de Saint- 
Point, seigneur du lieu; 288 habitants, dont 79 capitables. 
— « Les habitants sont uniquement agriculteurs ; le sol pro- 
duit quelque peu de froment , seigle , orge et avoine. » — 
Béné&ce : 

38. La cure Notre -Dahe. — M. Pierre Jean , titulaû'e 
(1728); l'évêque , collateur de plein droit. Revenu , 320 livres; 
charges , 20 livres; décimes , 40 livres. 

Le YiLLAR. — Justice seigneuriale : Tévèque de Mende, 
seigneur du lieu; 160 habitants, dont 49 c>apitables. — « Quel- 
ques tisserands fabriquent des cadis; le sol produit quelque peu 
de méteil , d'orge et d'avoine. Cette communauté est fort pau- 
vre. » — Béné&ce : 

39. La cure Saint-Privat. — M. Etienne Saltel, titu- 
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laire (1728); l'évêqae, collateur de plein droit Reveira ^ 
315 livres ; charges, 15 livres; décimes, 39 livres. 

Antrenas. — Justice royale , relevant Tosage de Marvejds : 
le comte de Peyre , seigneur du lieu ; 144 habitants, dont 36 - 
capitables. — « Il n'y a que la production du sol , qui consiste 
en seigle , millet et foins. » — Bénéfice : 

40. La cure Saint-Pierre. — M. Jean Tremolière, titu- 
laire (1728); les prieurs du Monastler, nominateurs; lévèque, 
collateur et instituteur. Revenu , 355 livres ; charges, 35 liv. ; 
décimes, 44 livres. 

Salelles. — Justice seigneuriale : les jésuites de Rodez , 
seigneurs du lieu ; 240 habitants, dont 70 capi tables. — a Quel- 
ques tisserands fabriquent des cadis; le sol produit orge et 
avoine. G*est une communauté misérable , chargée de tailles et 
de censives. » — Bénéfice : 

41. La cure Notre-Dame. — M. Pierre Gleyze, titulaire 
( 1728 ) ; les prieurs du Monastier , nominateurs; l'évèque, col- 
lateur et instituteur. Revenu , 334 livres; charges, 25 livres; 
décimes, 41 livres. 

Ghanac. — Justice seigneuriale : l'évèque de Mende , sei- 
gneur du lieu; 960 habitants, dont 264 capitables. — « Il n'y 
a d'autre industrie que celle des tireurs de laine, tisserands et 
fileuses pour la fabrique des cadis ; le sol produit quelque peu 
de froment , seigle et avoine. » — Bénéfice : 

42. La cure Saint-Jean-Baptiste. — M. Pierre Gordesse, 
titulaire ( 1728 ) ; Tévèque , collateur de plein droit. Revenu , 
362 livres; charges, 45 livres; décimes, 45 livres. 

Saint-Ghely du Tarn. — Justice seigneuriale : le vicomte 
d'Hauterive, en Rouergue, seigneur du lieu; 684 habitants^ 
dont 122 capitables. — « Il n'y a que la production du sol , qui 
consiste en froment, seigle, orge, avoine et vins; il n'y a pas 
de foins. » — Bénéfice : 



Digitized by 



Googk 



SUR LA PROVINCE DE GÉYAUDAN. 59? 

43. La ccrb Saint-Ghelt. — M. Claude Boulet , titulaire 
(1728); le prieur, nominateur; Tévèque, collateur et ins- 
tituteur. Revenu, 320 livres; charges, 15 livres; décimes, 
40 livres. 

Prades de Tarn. — Justice seigneuriale : M. de Ber- 
nage, prieur de Sainte-Enymîe , seigneur du lieu; 180 habi- 
tants , dont 45 capitables. — « Le sol produit vins , seigle , 
orge et avoine. Il y a très peu de légumes et de foins. » 

— Bénéace : 

44. La cure Notre-Dame. — M. Joseph Baduel , titulaire 
( 1728 ) ; le prieur de Sainte-Enymie , nominateur ; l'évèque de 
Mende, collateur et instituteur. Revenu , 370 livres; charges, 
69 livres; décimes , 46 livres. 

SAiNT£-£NTiiiE. — Justicc Seigneuriale : M. de Bernage, 
prieur et seigneur du lieu; 1,040 habitants, dont 326 capita- 
bles. — « Il n'y a que la production du sol, qui consiste en fro- 
ment, seigle, orge, quelques légumes, vins et peu de foins. » 

— Bénéfices : 

45. La sacristie du monastère de Sainte-Enymie. — Dom 
Antoine Pélissier, titulaire (1728); le prieur conférait ledit 
office , qui était le premier claustral du prieuré. Revenu , 621 
liv.; charges, 300 livres; décimes, 77 livres. 

46. La CHAMARERiE du monastère de Sainte-Enymie. — 
Dom François de Malbosc, titulaire (1728); le prieur conférait 
ledit office, qui était le deuxième du prieuré et le troisième au 
chœur. Revenu, 450 livres; charges, 155 livres; décimes, 
56 livres. 

47. La PRÉCEiiTORiB du monastère de Sainte-Enymie. — 
Dom Pierre Gultard , titulaire ( 1728 ) ; le prieur , collateur. 
Revenu , 72 livres; charges, 11 livres; décimes , 9 livres. 

48. La curb Notre-Dame, à Sainte-Enymie. — M. Alexis 
Fabre, titulaire (1728); le prieur, nominateur; Tévèque, 
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coUateur et instituteur. Revenu ^ 346 livres ; charges , 45 liv. ; 
décimes , 43 livres. 

49. La prébende séculière de Saiate-Anne, à Sainte- 
Enymie. — M. François Paulet, titulaire ( 1728); le prieur, 
coUateur de plein droit. Revenu » 216 livres; charges, 6 livres ; 
décimes, 27 livres. 

50. La prébende de l'hermitage de Sainte-Enymie. — 
M. Alexandre de Ghàteauneuf-Randon , titulaire ( 1729 ); le 
prieur, coUateur de plein droit. Revenu , 258 livres; charges, 
15 livres ; décimes , 32 livres. 

51. La prébende de la Sainte-Croix , à ^Sainte-Enymie. 

— M. Pierre Routin, titulaire ( 1728); le prieur, coUateur. 
Revenu, 208 Uvres; charges, 2 Uvres; décimes, 26 livres. 

52. La prébende Saint-Michel , à Sainte-Enymie. — 
M. Antoine Roissonnade, titulaire ( 1728) ; le prieur, coUa- 
teur de plein droit. Revenu , 208 Uv.; charges , 2 liv.; décimes, 
26 Uvres. 

Commmuiutés. 

1. Le chapitre Notre-Dabœ de la Garce , à Marvejols. 

— Composé de 1 doyen, 1 sacristain-curé, 1 capiscol, 8 cha* 
noines, 4 prébendes, 1 chantre, 1 sous-chantre, 1 bedeau, 
2 enfants de chœur, 1 clerc. L'évêque, coUateur de plein droit 
pour le doyen et le sacristain; le capiscol, à la présentation du 
prieur de Sainte-Enymie; Tévèque donnait la collation et ins- 
titution; les 8 canonicats alternativement conférés par l'évéque 
et par le chapitre , qui conférait seul les 4 prébendes; les chan- 
tres, sous-chantres, enfants de chœur, bedeau et clerc, étaient 
à gages. Revenu, 8,288 livres; charges, 3,852 livres; décimes, 
1,036 Uvres. 

2. Les frères mineurs conventuels, à Marvejols. -^ 
Fondés par un baron de Peyre : communauté composée de 
6 religieux affiliés. Revenu, 629 livres; charges , 1,212 livres. 
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3. Les frères prêcheurs , à Marvejols. — 6 religieux , 
dont 4 prêtres et 2 frères lais. Revenu, 861 livres; charges, 
1,170 livres. 

4. La communauté des Augustins, à Marvejols. — Com- 
posée de 2 religieux. Revenu, 199 livres ; charges , 300 livres. 

5. Le séminaire de Guirac. — Fondé pour Tinstruction 
de la jeunesse : 3 prêtres et 2 domestiques. Revenu , 405 liv. ; 
chai^^es, 790 livres. 

6. Le prieuré , régulier et conventuel, de Saint-Martin, 
à la Canourgue. — Dom Lucien Mageux, titulaire ( 1728 ); 
Fabbé et les religieux de Saint-Yictor de Marseille , collateurs 
de plein droit Revenu, 6,833 livres; charges, 4,726 livres; 
décimes, 854 livres. 

7. La manse conventuelle de Saint-Martin, à la Canour- 
gue. — 12 religieux. Revenu , 2,538 livres; charges, 2,580 liv. 

8. La manse conventuelle de Sainte-Entmie. — 12 reli- 
gieux. Revenu ,2,880 livres; charges, 2,880 livres. 

9. Le prieuré, conventuel et régulier, de Sainte-Entmie. 
— Dom Pierre François de Bellegarde d'Antremont, titulaire 
(1728) ; Fabbé du Monastier Saint-Chaffire ou Saint-Théofrède, 
au diocèse du Puy, collateur. Revenu, 9,650 livres; charges, 
6,245 livres; décimes, 1,206 livres. 

Bénéfioef dmplei. 

1. La chapelle Saint-Véran, àBarjac. — M. Vital Dangles, 
titulaire ( 1730 ); Févèque , collateur de plein droit. Revenu , 
40 livres; charges, 18 livres; décimes , 5 livres. 

2. La chapelle Notre-Dame, à Montrodat. — M. Antoine 
Giral, titulaire ( 1728); le baron de Montrodat, patron. Re- 
venu, 20 livres; charges, 1 1 livres ; décimes, 2 livres. 

3. La chapelle Saint-Jean l^évangéliste , à Montro- 
dat. — M. Jean Artigues, titulaire ( 1728 ); le baron de Mon- 
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trodat» patron. Revenu, 57 livres; charges, 15 livres; décimes > 
7 livres. 

4. La chapelle de la Sainte-Trinité , dans Véglise collé- 
giale de Marvejols. — M. Pierre Montet, titulaire; le curé de 
Marvejols, le R. P. prieur des Jacobins et les gardiens des 
Cordcliers, nominateurs. Revenu, 61 livres; charges, 32 liv. ; 
décimes, 7 livres. 

5. La commanderie de l'uopital de Marvejols. — M. Jean 
Ribière, chanoine régulier de l'ordre de Saint-Augustin ( con- 
grégation de Ghancelade ), titulaire (1728). Revenu, 310 liv.; 
charges, livre; décimes, 38 livres. 

6. Le prieuré du Monastier. — Anciennement possédé par 
les Rénédictins , fut uni en 1576 au collège des Jésuites de 
Rodez, devenus ses prieurs; le prieuré de Saint-Ronnet lui fut 
uni en 1606, et de toute ancienneté ceux de Chirac, Salelles, 
Saint-Ronnet et Antrenas. Revenu, 9,665 livres; charges, 
1,425 livres; décimes, 1,208 livres. 

7. Le précepteur de l'hôpital de Chirac. — M. Joseph 
Ghazot, titulaire (1728) ; le dom d'Aubrac, collateur. Revenu» 
280 livres; charges, livre ; décimes, 35 livres. 

8. La cbapells Saint-Sauteur, à Chirac. — M. Jean 
Delhane, titulaire ( 1728 ); M. Moriès, de Marvejols, patron ; 
révèque, collateur et instituteur. Revenu, 32 livres; charges, 
24 livres; décimes, 4 livres. 

9. La chapelle Sainte-Madeleine, à Chirac. — M. Ignace 
Dieulofès, titulaire ( 1729 ); les consuls de Chirac, patrons et 
nominateurs; le curé de Chirac, instituteur. Revenu, 16 liv. ; 
charges, 10 livres; décimes, 2 livres. 

10. La chapelle Saint-Jean l'évangéliste, à Chirac.-^ 
MM. Jacques Malès, Joseph Dieulofès et Ignace Dieulofès, 
titulaires ( 1728 ); les consuls de Chirac, nominateurs; le curé 
de Chirac, instituteur du premier chapelain; les jésuites de 
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RodèSy instituteurs des deux autres. Revenu, 158 livres; char- 
ges, 89 livres; décimes, 19 livres. 

11. La chapelle Notre-Dame, à Montjezieu. — M. Pierre 
Ségala, titulaire ( 1728); le seigneur de Montjezieu, nomina* 
teur. Revenu, 25 livres; charges, 13 livres; décimes, 12 liv. 

12. Le prieuré simple de Saint-Martin, i Salmon. — 
M^ François de Baglion de la Salle, évêque d'Arras, titulaire 
( 1729 ) ; révêque de Mende, collateur de plein droit. Revenu, 
1,400 livres; charges, 570 livres; décimes, 175 livres. 

13. Le prieuré simple de Saint-Martin du Pin. --• 
M. André Peytavin, titulaire ( 1728) ; lévêque, collateur de 
plein droit Revenu, 945 livres; charges, 365 livres; décimes, 
188 livres. 

14. La Chapelle du lieu de Moriès ( paroisse du Pin ). 

— M. Jean Grégoire, titulaire (1728); Jacques Henri de 
Lauberge, seigneur de Gassagnolles, patron et nominateur; 
révêque, collateur et instituteur. Revenu, 200 livres; charges, 
91 livres; décimes, 22 livres. 

15. Le prieuré simple de Saint-Germain du Teil. — 
M. Dalmas Solanet, titulaire ( 1728 ) ; Tévèque de Mende, col- 
lateur de plein droit. Revenu, 1,395 livres; charges, 530 liv. ; 
décimes, 174 livres. 

16. Le prieuré simple de Saint-Privat, à Salces. — 
M. Michel de Guillebert de Roisroger, titulaire ( 1728 ); révê- 
que, collateur de plein droit. Revenu, 1,395 livres; charges, 
620 livres; décimes, 174 livres. 

17. Le prieuré simple de Sainte-Marie-Mabeleine, aux 
Hermats. — M. de la Munière, titulaire ( 1728); révoque, 
collateur de plein droit. Revenu, 751 livres; charges, 235 liv.; 
décimes, 93 livres. 

18. Le PRIEURÉ simple de Saint-Jacques, à Trélans. — 
M. Charles Joseph de Montbel, titulaire ( 1728 ); M. l'abbé de 

U. 26 
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Conques, patron et coiiateur. Revenu , 662 livres; charges > 
143 livres ; décimes , 82 livres. 

19. Le prieuré simple de SAiinr-SATURNiN. — M. Jean* 
Baptiste de Recoules, titulaire (1728); l'évêque, coiiateur de 
plein droit. Revenu, â20 livres; charges, 20 livres; décimes, 
27 livrei. 

20. Le prieuré simple de Saint-Vincent , à Ganilhac. — 
M. Antoine Lisle, titulaire (1728); l'évêque , coiiateur de plein 
droit. Revenu, 604 livres; charges, 315 livres; décimes, 
75 livres. 

21. Le prieuré simple de Saint-Martin, à Inos. — 
M. François de Flaires, titulaire (1728); Tévêque, coiiateur de 
plein droit. Revenu, 636 livres; charges, 365Uvres; décimes, 
77 livres. 

22. Le prieuré simple de Saint-Preject de Tarn. — M. de 
Guillebert de Boisroger, titulaire ( 1728 ) ; l'évêque, coiiateur 
de plein droit. Revenu, 460 livres; charges, 95 livres; décimes, 
57 livres. 

23. Le prieuré, simple et régulier, de Saint-Sauteur da 
Rozier (ordre de Saint-Benoît). — Dom François de Com- 
meyras, titulaire (1728); l'abbé d'Anniane , coiiateur. Re- 
venu, 1,080 livres; charges, 217 livres; décimes, 135 livres. 

24. La chapelle de la Sainte-Trinité, dans l'église Saint- 
Martin, à la Canourgue. — M. Augustin Portalier, titulaire 
(1728) ; M. Jacques Philippe Nogaret , patron. Revenu, 55 liv. ; 
charges, 35 livres; décimes, 6 livres. 

25. Le prieuré simple de Saint-Hilaire , à la Parada — 
M. Jacques de la Meunière, de la congrégation de l'Oratoire, 
titulaire (1728); l'évêque, coiiateur de plein droit. Revenu, 
625 livres; charges, 120 livres; décimes, 78 livres. 

26. Le prieuré ou chapelle de Saint-Pierke de Mont- 
perrand , à Banassac. — M. Antoine Lacas, titulaire (1728); 
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le comte de Saint-Poî^nt , patron et nomiDateur; Tévêque, colla- 
teur et iostituteur. Revenu, 120 livres; charges, 51 livres; 
décimes, 15 livres. 

27. Le prieuré simple de Notre-Daaie, à Laval de Tarn. 
— M^ Charles Alexandre Lefilleul de Lachapelle, évèque de 
Vabres, titnlaire (1729) ; lévéque de Mende, collateur de 
plein droit. Revenu, 925 livres; charges , 175 livres ; décimes, 
115 livres. 

28. Les deux chapelles Saint-Pierre et Saint-Paul , 
Saint-Laurent et Sainte-Catherine, à Ghanac. — MM. Sal- 
tel et Veyron, titulaires (1728); le comte d'Entralgues de 
Launay, en Vivarais, nominateur; Tévêque de Mende, colla- 
teur et instituteur. Revenu, 221 livres; charges, 53 livres; 
décimes, 27 livres. 

29. La chapelle Saint-Etienne , à Chanac. — M. César 
Louis d*Olsan, titulaire (1728); M. de Retz, nominateur; 
révêque, collateur et instituteur. Revenu, 133 livres ; charges , 
^1 Uvres; décimes, 16 livres. 

30. La chapelle Saint-Blaise, à Chanac. — M. Pierre 
Yelai , titulaire ( 1728 ) ; l'évêque , collateur de plein droit. 
Revenu, 61 Uvres; charges, 18 livres; décimes, 7 Uvres. 

31. La chapelle Saint-Chely de Tarn. — M. Jean André, 
titulaire (1728); le prieur de Sainte-Enymie, nominateur; 
révoque, collateur et instituteur. Revenu, 621 livres; charges, 
289 livres ; décimes , 77 livres. 

32. La chapelle Sainte-Marie-Madeleine, à Sainte- 
Enymie. — M. Pierre Roujon, titulaire (1728); ( le dom 
prieur de Sainte-Enymie et le comte de Saint- Point, pré- 
tendaient en être patrons). Revenu, 114 livres; charges, 
67 livres ; décimes , 14 livres. 

33. La chapelle Saint-Pierre , à Sainte-Enymie. — 
M. Alexandre de Chàteauneuf du Tournel , titulaire (1729); 
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le dom sacristain et le curé de Sainte-Enymie , Dominateurs; 
le dom prieur , instituteur. Revenu , 3 livres; charges , 3 livres. 
34. La chapelle du lit de Sainte-Enymie , à Sainte- 
Enymie. — M. de Retz du Villeret, titulaire ( 1728 ); le dom 
prieur de Sainte-Enymie, coUateur. Revenu, 64 livres; char- 
ges, 14 livres; décimes, 8 livres. 

ARCHIPBÊTBÉ DE SAOGOBS. 

Bénéfices à oharge. 

Radaroux. — Justice seigneuriale : MM. l'évêque de Mende , 
le prévôt de l'église cathédrale, le collège de Toussaints , MM. 
de Gorsac et de Yillaret , seigneurs du lieu ; 570 habitants , 
dont 118 capitables. — (( Point d'industrie; le sol produit du 
blé en quantité à peine suffisante pour le tiers des habitants. » 

1. La cure Saint-Christophe. — M. Ronhomme, titu- 
laire ( 1728 ) ; l'évêque , collateur de plein droit. Revenu , 
325 livres; charges, 20 livres; décimes, 40 livres. 

Le rorn Saint-Martin. — Justice seigneuriale : l'évêque > 
seigneur du lieu; 405 habitants, dont 85 capitables. — « Point 
d'industrie; le sol ne produit que très peu de seigle, le territoire 
étant presque tout en pâturages , souvent ensablés par les ravi- 
nes. » — Rénéfice : 

9. La CURE Saint-Jean-Raptiste. — M. Mazaudier, titu- 
laire ( 1728 ) ; MM. du chapitre de Mende , nominateurs ; 
l'évêque, instituteur. Revenu, 325 livres; chargés, 18 livres; 
décimes , 40 livres. 

Sainte-Hélène. — Justice seigneuriale : le marquis de 
Morangiès, seigneur du lieu (1728); 96 habitants, dont 25 ca- 
pitables. — «Aucune sorte de commerce; il ne s^y recueille 
que quelques fourrages et un peu de blé. C'est un lieu fort pau- 
vre, et auquel les orages occasioncnt de grands dégâts. >> — 
Rénéfice: 
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3. La ccee Saint£- Hélène. — M. Jean Darand, titulaire 
( 1728 ); le prieur de Lanuéjols, Dominateur; l'évèque, insti- 
tuteur. Revenu , 320 livres ; charges , 15 livres ; décimes , 
40 livres, 

Bagnols. — Justice seigneuriale : le marquis de Morangiès, 
seigneur du lieu ; 207 habitants, dont 73 capitables. — « Point 
d'industrie; mais seulement la production du sol, qui est peu 
considérable, et quelques pâturages. » — Bénéfice : 

4. Lb PRiKURÉ-GUEE DE Saimtb-Enymie. — M. André 
Peytavin , titulaire ( 1728 ); l'évéque, coUateur de plein droit 
Revenu, 325 livres; charges, 24 livres; décimes, 40 livres. 

CuADENET. — Justice seigucuriale : la comtesse du TourneU 
seigneur du lieu; 185 habitants, dont 52 capitables. •— (( Il n'y 
a que la production du sol, insuffisante pour la nourriture des 
habitants. » — Bénéfice : 

5. La cure — M. Bros, titulaire ( 1728) ; les pères de 

la doctrine chrétienne du séminaire de Mende, nominateurs ; 
révêque, coUateur et instituteur. Revenu, 348 livres; charges, 
40 livres; décimes, 43 livres. 

Saint-Julien du Tournel. — Justice seigneuriale : le mar- 
quis de Morangiès , seigneur du lieu ; 750 habitants , dont 
187 capitables. — a II n'y a que la production du sol , qui con- 
siste en quelques grains et paccages. » — Bénéfice : 

6. La cure Saint-Julien. — M. Claude Pigeire, titulaire 
( 1727 ) ; MM. du chapitre de la cathédrale Saint-Pierre de 
Montpellier, prieurs et nominateurs; l'évéque de Mende, col- 
lateur et instituteur. Revenu, 390 livres; charges, 36 livres; 
décimes, 48 livres. 

La Rouviére. — Justice seigneuriale : MM. du chapitre de 
Mende, seigneurs du lieu; 400 habitants, dont 54 capitables. 
— « Les habitants, uniquement agriculteurs, voient presque 
toutes les années leurs récoltes emportées par les gelées, les 
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ravines ou les orages. Il ne leur reste pour subsister que la vente 
du bétail à laine, dont le produit à beaucoup diminué par suite 
de Taugmentation de Timpôt sur le sel. » -^ Bénéfice : 

7. La cube érigée en l'honneur de FAssomption de la bien- 
heureuse Vierge Marie. — ^ M. Jacques fiefait, titulaire 
( 1728 ) ; MM. du chapitre de Mende, prieurs et nominateurs; 
révoque, coUateur et instituteur. Revenu, 320 livres; charges, 
15 livres; décimes, 40 livres. 

GuBiÉRES. — Justice seigneuriale : MM. du Toumel et de 
Brésis, seigneurs du lieu; 1,100 habitants, dont 256 capitables. 
— « Il n*y a que la production du sol , fort casuelle par suite 
des neiges et des ravines, qui non-seulement emportent les 
récoltes, mais encore les terres, et ensablent les prés. La viva- 
cité des eaux et la qualité des herbages causent une grande 
mortalité parmi le bétail. » — Bénéfice : 

8. La cure Saint-Etienne. — M. Ignace Portalier, titu- 
laire (1728); MM. du clergé de l'église de Mende, prieurs et 
nominateurs; Févêque, collateur et instituteur. Revenu, 371 liv.; 
charges, 35 livres; décimes, 46 livres. 

Puy-Laurens. — Justice seigneuriale : MM. le comte du 
Roure et de Morangiès, seigneurs du lieu; 132 habitants, dont 
40 capitables. — <( Le sol produit seigle et foin. » — Bénéfice : 

9. Le prieuré-cure — M. RiAert , titulaire ( 1728 ); 

le prieur de Prévenchères, nominateur ; l'évoque , collateur et 
instituteur. Revenu, 598 livres; charges, 63 livres; décimes, 
73 livres. 

Saint-Jean de Ghazornes. — Justice seigneuriale — 

Bénéfice : 

10. Le prieuré-cure Saint-Jean. — M. Dufour, titu- 
laire ( 1728 ) ; révèque , collateur de plein droit. Revenu , 
609 livres ; charges, 80 livres; décimes, 76 livres. 

Saint-Frézal d*Alruge. — Justice seigneuriale : le com- 
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mandenr de Jallez et le comte du Gheyla , seigneurs du lieu ; 
240 habitants, dont 53 capitabes. — a II n*y a que la produc- 
tion du sol y qui consiste en seigle, orge, avoine et quelque peu 
de légumes, foins et paccages, partout fort casuel par rapport 
aux neiges qui croupissent dans cette montagne. » — Bénéfice : 

11. La cdrb Saint-Frézal. — M. Pierre du Puy, titu- 
laire ( 1729 ) ; MM. les coUégiats de Saint-Lazare, à Mende , 
nominateflrs; Tévèque^ collateur et instituteur. Revenu, 330 liv.; 
charges, 15 livres; décimes, 41 livres. . 

12. La cube Saint-Pierrb , à Prévenchères. — M. An- 
toine Durand, titulaire (1728 ); le prieur dudit lieu, nomi- 
nateur; révoque, collateur et instituteur. Revenu, 330 livres; 
charges, 20 livres; décimes, 41 livres. 

Plancdamp-Ghazorne. — Justice seigneuriale : le comte 
du Roure et M"»® d'Elze , seigneurs du lieu ; 570 habitants , 
dont 104 capitables. — a Aucun commerce; le sol produit: 
vin , châtaignes et seigle. » — Bénéfice : 

13. Le prieuré-cure Sainte-Madeleine. — M. Lahon- 
dès, titulaire ( 1728 ) ; lévêque , collateur de plein droit. Re- 
venu, 305 livres; charges ,25 livres ; décimes, 38 livres. 

Ghasseradés, Belvezet et Mirandol. — Justice seigneu- 
riale : MM. de Morangiès , de Lamosson et du Gheyla , sei- 
gneurs ; 692 habitants, dont 186 capitables. — (( Rien que la 
production du sol, qui consiste en seigle , avoine, foins et pâtu- 
rages. — Bénéfice : 

14. La cure Notre-Dame. — M. Boucharenc , tittdaire 
( 1728 ) ; MM. du clergé de Mende, nominateurs; lévêque , 
collateur et instituteur. Revenu, 365 livres; charges, 50 livres; 
décimes , 45 livres. 

15. La chapelle Saint-Jacques. — M. Pierre Méjean, 
titulaire (1728); MM. du clergé de Mende, nominateurs; 
lévêque, coUateur et instituteur. Revenu , 155 livres; charges, 
livre; décimes, 19 livres. 
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16. La chapelle Sainte- Catheeucb , à Bdvezet. — 
M. Melchior de Lauberie, titulaire (1728); le vicomte do 
Gheyla, patron. Revenu, 220 Hyres; charges, 15 livres; déci- 
mes , 27 livres. 

Chaudeirac. — Justice seigneuriale : Tévèque, seigneur du 
lieu ; 584 habitants, dont 170 capi tables. — a II n*y a que le 
produit du sol, qui consiste en seigle , avoine et foins; mais ces 
récoltes souffrent des gelées et des brouillards occa^onés par 
le voisinage de la forêt de Mercoire. » — Bénéfice : 

17. La cure Saint-Martin. — M. Guillaume Martin , 
titulaire ( 1728 ); MM. du clergé de Mende , nominateurs; Té- 
vèque, collateur et instituteur. Revenu, 348 livres; chaires, 
40 livres; décimes, 43 livres. 

Saint-Jean du Bletmard. — Justice seigneuriale : le 
marquis de Morangiès et le commandeur de Gap Francès, 
seigneurs du lieu; 720 habitants, dont 163 capitables. — « Il 
n*y a que la production du sol, qui consiste en froment, seigle, 
avoine, orge et foins, peu de légumes. » — Bénéfice: 

18. Le prieuré-cure Saint-Jean , auquel est unie la 
CHAPELLE Notre-Dame de Pitié. — M. Leblanc , titulaire 
( 1728 ) ; révèque, collateur de plein droit. Revenu, 900 livres; 
charges, 242 livres; décimes, 111 livres. 

Gurierette. — Justice seigneuriale : l'évëque de Saint- 
Brieux et Fabbé de Gaveirac , seigneurs du lieu ; 150 habitants, 
dont 31 capitables. — «Ni commerce, ni industrie; le sol 
produit seigle, avoine et foins. » — Bénéfice : 

19. La cure Notre-Dame. — M. Antoine Durand, titu- 
laire (1728); le prieur, nominateur; l'évëque, collateur et 
instituteur. Revenu, 332 livres ; charges, 15 livres; décimes , 
41 livres. 

Saint-Jean-la-Fouillouze. — Justice seigneuriale : M. de 
Condres , seigneur du lieu; 500 habitants, dont 124 capitables. 
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— « Il n'y a que le produit du sol , qui consiste en seigle et 
foins. » — Bénéfice : 

20. Le prieuré-cure Saimt-Jeax. — M. Antoine Broquin , 
titulaire (1728); l'évêque, collateur de plein droit. Revenu, 
1,452 livres; charges, 235 livres; décimes, 181 livres. 

Arzemg-be-Randon. — Justice seigneuriale : MM. de Con- 
dres , le chapelain de Notre-Dame de Grâce, le chapitre et les 
collégiats de la Trinité de Mende , seigneurs du lieu ; 650 habi- 
tants, dont 153 capi tables. — « Bien que la production du sol, 
qui consiste en seigle , avoine et foins. » — Bénéfice : 

21. La CURE — M. Claude Sollier, titulaire (1728); 

MM. du chapitre de Mende, nominateurs; Tévèque, collateur 
et instituteur. Revenu, 391 livres; charges, 49 livres; décimes, 
48 hvres. 

Naussac. — Justice seigneuriale : Tévêque de Marseille, 
abbé commendataire de Tabbaye des Ghambons, seigneur du 
lieu; 315 habitants, dont 66 capitables. — (c Le sol ne produit 
que du seigle. » — Bénéfice : 

22. La CURE Sainte-Marie-Madeleine. — M. Pierre 
Brun , titulaire (1729 ) ; le prieur , nominateur ; l'évêque, col- 
lateur et instituteur. Revenu, 315 livres; charges, 15 livres; 
décimes , 38 livres. 

Altier. — Justice seigneuriale : M. du Champ , seigneur 
du lieu; 792 habitants, dont 216 capitables. — « Ni commerce, 
ni iqdustrie; mais seulement la production du sol, qui consiste 
en seigle et quelque peu de châtaignes. » — Bénéfice : 

23. La cure Saint-Privat. — M. Hyacinthe Veyrenc , 
titulaire ( 1728); MM. du chapitre de Mende, prieurs et nomi- 
nateurs; révoque, collateur et instituteur. Revenu, 514 livres; 
charges, 187 livres; décimes, 64 livres. 

Cqateauneuf-Randon. — Justice seigneuriale : M"® de 
Moras, à Paris, seigneur du lieu ( 1 lieutenant et 1 procureur. 



Digitized by 



Google 



410 DOCUMENTS HISTORIQUES 

pourvtis par le seigneur); 396 habitants , dont 114 capita^ 
bles. — « Quelques tisserands fabriquent des cadiç pour le* 
compte des marchands; le sol produit seigle , orge, avoine et 
foins. » — Bénéfice : 

24. La cure Saint-Etienne. — M. Jacques Trémolière , 
titulaire ( 1728 ); MM. du chapitre de Mende, prieurs et nomi- 
nateurs; Tévèque, coUateur et instituteur. Revenu, 327 livres; 
charges, 27 livres; décimes, 40 livres. 

Alleng. — Justice seigneuriale : le marquis de Morangiès , 
seigneur du lieu; 1,250 habitants, dont 330 capitables. — « Il 
n*y a que la production du sol, qui consiste en foins. Les deux 
tiers du terroir sont en bois ou communaux que le manque 
de bétail empêche d*améliorer. » — Bénéfice : 

25. La gore Saint-Pierre. — M. Jean Garnac , titulaire 
( 1728 ) ; MM du chapitre de Monde , prieurs et nominateurs ; 
révèque , collateur et instituteur. Revenu, 411 livres; charges, 
37 livres; décimes, 51 livres. 

La Panouze ( les Ghazes, Espinouze et le Viala ). — Jus- 
tice seigneuriale : les RR. PP. de la Ghaise-Dieu , lévéque de 
Marseille, abbé de Tabbaye des Ghambons,MM. deGondres 
et du Gheyla , seigneurs du lieu ; 216 habitants , dont 71 
capitables. — a Ni commerce, ni industrie; le sol ne produit 
qu'un peu de seigle et d'avoine; presque tout le terroir est com- 
posé de paccages , que les habitants sont tenus d'affermer des 
seigneurs; l'hiver il ne reste dans cette communauté que quel- 
ques domestiques, les habitants vont chercher ailleurs les 
moyens de subsister. » — Bénéfice : 

26. La gure. — M. Sébastien Emenric> titulaire (1728) ; 

les religieux de la Ghaise-Dieu , prieurs et nominateurs ; 
révèque, collateur et instituteur. Revenu, 325 livres; charges, 
15 livres; décimes, 40 livres. 

Grandrieu. — Justice royale : le vicomte du Gheyla et 
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révèque de Mende , seigneurs du lieu; 1,345 habitants, dont 
314 capitables. — (( Il n'y a que la production du sol, qui con- 
siste en seigle, avoine , foins et paccages. » — Bénéfice : 

27. La cure Saint-Martin. — M. Fnjalvin, titulaire 
(1728); révêque, coUateur de plein droit. Revenu, 384 livres; 
charges, 45 livres; décimes, 48 livres. 

GuBELLES. — Justice seigneuriale , dépendant de celle de 
Saugues : le prince de Gonti , seigneur du lieu ; 300 habitants , 
dont 76 capitables. — « Seulement le produit du sol, qui con- 
siste en seigle, avoine et foins. » — Bénéfice : / 

28. La cure — M. de Bénistan , titulaire ( 1728 ) ; les 

religieuses bénédictines des Ghazes , nominateurs ; Tévèque , 
collateur et instituteur. Revenu, 335 livres; charges, 30 liv.; 
décimes, 41 livres. 

Le Ghaubon Saimt-Symphorien. — Justice seigneuriale : 
MM. le comte de Saint-Paul, le vicomte du Gheyla , de Beau- 
mont , le comte de la Tour , seigneurs du lieu ; 724 habitants , 
dont 204 capitables. — « Ni commerce, ni industrie ; la pro- 
duction du sol consiste en seigle, orge, avoine, foins et pac- 
cages. j) — Bénéfice : 

29. La cure Saint-Symphorien. — M. Guillaume Enjal- 
vin , titulaire ( 1728) ; l'abbé de la Ghaise-Dieu , nominateur ; 
révoque, collateur et instituteur. Revenu, 472 livres; charges, 
1 70 livres ; décimes , 58 livres. 

Saint- Paul-le-Froid. — Justice seigneuriale : le marquis 
du Gheyla , seigneur du lieu ; 512 habitants, dont 128 capita- 
bles. — « Rien que la production du sol, qui consiste en seigle, 
avoine, foins et paccages. \) — Bénéfice : 

30. La cure Saint-Paul. — M. Glaude Gharrière, titulaire 
( 1728 ) ; MM. du chapitre de la cathédrale d'Alais, nomina- 
teurs; lévèque de Mende, collateur et instituteur. Revenu, 
350 livres; charges, 45 livres; décimes, 43 livres. 
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TuoRiiS. — Justice seigneuriale : le comte de la Tour d'Âu^ 
vergue, à Langeac, seigneur du lieu; 500 habitants, dont 136 
capitables. — « Il n*y a que la production du sol, qui consiste 
en seigle, avoine et foins. » — Bénéfice : 

31. La cobe Saint-Jeaec-Baptistb. — M. Bayniond de 
Lescure, titulaire ( 1728 ) ; Tabbé de la Gbaise-Dieu, nomina^ 
teur; l'évèque, collateur et instituteur. Revenu, 540 livres; 
charges, 140 livres; décimes, 67 livres. 

Ghanaleilhes et le Yillaret. — Justice seigneuriale : 
le prieur de Ghanaleilhes et M. du Gheyla , seigneurs du lieu ; 
476 habitants, dont 138 capitables. — « Le sol produit seigle, 
avoine et foins. » — Bénéfice : 

32. La cure Notre-Dame de l'Assomption. — M. Jean- 
Baptiste RougeiroD , titulaire ( 1728 ) ; les religieux de la 
Ghaise-Dieu, nominateurs; Tévèque, collateur et instituteur. 
Revenu, 325 livres; charges, 25 livres; décimes, 40 livres. 

Grézes. — Justice royale : M. de Grèzes, seigneur du lieu ; 
300 habitants , dont 76 capitables. — « Quelques tisserands 
fabriquent des cadis pendant Thiver ; le sol produit froment , 
seigle, orge, avoine et foins. » — Bénéfice : 

33. La cure Saint-Pierre. -^ M. Jean Blanquet, titulaire 
( 1728 ) ; les chanoines réguliers de Tabbaye de Pebrac ( Auver- 
gne), nominateurs; Tévêque, collateur et instituteur. Revenu, 
353 livres; charges, 35 livres; décimes, 44 livres. 

Ventuéjols et Metronne. — Justice de Ntmcs : le prince 
de Gonti , seigneur du lieu ; 636 habitants, dont 184 capitables. 
— (( Rien que la production du sol, qui consiste en seigle,, 
avoine et foins. » — Bénéfice : 

34. La cure , à Ventuéjols.— M. Gilbert Thomas, 

titulaire ( 1728); les religieuses du couvent des Ghaz^, en 
Auvergne, nominateurs; lévêque, collateur et instituteur. Re- 
venu, 340 livres; charges, 35 livres; décimes, 42 livres. 
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35. La chapelle Saint- Pierre, à Meyronne. — M. Jean 
Rougdron, titulaire ( 1728 ) , obligé à résidence : M. de Ver- 
nassac, patron laïque; l'évêque, collateur et instituteur. Re- 
venu, 200 livres; charges, 10 livres; décimes, 25 livres. 

36. La cure Saint-André, à Prades d'Allier. — M. Etienne 
Yalentin , titulaire ( 1728 ) ; Tévèque, collateur de plein droit. 
Revenu, 252 livres; charges, 20 livres; décimes, 31 livres. 

Yeretrolles. — Justice seigneuriale, relevant de celle de 
Mercœur : le comte de Saint-Paul , haut seigneur ; le prieur- 
curé, seigneur direct ; 28 habitants, dont 10 capitables. — 
« Le sol ne produit que du seigle, en quantité insuffisante pour 
les besoins des habitants. » — Bénéfice : 

37. Le prieuré-cure Sainte-Marie-Madeleine. — M. Vi- 
tal Galhard, titulaire ( 1728 ); Tabbé de la Chaise- Dieu, Domi- 
nateur; Tévèque, instituteur. Revenu, 265 livres; charges, 
20 livres; décimes, 33 livres. 

Saugues. . — Justice seigneuriale, dépendant du duché de 
Mercœur, ressort de Nîmes: le prince de Gonti, seigneur du 
lieu (1 juge et 1 procureur pourvue par le seigneur); 3,105 ha- 
bitants, dont 712 capitables. — « Il n'y a aucun commerce et 
d'autre industrie que celle de quelques tisserands qui fabriquent 
de grosses étoffes à l'usage du pays, et qui se vendent 12 sols 
Faune ; le sol produit seigle, avoine et foins. » — Bénéfice : 

38. La cure Saint-Médard. — M. de la Bretoigne, titu- 
laire (1728 ); le dom prieur de Saugues, nominateur; l'évêque 
de Mende, collateur et instituteur. Revenu, 430 livres; char- 
ges, 55 livres; décimes, 53 livres. 

Saint-Prejet d* Allier. — Justice seigneuriale : le comte 
de la Tour d'Auvergne, seigneur du lieu; 340 habitants, dont 
110 capitables. — « Il n'y a que la production du sol , qui con- 
siste en seigle, avoine et foins en très petite quantité. » — Bé- 
néfice : 
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39. La cure Saint-Prçuet. — M, Claude Gaillard, titu- 
laire ( 1728 ) ; le prieur du lieu, nominateur; ré?ê(ïue, colla- 
teur et instituteur. — « Revenu, 343 livres; charges, 40 liv. ; 
décimes, 42 livres. 

MoMSTROL. — Justice seigneuriale, dépendant du duché de 
Mercœur : le comte de la Tour d'Auvergne, seigneur du lieu ; 
536 habitants, dont 150 capitables. — « Il n'y a que la jmto- 
duction du sol, qui consiste en seigle, orge et avoine; le ter- 
rain est fort maigre, et rempli de rochers inaccessibles. » — 
Bénéfice : 

40. La cure Saint-Pierre. — M. Claude Aurand, titu- 
laire ( 1728 ) ; les religieux de la Chaise-Dieu, nominateors ; 
révèque, collateur et instituteur. Revenu, 346 livres; charges, 
45 livres; décimes, 43 livres. 

Saint-Christophe. — Justice seigneuriale : le prieur da 
lieu, seigneur; 400 habitants, dont 86 capitables. — a Rien 
que la production du sol, qui consiste en seigle, orge, avoine et 
foins. » — Bénéfice : 

41. La cure Saint-Christophe. — M. Antoine Jean , 
titulaire (1728); le prieur du lieu, nominateur; l'évêque, 
GoUateur et instituteur. Revenu, 330 livres; charges, 20 liv.; 
décimes, 41 livres. 

Saint-Bonnet de Montauroux. — Justice seigneuriale : le 
vicomte du Cheyia, seigneur du lieu; 528 habitants, dont 
101 capitables. — « Ni commerce, ni industrie ; la principale 
récolte consiste en seigle, orge et avoine; il y a aussi des foins 
et quelques paccages. » — Bénéfice : 

42. Le prieuré-cure Saint-Bonnet. — M. Jean François 
de Lescure, titulafare ( 1728 ) ; l'évêque , collateur de plein droit 
Revenu, 526 livres; charges, 210 livres; décimes, 65 livrai 

Laval Montauroux. — Justice seigneuriale : le comte du 
Cheyia, seigneur du lieu; 232 habitants, dont 63 capitables. 
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— (( Il n'y a que la production du sol, qui consiste en seigle, 
orge, avoine et foins. » — Bénéûce : 

43. Le prieuré-cure Saint-Privat. — M. Joseph La- 
motte, titulaire (1728); lévèque, coUateur de plein droit. 
Revenu, 476 livres; charges, 125 livres; décimes, 59 livres. 

Groizamcb. — Justice seigneuriale : Tévêque de Mende , 
seigneur du lieu; 96 habitants, dont 30 capitables. — uNi 
commerce, ni industrie; la principale récolte consiste en seigle; 
il y a peu d'avoine et de foins. » — Bénéfice : 

44. La cure Notre-Dame. — M. Laurens Farizier, titu- 
laire ( 1728 ) ; révoque , collateur de plein droit. Revenu , 
341 Hvres; chargés, 37 livres; décimes, 42 livres. 

FoNTANES. — Justice seigneuriale : M""^ de Saint-Just, à 
Paris, seigneur du lieu; 200 habitants, dont 40 capitables. — 
(( Il n'y a que la production du sol , qui consiste en seigle et 
foins. » — Bénéfice : 

45. Le prieuré-cure Saint-Julien. — M. Joseph Borbal, 
titulaire ( 1728); Tévêque, collateur de plein droit. Revenu, 
482 livres; charges, 127 livres; décimes, 60 livres. 

AuRoux. — Justice seigneuriale : M. de Briges, seigneur 
du lieu ( 1 procureur pourvu par le seigneur ) ; 800 habitants , 
dont 216 capitables. -^ a Ni commerce , ni industrie ; les terres 
du pays qui peuvent être cultivées ne produisent que de trois 
ans en trois ans; la récolte consiste en seigle et foins. )) — 
Bénéfice : 

46. La cure Saint-Pierre. — M. Pierre Chevalier, titu- 
laire ( 1728 ) ; MM. du chapitre de Mende , nominateurs ; 
révêque, collateur et instituteur. Revenu, 360 livres; charges, 
35 livres; décimes, 45 livres. 

Ghastanier. — Justice seigneuriale : le prieur de Lango- 
gne, seigneur du lieu; 190 habitants, dont 38 capitables. — 
n II n'y a que la production du sol, qui consiste en seigle, avoine 



Digitized by 



Google 




416 DOCUMENtS HISTORIQUES 

et foins; le terroir étant fort maigre, les terres n'y sont ense- 
mencées que de trois en trois ans. » — BénéGce : 

47. La cure Saint-Jacques. — M. François Romieu, 
titulaire (1728);ledom prieur de Langogne, nomlnateur; 
révêque, instituteur. Revenu, 321 livres; charges, 15 livres; 
décimes, 40 livres. 

Saint-Flour-de-Mercoirk. — Justice seigneuriale : l'ab- 
besse de Mercoire, seigneur du lieu; 120 habitants, dont 
27 capitables. — « Il n'y a que la production du sol, qui con- 
siste en quelque peu de seigle, avoine et foins. » — BénéGce : 

48. La cure Saint-Flour. — M. Jacques Robert, titu- 
laire ( 1728 ); l'abbesse du lieu, nominateur; Févèque, insti- 
tuteur. Revenu, 315 livres; charges, 15 livres; décimes, 
39 livres. 

Rocles. — Justice seigneuriale : le prieur de Langogne et 
l'abbé des Ghambons, seigneurs du lieu ; 350 habitants, dont 
70 capitables. — « Il n'y a que le produit du sol, qui consiste 
en seigle , quelque peu d'avoine et de foins; c'est un terroir si 
maigre, qu'on n'y sème que de trois en trois ans. » — Béné- 
fice : 

49. Le prieuré-cure Sainte-Thécle. — M. Guillaume 
Chazalon, titulaire (1728); le dom prieur de Langogne, nomi- 
nateur; l'évêque , collateur et instituteur. Revenu , 410 livres ; 
charges, 56 livres; décimes, 51 livres. 

Langogne. — Justice seigneuriale : le prieur de Langogne 
et les religieux de Saint-Maur , seigneurs du lieu; 2,220 habi- 
tants, dont 766 capitables. — « Durant les neiges qui souvent 
obstruent les conmiunications pendant six mois de l'année , les 
habitants fabriquent des burattes de laine; on y fait aussi le 
commerce des grains, des bestiaux et de la chaudronnerie; le 
sol produit seigle, avoine et foins. » — Bénéfice : 

50. La cure Saint-Gervais et Saint-Protais. — 
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M. Jean Rodier, titulaire (1728); ledom prieur du lieu, 
Dominateur; l'évèque, coUateur et instituteur. Re?enu, 330 liv.; 
charges, 45 livres; décimes, 43 livres. 

51. La sacristie du monastère, ordre de Saint-Benott. — 
Dom George Veyrenc, titulaire ( 17?8 ) ; le dom prieur» col- 
lateur. Revenu, 263 livres; charges, 111 livres; décimes, 
32 Uvres. 

52. La réfectorib du même monastère. *- Dom Gervais 
Pélissier, titulaire ( 1728 ) ; le dom prieur, coflateor. Revenu, 
1,546 livres; charges, 1,101 livres; décimes, 193 livres. 

53. La cbamarerie du même monastère. — Dom Guy 
Marie, titulaire (1728); le dom prieur, collateur. Revenu, 
720 livres; charges, 118 livres; décimes, 90 livres. 

54. Laumônerie du même monastère. — Dom Claude Ter- 
rasson, titulaire (1728); le dom prieur, collateur. Revenu, 
222 livres ; charges, 11 livres; décimes, 27 livres. 

55. La pitancxrie du même monastère. — Dom Etienne 
Bresson, titulaire (1728). — {Le dom prieur jouissait des 
revenus de cet office clamtral, qui lui avaient été abandonnés 
à raison des grandes charges imposées. ) 

56. La prébende séculière, dans TégUse conventuelle. — 
M. Annet Forestier, titulaire ( 1728), obligé à résidence; le 
dom prieur, collateur. Revenu, 275 livres; charges, 20 livres ; 
décimes, 34 livres. 

Luc. — Justice seigneuriale : M"* de Moras, à Paris, sei- 
gneur du lieu; 750 habitants , dont 165 capitables. — « Il ny 
a que la production du sol, qui consiste en seigle , avoine et 
foins. » — Bénéfice : 

57. La cure Saint-Pierre. — M. Antoine Astruc, titu- 
laire (1728) ; révèque de Mende, collateur de plein droit. Re- 
venu, 354 livres ; charges, 40 livres; décimes, 44 livres. 

Sainte-Golombe de Montavroux. — Justice seigneuriale, 
II. 27 



Digitized by 



Googk 



418 DOCUMENTS HISTORIQUES 

le marquis du Cheyla et M. de Cendres, seigneurs du lieo; 
156 habitants, dont 43 capitables. — « Il n'y a que la produc- 
tion du sol, qui consiste en seigle et foins. » — Bénéfice : 

58. Lb prieuré-cure Sainte-Colomrb. — M. Jean Villars, 
titulaire (1729 ); lévèque de Mende, coUateur de plein droit. 
,Revenu, 412 livres; charges, 55 livres; décimes, 51 livres. 

Saint-Vénérand. — Justice seigneuriale : le. marquis da 
Cheyla et M. de Montioloux, seigneurs du lieu; 160 habitants, 
,dont 45 capitables. — « Il n'y a que la production du sol, qui 
consiste en seigle et foins.» — Bénéfice : 

59. La cure Saint-Vénérand. —M. Jacques Roussel, 
titulaire ( 1728 ); le prieur du lieu, nominateur; lévèque, ins- 
tituteur. Revenu, 320 livres; charges, 15 livres; décimes, 
40 livres. 

Yabres d'Allier. — Justice seigneuriale : le baron de Mon- 
tioloux et M. deMarsane, en Dauphiné, seigneurs du heu; 
140 habitants, dont 35 capitables. — « Point d'autre industrie 
que celle de quelques potiers; le sol produit seigle, avoine et 
foins, mais en petite quantité. » — Bénéfice : 

60. La cure Saint-Grégoire. — M. Martin, titulaire 
( 1728 ); MM. du chapitre collégial de Marvejols, prieurs et 
nominateurs; l'évêque, coUateur et instituteur. Revenu, 351 liv.; 
charges, 321 livres; décimes, 43 livres. 



Coimnunattté». 



1, Le chapitre collégial de Saint-Médard de Sau- 
gues. — Composé de 25 chanoines. Revenu, 1,775 livres; 
charges, 210 livres; décimes, 221 livres. 

2. Les dames ursulines de Saugues, règle de Saint-Augus- 
tin. — ISrdigieuses professes; 2 sœurs converses. Revenu, 
2,185 livres; charges, 3,782 livres. 
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3. Le prieuré régulier Saint-Gertais etSAiNx-PROTAis, 
ordre de Saint-Benoîl, à Langogne. — Dora Paul Bruuette, 
religieux de la congrégation de Saint-Maur, titulaire ( 1729 ) ; 
l'abbé du Monastier Saint-GhafTre, coUateur. Revenu, 4,162 liv. 
( dans le diocèse de Mende ); charges, 2,616 livres; décimes, 
520 livres. 

4. La mansb conventuelle de Langogne. — 10 religieux 
bénédictins, profès. Revenu, 2,670 livres; charges, 2,800 liv. 

5. Le monastère des religieuses de Notre-Dame , à 
Langogne, fondé en 1659, composé de 22 religieuses. Re- 
tenu, 2,458 livres; charges, 4,103 livres. 

6. L'abbate de Mebcoirb, ordre de Giteaux. — 16 reli- 
gieuses; le roi conférait Fabbaye et une place à chaque mutation 
ifabbesse. Revenu, 5,318 livres; charges, 4,510 livres. 

fiénéficef limplef. 

1. La chapelle Notre-Dame de la Conception , à 
Badaroux. — M. Bonhomme, titulaire (1728); lévèque, insti- 
tuteur. Revenu, 25 livres; charges, 10 livres; décimes, 3 livrer. 

2. La chapelle Sajnt-Jean-Baptiste du Born. — Les 
héritiers de M. Montet, lieutenant de juge à Mende, patrons 
et collateurs. Revenu, 121 livres; charges, 91 livres; décimes, 
15 livres. 

3. Le prieuré simple de Saint-Julien du ToumeL — 
MM. du chapitre ciithédral Saint-Pierre de Montpellier, tilu- 
laû*es. Revenu, 2,729 livres; charges, 1,422 livres; décimes, 
341 livres. 

4. La chapelle Saint-George, à Saint-Julien du Tour- 
nel. — M. Antoine Lenoir de Bellesagne, titulaire ( 1728 ) ; 
M. de Cassagnolle, patron; l'évêque, coUateur et instituteur. 
Revenu , 40 livres; charges, 13 livres ; décimes , 5 livres. 
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5. La chapelle SAiifrE^ÂXHERiicE , à SaîjDtrJnlien du 
Tournel. — M. Guillaume Buisson , titulaire ( 1728) ; le baron 
du Tournely patron. Revenu » 48 livres; charges» 28 livres; 
décimes, 6 livres. 

6. Les chapelles unies Die Notre-Dame et de Saint- 
Julien , à Saint-Julien du Tournel. — Noble Jacques Gui- 
zan de Mongeux» baron de Coursoules, patron. Revenu, 
58 livres; charges, 16 livres; décimes, 7 livres. 

7. Le prieuré simple de Saint-Pierre, à Prévenchères. — 
M. François Molette de Morangiès, titulaire ( 1728 } ; Tabbé de 
Saint-Gilles ( diocèse de Ntmes), nominateur; Tévêque de 
Monde, collateor et instituteur. Revenu, 1^97 livres; char- 
ges, lèd livres; décimes, 237 livres. 

8. La chapelle Saint-Gilles , à Prévenchères. — M. An- 
toine Durand , titulaire ( 1728 ); patronage laïque. Revenu , 
14 livres; charges, 7 livres; décimes, 1 livre. 

9. La chapelle Saint-Jean et Saint-Antoine, à Ghau- 
deyrac. — M. Jacques Cavalier, titulaire ( 1728 ); les officiers 
du clergé de Téglise de Mende, patrons. Revenu, 46 livres; 
charges, 5 livres; décimes, 5 livres. 

10. Le prieuré simple de Notre-Dame , à Gubierette. — 
M. François de Nouy de Caucirac, titulaire ( 1728 ); labbesse 
du monastère de Saint-Benott-la-Fontaine de Nîmes ( transféré 
à Reaucaire ) , diocèse d'Arles , patron ; l'évèque de Mende ^ 
collateur et instituteur. Revenu, 624 livres; charges, 395 liv, ; 
décimes , 78 livres. 

11. La chapelle de la Sainte-Trinité, à Saint-Jean- 
la-Fouillouse. — M. Jean Cairoche, titulaire ( 1728 ); M. Jean 
Marconde Labrugière, patron et nominateur; le prieur du 
lieu, instituteur. Revenu, 88 livres; charges, 30 livres; déci- 
mes; 11 livres. 

12. La chapelle Notre-Dame de Pitié, à Arzenc-Randoo, 
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M. Etienne Durand^ titulaire (1728); les coUégiats delà 
Trinité, à Mende, patrons. Revenu, 36 livres; charges, 17 lîv.; 
décimes , 4 livres. 

13. Le prieuré simple de Sainte-Marie-Madeleine, à 
Naussac , unie à Tabbaye Notre-Dame des Chambons ( diocèse 
de Viviers ). — Henri François Xavier de Beisunce, évêque 
de Marseille et abbé commendataire de ladite abbaye de l'ordre 
de Cîteaux, titulaire ( 1729). Revenu, 3,559 livres; charges, 
1,042 livres; décimes, 444 livres. 

14. La chapelle Saint-Antoine, à Aliène. — M; Pierre 
deChâteauneuf, titulaire ( 1728 ); M. Jean Peytavin, patron. 
Revenu, 71 livres; charges, 34 livres; décimes, 8 livres. 

15. La chapelle Saint-Blaise , à Aliène. — M.Chris- 
tophe Veiron, titulaire (1728); M. de Combe vert, patron. 
Revenu, 40 fivres; charges, 17 livres; décimes, 5 livres* 

16. La chapelle Saint-Michel, à Lapanouze. — M. An- 
dré Cellier, titulaire ( 1729 ) ; Jeanne Cellier , veuve d'Antoine 
Clauzon , du lieu de TEspinouze , nominateur de cette chapelle, 
fondée par le sieur Ariberd, marchand, à Mende. Revenu > 
75 livres; charges, 72 livres. 

17. La chapelle Sainte-Catherine, à Grandrieu. — 
M. François de Lescure, titulaire (1728)j le seigneur de 
Montauroux , nominateur. Revenu, 14 livres; charges, Uv. ; 
décimes, 1 livre. 

18. Le prieuré , à Cubelles. -*- Les religieuses du monas^ 

tère des Chazes, en Auvergne, titulaire. Revenu, 365 Mvres; 
charges , 337 livres; décimes, 43 livres. 

19. La chapelle Saint- Antoine , à Saint-Symphories. — 
M. Antoine Chalier, titulaire ( 1728 ); le sieur Antoine Mar- 
tin, patron laïque. Revenu, 40 livres; charges, 15 livres; 
décimes, 5 livres. 

20. La chapelle Saint-Pierre du Cbambon, à Saint* 
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Symphorien. — M. Jean Jacques Enjalym, titulaire; M. de 
Loubeirac, fondateur, et M. de Chirac, son héritier, nomina- 
teur. Revenu, 150 livres; charges , 70 livres ; décimes, 18 liv. 

21. Le prieuré simple de Saint-Paul-le-Froid, uni au 
chapitre de la cathédrale du diocèse tfAlais. Revenu, 650 lîv.; 
charges, 245 livres; décimes, 81 livres. 

22. Le prieuré simple de SaintJean-Baptiste, à Thoras, 
uni à la manse abbatiale de la Chaise-Dieu. — M^^ le cardinal 
de Rohan , grand aumônier de France , titulaire. Revenu > 
4,000 livres; charges, 1,363 livres; décimes, 5,000 livres 
{ déclaration fournie le ÎO décembre ïliS , par M. Julien 
Dauze, comte et théologal de Brioude, proctireur fondé du 
cardinal ). 

23. Le prieuré , simple et régulier , de Notre-Dame de 
L* Assomption , à Chanaleilhes. — Dom Denis Daudar, reli- 
gieux profès de Tordre de Saint-Benoît, congrégation de Saint- 
Maur , titulaire ( 1730 ) ; Fabbé du Monastier Saint-ChafTre y 
collateur. Revenu, 900 livres; charges, 505 livres; décimes,. 
111 livres. 

24. La chapelle Saint-Pierre, a Chanaleilhes. — M. An- 
toine Maurin , titulaire ( 1728 ) ; Revenu, 75 livres; charges , 
26 livres; décimes, 9 livres. 

25. Le prieuré , simple et régulier, de Saint-Pierre , à 
Grèzes. — M. Léon Noiset , titulaire ( 1728 ) ; l'abbé de Pébrac 
( diocèse de Saint-Flour ), collateur. Revenu, 600 livres; 
charges, 470 livres; décimes, 75 livres. 

26. Le prieuré simple de , à Ventuéjols. — Les religieu- 
ses des Chazes, titulaires. Revenu, 497 livres; charges, 482 liv.; 
décimes, 61 livres. 

27. Le prieuré simple de Saint-Médard , à Saugues. — 
Dom Guillaume Heulet, bénédictin anglais, titulaire ( 1729 ); 
le prieur de la Voûte, collateur. Reveuu, 1,740 livres; char- 
ges, 1,081 livres; décimes, 217 livres. 
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28. La guapellb du Saint-Esprit, à Saugues. — M. Jo- 
seph de ChasteU titalaire (1728); M. de Bibes, patron. 
Revenu, 40 livres; charges, 30 livres; décimes, 5 livres. 

29. Le priecré, simple et régulier, de Saint-Prejet 
rfAllier. — Dépendance de Fabbayede la Chaise-Dieu. Revenu, 
1,000 livres; charges, 528 livres. 

30. Le prieuré Saint-Pierre, à Monistrol tf Allier, uni 
à la manse conventuelle de la Chaise-Dieu. Revenu, 918 livres; 
charges, 560 livres. 

3t. La chapelle Notre-Dame de Tours, à Monistrol 
d'Allier. —M. Jean Joseph Bernard, titulaire (1729); l'évêque 
de Mende, collateur de plein droit. Revenu , 40 livres; charges, 
20 livres; décimes, 5 livres. 

32. Le prieuré simple de Saint-Cûristophe, dépendant 
de Tabbaye de la Chaise-Dieu. Revenu, 850 livres^ char- 
ges, 365 livres ; décimes , 106 livres. 

33. La chapelle Saint-Antoine , à Saint-Christophe. — 
M. Jacques Roussel, titulaire; la nommée Cacaut^ veuve Clau- 
son, patronne. Revenu, 42 livres; charges, 17 livres; décimes, 
5 livres. 

34. La chapelle Saint-Jean, à Saint-Ronnet. — M. Claude 
Guigon, titulaire ( 1728); M. de Condres, nominateur. Re- 
venu, 78 livres; charges, 31 livres; décimes, 9 livres. 

35. La chapelle Sainte-Catherine , à Saint-Bonnet. — 
Mime titulaire et patron. Revenu, 16 livres ; charges, 12 liv. ; 
décimes, 2 livres. 

36. La chapelle Sainte-Lucie , à Fontanes. — M Jean 
Bastide , titulaire ( 1728 ) ; le prieur du lieu, patron. Revenu , 
73 livres; charges, 32 livres; décimes, 9 livres. 

37. La chapelle Saint-Jean-Baptiste, dite des Agu- 
Ihac, à Auroux. — M. Jacques Dominique d'Agulhac de Sou- 
lages, titulaire (1728); M. d'Agulhac de Soulages, patron 
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et nomHiateur; MM. du chapitre de Mende, iDStitutenrs. Re- 
venu, 80 livres; charges, 60 livres; décimes , 10 livres. 

38. Ls PHiEUBÉ, simple et régler, de Saint-Piebre , à 
Luc — M. Annet BoissoB, titulaire (1728); raU)édeCharaix,. 
ordre des chanoines réguliers de Saint-Âugustin, collateur. Re^ 
venu, 1,089 livres; charges, 427 livres; décimes, 136 livres. 

39. La coapelle Sainte-Anne , à Sainte-Colombe de 
Montauroux. — M. Jean Villars, titulaire ( 1728 ) ; Tévèque, 
collateur de plein droit. Revenu , 16 livres; charges, 5 livres; 
décimes, 2 livres. 

40. Le prieceé simple de Saint-Vé»érand. — M. Pierre 
Roujon, titulaire ( 1728); Tévêque, collateur de plein droit 
Revenu, 385 livres; charges, 193 livres; décimes, 48 livres. 

41. L'abbaye de Mazan, au diocèse de Viviers. — M. Louis 
de Motttesquiou d'Artagnan , titulaire et abbé commendataire 
de ladite abbaye. Revenus, perçus au diocèse de Mende, dans 
la paroisse d' Aliène , 200 livres ; charges , 60 livres. 

42. Le prieuré simple de Saint-Loup , près Chadenet. — 
M. de Pujet , titulaire ( 1728 ); l'abbé de Saint-Gilles, diocèse 
de Nîmes , collateur. Revenu , 1 10 livres ; charges , 10 livres ; 
décimes, 13 livres. 

ARCHIPBËTRÉ DE JTAVOLS. 

Bénéfioet 4 diarge^ 

Jayols. — Justice seigneuriale : le comte de Peyre , sei- 
gneur du lieu; 852 habitants, dont 162 capitables. — «La 
fabrique des cadis et serges de montagne fait subsister la plus 
grande partie des habitants ; le produit du sol consiste en quel- 
que peu de seigle et de foins. » — Rénéfice : 

1. La cure Saint-Gervais et Saint-Protais. — M. 
Etienne Roui, titulaire (1729); l'évéque, collateur de pleia 
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droit Revenu, 373 livres; charges, 35 livres; décimes» 
46 livres. 

Serverettb. — Justice seigneuriale : Tévèque de Mende » 
MM. deServerette,deMorangièSy Chendinades , duCrouzet, 
d'EstaUes , seigneurs du lieu ( un sergent pourvu par les ofG- 
ders du baillage de Marvejols); 552 habitants, dont 170 capi- 
tables. — « La fabrique des serges et cadis est presque la seule 
ressource des habitants ; la vente de ces étofTes, dont la laine 
est fournie à crédit par les marchands de Montpellier et de 
Rodez , a lieu au marché qui se tient tous les jeudis. Le sol , fort 
mauvais et de très peu d'étendue , ne produit qu'une petite 
quantité de seigle et de foins. » — Bénéfice : 

2. Le PRiEURÉ-crRE Saint-Jbak-Baptiste. — M. Jean 
Michel la Védrine , titulaire (1728); l'évèque, collateur de 
plein droit. Revenu, 663 livres; charges, 230 livres; décimes, 
82 livres. 

FoNTANS. — Justice seigneuriale : l'évèque de Mende, 
seigneur du lieu; 700 habitants, dont 150 capitables. — « Il 
n'y a d'autre industrie que celle de quelques tisserands qui fabri- 
quent et portent au marché de Serverette des serges et cadis ; 
le sol produit seigle et foins. » — Bénéfice : 

5. La cure Saint-Pierre. — M. Laurens Fournier, titu- 
laire (1728); l'évèque, collateur de plein droit. Revenu, 384 liv.; 
charges, 45 livres; décimes, 48 livres. 

SAiirr-ÀLBAN. — Justice seigneuriale : le marquis de Moran- 
giès, seigneur du lieu; 2,280 habitants, dont 403 capitables. — 
(( La fabrique des serges et cadis fait vivre la presque totalité 
des habitants; le sol produit quelque peu de seigle et de foins.» 
— Bénéfice: 

4. La cure Saint- Alban. — M. Jean Ginhac, titulaire 
( 1728 ) ; l'évèque, collateur de plein droit. Revenu , 350 liv. ; 
charges, 45 livres; décimes, 43 livres. 
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BiMEizE. — Justice seigneuriale : le comte de Peyre et-te- 
marquis de Roquelaure, seigneurs du lieu ; 480 habitants, don^ 
130 capitables. — « Quelques tisserands fabriquent des serges 
et cadis; le sol produit du seigle et du foin. » — BénéGce : 

5. La cure Notre-Dame. — M. Jean Odoul, titulaire 
( 1728 ) ; le prieur du lieu, nominateur; l'évêque, collatem* et 
instituteur. Kevenu , 379 livres ; charges , 55 livres ; décimes , 
47 livres. 

Saint-Ghely d*Apghier ( ville et paroisse ). — Justice 
seigneuriale : le marquis de Roquelaure , seigneur du lieu 
( 1 juge, 1 lieutenant, 1 procureur, 1 grefGer pourvus par le 
seigneur ); 1,503 habitants, dont 387 capitables. — « Il n'y a 
d'autre industrie que celle de quelques tisserands qui fabriquent 
des serges et cadis; le sol produit du seigle et du foin. » — 
Bénéfice : 

6. La cure Saint-Chelt. — M. Jean Rucontre, titulaire 
( 1728 ) ; le prieur du lieu , nominateur; l'évêque, collateur et 
instituteur. Revenu, 410 livres ; charges, 80 livres ; décimes , 
51 livres. 

Les Bessons. — Justice seigneuriale : le comte de Peyre , 
seigneur du lieu; 220 habitants, dont 55 capitables. — « Il 
n y a que le produit du sol, qui consiste en seigle et foins. » 
— Bénéfice : 

7. Le prieuré-cure Saint- André. — M. Joseph Chalvet , 
titulaire (1728); l'évêque, collateur de plein droit. Revenu , 
1,038 livres; charges, 205 livres ; décimes, V29 livres. 

Le Fau de Peyre. — Justice seigneuriale : M. de Cultures, 
seigneur du lieu ( 1 greffier pourvu par le seigneur ); 619 ha- 
bitants, dont 106 capitables. — « Quelques tisserands fabri- 
quent des étoffes destinées seulement à la localité ; le sol pro- 
duit seigle, avoine et foins. » — Bénéfice : 

8. La cure Saint-Martin. — M. Jean Astruc , titulaire 
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( 1728 ) ; le prieur du lieu , Dominateur ; l'évèque , collateur et 
instituteur. Revenu, 334 livres; charges, 34 livres; décimes» 
41 livres. 

La Cbaze. — Justice seigneuriale : le comte de Peyre > 
seigneur du lieu; 350 habitants, dont 70 capitables. — a II 
n*y a que le produit du sol, qui consiste en seigle et foins.)) — 
Bénéfice : 

9. La ccre Notre-Dame. — M. Rabeirolles , titulaire 
( 1728 ); révêque, collateur de plein droit. Revenu, 335 liv. ; 
charges, 35 livres; décimes, 41 livres. 

AuMONT. — Justice seigneuriale : le comte de Peyre, sei- 
gneur du lieu ( 2 sergents pourvus par le baillage de Gévaudan ); 
756 habitants, dont 144 capitables. -* ((On y fabrique des 
serges et des cadis; le sol produit du seigle et du foin. » — 
Bénéfice : 

10. La cure Saint-Etienne. — M. François Tinel, titu- 
laire (1728); le prieur du lieu, nominateur; l'évêque, colla- 
teur et instituteur. Revenu, 386 livres; charges, 60 livres; 
décimes , 48 livres. 

Sainte-Colombe de Petre. — Justice seigneuriale : M"® de 
Quintiniac et le comte de Peyre, seigneurs du lieu ; 490 habi- 
tants, dont 70 capitables. — (( Il n'y a que la production du 
sol , qui consiste en foins et seigle. » — Bénéfice : 

11. La ccre Sainte-Colombe. — M.Jean-Baptiste Sau- 
vage de Fraissinet, titulaire (1728 ) ; le prieur du lieu , nomi- 
nateur ; révèque , collateur et instituteur. Revenu , 355 livres ; 
charges, 35 livres ; décimes , 44 livres. 

Saint-Sac veur-de-Petre. — Justice seigneuriale : le 
comte de Peyre, seigneur du lieu ; 210 habitants, dont 68 ca- 
pitables. — (( Rien que le produit du sol, qui consiste en seigle 
et foins. )> — Bénéfice : 

12. Le prieuré-cure Saint-Sauveur, -r M. Jean-Baptiste 
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fApchier , titulaire (1728) ; Tévêque , eollateur de plein droftL 
Beveno, 1,100 livres; charges, 230 livres; décimes, 137 lîv^ 
SAiirr-LÉGER-DB-PETRE. — JusUce seigneuriale : le comte- 
de Peyre et le clergé de Mende , seigneurs du lieu ( 1 sei^ent 
pourvu par le baillage de Gévaudan ) ; 1,060 habitants, dont 
266 capitables. — ((La fabrique des cadis est considérable dans 
cette paroisse, une des meilleures du diocèse ; le sd produit 
seigle , orge , avoine et foins. » — Bénéfice : 

13. La cure Saint-Léger. — M. Jean Tichit, titulaire 
( 1728 ) ; MM. du clergé de Mende , nominateurs ; Tévèque , 
eollateur et instituteur. Bevenu , 417 livres ; charges, 50 liv. ; 
décimes , 52 livres. 

14. La chapelle Saint-André , à Becoules de Fumas. — 
M. Antoine Chabert , titulaire ( 1728 ) ; MM. André de Bets de 
Bressolles , seigneur de Cheminades, et Jean Jacques Salaville , 
notaire de Becoules, patrons; Vévèque, eollateur et instituteur. 
Bevenu, 150 livres ; charges, 35 livres ; décimes , 18 livres. 

Gabrias. — Justice de Ntmes : le comte de Peyre, sei- 
gneur du lieu; 376 habitants, dont 94 capitables. — (( Quel- 
ques tisserands fabriquent des cadis; le sol produit orge, avoine 
et quelque peu de seigle et de foin. » — Bénéfice : 

15. La cure des saints Innocents. — M. Pierre Ségala, 
titulaire (1728); MM. du chapitre collégial de Marvejob, 
prieurs et nominateurs; l'évêque, instituteur. Bevenu, 346 liv.; 
charges , 20 livres; décimes, 43 livres. 

BiBENNES. — Justice seigneuriale : MM. du chapitre de 
Mende, de Cheminades, de Combettes, d'EstaWes et du Crou- 
zet, seigneurs du lieu; 420 habitants, dont 114 capitables. — 
(( Quelques tisserands fabriquent des cadis; le sol ne produit 
que du seigle et in foin. » — Bénéfice : 

16. Le PRIEURÉ-CURE Saint-Saturnin. — M. Biaise Bou- 
let, titulaire ( 1728 ) ; Févèque , eollateur de plein droit. Be- 
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venu, 1,467 livres; charges, 255 livres; décimes, 183 livres. 
SfiRviÉRES. — Justice seigneuriale : M"* de Lagrange, 
seigneur du lieu ( 1 greffier pourvu par le seigneur ) ; 480 ha- 
bitants, dont 131 capitables. — (( Quelques tisserands fabri- 
quent des cadis; le sol produit du seigle et quelque peu d'a>oine 
et de foin » — Bénéflce : 

17. La cure Saint-Pierre et Saint-Paul. — M. Jean 
Gévaudan, titulaire ( 1728); le prieur du lieu, nominateur; 
révêque, collateuret instituteur. Revenu, 375 livres; charges, 
45 livres; décimes, 46 livres. 

La Cuamp. — Justice seigneuriale : MM. du chapitre de 
Mende, seigneurs du lieu; 800 habitants, dont 92 capitables* 
— (( Ni commerce, ni industrie; le sol produit seigle, avoine, 
foins et quelque peu de froment et d'orge. » — Bénéfice : 

18. La cure — M. Antoine Dalmas, titulaire ( 1728) ; 

MM. du chapitre de Mende, nominateurs; levèque, coUateur 
et instituteur. Revenu, 373 livres; charges, 35 livres; déci- 
mes , 46 livres. 

Salnt-Gal. — Justice seigneuriale : M. Dangles, prévôt de 
réglise de Mende, seigneur du lieu; 110 habitants, dont 
33 capitables. — « Une vingtaine de journaliers s'occupent 
pendant l'hiver à fabriquer des serges et r^dis ; le sol produit 
quelques grains et du foin. » — Bénéfice : 
' 19. Le prieuré-cure Saint-Gajl — M. Claude Altier, 
titulaire ( 1728 ) ; l'évèque, coUateur. Revenu, 640 livres; 
charges, 45 livres; décimes, 80 livres. 

Rii^UTORD DE Randon. — Justice seigneuriale: l'évèque , 
seigneur du lieu; 724 habitants, dont 181 capitabl^. — « Rien 
que le produit du sol , qui consiste en seigle et foins insuffisants 
pour la consommation locale. » — Bénéfice : 

20. La cure Saint-Ju&ien. — M. Hyacinthe Chevalier , 
titulaire (1728); MM* du chapitre de Mende, prieurs et 
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nominateors; Tévèque, collateur et iostituteur. Revenu^ 437 L ; 
charges, 50 livres; décimes, 54 livres. 

Saint-Amans. — Justice seigneuriale : lévèque de Meude» 
seigneur du lieu; 372 habitants, dont 72 capitables. — (( Quel* 
ques tisserands fabriquent des serges et des cadis; le sol produit 
quelque peu de grain , foins et paccages. » — Bénéflce : 

21. La cure Saint- Amans. — M. Antoine Suau, titulaire 
( 1728 ); révêque, collateur de plein droit. Revenu, 326 liv. ; 
charges, 26 livres; décimes, 40 livres. 

EsTABLES DE Randon. — Justice seigneuriale : M. d^Esta- 
blés, lieutenant du roi, seigneur du lieu ; 435 habitants, dont 
92 capitables. — ce Rien que le produit du sol, qui consiste en 
seigle et foins. » — Rénéflce : 

22. Le prieuré-cure — M. Dommergue, titulaire 

(1728); les religieux de la Chaise-Dieu, nominateurs; Vévèque, 
collateur et instituteur. Revenu, 950 livres; charges, 55 liv. ; 
décimes, 118 livres. 

Les Laubies; ^ Justice seigneuriale : M. Pépin deSaiUan, 
seigneur du lieu; 690 habitants, dont 136 capitables, — 
<( Quelques tisserands fabriquent des serges et des cadis; le sol 
produit du seigle et du foin. » — Bénéflce : 

23. La cure Saint-Privat. — M. Antoine Blanquet, 
titulaire (1728); Févêque, collateur de plein droit. Revenu, 
340 livres; charges, 20 livres; décimes, 42 livres. 

Saint-Denis. — Justice seigneuriale : M. de Saint-Denis, 
seigneur du lieu; 500 habitants, dont 147 capitables. — 
« Quelques tisserands y fabriquent des cadis avec la laine du 
pays ; le sol produit seigle , avoine et foin ; il y a quelque peu 
de paccages. » — Bénéfice : 

24. La cure Saint-Denis. — M. Antoine Viern , titulaire 
( 1728 ); le prieur du lieu, nominateur; l'évèque, collateur et 
instituteur. Revenu, 344 livres; charges, 35 livres; décimes, 
43 livres. 
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Sainte-Eulalie. — Justice seigneuriale : l'évèque de Mende , 
^igneur du lieu ; 232 habitants , dont 33 capitables. — (( La 
production du sol^ fort casuelle^ le réduit à du petit seigle, de 
l'avoine et quelque peu de foin et de paccage ; la plupart des 
habitants émigrent pendant Thiver. )> — Bénéfice : 

25. La cure Sainte-Eulalie. — M. François Rousset ^ 
titulaire ( 1728); Févèque, collateur de plein droit. Bevenu, 
315 livres; charges, 15 livres; décimes, 39 livres. 

Le Malzieu (ville et paroisse). — Justice seigneuriale, 
dépendant du duché de Mercœur : le prince de Gonti, seigneur 
du lieu; 1,508 habitants, dont 392 capitables. — « 11 s'y fait 
un commerce assez considérable; un grand nombre de tisserands 
s'occupent de la fabrique des serges et des cadis ; le sol produit 
seigle , avoine et foins. » — Bénéfice : 

26. La cure Saint-Hippolyte. — M. Raymond , prieur 
de Bodez, titulaire (1728); MM. du chapitre du Makieu, 
nominateurs; lévéque de Mende, collateur et instituteur. 
Revenu, 358 livres ; charges, 50 livres; décimes, 44 livres. 

Saint-Léger nu Malzieu. — Justice seigneuriale : le prince 
de Conti, seigneur du lieu; 606 habitants, dont 129 capitables. 
— (( Une partie des habitants travaillent à la fabrication des 
serges et cadis; il ne s'y recueille qu'une très petite quantité de 
seigle et de foins; » — Bénéfices : 

27. La cure SAimr-LÉGER. — M. Pierre Delayre, titulaire 
< 1728 ) ; le prieur du lieu, nominateur ; l'évèque, collateur et 
instituteur. Bevenu, 346 livres; charges, 30 livres; décimes, 
43 livres. 

28. Le prieuré-cure Saint-Privat, à Fau-le-Froid. — 
M. Laire Loup, chanoine régulier de Saint-Augustin, titulaire 
( 1728 ); révèque, instituteur (ce bénéfice dépendait du cha- 
pitre des chanoines réguliers de Péfyrac , congrégation de 
France). Bevenu, 892 livres; charges, 521 livres; décimes, 
111 livres. 
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JuLLiANGES. — Justice Seigneuriale , dépendant de celle da 
Maizieu : le prince de Ck>nii , seigneur du lieu ; 222 habitants , 
dont 51 capi tables. — (( II n*y a que la production du sol » qui 
consiste en seigle et foins. » — Bénéfice : 

29. Le PRifeURe-ccRfi Saint-Frézal. — M. Aldeber Vigou- 
roux , titulaire (1728) ; Tévêque, collateur de jJein droit. Re- 
venu , 215 livres ; charges , 25 livres; décimes , 26 livres. 

CuAULiAC. — Justice seigneuriale, dépendant de celle du 
Maizieu : le prince de Gonti , seigneur du lieu ; 294 habitants , 
dont 57 capitables. — (( Il n'y a que la production du sol, qui 
consiste en seigle , avoine , foins et quelques paccages. » — • 
Bénéfice : 

30. La cure Saint-Frézal. — M. Charles Hugon , titu- 
laire ( 1728 ) ; les bénédictins de la Yolte ( diocèse de Saint- 
Flour ) , prieurs et nominateurs ; Tévèque de Mende , insti- 
tuteur. Revenu, 320 livres; charges, 15 livres; décimes, 
40 livres. 

Pruniéres et Apchier — Justice seigneuriale : Tabbé Fou- 
lion, à Paris, et M. Roquier de La Valette, mousquetaire noir , 
seigneurs dû lieu; 390 habitants, dont 72 capitables. — (( Une 
partie des habitants vont ailleurs exercer Tétat de maçon ; le 
sol ne produit que du seigle et du foin. » — Bénéfice : 

31. La cure Saint-Gapraix. — M. Jacques Tonson , titu- 
laire ( 1728 ) , le prieur du lieu, nominateur ; Tévèque , insti- 
tuteur. Revenu, 352 livres; charges, 20 livres; décimes, 
44 livres. 

Saint-Pierre-lb- Vieux. — Justice seigneuriale : le prince 
de Gonti, seigneur du lien ; 355 habitants, dont 79 capitables. 
— « Quelques tisserands soccupent pendant l'hiver à la fabri- 
cation des serges et des cadis; le sol produit du seigle et du 
foin. » — Bénéfice : 

32. La guee Saint-Pibeeb. — M. Jacques Planchon, 
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titulaire (1728); Vabbéde la Chaise-Dieu» nominateur; Tévèquc 
de Mende, collateur et instituteur. Revenu, 460 livres; charges, 
40 livres; décimes , 45 livres. 

Blavignag. — Justice seigneuriale : 296 habitants, dont 
74 capitables. — (( Une partie des habitants quittent le pays 
pendant l'hiver, pour exercer au dehors le métier de maçon ; 
le sol ne produit que du seigle et du foin. » — Bénéfice : 

33. La cure — M. Pierre Chaylar , titulaire ( 1728 ) ; 

MM. du chapitre collégial de Marvejols, prieurs et nominateurs; 
révèque, collateur et instituteur. Revenu, 350 livres; charges, 
20 livres; décimes , 43 livres. 

ÀLBAREf Sainte-Marie. — Justice seigneuriale : le comte 
d'Apchier, seigneur du lieu ( 1 lieutenant et 1 greffier pour^ 
vus par le seigneur); 588 habitants, dont 98 capitables. — 
(( Lliiver quelques habitants fabriquent des cadis ou vont par 
le pays exercer létat de maçon; le produit du sol consiste en 
seigle, foins et quelques paccages. » — Bénéfice : 

34. La cure Sainte-Marie. — M.. Dumazel , titulaire 
( 1728 ) ; le prieur du lieu, nominateur; lévèque, collateur et 
instituteur. Revenu, 339 livres; charges, 20 livres; décimes, 
42 livres. 

35. La chapelle Notre-Dame de Salut, à la Garde. — 
M. Jean Chantai, titulaire ( 1728 ) ; le sieur Gilbert Dangles, 
patron. Revenu, 123 livres; charges, 25 livres; décimes, 
15 livres. 

Le Bacgon. — Justice seigneuriale : le marquis de Roque- 
laure, seigneur du lieu; 240 habitants, dont 48 capitables. — 
(( Rien que le produit du sol, qui consiste en seigle et foins. » 
— Bénéfice : 

36. Le prieuré-cure Saint-Pierre. — M. Jacques Du- 
zilles, titulaire ( 1728 ); Févèque, collateur de plein droit. Re- 
venu , 512 livres; charges, 50 livres; décimes, 64 livres. 

II. 28 
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AacoMiE. — Juslice seigneuriale : le comte d'Apchier, sei- 
gneur du lieu; 210 habitants ^ dont 41 capitabtes. — « Bien 
que le produit du sol, qui consiste en seigle et foins. » — Bé- 
néfice : 

37. La cure Sainte-Marie-Madbleine. — M. Antoine 
de Bochemure, titulaire (1728) ; Tévèque, coUateur de plein 
droit. Beyenu, 330 livres; charges, 30 livres; décimes, 41 liv. 

Alraret-le-Gomtal. — Justice seigneuriale : M. Bets de 
Saint-Just, seigneur du lieu; 288 habitants, dont 72 capitaMea. 
— (( Bien que la production du sol, qui consiste en seigle et 
foins. » — Bénéfice : 

38. La cure SAiirr-FtouR. — M. Marc Antoine Boulet , 
titulaire (1728); le prieur du lieu, nomioateor; Tévèque, 
collateur et instituteur. Bevenu , 342 livres; chaînes, 30 liv. ; 
décimes, 42 livres. 

Arzeng d'Apchier. — Justice seigneuriale : M. de Lava- 
lete, seigneur du lieu; 132 habitants, dont 33 capitables. — 
« Bien que le produit du sol, qui consiste en seigle, avoine ,i 
jarousse et foin. » — Bénéfice : 

39. Le prieuré-cure Saint-Geniez. — M. Jean Breschet, 
titulaire ( 1729 ); Tévëque , collateur de plein droit. Bevenu , 
420 livres; charges, 50 livres; décimes, 52 livres. 

Grandvals. — Justice seigneuriale : M. de Grandvals, au 
château de B^us (Auvergne) , seigneur du lieu ; 105 haUtants, 
dont 35 capitables. — « Bien que la production du sol , qui 
consiste en seigle, avoine, foins et paccages. » — Bénéfice : 

40. Lk prieuré-cure Notre-Dame de Pitié. — M. Hu- 
gues Bdcaire, titulake ( 1728 ); labbé de la Chaise^Dieu, 
nommateur; Tévèque, collateur et instituteur. Bevenu, 617 liv.; 
charges, 50 livres; décimes, 78 livres. 

Brion. -— Justice seigneuriale : le marquis de Ganilhac, en 
Auvergne , seigneur du Heu ; 236 habitants, dont 59 capitablesi 
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— (( Rien que le produit du sol, qui consiste en seigle , avoine 
et loins. » — Bénéfice : 

41. Le PRiKURÉ-cuRB Saint-Jacques. — M. Jean Moisset, 
titulaire (1728); les religieux de la Chaise-Dieu, nominateurs ; 
révèque, coUateur et instituteur. Revenu , 436 livres; charges, 
80 livres; décimes, 54 livres. 

Termes. — Justice seigneuriale : Dom Nicolas de Bas , 
religieux bénédictin, à Paris, seigneur du lieu; 320 habitants, 
dont 80 capitaMes. — a Rien que la production du sol, qui 
consiste en seigle et foins. » — Bénéfice : 

42. La cure Saint-Maqne. — M. André Granier, titulaire 
( 1728 ) ; te prieiur du lieu, nominateur; lévèque, coUateur et 
instituteur. Revenu, 378 livres; charges, 45 livres; décimes, 
47 livres. 

Lafaqr Saint-Juuen. — Justice seigneuriale : M. Bouniol , 
bourgeois de Saint-Chely, seigneur du lieu; 260 habitants, 
dont 65 capitables. — « Quelques tisserands ouvrent de la laine ; 
^e sol produit du seigle et du foin. » — B^éfice : 

43. La cure Saiitt-Julieiï. — M. Antoine Ferratis, titu* 
laire (1728); le prieur du lieu, nominateur; lévèque, coUateur 
et instituteur. Revenu, 353 livres; charges, 40 livres; décimes, 
44 livres. 

44. La chapelle nu saint vqff, de Jésus. — M. Poulalion , 
titulaire ( 1728 ), obligé è résidence; M. PoulaUon, fondateur 
de cette chapelle, a donné le patronat à son plus proche parent; 
révèque, coUateur et instituteur. Revenu, 200 livres; charges, 
74 livres; décimes, 25 Uvres. 

NoALHAC. — Justice seigneuriale : M. du Foumels de Las- 
tic, seigneur du lieu; 102 habitants, dont 34 capitables. — 
(( Rien que le produit du sol, qui consiste en sei^ et foins. — 
Bénéfice : 

45. La cure SAimcrHaLAiRE. — M. Antoine Pinhol, titu- 
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iaire ( 1728); le prieur du lieu. Dominateur; Tévèque, c<rfta- 
teur et instituteur. Revenu, 325 livres; charges, 25 livre»^; 
décimes, 40 livres. 

CuAUGHAiixES. — Justice seigneuriale ( 1 juge pourvu par 
le seigneur ); 212 habitants, dont 53 capitables. •— (( Quelques 
tisserands y fabriquent des serges et des cadis; le sol ne produit 
que du seigle et quelques foins. » — Bénéfice : 

46. La cure Saint-Hippolyte. — M. Pierre Biron , titu- 
iaire ( 1728 ) ; l'évêque , collateur de plein droit. Revenu > 
335 livres ; charges, 27 livres; décimes, 41 livres. • 

FouRNELS. — Justice royale : l'évêque de Mende, seigneur 
du lieu; 300 habitants, dont 76 capitables. — « Il n'y a que la 
production du sol, qui consiste en seigle et foins. » — Bénéfice: 

47. La CURE DE LA nativité DE LA SAINTE YlERGE. — 

M. Pierre Barrandon, titulaire; l'évêque, collateur de plein droit. 
Revenu, 340 livres; charges, 25 livres; décimes, 42 livres. 

SAiNT-LAUREirtr-DE-VEYRÉs. — Justico seigfdeuridle : l'évê- 
que de Mende, seigneur du lieu; 100 habitants, dont 20 capi-:^ 
tables. — (( Rien que le produit du sol, qui consiste en seigle et 
foins. » — Bénéfice : 

48. La cure Saint-Laurent. — M. Jean Odoul, titulaire ; 
l'évêque , collateur de plein droit. Revenu, 352 livres; charges, 
30 livres; décimes , 44 livres.^ 

Nasdinals. — Justice seigneuriale : l'archevêque de Paris, 
seigneur du lieu ( 1 juge, 1 lieutenant, 1 procureur, 1 greffier, 
1 sergent pourvus par le seigneur); 1,092 habitants, dont 
179 capitables. — « Ni commerce, ni industrie; la récolte fort 
casuelle par suite de la position topographique de la commu- 
nauté, située dans les plus hautes montagnes, consiste en blé., 
seigle, avoine et foins. Il y a des paccages d'un revenu considé- 
rable, mais qui appartiennent au seigneur. » — Bénéfice : 

49. Le prieuré-cure de la nativité de la saints 
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YiEiiGE. — M. Simon Broquin , titulaire; le dom prieur d'Au- 
brac, Dominateur; Tévêque, collateur et instituteur. Revenu, 
595 livres ; charges, 223 livres; décimes, 74 livres. 

La Fage-Montivernoux. — Justice seigneuriale : le dora 
dAubrac, archevêque de Paris , seigneur du lieu; 480 habi- 
tants, dont 106 capitables. — « Il n'y a que le produit du sol, 
qui consiste en seigle, avoine et foins. » — Bénéflce : 

50. La ccre Saint-Jeak-Baptiste. — M. Joseph Four- 
nier, titulaire ( 1728 ) ; le dom d'Aubrac, nominateur; révo- 
que, collateur et instituteur. Revenu, 365 livres; charges, 
55 livres; décimes, 45 livres. 

Malbouzon et Marcuastel. — Justice seigneuriale : le 
comte de Peyre, seigneur du lien; 228 habitants, dont 63 ca- 
pitables. — « Rien qu'une récolte fort casuelle en seigle , 
avoine et foins; il y a aussi des paccages. » — Bénéfice : 

51. Le prieuré-cure Notre-Dame. — M. René Guinat, 
titulaire (1728); le baron de Marchastel, nominateur; l'évè- 
que, collateur et instituteur. Revenu, 288 livres; charges, 
33 livres; décimes , 36 livres. 

PRmsuÉjoLs. — Justice seigneuriale : le comte de Peyre , 
seigneur du lieu; 325 habitants , dont 79 capitables. — (( Rien 
que le produit du sol , qui consiste en seigle, avoine^ foins et 
paccages. » — Bénéfice : 

52. La cure Saint-Pierre. — M. Antoine Meyssonnier, 
titulaire (1728); le prieur du lieu, nominateur; Té vèque, col- 
lateur et instituteur. Revenu, 336 livres; charges, 35 livres ; 
décimes, 42 livres. 

Saint-Laurent-de-Mdret. — Justice seigneuriale : M. de 
Fraicenet, au château de Breniettes, en Rouergue, seigneur, 
du lieu; 183 habitants , dont 61 capitables. — « Le sol produit 
seigle, millet noir et foins; l'hiver quelques tisserands fabriquent 
des serges et des cadis. » — Béné/îce : 
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53. La cube Saint-Laueent. ^— M. Jean Rayoal, «ta- 
laire ( 1728 ) ; MM. du chapitre collégial de Marvejols /prieurs 
et Dominateurs; révèque, collateur et instituteur. Revenu, 
377 livres; charges, 70 livres; décimes, 47 livres. 

Le Buisson. — Justice seigneuriale : le comte de Peyre , 
seigneur du lieu; 1,015 habitants, dont 187 capitables. — « On 
y fabrique quelques étoffes du pays; le sol produit du seigle et 
du foin. » — Bénéfice : 

54. Le pribubé-gcre Saint-Martin. — M. Joseph Duver- 
nay, titulaire ( 1728 ); l'évèque, collateur de plein droit Re- 
venu, 490 livres; charges , 175 livres; décimes, 61 livres. 

Communiâtes» 

1. Les frères mineurs conventuels de Saint-Chely d*Ap- 
chîer. — Couvent fondé en 1297, par Guérin de Chftteaaneut 
Revenu, 807 livres; charges, 1,050 livres. 

2. Le monastère de Saint-Pierre du Ghambon ( trans^ 
féré à Marvejols ). — Dame Jeanne du Meyran du Baye, titu- 
laire et prieur perpétuel ( 1728) ; Tévêque, collateur de plein 
droit. Revenu, 1,303 livres; charges, 2,051 livres. 

3. Le chapitre Saint-Hippoltte, au Malzieu. — Com- 
posé de 1 doyen, 9 chanoines et 4 semi-prébendiers. Le doyen 
a la nomination de l'abbé de Sainte iUes, diocèse de Nimes ; 
révèquede Mende, collateur de plein droit. Revenu, 3>234 liv.; 
charges, 944 livres; décimes, 404 livres. 

4. Les dames Ursulines du Malzieu ( règle de Saint- 
Augustin ). — 20 religieuses professes, 2 sœurs converses. Re- 
venu, 998 livres; charges, 3,040 livres. 



Bénéfice* ■impies. 

}le de Sàtnt-Ge 
TAIS, k Javols. — M. du Frcnay du Fauvuet , titulaire (1729) ; 



1. Le prieuré simple de &atnt>Gervais et Saiiit-Pro- 
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révèque , coUateur de plein droit Revenu, 1,800 livres; char- 
ges, 536 livres; décimes, 222 livres. 

2. La chapelle Saint-Jean-Baptiste, Saint-Robert et 
Sainte-ënymië, à Serverette. — M. de Rousses, seigneur de 
Malasanhe, patron ; Tévèque» coUatenr et instituteur. Revenu , 
42 livres; charges, 25 livres ; décimes , 5 livres. 

3. La chapelle Notre-Dame, à Serverette. — M. Pon- 
sonnaille du Ghassan , titulaire ( 1728 ) ; le prieur du lieu , 
Dominateur. Revenu, 60 livres; charges, 31 livres; décimes, 
7 livres. 

4. Le prieuré simple Saint , à Sainl-Chely d'Apchier. 

— M. Nicot, titulaire ( 1730); l'évêque, collateur de plein 
droit. Revenu, 1,500 livres; charges, 670 livres; décimes, 
188 livres. 

5. Le prieuré simple de Notre-Dame, à Rimeîze. — 
M. Vital Dangles, titulaire (1730); Tévèque, collateur de 
plein droit. Revenu , 1,356 livres; charges, 540 livres; déci- 
mes, 169 livres. 

6. La chapelle Sainte-Marie-Madeleine, à Rimeize. — 
M. Jean Valentin , titulfi^re ( 1728 ) ; les héritiers du sieur 
Hugon, fondateur de cette chapelle, instituteurs. Revenu, 
106 livres; charges, 83 livres; décimes, 13 livres. 

7. Le prieuré simple de Saint-Martin, à Fau-de-Peyre. 

— M. Pierre Dufoùr, titulaire ( 1728 ); l'évêque, collateur de 
plein droit. Revenu, 1,000 livres; charges, 515 livres; déci- 
mes, 122 livres. 

8. La chapelle de Rbauregard , à Fau-de-Peyre. — 
M. Hernard de Chanoilhct de Vemets, titulaire ( 1728 ); le 
comte de Peyre, patron. Revenu, 27 livres; charges, 12 liv. ; 
décimes, 3 livres. 

9. Le prieuré simple de Notre-Dame, à Lachaze. — 
M. Nicolas Boiflet, titulaire (1728); l'évêque, collateur de 
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plein droit Revenu, 865 livres; charges, 544 livres; décimes, 
108 livres. 

10. Le priecré simple de Saint-Etienne, à Aumont. — 
M. de Saint-George, titulaire ( 1728 ) ; l'évêque, collateur de 
plein droit. Revenu, 1,215 livres; charges, 604 livres; déci- 
mes, 151 livres. 

11. Le prieuré simple de Sainte-Colomre de Peyre. — 
M. Louis Annisson , prêtre du diocèse de Lyon , titulaire 
(1730); révoque, collateur de plein droit. Revenu, 990 livres; 
charges, 520 livres; décimes, 123 livres. 

12. La chapelle Saint-Nicolas , à Saint-Sauveur de 
Peyre. — M. Jean Gachon , titulaire ( 1728 ) ; le comte de 
Peyre, patron. Revenu, 79 livres; charges, 34 livres ; décimes, 
9 livres. 

13. La chapelle Saint-Joseph, à Saint-Sauveur de Peyre. 
— M. Jean Valentin, titulaire (1729) ; M. Mouré du Villeret, 
patronet collateur. Revenu, 150 livres; charges, 134 livres; 
décimes, 18 livres. ' 

14. Le prieuré simple de Sainte-Lucie, à Saint-Léger de 
Peyre. — M. Jacques Forestier, titulaire (1728); lévèque, 
collateur de plein droit. Revenu, 180 livres; charges, lOliv. ; 
décimes, 22 livres. 

15. La chapelle Saint-Sauveur, à Gabriac. — M. Rer- 
nard de Chanoilhet de Vernets, titulaire ( 1728) ; le comte 
de Peyre , patron. Revenu, 18 livres; charges, 12 livres; déci- 
mes, 2 livres. 

16. La chapelle Saint-Michel, à Gabriac. — M. Aigouy , 
titulaire (1728); l'évêque, collateur de plein droit. Revenu, 
142 livres; charges, 47 livres; décimes, 17 livres. 

17. Le prieuré simple de Saint-Pierre et Saint-Paul , 
à Serrières. — M. Hiérome de Sauvage, titulaire (1728); 
l'évêque, collateur de plein droit. Revenu, 1,000 livres ; char- 
ges, 425 livres; décimes, 125 livres. 
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18. La chapelle Saint-Loup , à Lachamp. — M. Pierre 
Koujoû, titulaire ( 1728 ) ; Tévèque, collateur de plein droit 
Revenu, 128 livres; charges, 71 livres; décimes, 16 livres. 

19. La chapelle Notre-Dahe de Pitié, à Rieutord. — 
M. Jean Yalentin, titulaire ( 1728 ); les héritiers de feu Nico- 
las Gouret, ancien curé du lieu, fondateur de cette chapelle , 
nominateurs; MM. du chapitre de Mende, instituteurs. Re- 
venu, 43 livres; charges, 30 livres; décimes, 5 livres. 

20. La chapelle Saint-Jacques, à Rieutord. — M. de la 
Bretoigne, titulaire ( 1728 ); M. de Cultures, patron. Revenu, 
18 livres; charges, 8 livres ; décimes, 2 livres. 

21. Le prieuré simple de Saint-Denis, à Saint-Denis. — 
M. de Saint-Romain, titulaire (1728); Tabbé de la Chaise- 
Dieu, patron et collateur. Revenu , 1,080 livres; charges, 
580 livres; décimes, 135 livres. 

22. Les prieurés de la Yilledieu et de Lapanouze, unis à 
la manse de l'alAaye de la Chaise-Dieu. Revenu, 1,208 livres ; 
charges, 558 livres; décimes, 151 livres. 

23. Le prieuré Saint-Frézal , à Chauliac. — Dom Pierre 
Allard, religieux deCluni, titulaire (1729), uni au prieuré 
conventuel de Sainte-Croix de la Volte , au diocèse de Saint- 
Flour. Revenu, 740 livres; charges, 320 livres; décimes, 
92 livres. 

24. Le prieuré simple de Saint-Léger , près le Malzieu. 
— L'abbé de Roussille , titulaire ( 1730 ) ; Tabbé de la Chaise- 
Dieu , collateur. Revenu, 700 livres; charges, 355 livres; déci- 
mes , 87 livres. 

25. Le prieuré simple de Saint-Capraix , à Prunières. — 
M. Jacques Fouilloux , titulaire (1729); l'abbé de la Chaise- 
Dieu, nominateur; l'évoque de Mende, collateur et instituteur. 
Revenu, 1,184 livres; charges, 710 livres; décimes, 148 liv. 

26. Le prieuré Saint-Jean, à Apchier. — M. Jean Encon- 
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tre, titulaire ( 1728 ) ; le baron dApchier , patron et nofflfn»- 
teur; l'érèque, institotenr. Revenu > 73 livres; charges, 14 liv. ;: 
décimes, 9 livres. 

27. Lb prieuré, simple et régulier, de Saint-Pibrre»le- 
VUEUX. — Dom Pierre Poussinau, religieux profès de TabtMiye 
de Gharoux, en Poitou (ordre de Saint-Benoit), titulaire (17^) ; 
labbé de la Gbaise-Dieu, eoUateur. Revenu, 1,107 livres; 
charges, 525 livres; décimes, 138 livres. 

28. Le prieuré simple d'Axbaret-Saiiite -Marie. — 
M. Jean François de Nizon , titulaire ( 1728 ); Tévèque, colla 
teur de plein droit. Revenu , 832 livres; charges, 370 livres ; ' 
décimes, 104 livres. 

29. Le prieuré simple de Sainte-Marie-Madblbine , à 
Arcomie. — M. Jean François Rampan , titulaire ( 1728 ) ; 
lévèque, collateur de plein droit. Revenu, 550 livres; char- 
ges, 345 livres; décimes, 68 livres. 

30. Le prieuré simple de Saint-Floue , à Albaret-le-€om- 
tal. — M. Antoine Rachas, titulaire ( 1728 ) ; lévèque , colla- 
teur de plein droit. Revenu, 1,260 livres; charges, 480 livres; 
décimes , 157 livres. 

31. Le prieuré simple de Saint-Maone , à Tatnes. -^ 
Dom Nicolas Lebas, titulaire (1728) ; Fabbé de la Chaise-Dieu , 
collateur. Revenu, 1,800 livres; charges, 1,220 livres; déci- 
mes, 225 livres. 

32. Le prieuré simple de Sautt-Hillairb , à Noalhac. — 
M. Hugues Réraud , titulaire ( 1729 ) ; 1 évéque , collateur de 
plein droit Revenu, 427 livres; charges, 70 livres; décimes , 
53 livres. 

33. La domerie d'Aubrag , pour le tiers lot dont jouit le 
dom dans le diocèse de Mende et aussi pour le prieuré de la 
Fage-Montivemoux. — M«' Charles Gaspard Guillaume de 
Yentimille du Luc, archevêque de Paris, titulaire (1728); 



Digitized by 



Googk 



SUR LA PROTINCE DE GÉVAUDAN. 445 

le roi conférait la domerie. — Revenu , 1,500 livres; charges ^ 
730 livres; décimes, 187 livres. 

34. Le prieuré simple de Saint-Pierre , à Prinsuéjols. — 
M»' François de Baglion de la Salle, évêque tfArras, titulaire 
( 1729 ) ; révèque de Mende , collateur de plein droit. Revenu , 
1,440 livres; charges, 630 livres; décimes, 180 livres. 

35. La cdapelle Saint-Martial, à Saint-Laurent-de- 
Muret. — M. Jean Remise , titulaire (1729); le comte de 
Yalady, nominateur; révoque, instituteur. Revenu, 36 livres; 
charges, 13 livres; décimes, 4 livres. 
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SUR LA PROVINCE DE GÉVAUDAN. 



Messieurs , 

216. De Rozière, élève de l'école des chartes, à Paris ( un second 

exemplaire. 

217. Le comte de la Gorce, à Boarg SaiQt-Andéol (Ardèche) (trois 

exemplaires ). 

218. Le comte More de Pongibaud, à Paris. 

219. D'Agulhac de Soalages, aa château de Soulages (Lozère). 

220. L'abbé Souchon, curé de Yillefort ( Lozère}. 

221. D'Espinassoux-Pontillac , négociant, à Marrejols ( Lozère ). 

222. L'abbé Saugues, curé de Saugues (Haute-Loire). 

223. Perre-Pierron , fondeur, à Avignon ( Yaucluse). 

224. Monseigneur Fayel >î< , évêque d'Orléans. 

225. Ménard de Rochecave , directeur des contributions directes , à 

Guéret (Creuse). 

226. L'abbé Pascal , vicaire de Sainte-Elisabeth , à Paris. 

227. L'abbé Bonnet , curé de Grandrien ( Lozère ). 

228. L'abbé Desnoyers , vicaire-général du diocèse d'Orléans. 

229. Le marquis Cabot de Lafare, au château d'Ariges (Lozère). 

230. L'abbé Meissonnier , curé des Bessons ( Lozère ). 

231. L'abbé Chassang, curé de Lafage-Montivemoux (Lozère). 

232. L'abbé Comte, curé de Trélans ( Lozère ). 

233. L'abbé Bonhomme , curé de Saint-Pierre-de-Nogaret ( Lozère ). 

234. L'abbé Beurrier, curé de Saint-Léger-de-Peyre (Lozère). 

235. L'abbé Avignon , curé de Sainte-Enymie ( Lozère ). 

236. L'abbé Bessière , vicaire , à Montrodat ( Lozère ). 

237. L'abbé Gazanhe , vicaire , à la Canourgue ( Lozère ). 

238. L'abbé Fleuron , curé d'Esclanèdes ( Lozère ). 

239. L'abbé Malafosse , curé de Brenoux ( Lozère ). 
210. L'abbé Tieulon, curé de Prunières (Lozère). 
241. L'abbé Tardieu , curé d'Antrenas ( Lozère }. 
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Messieurs , 

242. J^'abbé Sudrc , curé du Malzieu ( Lozère ). 

243. L'abbé Monestier, curé de Saint-Prejet-du-Tarn ( Lozère), 

244. De Pastorel , instituteur primaire , au Collet de Dèze ( Lozère ). 

245. L'abbé Mourgues , curé de Samte-Colombe-de-Montauroux 

( Lozère ). 

246. L'abbé Masse , aumônier de rétablissement de Pineton , à Mar- 

vejols ( Lozère ). 

247. Le marquis de Salin de Saillan >{< , au cbâteau de Cauvel ( idem), 

248. Le baron de Girard de Coëhorn , à Saint- Jean -du-Gard, 

249. Le marquis de Malbec-de -Eriges >J<, à Paris. 

2d0. Le marquis du Roure ,0. >$<>!<, maréchai-de-camp, député de 
la Corse, etc., à Paris. 

251. Dupuy-Monthrun , à Saint-Jean-du-Gard. 

252. Le comte de Bernis , au château de Saïgas ( Lozère ), 

253. Seguin, marquis de Reyniés, de Marvejols ( Lozère). 

254. Blanquet de Rouville , maire de Javols (Lozère). 

255. L'abbé Laurens, vicaire à Fraissinet-de-Lozèrc. 
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